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Grande bataille navale sur la Méditerranée
 

 

Navire
italien

a Tobruk 
bombardé

  

  
Différents succes des
aviateurs britanniques

CAIRE, 10. — On rapporte
que des avions

 

oujourd’hui
anglais vni bombardé un
vire allemand, dans le port de
Tobruk, en Libye; quand ils
sont partis, le vaisseau était en
flammes. Tous sont revenus à
leur base.

Après un vol de reconnais-
sance effectué par des ovia-
teurs français, la Royal
Force o semé des bombes
les positions italiennes situées
près de Hargeiso, en Somali-
lond britannique.

Malgré un feu bien nourri
des batteries anti-avions et
une nuée d'appareils de chasse
Îtaliene, les Britarnignes ont tou-4
ehé Massaua, Erythrée, démolissant
plusieurs édifices et détruisant des
pièces d'artillerie.

Quelques avions de In force aé-
Tienne de l'Afrique-Sud ont hem-
bardé l'aéroport talien de Neghel-
Hi, Abyssinie. dét nt deux bom-
bardiers Caproni sur le sol et en
endommageant deux autres. Un
observateur britannique est revenu
biessé.

L'EGYPTE EST PRETE
L'Egypte est prête à repousser

d'invasion éventuelle que tenteront
Jes troupes italiennes; ses forces
se joindront aux forces britanni-
ques africaines. Toutes les batte-
Tes côtières et les canons anti-

 

pour tonner. Une police spéciale
surveille tout le pays pour éviter
qu'il ne soit envahi par les parachu-
tistes. à la :ranière allemande.

désert de I'Egypte et de la Libye|
dusent que tout est tranquille. ia
maréchal Graziani, commandant en,
chef des armées italiennes nord--
afrieaines, semble s'occuper seule-,
ment, pour l'instant, d'organiser
l'approvisionnement de son armée.
C'est un travail difficile, car le jour
où les Italiens attaqueront, la Royal
Air Force se chargera d'intercepter
toutes les communications.  

na-
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Les neuvelle- de dernicre

l'émoi.

Un jeune homme, Alcide Tremblay, 25 ons, qui attendait
son jugement vendredi prochoi
procès devant le magistrot Lcionde pour enlèvement et viol

avions n'attendent plus qu'un ordre SU la personne d'Angélina Boucher, 16 ans, s’est emparé d'un
; fusil de chasse et a tiré quotre coups de feu, blessoant grave-
mentlo jeune fille, sa mère, Mme Boucher, âgée de 40 ans, et
son frère, Georges Boucher, 10 ans, tous de Lacolle. La qua-

Les derniers rapports vensat dn trième balle à atteint un cheva!
Apres ce triple attentat, Trem-

biay prit un revolver et se tira une
balle à travers le poumon droit. H
A été Immédiatement transporté a
l'hôpital de Saint-Jean-d'Iberville.
En dernière heure. les autorités de
cette institution disent que: son etat
est d'une extrème gravité.
Le lieutenant Marineeu, de l'es-

couade provinciale des homicides
à fait enquête dans cette affaire.

Explosions répétées
des usines tchèques

LONDRES, 10. — D'autres usines de munitions auraient
été sabotées, selon des rapports parvenus à Londres aujour-
d'hui. Certaines de ces sources
d'une organisation secrète anti-
d'agir de bien se renseigner sur
plus importantes fabriques tchèques qui

d'information font mention
nazie qui prendrait soin avant
tous les détails concernant les

opèrent pour le
compte du Reich, Ces nouvelles de sabotage coincident d'ail-
leurs de façon extraordinaire avec lo baisse marquée survenue
dans les chiffres de fa production tchèque.

Les Etats-Unis
entre le Japon

aux pourparlers
et l’Indo-Chine

TOKIO, 10. — Un journal de Tokio publie une nouvelle
aujourd'hui,
Reid à Saigon, interviendrait

selon laquelle un diplomate américain, le consul
dans les pourparlers entre le

n et l'Indo-Chine française. Ce consul agirait selon les ins-
tions mémes du président Roosevelt.

ae

entre navires anglais et italiens, au large des iles

Il blesse frois personnes
et fente de sesuicider

LACOLLE, '0 De notre correspondant)
terrible s'est déroulé ic: ce matin, jetant toute la ville dans
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heure nous apprennent

— Un drame

n, 16 ooût, après avoir subi son

 

TE TRE re

I + a

ENVOYES EN
NEW-YORK, 16. — La Commis-

sion anglaise d'achat de matériaux
de guerre aux Etats-Unis vient
d'annoncer que, jusqu'à mainte-
nant, les avionneries américaines
avaient expédié 2900 avions en
Angleterre. De plus. les fabriques
américaines ont des commandes
pour 8,100 autres avions. !
La Commission a ajouté que la

Grande-Bretagne avait placé des
commandes de guerre aux Etata-
Unis pour une vaieur de deux mil-
liards de dollare, dont un milliard
 

Un policier risque sa vie |
devant un cheval affolé

y Pour la douzième fois de aa car-
rière l'agent Douglas Barnes, du

Service de la Circulation, a risqué

| sa vie, samedi matin pour arréter

! un cheval pris d'épouvante et me-
naçant la vie d'une foule de piétons
et d'automobilistes.

Le brave constable était de fac-
tion à l'intersection des rues Berri
et Craig lorsqu'il vit venir la bête
qui galopait en tous sens, rue
Craig. Tes cris des piétons apeurés
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DECES

DEGUIRE, A Unen-Robertson, ven- |
dredi le 9 août 1641, à l'âge de
82 ans, est décédée Mme Vve
Raphaël Depuire, née Marg. Le-
blane, épouse de feu Raphaël
Deguire. Les funérailles auront
lieu à Bte-Justine de Newton, le
5 courant. le convoi funèbre
partira de la demeure de son
endre M. Victor Strunet de
inen Robertson, pour se rendre
À l'église de Ste-Justine de New-
ton, où le service scra célébré à
g h, 30 et de là nu cimetière de

 
 

zont priés d'y assister
sans autre invitation.   

attirèrent l'attention du policier
qui sauta à la tête de l'animal.

Le comiucteur de la voiture qui
appartient à la “Checker B "
6266, rue Hurteau, se blesea gra-
vement lorsqu'il tomba de la voitu-
re; son assistant fut aussi blessé et
les deux hommes furent immédia-
tement envoyés à l'hôpital St-Luc.|
Les médecins nous disent que l’é-
tat du charretier, Georges-E.|
Brais, 30 ans, 1666 Champigny, eat
très grave.

Ia constable Barnes, qui semble |
faire une spécialité d'arrêter les
animaux épouvantés, est le neveu |
du sous-directeur Charles-E. Bar-
ne: de la Police municipale.
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qu'il se déroule actuellement, sur la Méditerranée, une grande bata: .
léares, entre l'Espagne et l'Italie. Les excadres anglaises foncent -

sar les navires italiens qui préferent la fuite aux batailles qui se prolongent. Cette photo, prise au cours d'un combat ser!
a quelques jours. nour fait voir au join un navire italien échangeant des coups de canons avec un britannique

 

ANGLETERRE
deux cent millions |

ns les mu.
sont d'avis que l'A.

‘une chance sur ir.
ans son blocus des

ques. I] y a un va et « -
de cargos entre le- !
Canada et l'Anglet:
tant matériaux, mu:
Le printemps dert«

et la Grande-Bretar-
mandé des munitic:
Unis. Quand vint
France, l'Angleterre
sa liste de command
den françaises.
—_————
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Vie:
Dioc:é
pouser.

Saint TAURI
Romain de natict

trés jeune sa ville na -
venir précher, avec ir
succés, l'évançile dine
des. Ti se fixn à Evee
l'évêché de cette v.ils

Sainte SUZANNE
Vierge. Mièce de sa."
pe.Kile fut mise à

‘ordre de Dioctétien. à
trancher la tête en

TEMPERATURE
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Les légations baltes résistent

aux exigences du Soviet russe
BERLIN, 19. la légation «

lu petite Lithuanie à Berlin s'est
opposée aujourd'hui à la demand.
russe de reddition et il semble
qu'elle à suscité un problème #m-
barrassant à l'Allemagne.

le ministère des Affaires étran-
gérer du Reich, officieusement «in
Moins, #e voit appelé à décider -1
la Russie posséde ou non le droit
de s'emparer de la légation, apre-
avoir incorporé lu Lithuanie dane
FU.RS.S. La légation lithuanienne

st encourugée par le refne dee
Etats-Unis de reconnaître l'absorp-
tion des petits Etats baltes dar
l'Union soviétique.

Les directeurs de l'ambassade
russe, qui avaient deja occupé les
legations lettonne et estonienne,
se remlireut hier à l'ambassade
hithuanienne et exigerent la remise
de la propriété. Les directeurs
hithiuaniens leur dirent d'aller v-- -
dre leurs chiffons ailleurs. Aux ©
ttes heures du matin, le ministre
lithuanien Kazys Skirpa. qui se
fuit de Ja Lithuanie. un peu on
avant av« troupes russes d'occupz-

et parti en auto peur
son [nrontiue

"Les Etats-Unis
s’acheminentde

lus en plus
vers la querre

A Washington, les législateurs parlent toujours du péril nazi ou

de la menace japonaise. --- La conscription est une nécessité

tragique, dit un sénateur, et la situation est critique pour la

démocratie, dans l‘univers entier
—

MOSCOU, 10 L'Etoile Rouge le journal de

jarmeée russe, affirme aujourd'hui que les Etats Unis

à occuper les colomes européennes de

a occidental, comme prélude à leur inter

vention dans la guerre actuelle. Ce journal cite le

programme de réarmement et le bill de conscription

des Etats-Unis comme preuves de ces préparatifs

     

 

 

 

 

  
  
    

  
LE SCORE!

s'apprêtent .
Portes nasiesl'hémispher

  

et anglaises
comparées

Les activités de
M. Godbout et

WA HINGTON, 10 - Lorsque le debat a « mme ©

tuer ou Senat sur le bill de conscription en temps de pair le

e, Morris Sheppard ‘dem Texas' o declare que la de
nateur Burton Wheeler

 

M. \itred Bilmanis. ministre de

la Lettonie aux

|

Hiats-Unis. a
refuse de céder sa légation à la
Ku-sie. I! bouillait d'indignation.
comme on peut voir. en appre-

 

ete les pertes allemandes en «
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Renforcement
| des défenses de

_ (ubef Hawai
«MINGTON, 1, Entre
< me-utes pour renforcer fee
ws den Etats-Unis dans les
‘es, fa marie à ordonnd l'en

. de 2,500 fusilliers marins à
centanamo Fay, Cuba, pour v

fa Un entrainement intense. Ce
febngent ia première brigade
de Quantico, Virginie ser en

Mesure d'atteindre

=

rapidement
\merique Crentrale où l'Améri

us du Sud, s'il s’y produit quel
wo “hcordee exigeant sn que ccn
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»
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* manne à révélé qu'elle va
, construire pour sa plus

hou le hase de l'aviation navale

+ la région des îles Hawauwnnes
Ta aéroport de 2,7000 acres au can
Tes www de l'Île Oahou qui servira

UX aéroplates des porte-avions.

fa

LES ILES |
DE LA MANCHE

Bénédidiondusancluaire
de Kateri Tekakwitha

Les Indiens de Caughnawaga et
de plusieurs autres reserves de
l'est du Canada, se rendent au

—- rourd'hui par centaines à lu be-

LONDRES, 10. — L'aviation nédiction du nouveau sanctuaire

britannique a bombordé ses an-

ciennes iles de la Manche où elle

a porté des coups sévères aux

préparatits des Nazis en vue de

l'invasion. Parmi les iles anglo-

normandes, c'est l'importante ter-

re de Jersey qui a surtout servi de

cible aux aviateurs britanniques.

Un champ d'atterrissage y à été |
bombardé avec succès. Des in-
cendies ont été allumés autour,
des hangars et quand les esco-
drilles ont pris le chemin du re-
tour, des flammes rouges joillis-

| saient sus tout l'aérodrome.
1

.R.

de Kateri Tekakwitha, surnommée
le ‘lix dec Mohawks”. La céremo-
nie u lieu à 3h, de l'après-midi. Le

P. J. Lalonde, SA, curé de
Caughnawaga, est le prêtre offi-
criant, La fête religieuse se termi-
nera par une pièce de théâtre ra-
contant la vie de Kateri.

 

   

 
BERNE, to.

français et qu
quitter l'Oberlan pour
ce pays (on en voit ici
de n'évader pour gagner

BERNE, 10. — Une entente

  

VICHY. 10. — Les communications téléphaniquen re

Suisse ont été coupéen hier, a-t-on appris ce suir. -

enfants anglais, le Temier groupe

de ceux qui seront recueils dans
des foyers de UAmerique du Sud,

tre des licences permettant
commerce extérieur, Cette com-

mission ne laissera pénétrer en

Transférés dans l’est de la Suisse

 

. Le haut commandement de l'armée suisse

ouais qui xe ront réfugies dans le pars apres ta

être transférés dans l'ent A

wn groupe), Cette décision à €

la frontière française.

France que les marchandises uti-
sont artivés tei aujourd'hui à bord

‘ec à la réhabilitation du pays.du vapeur “Highland Brigade.”

  

ROOSEVELTINSPECTE LES
DEFENSESCOTIERES

WASHINGTON, 10. - Le président Roosevelt se rend

aujourd'hui à Portsmouth, New-Hampshire, otin d'inspecter

les défenses côtières des Etats-Unis Le president sera accom-

pagné du chef de la marine américaine ans! que de nombreux

iexperts militaires

 
aujourd'hui que tes noldats

défaite des troupes (rancaines, devront

Envitan 60,000 soldats sont internes dans
l'olonais eurent tente

n annoncé

de la Suisse. Enr

té prise après que quelques

née aujourd'hui entre la Suisne et TAllemagoe.
commerciale à été six

;

liant la partie non occupée de la France à le
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l’auto de 
La Cour siège dans

la Police  
 

 

Pour la première fois, dans les
Annales du Coroner, la Cour a éta-
Mi “domicile” sur le siège d'une
automobile stationnée dans la rue.
La séance inusitée a eu lieu, mer-
eredi dernier à midi juste, en face
du no 443 de la rue sSt-Vineent.
Les officiers de La Cour du Core-
ner, maigré la monotonie de leur
routine quotidienne, savent par-
fois prêter une oreille sympathi-
que au maiheur d'autre
Mme Thomas Hoole. née Sarah

Horton et âgée de 72 ans, est
morte mercredi. à l'hôpital S(-
Luc, après avoir absorbé une forte
dose de thé des bois.
Le mari de la malheureuse fut

La championne
des donneuses

de sang — 200
transfusions |
NEW-YORK, 10. — Une donneu-

se de sang. peur transfusions, qui
n'a peut-être pas son éguie au
raonde, est Mme Rose-L. McMullin,
42 ana. qui a déja donné 200 trans-
fusions dans 40 Etats des Etats.
Unie.
De décembre 1339 au 15 juillet

1940, elle donna 18 pintes de sang à
23 personnes, dont 18 se rétabli-
rent. Elle a donné jusqu'à 5 pintes
de «ang cn 21 jours, un record. Et
elle ne réclame rien, ne se fait rem-
bourser que ses dépenses. On l’in-
fecta jadis pour chaque traitement,
mais cela n’est plus nécessaire. Le
réseau de radio Columbia est tenu
au courant de ses allées et venues,
our fen puisse toujours Ia loca-

iser. L'Université de Californie lui
demanda un jour par télégramme
une chopine de sang. Une_seule
chose la tracasse, elle pèse 30 li-
vres de plus que la normale pour
son âge.
Mme McMuilin se fait une gloire

de pouvoir donner son sang pour
sauver d’une mort certaine des
femmes, hommes et enfants. Pour
la médecine, elle représente pres-
que l'unique espoir pour Îles pa-,
tients souffrart de la terrible ma-
ladie de la septicémie du staphy- |
Jocoque. |

Cette maladie est si virulente,
qu'un patient n’a d'ordinaire qu’une
chance sur cent de guérir. Et il
faut, en pareil cas, recevoir ces
transfusions d'un ancien malade
qui à réussi à survivre; et presque
tous meurent. Cette femme n'est
fait infecter volontairement avec
la maladie si souvent, qu'elle y est
maintenant invuinérable: son sang
est devenu un sérum naturel.
Mme McMullin commença cette

ocuvre humanitaire en 1935 à Phi-
ladelphie, en risquant sa vic pour
sauver la vie de sa nièce, Rose-
mary Ryan, 3 ans, blessée par un
pétard. On lui inocula la maladie
et durant quelques mois elle dut |.
donner 30 transfusions & sa nidce,
Après Jul avoir sanvé la vie, elle
s'offrit pour sauver d'autres vies
en danger. ee

  
Photo exclusive du "Petit Journal”) |

appelé à rendre témoignage et
l'agent Normandeaw, (No 23). du
poste 25, fut chargé de conduire
M. Hoole 4 la Morgue. Mais en
arrivant au no 436 de la rue Du-
pré,le policier constata que le té-
moin était aveugle et avait une
jambe de bois. Pris de sympathie
pour Je malheureux, l'agent
Normandeau entra seul en Cour du
Coroner et fit part ac sergent-
détective Aimé Bissonnette de la
triste situation du témoin. Le dé-
tective obtint alors la permission
de laisser son témoin dans l'auto
et le greffier J.-H. Lapierre con-
sentit volontiers à se rendre lui-

| même à l'automobile pour y in-
terroger l'infirme. M. Hoole ra-
conta que sa femune était dans une
peur constante d'être envoyée au
refuge des vieillards parce qu'une |
association de bienfaisance lui ‘
avait demandé de signer une re-
quête à cet effet. La pauvre fem-
me se refusait à quitter son mari
infirme… et elle préféra se don-
ner la mort en absorbant du poi-
son. Le cotoner à rendu un ver-
dict de mort par suicide. Ci-des-
sus, une vue de ia séance de la
Cour du coroner. M. Thomas Hse- |
le, infirme et aveugle, donne son
témoignage au greffier J.-H. La- |
pierre qui prend ses notes, appuyé |
sur le volant de l'auto, pendant |

que l'agent Normandeau regarde |

la scene d'un oeil paternel.
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Angleterre se traduit

par la blitzkrieg

en Allemagne

 

 

 

 
 

mur 79 La blitzkrieg de Hitler
Une centaine terre, les Britanniques

. nazi. —
de pompiers bombardement
N . . derniére. —
a un incendie

|

mémes en avions, — Q
Plus de cent pompiers venant de

 

cinq brigades et travaiiiant sous
les ordres du directeur Raymond
Paré, du sous-directeur J. Roche
et du chef Dumas ont livré une
rude bataille aux flammes qui ra-
geaient dans les bureaux de la
compagnie Recd, Shaw et Mc-
Naught au sixième étage de 1'édi-
fice de la banque Royale, à 366

eu a duré près de
deux heures et les pompiers ont eu

"la tâche très difficile parce que la
fumée les étouffait pendant que
la chaleur les accablait.

L'alarme a été donnée automa-
tiquement, vers 7 h. samedi ma-
tin et les hommes des casernes J,
2, 3, 5 et 20 ont répondu à l'ap-
pel. Deux boyaux furent hissés jus-
qu'au sixième étage mais la solidi-
té des murs de béton rendit fort
difficile le travail des pompiers
qui tentaient de pénétrer dans les
bureaux.
—————e<Pam

Le corps de Luys
a été retrouvé

———
Le coroner a tenu enquéte et

rendu un verdict de mort acci-
dentelle dans ia cas d'Edouard
Luys, 20 ans, qui s'est noyé mer-
credi dernier dans la rivière des
Prairies.
Luys était À se baizner avec un

 

uisse lui porter secours. Malgré
les recherches de sauveteurs volon-
taires le cadavre resta introuva-
ble jusqu'à vendredi soir alors
qu’il fut aperçu par trois jeunes
gens qui marchaient sur la rive
près de Ia rue Tothurst. à Cartier-
ville.

 

 

LONDRES, 10. — Les iles Bri-
tanniques ont essuyé les plus forts
bombardements allemands, depuis
le début de la guerre, cette semaine.
Au cours de nuit dernière, les
Avions nazis ont été particulière-
ment actifs en Angleterre.
Cependant, les bombardiers et les

avions de chasse de la Royal Air
Force n'ont pas tardé à répondre
Aux attaques allemandes. Des
 
‘avions anglais ont accompli de vio-!
lenta raids sur le port allemand de’
{Hamhourg et l'aérodrome de Colo-
| gne, tandis que les forces de la dé-
ifense du pays prétendent avoir
| remporté une éclatante victoire sur
l'attaque d'essai de la guerre-
éclair d'Adolf Hitler.

HAMBOURG SERAIT EN
RUINES

le ministère de l'Air à annoncé
que des bombardiers anglais ont
survolé l'Allemagne et sont atta-
ute à Hambourg. Ils auraient ré-

uit cette ville en ruines, (Le Petit
Journal l'annonçait dès dimanche

plusieurs quais. D'autres pilotes
ont attaqué des dépôts de provi-
sions à Hamm et A Soest, impor-
tantes bases d'approvisinnnements
de la inachine de guerre nazie.

Ix ministère de l’Air précise que
| compagnon lorsqu'il fut pris de “plusieurs aérodromes en France etl

“crampes et il coula avant qu'on en Grande-Bretagne, y compris!
‘Cologne, ont été bombardés et que,
l plusieurs incendies ont pris nais-’
sance. '
LES DEGATS EN ANGLETERRE,

Les dégâts en Angleterre ne sont
que d'importance secondaire. Les
avions nazis ont frappé à Taveu. |
glette jetant leurs bombes là ouf

Les Nazis laissenttomber desbombes
sifflantes pour effrayer la population

  

LONDRES, 10. — De nouveau, cet après-midi, les Nazis ont multiplié ieurs raids au-dessus de
la Grande-Bretagne. Dans une ville du sud-est de l'Angleterre ou moins l5 maisons auraient été
détruites et en certains endroits les aviateurs allemands auraient laissé tomber des bombes sifflan-
tes dans le but de semer la panique parmi la population civile.
 

Gros avion de guerre
mers = =

Le cenaure nazie qui à permin cette photo,
sur ie sol avant qu'il n'ait pu décoller. La

maintenant des dégâts pour chercher à ef

—

   
propagande allemande, peu

A

- 2 a Aon 63 A

prétend qu'elle représente un gros avion françaip démoli

yer Ja civilisation menacée par la barbarie nazie.

démolisur le sol

- q
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   serupuleuxe, n'hésite pat à faire
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L'Angleterre a essuyé le plus le ..-0
u début de la guerre, la +….t

Les pertes anglaises restent ies

magées. — Trèspeude pertes de vie

UN CANADIEN COMBLE LES PERTES

dernier), aprèa avoir fait souter|

 

 

 

 

ayant échoué en An :l
la portent en tetrituire

uelques maisons end

ils le pouvaient, pour.
étaient par les Anglai-

Des explosions se x"
dans le sud-est, le
vnord-est et le nord-ous * 1 a
, gleterre, enfin par t ;
{ans un quartier ré: a
ville du aud-oucst, pi:
sons ont été endomr:.. a
jeu quelques pertes de -

PERTES COME!.
les 16 avions ang:

, Nazis ont réussi & a
‘derniers jours constitu.
Ite que l’on à tôt comble
lun Canadien vivant + ;
Willart Garfè + 4 .
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M. Willard Garfield M
Canadien demeurant +.
tuent en Angleterre, vient ce +
rer la somme de $115.000 au
Trévor anglais pour combls

rites matérielles des !+
ritanniques descendus pi
Nazis en ces derniers 1

manufacturier de biscu:- .

verser au Trésor anglais : .

de $445,000 pour combler ! *
matérielles de ces avions +
M. Weston est âgé de 4.

est l'un des hommes les p°
d'Angleterre, Il a été tou
banquier et politicien. ©
ct en Angleterre.

LES NAZIS ONT PHE

2 MILLIONS

Les pertes nazis, d'u
meilleurs observateurs, «n

niers jours, équivalent à :

table catastrophe nériennr |

évident que Hitler joue son <.

puisqu'il lance dans le +

avions conduits par des pulv-

paremment sans expéricr-

avion allemand à qui | i
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les pertes allemandes +1

à 60. Les anglaises restent «
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tonnes, Sept ont été endo umo:

mais on pourra les radon

Si l'on fait lo caleut ghee
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Les Anglais n'ont perdu

Italiens sem

Le plus violent

e la guerre en
s'est livré hier,

15 avions italiens

ment deux avions an-

jc ont été abattus. On n’a pas

“le nombre d'appareils qui ont

rt au combat, mais au cours

précédents on avait

é jusqu'à 55 avions.

¢ Mal aérien « commencé lora-

- formation de “Gladiators”

ea Royal Air Force rencontra

formation plus considérable

ns italiens “Fiat CR3Z et

, à f'euest de Sidi Omar,

de frontière à quelques mil-

… dea rives de la Méd rranée.

Bon qu'etant surpassés numérique-

les pilotes britanniques se

1a: erent au combat et manocuvré-

pont pour Viser les appareils ita-

Jos plus rapides. Deux avions

to anpiques ne retournérent pas

à ur ba-v. La victoire des pilotes

$ ranniques porte à 34 le nombre

« appareils qu'ils ont abattus

a: cours de quatre engagements

JFCAIRE,
10. —

aérien

evel
ris

a combats

  

 

  

  

  

 

     

  
  

  

  

te ifs de ce genre. On tire ja

¢ clusion que les Fiat italiens,

¢ que très rapides, ne peuvent

ge manocuvrer aussi rapidement

g.los aviens britanniques, à plei-

 

blent lancer une offensive contre

l'Egypte et le cana!

que 2 appareils. — Les

! de Suez.

Les Italiens concentrent des
troupes aur la frontière de la Libye
et de l'Egypte en vue de tenter
une trouée dans le nord de l'Egyp-
te et de manoeuvrer de façon à
enlever à lu Grande-Bretagne la
régie du canal de Suez.
En Somalie anglaise, les Ita-

‘liens, qui ont déjà capturé Zeila,
Hargvisa et Oadweina, paraissent
s'avancer vers le port de Berbera,
situé à nviron 150 milles du pro-
tectorat d’Aden. C'est un point
stratézique, mais l'avance par Irs
troupes motorisées rencontre de
nombreuses difficultés.
—

Le tourisme dans les îles
Bahamas augmente
beaucoup

NEW-YORK, 10. — Les auto-
rités de l“Fastern Steamship
Lines” annoncent que la nomina-
tion du duc de Windsor au poste
de gouverneur des îles Bahamas
a imprimé un bon mouvement

ur le tourisme entre ces îles et
es Etats-Unis. Depuis quelque
temps, en effet, le nombre de
voyageurs serait de 267. plus Le vitesses

 

élevé.

Parlezmoins et

9

 

agissez plus vite, dit le

BERLIN, 10. — Dans un mes-

w.!est de l'Europe et manifeste-
rent & la Roumanie, la radio al-
lemande a lancé l'avertissement de
parler moins et d'agir plus rapide-
ment, au sujet des revisions terri-
torales. Cet avertissement dit que
l'agitation publique en Hongrie, en
Buigarie et en Roumanie est inuti-
fe et ne peut assurément impres-
» »ner l'Allemagne.
La Roumanie, qui, selon les or-

dres du Peict, doit régler le dif-
fé:and territorial entrela Hongrie
et la Bulgarie, fait voir que ia
H ugrie devrait se contenter d'une
petite partie du territoire qu'elle
reclame en Transylvanie et d'un
transfert de la population.
Un apprend de Sofia que des

tripes lu'gares sont envoyées
dans le 1ord, en vue de l'occupa-
ten prévue du territoire de

‘ja, dès que les négociations
ont terminées avec la Rouma-

 

 

  

Le ll court même le bruit que

 

Reich à laRoumanie
roumain des recherches commer-

nee formel adressé aux pays du ciales déclare que la Russie, en an-
nexant la Bessarabie et la Bukovi-
ne a mis hors de la portée des Al-

lemands dea récoltes de blé, d'orge

et de scigile presque suffisantes

pour subvenir aux besoins du
Reich. La presse allemande pré-
tend que la récolte alleinande s'an-

ra un approvisionnement suffi-
sant pour l'hiver.
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‘sans desserrer

nonce excellente et qu'elle assure-'

5 avions italiens
abattus en Libye

1

Innovation |
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Les jouets subissent eux aussi
les exigences des modes chan-
xeantes. Voici King Bishop, âgé
de 6 ans, de Miami, Floride, qui
à réussi à confectionner, à l'aide
de cure-dents, un attelage remor-
Qué par une sauterelle. Dans sa
sphère le bambin vient ainsi de
donner le ton aux autres petits

de sa catégorie.

Le caissier meurt assassiné

les doigts qui

tiennent les1000 dollars
NEW-YORK. 9. Un homme de

l'amée bulgare pénétrera én ter-\38 ans à payé de sa vie l'honnêteté
Tree roumain.
RECOTTES SOUSTRAITES A
l'ALLEMAGNE PAR LA

RUSSIE

BLLAREST, 10. — L'Institut

qui lui valait la conflance de ses;

camarades de travail. Ernest Hein-

rich, employé dans une usine de

Pussaic, N.-J.. avait pris l'habitude

de recueillir les chèques de soide

 

LES MINES MAGNETIQUES
ET LES PORTSANGLAIS
LONDRES, 10. — L'Allemagne

se -vrt de gros avions de transportpour semer des mines magnétiquese long des côtes de la Grande-grtugne mais aucun port n'a étébo * plus de 14 heures à cause
de (°° mines, a-t-on révélé hier

o uw avions géants qui servaienta transport de troupes en Nor-Joi et en Hollande prennent àFor bord deux mines qui aont en-hu _léposéer dans des bras demr À l'aide de parachutes. Ellesos nt aussitôt qu'un navireP> + nu-desaus d'elles,

 

 

wetend À ce que les nazis

POR eur guerre desmines
Pre ont ore l'hiver mais jusqu'à
eraps Ci opérations n’ont pas

sérieusement la naviga-on,
nh “tn l'intervalle les avions an-

Pe

glais mouillent régulièrement des

mines dans les eaux allemandes et
l'on xait que ce genre d'opérations

a obtenu den sultate satisfai-
sants.

LONDRES, 10. — En dépit des

attaques nériennes continuelles et

des mines magnétiques semées par

les Allemands, le canal de Bristol,
la plus importante voie maritime

de Parent, n'a jamais été fermé à

la navigation.
t
lMP

Diocèse de 3 curés
—_—

HAVRE DE GRACE, 10. -- L'abbé
John-Michael O'Neill, DD, a été
nommé évêque de ce diocèse de Ter-
reneuve. Ce diocèse ne comprend
que 23 prêtres dont 3 seulement sont
curés, 24.000 fidèles. 44 églises et 115
petites écoles.

 

 

 

“de ses camarades. de se rendre À la

banque pour les echanger et de rap-

‘porter l'argent à qui de droit, cha-

que Jour de pate. En échange de
ces services, les ouvriers payvaient

une légère commission à leur mes-
ager.

ASSASSINE AU SEUIL
DE SA MAISON

Heinrich revenait de la banque.

hier, et il tenait l'enveloppe con-

tenant les 81.000 de ses camarades
lorsqu'il fut acosté par deux indivi-
dus armés. Loin de céder à l'ordre
des bandits, Heinrich se défendit

vigoureusement avec ses poings.

Le vaillant ‘“’calssierse défendait
si blen que ses adversaires eurent
recours à leurs revolvers pour tenter
de l'intimider; Heinrich ne lâcha
pas et il se mit à appeler au secours.
Ses cris attirèrent =a femme et sa
fille et les trois Heinrich continuè-
rent la lutte. Epuisés, découragés et
furieux, les bandits décidèrent d'en
finir une fois pour toute. Ils visè-
rent au coeur du malheureux et fi-
rent feu. L'honnête ouvrier s'écra-
s& aur le trottoir, en face de sa de-
meure. Ba main crispée tenait en-
core l'enveloppe contenant les 1000

dollars.
11 y & exactement un mois, Hein-

rich avait demandé un permis pour
porter un revolver: le permis lui fut

|rerusé parce qu'il remplissait des

fonctions auxquelles 1! n'était pas

‘tenu par son travail régulter.

 

|sen. à recueillir simplement autant

! Stander, en niant la rumeur de
| ‘connivence avec le parti communis-
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Etoiles d‘Hollywood
appelées à témoigner
sur le communisme
LOS ANGELES, 10. — L'adjoint

Simpson du procureur du district a
expliqué pourquoi des membres
éminents de la colonie du film;

 avaient reçu l'assignation de témoi-'-
gner devant le grand jury du com-,
té de Los Angeles, qui enquête sur
je prétendu gigantesque complot
communiste pour saboter les indus- %
tries de la côte du Pacifique. Cet-!

| te explication été donnée après! F
que Lionel Stander, comédien, eut
répondu à la sommation de la Cour;
et qu'une assignation eut été remi-
se à l'actrice Jean Muir.

Simpson déclare que le procureur|
n'a jamais eu l'intention de faire
croire qu'une seule des personnes
du film, assignées deja ou devant
étre assignées, était accusée de con-!
nivence directe avec la conspiration |

 

communiste, car, sauf quelques ex-,
ceptions à ce qu'il semble. tous les!’
membres de la colonie du film sont
des Jatriotes. Nous tenons. dit Simp-|

de preuves que nous pouvons sur les
menées communistes.

te a déclaré: “Je désire affirmer
énergiquement que je nai jamais
été membre de ce parti et que je ne
lui af jamais fait de contribution.”
On a remis des assignations à

.Merbert Biberman , directeur de
films. et à Samuel Orni:z. auteur.
e: à sa femme. lesquels doivent té-
moigner mercredi. On ignore quelles
questions le procureur posera à Mlie
Muir, mais on présume que les au-
ltorités désirent obtenir tout rensei-
;anement qu'elle peut donner et qui
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L'actrice Jean Mur. Tune des
étuiles du film, appelee à révéler
ce qu'elle sait des menées commu-
nistes de la région d'Hollywood,

a l'enquéte du grand jury.

pourrait alder a leur enquéle sur ia
situation communiste à Hollywood.
Une assignation à également été re-
mise à Cifford Odets, dramaurgs
et mari de l'actrice Luise Rainer.

 

 

Plus de mille navires

anglais sillonnent

encore l’Atlantique
NEW-YORK. 10. — La Grande-. tre $2,000,000,000 et $2,500,000,000.

Bretagne possède encore beaucoup les commandes pour la construc-

de navires pour le transport de ses : tion d'avions représentent la moi-

achats aux Etats-Unis, en dépit de tié de ce total.
l'intensification de la guerre alle-
mande par voies des airs et de mer,
a déclaré aujourd'hui un porte-pa-
role de la Commission d'Achats
britannique.

Plus de mille vaisseaux, dit-il,
sillonnent l'Atlantique entre l'A-
mérique du Nord et les Iles bri-
tanniques.

En indiquant que l'Angleterre
avait pris sous son contrôle les
marines marchandes norvégienne,
française, danoise et hollandaise
depuis l'invasion de ces pays le
porte-parole précisa que la flotte |
marchande anglaise était plus con-

sidérable qu'au début de la guerre.
Il ajouta que les commandes de

guerre britanniques, ajoutées aux

contrats signés par les Français,

et dont la Grande-Bretagne s'est,

rendu responsable. atteignent aux:

Etats-Unis une somme variant en-

 

 

Les missions oux
Etats-Unis

——

TORONTO. 10. — Les missions
cntholiques desservent 81 réserves
indiennes aux États-Unis et en
Alaska, à l'aide de 225 prêtres, 527
religieuses, 86 frères, 38 institu-
teurs laïques et 169 catéchistes in-

 

et 69 écoles missionnaires.

  

Sur un total de 11,000 avions
commandés aux Etats-Unis ce der-
nierA révéla-t-il, avait déja li-
vré àl'Angleterre plus de 2,900
appareils

Un homme de 24 ans
se noie à Lavaltrie

————
M. Albani Perreault, 24 ans, de

Lavaltrie. perdit la vie. vers 8 h.
vendredi soir, en se baignant dans

les eaux du Saint-Laurent. Cette
nouvelle tragédie de l'onde se pro-

duisit à Lavaltrie, à une trentaine
de milles à l'est de Montréal.
M. Perreault se baignait avec

quatre compagnons, Il fut emporté
par le courant et l'on repécka son
cadavre quelque deux heures plus
tard.
Un verdict de mort accidentelle

fut rendu à l'issue d'une enquète
tenue par un jurysous la prési-
dence du Pr À. urendeau, de
St-Gabriel de Brandon, le coroner
du district de Berthier. La dépouil-
le mortelle de la victime fut alors
rendue à la famille de la victime,
pour l‘inhumation.
Le capitaine détective René Las-

nier et Te détective Henri Pinard,
de la Sureté provinciale du Qué-

 

diens. On y compte 408 chapelles| bec, firent les constatations d'u-
sage.
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On connait maintenant une partie de la vérité

sur la défaite de la France, cousée directement

par de nombreuses trahisons des commandants
supérieurs, des hommes d'Etat politiciens et des

éléments fascistes. — Erreurs étranges du géné-
ral Gamelin, destitué avec 15 autres généraux

traitres. — Reynaud fut mené par les réaction-

naires. — Les chefs cédèrent trop vite et le
peuole, trahi et’stupétié, n'eut pas le temps de

réagir. Pétain entouré de pro-fascistes. 1

 

(Spécial au “Petit Journal”. par J.-M. Murray, du service World-Wide

News, tous droits réserves. Reproduction totale ou partielle strictement
interdite.

LONDRES, 10. — Quelle est donc la vérité au sujet des 40 jours
de cauchemar qui se terminèrent par la défaite de la France — la plus
grande puissance militaire au monde? RE

Les forces réactionnaires avaient commencé la trahison depuis.
longtemps, en France. Aujourd'hui, dirigée par le gouvernement réac-

tionnaire de Pétain, la France reste dans une attente impuissante,:
pendant qu'on la trahit au bénéfice d'Hitler, Voici l’histoire sordide et

tragique de !« trahison de la France. ; :
Sans infanterie et avec très peu de tanks et de bombardiers, les,

Allemands enfoncèrent la ligne française défendue par des troupes;

coloniales. Une prompte manoeuvre eût pu sauver la France, mais le

commandant de ce secteur ne cerna pas les Allemands, comme il en:

avait reçu l'ordre, émis du bureau de Gamelin et donné son
secrétaire de confiance. Gamelin s'était entouré de trop de fascistes
français. ;

STRATÉGIE ANEANTIE PAR LA TRAHISON !
Ces faits et les suivants sont révélés par les nombreux hommes

d'Etat et experts militaires français qui pleurent maintenant en,
Angleterre “la trahison de la France”. ‘

Voyant le succès facile, les Al-'dés. Cette chute interceptait les
Jemands lancèrent aussitôt leur ports de la Manche. Gamelin et 15

 

Améré réirospeclive

Causes profondes de la défaite framcaise

 

  
  

 

  
  
   

 

  
    

 

 
artillerie et beaucoup plu de tanks’
et de bombardiers, L'armée fran-
caise chancela. Paris était au com-
ble de la consternation et de la

on étai
iepesant

défaitiste,
sur

stupéfaction; on
déjà. La stratégie,

Le général (Garielin. qui s'était
entouré di trop de fascistes, ef
dont les erreurs inconcevables
permirent aux Allemands d'écra-
ser la France, Gamelin fut desti-
tué avec 15 autres généraux
traitres. Un général fut fusillé;
on ignore lequel. et les autorités
n‘osent rien dire sur le sort de

ces généraux.

   

 

autres généraux furent destitués.
Le premier ministre Reynaud dé-
clara qu'ils avaient commis “des
erreurs incroyables”. Un général
fut fusillé On ne tue pas un
général sur place pour une “er-
reur”. Et qu'est-il advenu de Game-
lin et des 14 autres généraux? On
révélera sans doute un jour toute
la vérité au sujet de ces géne:aux
traitres. On ne le fait pas dans le
moment, par respect pour les
Français qui sont en Grande-Bre-
tagne et nour les Français qui
combattent héroïquemcnt aux côtés
des Britanniques.

Reynaud était encore mené par
les réactionnaires; il fut forcé de
mander Pétain et Weygand. Le
ouvernement anglais connaissait
étain: c'était un défaitiste durant

la dernière guerre et un fasciste
durant les années de paix. Mais, il
restait encore une chance de pou-
voir tenir la nouvelle ligne.
Bien que trahie par ses chefs

militaires et politiques, l’armée
française. stimulée par l'héroisme
de Dunki.que. comhattit avec le
courage deat les Francais firent
toujours preuve contre lenvahis-
seur. Mais elle n'avait pa: d'engins
motorisés capables de bloguer
l'avance allemande. See chefs
n'avaient pas étudié ia tech-iqu
allemande en Poloume et n'avaient
pas dressé de plans pour pouvoir
contrecarrer cette technique. Et les
aimées aitiées reculére-t. Chur-
chill lutte comme un surhemm-.
«oaume premier ministre d'Angle-
terre et comme gércraliesime des
Alliés,

LA FRANCE CEDA TROP VITE

La France p.uvait tenir encore
quelque temps; quelques semaines

 

  

| C'est le 14 jur.:et 1749 que la Revolution (rancaise établit le long regne de ta liberte, l'ezni -

|
France, et le 14 juillet, au lieu de rcjouirsances et d: danses dans les

LES PRO-FASCISTES RESULTAT DE LA TENSION

DERRIERE PETAIN ! Voilà la tragédie de la situation,
Mais, derrière Pétain étaient les | amenée de longue main par les

sinistres pro-fascistes qui comp-Téactionnaires de France et d'An-
térent toujours sur le fascisme, Rleterre. La France ne tents rien
pour protéger leurs intérêts: Bon- Pour livrer une guerre de la démo-
net, qui vendit la Tchécoslovaquie; CTalie contre le fascisme; pour le
Laval, qui trahit l'Ethiopie; Flan. gouvernement, c'était une guerre
din, Chiappe et plusieurs autres Pour écraser lapuissance militaire
qui avaient toujours manifesté alicmande en Europe. les pro-fas-

nité, qui fut toujours un grand rayon d'espoir pour les peuples opprimes de
l'horrible prison de la Bastille fut envahie et detruite par le peuple, et pursunne ne A
ensuite pour ses npinions. La liberté, l'égalite et la fraternité sont mortes en juillet 1940, a 1.‘

cette photo de 1939, le féte nationale fut un jour de deuil national. Comment la
écrasce en 40 jours? L'article ci-contre revèle que ce fut par une suite de trahisons inc.

l'Europe. €.
ut être em:

rues de Paris. comme le m
rance a-1-ell- ;

 

‘cistes restèrent à la
pays; les ouvriers c:

faire pour la victoire
nes, mais le haut €:
s'en tenait à la stro,
vulnérabilité de la l-
Ft, a Londres, le « ..
Chamberlain ne duncar
piration et le stimui.:"
res.

 

  

 

 leurs sympathies pour les puissun-!
 

ces de l'axe. Les éléments pacifis-,
tes des rangs socialistes et les,
éléments communistes ne rendaient
as la situation bien facile, et
eynaud tomba.

Restées en. ingleterre
 

Pétain choisit Franco pour faire
des ouvertures à l'ennemi; Franco
lui assura que le führer serait geé-
néreux. Le peuple française. devant
le dé-astre effarant, attendait dans
l'impui ‘ance.

Dans toute 1a Fane la vinque-.

  
 

nte colonne fit de la propagande
anti-angioé-e, Le sud de la France’
Voila tester, mal sa voix se 

verdit dans Un pay- complétement
démoralisé par ia défaite. Lorique:
les emisanires français partirent
pour rencontrer Hitler, on avait
dé a des indices que meme les réne-
tionnaires appuyant Petain seraient
écartés, que la voie semblait ou-j
verte à une dictature fasciste qui,
sous la tutelle allemande, écrase-;
rait toutes les institutions démoc:i a-
tiques comme en Allemagne,

!

  

 

 
 
  
  

une frontière invulnérable. fu* précienses nuraient permis aux
anéantie durant une nuit par la usines de guerre anglaises de pro-
trahison du commandement supé- duire les engins néc- -<aites contre
rieur, des hommes d'Etat politi-ll'evance allemande. L'armée an-
ciens et des fascistes agissant à;xlaise pouvait être reformée et
découvert. Churchill apprit la nou- : lancée encore à l'aide de la France.
velle, s'envuia à Paris, réveilla les! Tes Etats-Unis penvaient a'eveilier
ministres et combattit durant des.devant le danger. La nouvelle li-
heures pour le zalut ie ia France. gne française pouvai*-ell. tenir?

Le cabinet de Londres agit promp-1 Paris, qui fit la Révolution de
tement, à son retour. La breche 1789 et créa la Commune durart
allemande, à Sedan, exposait les Ja guerre de 1R70, était la cle” de

flancs anglais et belge. La Royel la situation. Paris, devenant un
Air Force attaqua énergiquement;xecond Madrid, la Francs eËt été
et sculages temporsirement les sauvée. Mais il n'y avait pas de
Alliés. Mais la premiere trahison chef pour rallier Taris, comme
étiit consommée. Uamelin ne fi* Miaja avait rallié Madrid.
as revenir les armées du nord ; ;
par réparer la Mécke, Ÿ officier Stupéfié et trahi, le peuple fran-
juif /varta le secrétaire de Gamclin Ses ne Pr letomas basque

a 6 =. ot . - ”

«+ déclara à Gameln que son inac-" paris devint un second Madrid;tion ressemblait à une trahison. Il: ât sivnitié

fut abattu sur pire! démocratiquetravaiitte,danfor:
16 GENERAUX DESTITUES ces réactionnaires décidérent de ne
Et les unités motorisées alle- pas défendre Paris. Ce fut la fin.

mandes  continuèrent d'avancer. les Allemands pénétrérent au
(ertains ponts ne furent pas dé- coeur de la France. contournèrent
truits, Mais en vertu de quel ordre? la ligne Maginot, Reynaud conti-
Pourquoi la France n’avait-elle pas nua la lutte et chercha une politi-
armé son peuple, ne l'avait-elle pas! ue capable de rallier la Grandes
Préparé à défendre nes foyers?|Bretagne à la France pourHbeville, avec ses 20,000 ‘habi- [poursuivre la lutte. Churchill fit

ts, tomba devant six rhars blin-

 

 
nn offre dune union indi:<oluble. |

Les Juifs devraient
tout faire pour la
victoire de l'Empire

———

Les Juifs du monde entice de-
vruient consacrer tous leurs efforts
et toutra leurs ressources à la dé-
faite d'Adolf Hitler, l'ennemi No 1
de la juiverie, déclare Myre Edel-
haum, rédacteur du “Times” juif
de Londres, arrivé au Canada pour
faire une tournée de conférences au

; Canada et aux Etats-Unis, L'avenir
de la race juive dépend de l'em-
pice britannique; la race juive
tiendra ou tombera avee l'empire.
dit-il,

11 n'existe pas le moindre doute
que le sort de la juiverie sera dé-
cidé par le résultat de la guerre
actuelle et que son avenir dépend
de la victoire de la Grande-Bre-
tagne sur les puissances de l'axe.
La Palestine est importante à la
tuuse britannique, à la fois pour
sa position stratégique et pour son
habileté à fournit À Ja cause im-
périale une partie de la production
industrielle 4 nécessaire, dit-il.

 

 
La furaur des attaques aériennes a laissé les petites prin
cesses Elisabeth, à droite, et Margaret Rose,filles du ror
et de la reine d'Angleterre, totalement indifférentes, €!

 elles ont préféré ne pas s'expotrier comme tont d'autres
petites Anglaises. Les voici photographiées au retour d'un

pique-nique quelque port en Gronde-Bretogne. 
een

 



 

A l’Hôtel de Ville
 

L'affaire H   Elle n'a P
sons le s9

l'éga
Pour “listes du

’ à seroniqueur n'a PAS
mère d'absence d'événements, I!

ne cependant plus de promesses
* tions, au cours de la se-

ë moulé, que de réalisations.

pin ville 8 perdu son maire. Les

Lt, pourtant  ajourés, d'un

de concentration I ‘enferment |

and Kans une tombe. 1 n'est

question de lui, Un vice-maire

place: la séance du consei

“devait donner lieu à un débat

Siné par ce récent événement &

hy dirigée par d'habiles manoeu-

qners el ce débat n’a pas eu lieu,

Prévoir ve que nous réserve

J'arenir serait asses hasardeux,

mais il est imporsible de discerner

our l'instant les retentissements

d'un acte séditieux qui fut posé.

em

voir. —

 

lisation des taxes.

Le salut des antipodes
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oude: bombe qui choit dans le banc de neige

 

sans le moindre doute, dans l'in-
tention d'en provoquer de violents

4
as eu de suites à la séance du conseil. — On ‘’fait de l’histoire”

Répercussions lointaines. — Une habile manoeuvre. —
— Amélioration du sort des gens rayés des

chômage por l'agence des oeuvres de charité.

Houde, car les quelquen mécontents
et têtes chaudes qui auraient son-

 

toujours le souci de la justice
sociale.

L'assistance aux chômeurs

l’roposition tout aussi populaire
auprès de certaines catégories
celle présentée par le collègue de
Saint-Jean-Baptiste du représen-
tant de Ville-Marie. Elle vise à ob-

et prolongés. C'est la bombe qui gé à s'y soustraire y songeront à'tenir le rétablissement des ancien-

tombe dans le bane de neige. |

A l'hôtel de ville, on étudie sans|
ficvre une situation sans précé-|
dent créée par l'ubsence du pre-:
mier magistrat. On est en train,
commedisent les Anglais, de “faire
de l'histoire”, de traverser des si-
tuationx entièrement inusitées mais

1| comme sans s'en douter, Ainsi des |
voyageurs passant dans un tun-
nel, perdent-ils parfois les passa-'
ges les plus pittoresques de la’
route,
En réalité, dans peu de jours ce

sera l'enregistrement =national.
Cette formalité a'accomplira avec
plus de tranquilité qu'elle n'en au-
rait eu peut-être sans l'incident
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deux fois étant mis par un écla-
tant exemple en présence du sort
qui attent les récalcitrants.

Toute discussion ayant été tuée
«dans l'oeuf, il n’a done été aucune- | doit prendre toutes ses instruc
ment question de la politique d'Ot-
tawa à la séance du conscil de
mercredi. On s'est rabattu,

jouit pas de la même immunité.

Taxes proportionnelles

et équitables

C'est le conseiller de Ville-
Marie, M. Omer Côté qui a at-
taché le grelot au sujet des taxes
provinciales. 11 trouve qu’elles
sont injustes en ce qu’elles frap-
pent avec la même violence le
radio et l'aute modestes que le
radio et l'auto de grand luxe. I!
voudrait donc que les taxes fus-
sent proportionnées à la valeur
den meubles sur lesquels on les
impose et prie Québec de donner
droit a cette requéte.

La réaction chez le publie sera
favorable. taxe de vente est,
en effet, proportionnée à la va-
leur de l'objet acheté et il sem-

 

tique et sociale on devrait. au-

la même assiette. Mais le fise,
qui vise un but: emplir ses cof-
fres quand ils sont vides ou in-

par!
contre, sur celle de Québec qui nel

ble ou'en saine économie poli- '

tant que faire ~e pent, adopter .

nes allocations par ceux qui en
sont privés, Elle se produit aussi
"au moment où le directeur de l’of-
fice du chômage est avisé qu'il

tions
du bureau de reconstruction écono-
mique, ce qui veut dire du gou-
vernement de Québec. Voici le texte
de cette résolution:
“Que le Comité exécutif soit prié

de faire, auprès de la Commission |
municipale de Québec, des instan-
ces pour que soit rétablie l'échelle

du chômage de nombreux cas
d'assistés qui y figuraient autre-
fois. On observe la Joi. C'est
dans l'ordre. Mais ceux qui sont
“rayéa des secours” ont quand
même, dans la grande majorité
des cas, un besoin urgent, indis-
pensahle d'aide. Il n’est donc
que juste que les associations
charitables soient en mesure de
les aceueiltir toutes et de les
bien traiter. Elles n’y sauraient
réussir avec leurs ressources
ordinaires, ni même avec les al-
locations spéciales qu'on leur a
votées jusqu'ici. Il faut les met-
tre sous ce rapport parfaitement
à l'aise, afin que les cas de dé-
tresse reçoivent et prompte-
ment une attention généreuse
et adéquate.

SANS-QUARTIER.
 

 

jen vigueur en 1937 pour les secours
directs aux femmes dont le mari
est hospitalisé ou incarcéré ou les
la quittées et pour qu'une déléga-
(tion des membres du Conseil puis-
sent rencontrer les autorités pro-
| vinciales, plaider auprès d'elles en
“faveur du rétablissement de cette
échelle et discuter également d'au-
tres points en litige au sujet des
allocations de chômage:

1 Que ladite délégation soit accom-
pagnée d'un membre autorisé de
chacune des quatre fédérations de
charité et d'autres personnes s'il
y a lieu”.

Oeuvres de charité

Quant au représentant d’\-
huntsic, M. Barrière. il a de-
mandé que l'on vote une somme  additionnelle de $200 000, aux
oeuvres de charité. Voici une
proposition parfaitement ra-
tionnelle. On supprime des listes

Pour maladies des pieds

W.-L. MARCOTTE,
ADRESSEZ-VOUS A

B.A.

SPECIALISTE

4250, rue ST-HUBERT
PRES RACHEL

FRontenac 9680
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TELEPHONEZ-
NOUS

Nous nous ferons un

plaisir d'ailes vous

chercher et vous Te-

conduire chez vous
en Auto après de-

monstrations
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BLOC-NOTES
L'hydravion pos-

tal “Clare”, des
British Overseas
Airways, a amerri
aujourd'hui à Bou-
cherville pour fai-

re son plein d'essence et reprendre
son envoi vers New-York. Le “Cla-
re” est l'un des deux hydravions
anglais qui (eront det traversées
cet été, poursuivant l'expérience
commencée l'été dernier. lra-
vion @ laissé deux passage: à
Houcherville, des représentants du
ministère de l'Air de Londres. Il
na fait que trois escales, à Faynes.
en Irlande. à Botwood, à Terre-
Neuve et à Boucherville.

  

   

 

M. Camillien Hou-
de. maire de Mont-
véal et député de
Ste-Marie à Québec,
n été arrêté ce soir
vonformément à l’ar-
ticle 21 de la loi des mesures de
xuerre. Des agents de la police
fédérale et de la police provinciale
ont opere son arrestation. M.
Moude a déclaré la semaine derme-
re qu'il était contre l'enregistre-
ment national et il demandait à la
population de ne pas s'enregistrer.

 

‘(aSociété

Les declarations ont eu leur réper--
cussion a la Chambre des Commu-
nes et ce soir. le ministre de ln
Justice. M. Lapointe. en rertinut
à Otta fait interner le maire.

 

  

 

 

'.e gouvernemer*
e provincial va fonder

: une ferme-écuie dans
gla region de M

mn réal qui sera vuv. "te
ses jours-ci. Cute

vouvelle création sera assured en
vertu du plan d'aide à la jeunesse.
Cette initiative repond à la fos a
une demande des jeunes nécessiteux
urbains et d'un grand rombre de
cultivateurs, <pécialement des fer
miers canadiens-arælais de €
tons de l'Est et de la régi
Muatréal où les familles ont r
nombreuses et où la main-d'œeuv'e
est plus rare que dans les centres

ayricoles canadiens-français.
em

  

  

 

   

    
Le gouvernement

de Quebec envisage *
la création d'une ré-
vie des tabacs sem- |
Mable à la régie des
liqueurs. Le total
des ventes de tabacs, cigares et
«igarettes se chiffre à 20 miliions
de dollars par an dans la province.
On estime à 5 millions de dollars
Iv profit global de ce commerce.
L.. gouvernement provincial reti-
rurait d'une régie des tabacs es
profits presqu'aussi considérables
que ceux qu'il retire des liqueurs.
Les planteurs de tabac ne ven-
draient leurs produits qu'au g«
vernement. Le problème ce:t à
l'étude.

 

darts

Le premier d'une
série de gros avions
de bombardement du
type Hampden en-
ticrement fabriques
au pays est sorti au-
jourd'hui des

tiers de St-Hubert. Il & accompli
une envolée d'essai d’une dizaine de
minutes. Cet appareil est le produit
de tiers uvinnneries ontariennes.
Un autre avion du même type, fa-
briqué par trois compagnies que-
héroises, sortira sous peu de l'usi-
ne d'a<<emblage. Cet appareil est
le plu: lourd avion de guerre jamais
construit au Canada. Chargé, il
pèse environ dix tonnes. Deux mo-
teurs de 9 cylindres actionnent ses
helices à 3 pales. Son coû: de cons-
{ruction cst de $125,000.

+ =

A l'instar des fem-
mes de l'Ontario et
des provinces de
l'Ouest, les Quéhe-
solves sont a organi-
«er un comité pour!
l'enregistrement volontaire
femmes du Québec. Le bureau chef

 

 

  

E

de ce comité est à Montréal. édi-’
fice Canada Cement. Le question. |

 

chan-.
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LEMAN-DUPUIS
Samedi matin, à dix heures et

demie, en l'église Saint-Louis de
France, avait lieu le mariage de
Mlle Micheline Dupuis, fille de M.
et de Mme Armand Dupuis, avec
M. Jean Leman, fils de M. et de
Mme Beaudry leman. La bénédic-
tion nuptiale leur fut donnée par
M. le chanoine J.-N. Dupuis, cou-
sin de la mariée. Le sanctuaire
était décoré de glaïeuls de la Pi-
cardie liés en gerbes ou disposes
dans de larges corbeilles. Ces mê-
mes fleurs ainsi que des massifs
de fougèr:s et de palmiers déco-
ruient la nef. Fendant la messe,
le programme musical suivant fut
executé: Sancta Mari. e Faure,
par M. Paul Trottier; Pams An-

 

_ gelicus, de Dubois, par le choeur
et M. L. Proulx, comme soliste;
Notre Pere, de Büsser, par M. L.
Proulx; Benedictus, de Gounod,
par le choeur avec M. Paul Trot-
tier, comme soliste. A l'Offertoire.
M. Antonio Létourneau, joua le
Cygne, de Saint-Saëns.

M. Dupuis accompagnait sa fille
et M. Leman était le témoin de son
fils. la mariée portait une robe.
d'une grande simplicité de lignes,
en moire ferrabel nacre ornée d'une
basque formant longue traine:
son voile de tulle illusion de même
ton etait légèrement drapé et sa
gerbe était composée de petites
orchidées mauve pâle. Mile Adèle
Dupuis, tante de la muriée, dame
d'honneur, Mlle Josette Dupuis,
evusine de ia marice, et Mlle Juc-

: queline Charton, cousine du ma-
té, demoiselles d'honneur, por-

taient des robes d'organza tur-
quoise recouvrant des fourreaux
de taffetas de même nuance, des
capelines de milan naturel or-
nies de ve'vurs turquoise et des
kerbes de bie nouées de ruban de
véme teinte. M. André leman,
frère du marié, était le garçon
d'honneur. MM. Jean et Max Tru-
puis, frères de ia manie, MM.
Purre Béique. Jean Raymond et,
Ciaude Beaubien plaçaient lesein-
vités. Mine Dupuis. nière de la ma-
rie partait une robe de crêpe so-
nrano bleu limoges, avec petit
c'apeau de plumes de même ton
et touffe de roses Finch au corsa-
gv. Mme leman, mere du marié,
portait un ensemble de crépe ma-
sine et blanc. un chapeau de gros-
grain maiine et des gardénias
blanes à l'épaule.

Anrès la cérémonie. il y eut ré-
ception au Cercie Universitaire où
ies salons et la salle 3 manger
viaient décnién de glairuls roses,
de pois de senteur, de bouvardias
et de fougères. M. et Mme ie-
man partirent ensuite, en avion,
pour un voyage dans les Monta-
gnes Rocheuses. Pour voyager,
Mme leman portait un tailleur de
toile croisière blanche avec biouse
de souffle de snie acaou et feu.
tre de même ton.

e .

M. et Mme Léon Loira,n Annon-
cent les fiançailles de leur filie,
Madeleine, avec M. Robert-Emmett
Kehne, fils de M. Thomas Kehoe,
décédé, et de Mme AT. Pearce.
i.c muriage aura jeu à l'automne.

© bb
M. et Mme C-A. Fortin, d'Ou-

tremeont, annoncent les fiançailles
de teur fille, Madeleine, avec M.
Tous-Matthiew Donohue, fils de
M. et de Mme Thomas Donohue,

  

, décédés. le mariage aura lieu en
octobre.

.-
M. +«t Mme Ova Perreault an-

Honcent pour le samedi 24 anit, le
marsage de leur fille, Rose-Aimée,
fixer M. Lucien Lord. La bénédie-
tion nuptiale leur sera donnée, à
neuf heures et demie, en la cathé-
draie de Saint-Hyacinthe.

«vA

M. et Mme Joseph-E. Audet an-
roncent le mariage de leur fille,

« Margo, avec M, Gilles Murray, fils
de M. Joseph Murray. La bénédic-
tion nuptiale leur sera donnée, le
Jeudi 22 août, à dix heures, en l'é-

*glise Saint-Denis, TL y aura récep-  

 

tion à l'hôtel Windsor, à l'issue de
la cérémonie.

Tue Ce ea  »
des le mariage de Mlle Lucienne: M. Henri Hoinmenu et ua fille,

Dupuis, fille de M. et de Mme Hre-
tor Dupuis, avec M. Armand la-
fleur, fils de M. Théophile Lafleur

naire préparé est destiné à couvrir. et de Mme Laflcur, décédée, sera
le< emplois de guerre accessibles : célébré fe lundi 2 septembre en
sux femmes, dans le domaine des! | |; Saint- i
services auxilisires. Il offrira, d'ici:eitamele: dans la
tris peu de temps, le secours ines- yoo
timable d'une iongue liste de com-| Mile L. NeSerres, de Québec, de

FMlences féminines de notre pro-hol | hasame à Montréal, «at descendue
au Mont-Royal.
   

 

Potete date

« le mariage de Mlle Rachelle
Jutras, fille de M. et de Mme J.-

| Adolphe Jutras, de Louiseville.
avec M. Gérard Brossard, fils de

| M. Cléomène Brossard, décédé, et
de Mme Brossard, de Saint-Gré-
goire de Nicolet, sera célébré le
samedi 17 août, À neuf heures en
l'église de louiseville. Pas de fai-:
re-part.

+ +
Mme Victor Beaudry est actuel-

lement à Saint-Valier, l‘invitée de
sa fille, Mme Arthur Amos. {

à +
M. et Mme Marcel Parent, de

Montréal, ont passé une semaine
au “Lake Park Hotel”, au petit
lac Magog, P. Q. :

+ +
M. et Mme Robeit Lanctdt, de

Saint-Jean. N.B., après un court
séjour à Québec, passeront quel-
que temps Chateauguay, les invi-
tés de Mme Honoré Mervier.

— à»
M. et Mme J.-Arthur lauzon

annoncent les fiançailles de leur
fille, Marie-Blanche, avec M. Jac-

.ques Racicot, ic, fils du docteur
set de Mme J.-E. Racicot.

 

©
La comtesse de la Tour Fondue

et Mlle Geneviève de la Tour Fon-
due, de retour des Etats-Unis, pus-
sent quelques jours à Ottawa.

e-

Mme Henri-F. Béique est re
tournée à Québec, apres avoir ete
l'invitée de sa mêre, Mme Ca:
gnan, pendant quelque temps.

.
M. et Mme Paul-Emile Cour-

tois ainsi gque Miles Berthe et Si-
mone Couvtois passent une quin-

tzaine au Sacre-Coeur de Rimouski.
EE

| Mme B. de M. Rinfret est rs
trée en ville, après avoir passe
quelques semaines à Notre-Dame
du Portage. l'invitée de a soeur,
Mile Jeanne lefanre, d'Ottawa.

 

 

.
Mme A. Constantin et sm fille,

Constance, jussent quelques jou <
À Saint-Flacide, les invitées du
‘docteur et de Mne Elphège 14
lande.

Mme 1 A Rob: x passe la der
rière fin de seniane à Berthe
l'invitée de Mme l'Hipye Lafrans
boxe.

…
Mlie Jeanne Mena:d est rutnui

née à Quebec, après avo: passé
quelque temps à Montre. et a Ot-
tawa.

 

0. à
Mme John Riilly ainsi que se

 

fillette, Prudence, fait une ville
giature de quelques a
Tadoussac.

»~ oo. .

© Mlle Jeanne Mceuu est de re-
tour d'un vovage de deux semaines
au fac Unique, NB, où rlle à été
l'hôte de M. et de Mme A Riro
Michaud

’ . =

Mme 1.-1. legauit et Mile fii.
sele legault ainsi que Je docteur
Paul Legault sont partis pour un
“oyage de trois semain:s dans les
Provinces Maritimes. |

> 9 & !
Mme B. Pu-ruult et Mlle Vio.

lette llesfossés sont resenues de |
Notre-Dame du Portage ou elles
ont passé une dizaine de jours. |

See
M. et Mme © A. Chauveau ot!

Mine © Davis, de Québec, sont de
passage à Montréal. 1

M. et Mine J'iacide Mnrency et
leur famille sont en villégiatu:e au
Lac Saint-Joseph.

M. et Ame M. Villeneuse «t Mile
Lucienne Villeneuve sont revenuf,
de la Pointe Masson où ila ont été
les invités du decteur et de Mme
‘Elphège Lalande, pendant quelque
temps. :

4 # 1
| M. rt Mme Théodore Morgon |
sont actucllement à Digby, NF. )

M. Gustave Mathieu est nctuel-
lement «en villégiature à Notre-
Dame du Portage, i

 

  

“a.
Mlie Louise Pouliot, de Quihec,!

est à Montréal, l'invitée de Mme|
J.-B.-C. Walsh. |

a

! Mme Marcel Parent, de Montréal,|
‘mont revenus d'un court séjour de |
Ste-Flisabeth de Joliette, in-
vités de M. et Mme Omer Piette.

+.
M. et Mme Paul LaRocque, M.

t Mme Cerald Ryan, le colonel |
R.-A. Brock, le juge Jouia Bo er, |
M. Augustin Frigon, M. et Mme
Léon Lorrain ont passé quelques
jours au Club Winchester.

 

 
se

 

UN GRAN

   
 
Mr
Louwix-de France, ru leur mariaga
Leman o«t te fils de M. et Mme

nan, la fille de M. et

QUEBEC
M. et Mme J. des Rivieres sont

revenus d'un court sejous a la Mal-
baie.

” 06 a
M. et Mine Maurice Tesnier, de

Rimouski, ont été les invités de
Mme A. M. Tessier, au Claridge.

+ ++.
M. ot Mme Albert lemieux et

leur fille, Françoise, sont de 1€
tour d'une villégiature à Notre
Dame du Portage.

. - +

Miles Marguerite et Joursette
Couture sont 1ctournces à Sainte
Marie de Heauce après avoir passé
une remaine au Muroir du Petit
Lac Magog.

.
Mme E. ! tier of Mind Louis

Fontaine passent la fin de la «us
son aux Lboulements

; . e +

Le juge et Mme Oscar Ronlan-
ger passent quelques temps à Per-
cé, à lhétel Normand

  

 

 

Assemblée des
philatélistes

les philatels Lee
sont convoqués & |
l'Union Philatélique de Montrenl.
qui aura heu mereredi soir, 14
août, à In Salle den Artisans cona-
diens-français, 4350. sue Saute
Denis, à 8 heures pm,

Montreal
sembles de

de
 

  

Msse Jean Le-ven, photograpl,

D MARIAGE

 
aa la ao tie de

a été béni, amet
Beaudry Leman et MN
Mme Armand fi,
 

"OTTAWA
le ministre du I.

da et ia baronne i
ment en voyage dar
Maritimes, passert
à Digby.

© 2»

L'honorable Ca:
en villégiature à =
mer.

a.
Mme Richard W

fils, Allan, sont de :+
Patrice où ils ont 1.
A. À. Baivin.

owo>

Navires !

américains

au Canada
WASHINGTON,

spécial au “Put

Aux termes d'un tb

devant le Congrès, ler

teains pourront
leaux canadiennes|
des petite refuges

-_-—<—

 

 

 

| Pélerinage à Rigoud

Le pelerinage are -

de Saint-Viateur oN

de-bourdes de Rigo

te dimanche, 18 peut 1
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{TAIT-FAV
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EXAMEN
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Troubles muscuta
de l'oeil. LORENZ. ce

nul. president. >

Le spécialiste

AVREAU |

  

NZO e 3
Verres CORRECTEURS  ———

Bureas de contre :

265 est, rue Ste-Cathe
TiLA. 6363

OPTOMETRISTES-OPTICIKEN
S LK FN ih

“Macheliors on Optométrie”

. * Rurean de nord:

6890, rue St-Hubert
TH.t CA. 944
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|
GUERRE OU NON, BARBARA
HUTTON ENTEND DIVORCER
NEW-YORK. 10, (Service spécial déjà été signé et confirmé non seue

au “Petit Journal"). — Que la guér- {lement par les tribunaux du Danee
re-éclair allemande sévisse dans|)mark mais également par le maître
toute sa rigueur ou qu'elle Cesse |des requêtes à ia chanceLerie brie

  
Un film révélateur Nageur émérite

et une accusation
de parjure...

Service npé- [la libération de Mme Feinsteln aur
ee > un bref d'habeas corpus aigné du

 

HW. YORK, ÎVe =NEWSONSnal”). — C'ent

 

    

    
 

“Pel \ . .PE i cinématogra- juge Joseph Fennelly de la Cour subitement, wil n'y & pas lieu |tannique.
grâce & denpellicles indiquant |suprême. Flle fut arrêtée immé- d'anticiper, Barbara Hutonest as- \ a
phiques * it balladée avec des|diatement après sous l'accusation surée d'obtenir son divorce. Un por-| 1
elle 8 ellement accusés du de parjure. Traduite en cour dans te-puroie de la riche héritière a dé-

individus de son mari, que Mine| l'après-midi elle protesta de son 'r.aré, hier, que ni les divisions blin-
meurtré gée de 27 ans, innocence. dées d'Hitler, pas plus que ses bom-
Elsie Feinatelt roid l'affaire du] 1 appert que Mme Feinstein
rincipsl Hier de Brooklyn, avait pretendu ne pas connaître

sayndiont miiement accusée de par-|Charles Workman, Albert Tannen.
arte forme p, son cautionnement haum ou leurs épouses respective.
ure ovement fixé à 826,000. jOr, les pritieules cinématographi-
eat de ant ce cautionnement ques la démentent sur ce point.

En Ceant-procureur de dis-| Hier, Mme Workman a été lou-]
ind Lily Turkus, déclars que gucment interrogée quant aux agi--

Fomatein avait été durant |sements de la bande d'assassina.
Mne ie d'adulte l'associée de Son mari est sous vautionnemuer*
te sa 5" Son mari, Sam Feins- ie 850,000 en rapport avec le meur-|

menager is v de la bande |tre de Joseph Rosen, inkei :

bardiers-plongeurs, n'ont affecté les
rours de justice de Copenhague et
en con équenre Barbara sera
bientôt dégagée de ses liens matri-
momaux.
Bien que la swastika flotte sur la

vapitale du Danemark, Barbara est
assurée d'obtenir son divorce au
mois de février prochain. Le porte-
parole à précisé que toutes les dis-
positions avaient été prises & cette
fin.
Ba:bara se débarrassera ainsi de,

son deuxieme mari. le comte Haug-
wiz-Reventlow. Et elle n'entend pas
épouser le golfeur, Bob Sweeny. com-
me le veulent les rumeurs.

le porte-parole fu: très précis en
faisant allusion à lui. Il n'a pas
Inaiqué toutefois si la décision était

af celle de Barbara ou de Sweeny lui-

même.
John-V. Sigmund. âge de 30 ans, Quant au comte Haugwitz-Re-
boucher de St-louis, Montana, et ventiow, sa visite au pays n'a rien

 
 oi embr: pe. ; p

te,rele) Ruchalter, fut!d'une confiserie, assassiné le 30

… mort par le syndicat lorsqu'il septembre 1938. Rosen était l'as-

memous de mai 1939, qu'il [norié de Lepke.
es avait Ase du sangaterisme. | nes—

Son cadavre n'a jamais été re- Le scorpion pique
tive _ ’ i i

te lendemain de la disparition l'Egyptien qui se

de fn mari, Mme Feinstein reçut |terre dans l'abri
ja somme de $50 des mains de unl LE CAIRE, 10, — L'obscur ation :
des membres de la bande, m déclare! Contre les raids aériens comporte |
Je procureur-suppléant, et chaque une menare toute spéciale en Egyp-

maine qui suivit, UN BREN Ke lte. Chaque soir, au Caire, environ

 

1    
ver . ! «©
yendnt supra de 1a demeure de lg LORIESOAbar. ancien joueur de football “st ici à voir avec Barbara. Il nie peut pes Barbara Hutton enierd divorcer,
Mue Feinstein, faisait un signal fois mortellement, par des sco-| Photographie à Caruthersville, être question de réconciliation. D'a- même si ia swastika flotte à
quelconque, aprés quoi Madame pions, et chaque nuit où les ci-| &vrès qu'il eut accompli l'exploit près les clauses du décret en dt- Copenhague.

 

de parcourir en 90 heures une vorce, dont la signature ne tardera
distance de 292 milles à la nage, guère, Barbara obtiendra la garde E: le porte-parole ajouie que Bar-

le long du Mississippi. de son fils Lance. neuf mois de l'an- bara n'a pas la moindre idée de

AUtIORNEMENt CORAM[order UN poste special de suis | nee et le comte Jes trois autres mois. faire du cinéma. ce qui met fin à
rtant contre le syndi- J'uigence pour traiter les victi- La frugalité et la sobriété sont Un réglement visant à la disposition une autre rumeur circuant à Hol-
ph Wohl obtint hier | mes le mer leur vlexir de longue vie. éventuelle des biens d'un chacun a lywood.

TTTEEATETRESAEERR

VALEURS INCOMPARABLES ë
à Choix Exceptionnel de Souliers Blancs pour Dames

PROFITEZ DE CETTE AUBAINE

. 1 + - .
descendant pour aller percevoir son vy doivent se réfugier dans les

, [ahiis, Je nombre des victinies est
0 mai Mme Feinstein| d'environ une centaine. Un à du   
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Le Congrès, siégeant à Philadelphie, fit son choix

désigné par George Washington lui-même. — La
actuel prit 70 ans. — 14,000 âmes en 1800;

 

WASHINGTON, 10. — Le 16
Juillet 1790, le Congrès desEtats-
nig, siégeant à Philadelphie — il
a donc 150 ans — approuva une

oi stipulant le choix d’un empla-
cement, de 10 milles carrés, sur les
rives de la Potomac, pour y créer
la capitale permanente desEtats-
Unis. C'est ainsi que naquit léga-
lement le Distriet de Columbia,
mieux connu sous le nom de ville
de Washington. Mais, en atten-
dant l'érection des édifices publics,|

d'Alexandria, Virginie, et 15 milles
en amont de son propre domaine
de Mount-Vernon, sur la Potomac.
Le Congrès n'ayant voté aucun
crédit pour réaliser le projet gé-
néral, Maryland et la Virginie
cédèrent le terrain et fournirent
les premiers capitaux pour la

Plus tard, le
déral remit à la
tie de l'emplacement, maintenant
le comté d'Arlington, et la ville

il fut décidé que Philadelphie res- d'Alexandria. _
terait le si,ge temporaire du gou-| PLANS TRACES PAR UN
vernement ndant 10 ans, à FRANÇAIS
compter de décembre 1790. À tout| Un Francais, Pierre-Charles
prendre, Washington ne devint le l'Enfant, qui était venu aux Etats-
éiège du gouvernement qu'en 1599, Unis avec :e marquis de La Fayet-

 
Le Congrès autorisa (reorge ‘te et avait été in

Washington à choisir l'emplace- mée révolutionnaire, fut chargé de
ment, et son choix tomba sur un tracer les plans de la cité fédérale.
endroit situé à 5 milles en amont Après avoir exécuté presque tou-
 

 

La reine visite un centre
canadien   

 
 

   
  

Sa Majesté la reine Elisabeth a récemment visité le centre canadien
de l'Armée du Salut à Londres et a reçu des noldats du Canada
une réception digne de son titre. La reine s'est intéressée tout parti-
eulièrement à une partie de pool pendant que le général Carpenter

se tenait ÿ nes côtés.

   
!

i    

le 16 juillet 1790, mais
Washington ne devint le siège du gouvernement qu'en 1800. — Un Fran-
çois traça les plans du District de Columbia, dont l'emplacement fut

construction du Capitol
663,000 en 1940,

te sn tâche, on le destitua parce
qu'il avait démoli une maison qui
nuisait à ses plans. Andrew El-
licot fut nommé pour terminer les
plans de la ville: il était l'arpen-
teur qui avait délimité les fron-

| tières du District de Columbia.
En 1800, Washington comptait à ‘ gp

construction des édifices publics. peine 14,098 âmes. En 1940, la
uvernement fé- | population est de 663,158 d'après,

virginie une par- le bureau du recensement. Le gé-
Inéral Washington ne put voir
‘établir le gouvernement dans la
ville qui portait son nom. Il mou-

|rut en 1799, une année avant que
"le président John Adams déména-
geht le gouvernement à Washing-
ton, Le Congrès tint en première
session sur Tee de la Poto-

 

Photo aérienne du Capitol de Washington, avec ses grandes ailes nord et sud et son figantesque dome sur-
monté de la statue de la Liberté, oeuvre de Thomas Crawford. Le Capital. dont la construction com-
mença en 1793, ne fui achevé qu'an bout de 70 ans. Washington. on District de Columbia, fut choisi

comme capitale des Etats-Unis, à Philadelphie.

jeur dans l'ar-. mac, le 21 novémbre 1800. C'était foules à la Pharmacie Montréal, Curai et commençai à
la Ze session du Ge Congrès et elle
fut tenue dans l'aile nord du Ca-

' pitol, nouvellement terminée, et
‘dont la pierre angulaire avait été
posée par Washington.

CONSTRUCTION DU
, CAPITOL
I En 1792, on lança un concours
i pour les meilleurs plans de cons-
.truetion du Capitol, et William
Thornton remporta la réeompen-
se. On lui suscita de la difficulté,
mais Thornton dirigea la conatruc- |
tion avec l'aide de James Hoban
qui dressa les plans de la Maison,
Blanche. Les crédits fédéraux s’é-
puisèrent et le Maryland vint à la
rescousse en organisant une lote-
rie. Le gouvernement fédéral rou-
vrit ensuite sa bourse, de sorte
u'en 1800 le Congrès put siéger

dans l'aile nord. Le Sénat, la
Chambre et la Cour Suprême uti-
lisérent cette partie du Capitol pen-
dant quelques années. En 1804a
Chambre déménagea dans l'aile
sud. Durant la guerre de 1812, une
troupe britannique commandée par !
l'amiral Cockburn, incendia le Ca-'
pitol non terminé; les intérieurs
‘urent détruits.
On en vint à parler peu après de

déménager le siège du gouverne-
ment de Washington, mais un
groupe de citoyens érigérent un
édifice à la hâte et l'offrirent au|de gaz d'estamac”, dit Mme Thi-, lsxnuif, cholagogue et drbault. “Ce fut tout d'abord une‘ *Congres comme endroit de déli-
bérations. Cet édifice se trouvait

Washington devint la capitale
des Etats-Unis il y a 150 ans

 

i
'
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IN Avion de patrouille

POMPES
Rev Cand Boe   

i so.

l'a avion britannique “Lockheed Hudson” de fabrication »
part en envolée de patrouille au-dessus du littorat allemand. bi 141
partie d'une escadrille composée d'aviateurs anglais, can...

australiens et néo-zélandais.
 

JE NE SAURAIS TROP LOUANGER
LE TONIQUE MOSBY", DECLARE UNE

MONTREALAISE
Elle dit comment le Toni-

que Mosby ‘a soulagée
de longues souffrances

occasionnées par le bou-
leversement et les gox

d'estomac. Vous avez
tout intérêt a lire ci-

dessous le témoignage
spontané de Mme A.

Thibault, rue St-Claude,
Montréal.

 

Des milliers de personnes de la
région de Montréal parlent uu-
jourd'hui en cs termes: “LE
TONIQUE MOSBY m'a fait du

BIEN CONNUE
g  

ALFREDMme
436 rue St-Claude, Ma: A
dit: “M y à longtemy
souffrais de l'estomac
d'hui, après avoir pris > -

EMA 1.

pu 1 te
bien EN GENERAL. Je ne connais on me a on |
frien qui lui soit comparable!” PDEPUIS DES ANN

t

i
|
i

C'est ainsi qu'on fait l'éloge de cet
excellent mélange de rucines ot
d'herbes et autres ingrédients effi-
caces qu'un représentant «pécial
du Tonique Mosby, cornu comme
L'HOMME AU TONIQUE MOS-|
BY presente tous les jours à des!

416 rue Ste-Catherine est. Ce toni- +
que renferme. en effet, plus de 20
ingrédients. li s'ensuit done qu'il!
agit de plusieurs façon à la foi:
dans l'organisme. C'est aussi pour
cette raison qu'il fait tant de bien

des multitudes de personnes
souffrantes. Quelques-uncs des ru-
cines et des herbes que renferme le

remède est excellent”
—memenmnenemnnnnnenne 
lus dans les journar.
concernant le Toni J
ses heureux effets sur -
gens de cette region J.

€ dois dire que ce
épatant.

Deux bouteilles suff.
tre fin à plusieur-
souffrance. Je mange p
ce qui me tente, sans «
æastrite ni malaises. II
ANNEES que je n'ai »
estomac. Et la preave

{Tonique Moshy dissipent les gaz
et les douleurs d'estomac: d'autres
contribuent à libérer les intestins:
d'autres, encore aetivent l'action
des rvins et du fuie et d'autres
finalement soulagent les douleurs
de la névrite et du rhumatisme
imputables à l'intoxication et à,
l'obstruction de l'organisme. Le
Tonique Mosby nettoie et renforcit |
si bien l'organisme que les per-
,xonnes faibles. malades, constipées : des .ngrédients médi-
xe sentent bientôt tout autres.
Nombre de personnes à Montréal
et dans les environs recommandent
publiquement le TONIQUE MOS-,
Y. Ainsi, il ÿ a quelques jours, |
Mme Alfred Thibault, 436 rue |
St-Claude, Montréal, faisait la
déclaration suivante. Son témoi-|
nage spontané se lit comme suit: ;

L'indigention et le balionnement
imputable aux gaz lui étaient

une torture

“Je souffrais depuis longtemps

mauvaise digestion occasionnelle, |

bien, c'est que je me <
et plus énergique. Je
trop dire de bien du T
et je auis ravie de fa:
ration et de le 1
tous”.

Nouveau compose ©
15 racines et hes!

T+ TON'QUE MOSBY
racines et he:des Ces
sont mélangées aver

 

quot i accomplit ps" Li
otn Par exeriple, il 2
laxn*1f aur les intestiz. «>
ser ‘en mat!éren de :
dans l'urganiame et qi
causé de maux de tête ¢
éruptions cutanées et «er
aement; il chasse les ar 0
nementa d'estomac, 3
leurs causées par les 2 1°
disparaitre le gonfiemnt -
ses Imputables aux gaz I
ture à éliminer l'excés de
reins et qui sont peut:
cause de l'obligstion que <
vous lever la nuit ainsi «
de dos. Il stimule l'actinn d. ‘
à rause de see nombreux
ce médicament agit con .

  

  
ia fola. Un grand tu

sonnes, faibles et nouff: ui

écrivent chaque jour et dé

sur l'emplacement actuel de 1'édi- | Le mal empira cependant au point grére à l'action neltuyante +
fice de la Cour Suprême, et il ser.’
vit au Congrès jusqu'à la restau-
ration du Capitol en IR19. !

POSE DE LA COUPOLE
On construizit, Jans ia suite, plu. |

sieurs additions au Capitol. Du-!
rant la Guerre Civile, alors que
Washington fut menacée plusieurs
fois, les ouvriers érigèrent silen-
cieuseme":t le gigantesque dôme
de fer, le 2 décembre 1863, la sta-
tue de la Liberté, œuvre de Tho-
mas Crawford, fut placé au som-
ment de la coupole, Dans les zran-
des lignes, le Capitol était alors
complet comme on le voit aujour-|
d'hui; il ne subit dane le suite que
de légères rénovations.

que chaque repas amenait son cor-
tège de douleurs. Le ballonnement
produit par les gaz était tel que
J'avais parfois de la difficulté à
respirer. Je devina nerveuse et
épuisée et il me semblait que mes‘
aliments ne me sustentaient pas,
Us formaient comme une boule dans
mon estomac. Ne digérant pas, je
souffrais durant des heures.

Deux houtelilen de Tonique Mosby|
la soulagérent

“J'avais eu recours à toutes sor-
tes de remèdes et de (raitements,
main sans jamais obterir d'appré-
cable soulagement, Récemment, je

te du Tonique Mmshy, elles +

bientôt des homines et d--

tout tranaformée. Autre i

prix du Tontque Mosby eat ":

nable parce qu'il se vend ei

N'hésites donc pas Pion)

aplendidé médicament A ,

— et commencez à e15 pinot r

Un représentant « bet;de

Mosby, connu sous le 15m oc

me au TONIQUE MOSBY es Sn

ment à la PHARMACIE MONITE

018 cat, rue Bte-Catherine, Met

où 11 présente chaque Jour ce ne

composé à un grand nombre dr

ronnes et fournit tous lea oy

mente déairés a son endroit n ;

flans toutes les partira de la se ;

et nuit. Téléphonez à HARBOU men

Le Tonique Musby eat également "1
vente chez tous les principaux » ;

maciena dans les villes environ

 

  

 



pies 
le

ou

de

ton

 

[a

police de N.-York soumis
à un entraînement militaire
“EW-YORK

,

Ia
be de

210,

qutions

ge civ
avinns, \

3 d'urgence.
fris, des oem
lice vont su

ire avc le ' 1
liraire B22 nine, et on projette des ge la France, etpp AMET |

res spéciales pour, accroître le‘ trouver des solutions à un probjé-

“ee deg camions d'urgence, en

pie
Te

at vont être envo

des manieUS le
d'Urdensburæ et
£ cadets vo

FLIN FLON, Manitoha, 10. —

#fien, ça parle au diable!” n'est

 

tranpeur,

stupéfaction, À rei

qu'une nout-lle guerre névissait

en Europe. Mrzo était parti d'ici

er goût lv.

=". CoegwAy

me suis trompée”dit-elle à la cour
 

{Klein & présenté ses excuses, de.
Q vent une cour de New-York cet'e

| beinaine, à un dénommé Léo Pigula
de Paterson, en qui elle étalt cer-
;talne d'avoir reconnu son époux dis-

T
a Vice ment special 1 ie de no. | La femme et les trois enfants ce

0,

—

le service ment spécial à l'académie de la po-- pigule étaient parmi l'assistance etde Métropole à dé-| lice, . .
ueetre sur un pied de Le commissaire Valentine de a]aeafauteuilpour ian, pe

de sc préparer aux obscu- quilice dit que les experts re Ia ete ressemblanne frappante ent . p!
à l'evacuation des foules\|culation vont étudier les mouve- pigul et Ben alenna

4 À ln lutte contre les {monty des civils, loraqu'il se fait de pas revu depuis quil 8 quitté a

pour être prête à tout, en| fortes concentrations d'hommes et aril quite 8A ' ation femme et sa famille en 1922.
Pour la première d'équipement militaire dans une ré-| “Tous : dTres choisis de la par gion, r | Tout comme Klein, Pluguia a dé-

» la lumière de la congestion .
bir un entrainement ini- dez grandes routes de France pare48telnurleretnrant

collaboration de l'ar-lles civile réfugiés, avant la chute !à la ressemblance faciair, elle est à
ils tenterunt de vy meprendre. tous deux ant les

mêmes petits défauts aux I-vres e
aux sowcils, Tis différent tas où

Quant aux 225 cadets, iln étusdue- PTéQUE pas en leurs manieres.
ront À l'académie de ta police jal “Je jure que c’est bien lui”, alsait
technique policière en temps de #4 PT

1
la

 

me semblable.

astrophes de tout genre.

ts experts de la circus.
rés à la région

de l'armée, autour
de Plattaburg, et

nt subir un entraîne HUF la manement des boinbe
fonctionnement d'abrix arti-avroi.s,

eat
agen    

le uévlarait: "Non ce ne peut être le
mari de ina soeur, nat je «me

  

7 ; ‘des défenses anti-avicna, des cha PTPhiA fartlemment sa méj se, va
il n était pas Veurations, les moyens de faire € Ns se ressemblent tant”.

Une atte coincidence AltalL

  

cuer lea foules des endroits dange-'
reux, d'empêcher le sabotage, de
protéger les services vitaux, teis
que l'éclairage, l'électricité & l'a-
queue: de méme que les morens

eo disperser les assemblées 1llega-
les. On leur apprendra egalement
les exercices militaires, ebauue

veut que le prenom de Prgu'a Ru

Aussi ête BenlAmii Mais depuis a:
sez longtemps on le nomme Léo.

SON passepor® pi

courant
lo guerre...

 

.1vé en Amérique en 1925. 11 es! ug
“1e 44 ans, penrñan* gue Klein gait

58 ans.

    

   

   nté de dire Louis Mezo, un [jour aux divers exe «8 sumiits

|

IA pauvre Apoisé reconnu! enfin

en apprenant avec jet quatre autres heures au manies -ON ée:reur et se OUrtans Vers Pig

son retour ici, ; ment des camions d'uryener, Te ia elle ‘ui dit: ‘Je m'excuse de vous
Po

réplique :
Avoir cause tait «e soucis”.
‘oite réponse.  Pigila
‘Tap<ez-moi *ranquille’.

constitueront une addition aux “00
hommes actuellement affectés à la
dhusion du service d’urprnee

+ NEW-YORK. 10. — Mme Mary

ce Mie Klein. Quenya +
guerre, entendront des confé-ences \0Slants plus lard, le méme temoin

vave quil eal 8:-

AT ressemblait tellement à mon mari que je|
|
!

 

: $Z€.50, quand elle n'avait ‘esoin

nes * ASIA TON TT SR
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Au Feu) 1u Feu?
   

 

5
En Angleterre. l'homme est à l'armée et la femme le remplace dane

les besognes viriles. On voit ici quatre jolies “pompières”.
 

Honnête comme on en voit rarement
DES MOINES, lowa, 10, Uae he

vi-.lle, recevant sa pension dela l'inspecteur du comté qu'on ne
vicilesse, s’est plainte aupres Jes me tribue que 213 par mois,
autorités parce que son allocation mais il ne s'en est pas occupé. à
mensuelle avait été haïssée à cv que je Vois. Quand $13 par invis

répondent à tous mes besoi
me demande ce qu'il ern
sepa faire avee boo poets”

  

  

a de l'Etat: “J'ai demat-ie

 

  

 

ive de la moitié de cette <orrme,
De a déclaré à la Com:  ae

DES VALEURS IMPERCEPTIBLES

  

 

    

    
    

    
  
    
     

      

 

     
    

     

      

   

  
Un Nouveau Favori

KODAK VIGILANY
JUNIOR SIX-20

(Objectif Kedet)

Le plus rouvelle vedette parmi
les epperoits plients à bes prix.
Bouton unique controlont l'ouver-
ture of la fermeture. Deux viseurs:
un à hauteur d'oeil e1 un à bou
teur de toile. Support d'objectif
extre-rigide. Objectif Kodet ...
n'exigeant aucune mise au point.
Nouvel obtureteur Dock pour lo
pose, la demi-pose et l'instantane.
Photos de 2 « x 3 : pouces.

NOUVEAU ET DIJA POPULAIRE
Ve Baby Brownie Spécial est vrai-
meat chic avec son corps moulé,POUT juis, et ses garnitures blan-ches conteastantes, déclencheur3 ebturateur à même, type piston.ale à charger, Objectif méSige. Aucune mise au pointcessaire. Poignée cressée. Pho-tos, 1% x 2, pouces.

BASY BROWNIE SPHCLAL
——

a

PETIT APPAREIL—GRANDES PHOTOS

Le Kodak Bantam (f/8) se porte
comme un paquet de cigarettes
et, cependant, grâce aux mé-
thodes modernes de finition
photographique, il donne des

ptos de 244 x 4 ces. Ob-
tif Kodalinear //A; viseur à

auteur d'oeil. Prcod les Films
de 8 poses peu coûteux.

NOBAK BANTAM (7/8)

PLUS POUR VOTRE ARGANT

Objectif Anastigmat Kodak,
vbturateur à 1/100e de seconde,
+... le Kodak 33 (f/5.6) est une
affaire en fait d'appareil photo-
graphique de 3% mmm. 3 bas prix.
Grice & des méthodes rode:aes
de finition, il donne des ; hcans em
noir et blanc de 294 x 4 yu ces.
Prend aussi le Film INN

KOBAK 35 (//5.6)

  

£S KUDAKS NOUVEALX MODELLS mettent les
dispositifs photographiques les plus récents à

la portée de vos doigts. Hs sont plus compacts, plus
profilés, ec “croquent” plus vite. Et ce n'est pas tout...

Tous les Kodaks et Brownies sont appuyés par
50 ans d'expérience dans la fabrication d'appareils

photographiques . .. par un placement de plusieurs

millions de dollars dans un outillage de précision.
par l'esprit inventif et l'habileté du plus grand groupe

d'experts en appareils photographiques qui aient

jaräis Cé réunis. Ces facteurs imperceptibles assu-
rent un meilleur rendement—de plus belles photos.

Votre marchand de Kodaks a des Kodaks a partir
de $5— des Brownies. a partir de $1.25 —modéles

avancés quisignifient plus pour votre argent.

Au Canada, KODAK est fa marque de commerce deposée

et la propriété exclusive de Canadian Kodak Co.. Limited,

Toronto, Ontario,

UN NOUVEAU FAVOR!

La plus nouvelle vedette parmi
les appareils pliants à bas prix.
Bouton unique contrôlant {'ou-
verture et la fermetute. Deux
viseurs. Suppoet d'objectif extra-
ripide, Objectif Kodet, n'exigeant

aucune mise au point. Obrurs-
œur Dack. Photos 214 x M! 4 por

KODAKVIGKANT JUNIOR SIX-20

(Onjocrtf Kede?)

ÉCONOMIQUE POUR VUES

Met les vues animées chez voi à

la portée de presque tous. Donne

de 20 à 40 so ea noir et blanc

— chacune aussi longue que la

moyenne des vues d'actualités —

sur un bla coûcane $2.50 fuss,

prêt à dire projeté. Fait aussi

vues animées en couleurs, avec le
FilmKodachrome.

CINé-KODAK HUIT, Modèle 20
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La chaleur? - Non
 

   

 J

La petite Marian Catanese, âgée de 13 mois. ne souffre aucunement
de la chaleur. Elle se demande tout simplement à qui appartient
cette image grotesque que lui renvoie un miroir déformant de

Coney Island.
 

Le secret le plus absolu
autour de la construction

de chars d'assaut aux E.-U.
WASHINGTON. 10. — (Service, Le secret entourant l'octroi du

special au Petit Journal) — Les|contrat en question a rappelé à
Autorités militaires américaines ont ‘des vétérans de la dernière guerre
xardé le silence le plus complet, le silence qui avait été mainter.a
hier sur lez détails d'un char d'ac-' partout lorsque l'on construisait
saut de proportions gigantesques le« chars d'assaut utilisés dans le
dont on commencera bientôt la temps. On avait donné aux parties

 

 

 

QUITO, Equateur, 10. — Dans
l’Equateur, la cinquième colonne

se concentre surtout autour de
ia com ie allemande Sedta de
l'aviation commerciale; elle ap-
partient aux Equatoriens et aux
Allemands, mais son personnel

est allemand: pilotes, radiopho-
nistes, mécaniciens et adminis-
trateurs. Jusqu'ici, les Allemands
ont réussi à bloquer les négocia-
tions entamées par Washington
en mai, en vue de faire disparai-
tre la compagnie Sedta de !'E-
quateur et la remplacer par une
ligne américaine ou un service
local avec des avions des Etats-
Unis, comme cela se fit dans la
Colombie.

L'importance stratégique de la
Sedta serait énorme, ai les Etats-
Unis entraient en guerre avec
l'Allemagne ou le apon; une
cinquième colonne dans I'Equa-
teur pourrait fomenter une ré-
volution et établir un gouverne-
ment favorable aux nazis. Com-
me ja Colombie et le Vénézuéla,
l'Equateur se trouve en-dedans
de la zone de danger de 1,000
milles pour la défense du canal
de Panama, et récemment la
compagnie Sedta inaugura un
nouveau service avec Esmeralda,

 

 
Le baron de
, Rothschild

à Montréal

Le baron de Rothschild, qui s'en-
fuit d'Autriche après l'Ansehluss
et demeura en Suisse quelque
temps avant de se rendre en An-
gleterre, est actueliement & Mont.
réal avec sa famille.

Interrogé par des journalistes ii
a refusé de faire aucun commen-

j taire sur les événements actuels ou
d'indiquer jusqu'à quelle date il
prolongerait son séjour dans notre
métropole.

Le baron de Rothschiid est le
quatrième membre de cette famille
célèbre à traverser l'océan depuis
le début des hostilités. Le baron
Eugène de Rothschild est arrivé
récemment à New-York, porteur,

 

d’un miilion de dollars.
- <a—

iCifoyen en vue de
  

"aviation nazie de I'Equafeur
une Menace au canal de Panama

dit-on, de bijoux évalués à plus!

   

i d'Oriente, à travers tes
Jusqu'à ia vallée de l'An Ao{usd Iquitos dang |e
La Sedta pourrait ainsi
lier au réseau de l’aviat
mande qui traverse |
du Sud, de Rio de Ja
sil, jusqu’à Lima, Pi u, q-
Polivie, et jusqu'à "Arp
au Chili, au sud. 1a Tiger
dor ailemande, au Kr.
verse la vallée de l'Am:
qu'à un endroit ruppre
Tontière de l'Equateur,
ligne allemande Tufthu: .,
Pérou pourrait prolong,
service jusqu'à Iquites
endroit de curresponda
la Sedta, ai les nazis
réussir à s'établir des
nements de cinquième «
Amérique du Sud.
=-——

Contrebandier
de Lacolle
condamné
SAINT-JEAN, 10°
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Plusteurs pays de l'\mérique is
Sud voient d'un mauvais oetl |

   

l'empiétement naii dans leurs Blain, camionneur de La. a eth
affaires commerciales, et ils |condamné & $50 d'an: Can
tiennent d se protéger contre les frait par le magistrat ba … 4
surprises de cinquième colonne. hier, pour n'avoir pus a
Le président Aguirre du Chili, douane sur une valsur je
ci-desqus, vient d'inte dire les café, sucre, cigarettr< -
grèves et différends ouvriers. ‘produits des Etats U- 4
pour que le capital et le travail! | de l'amende, le masis:
restent solulaires contr. la con- | né 13 confiscation de «
currence commerciale effrénée dises.
que l'Allemagne menace lan- ' 1e 15 mai, la genÇ.

le canadienne avait a
de café brut dans l'ur
de l'accusé, à Lac},
marchandises déjà r
ui se trouvaient uu ° .
s'accusé déclara qu’ii :-

Au sujet du cafe,
qu'il n'avait pas or
sur les autres articles. |
trat ne s'est pas prone
propriété du café brut,
fisance de preuves.

cer un peu partout, depuis ses
succès remportés en Furope.

sur la côte Pacifique, à moins e
SU0 milles du canal.

BOMBARDEMENTS
POSSIBLES

Tes Allemands se servent d'un
nouvel aéroport d'urgence cons-
truit à Panagra, une unité du ré-
seau de la Pan-American Air-
ways. Bien que les deux trimo-
teurs Junker de la Sedta soient
vieux et lents et ne puissent pas
se rendre jusqu'au canal et en
revenir avec pleine charge, ils
pourraient certainement servir-

ur l'aller et se livrer à des
bardements lancés par sur-

prise, au moment opportun.
De plus, la Sedta projette un

nouveau service avec la province

JEUNE HOMME,tes études sont TERMINEES !

QUE FERAS-TU DEMAIN ?

  

  

 

 

St Anselm's College
RAWDON, P.Q.

Cours Commercial Ans

pour élèves qui ont ur.

connalssance frargs

Les Clercs de St-Viate:
ENTREE LE 4 SEPTFMUE!    
 

 

Longueuil décédé |
lras-tu grossir le nombre des chômeurs?

ompétence om GENIE ET FI TR UF
es BOUDURE ELECTRIU" *
t pour l'an de ces comer

L'ECOLE MODERNE
D'ELECTRICITE
2251 rue DELORIMIER M

MONTREAL

———

construction «ans les usines de lo- entrant dans la construction de cs|_. M. Henry Holmes, ancien éche-
comotives Baldwin, à Philadelphie. | nouveaux appareils de combat le vin de Longueuil, président de LasDe part et d'autre l'on scm. |nhom de “tanks” et le public croyait. sociation, Libéra © de Longue] gt
blait mécontent que la nouvelle Qu'il s'agissait de réservoirs. rant25ans estdécédéhier ma-|d'un contrat de plus de cing mil-. On semble d'avis que les nou- tin à l'hôpial Royal Victoria, àlions et deuii de dollars ait été ré- veaux chars d'assaut ressemble-; l'age de 44ans et 7 mois fovélés au put-tie. ront aux monstres d'acier alle-! — - =

ymands de 70 tonnes qui réussirent
à percer les défenses alliées 1] y a
quelque temps.

| L'armée américaine à déjà com-
imencé àconstruire des tanks de,
(12 et20 tonnes mais Jusqu'à pré-

; 4e sent l'on s'était abstenu de fabri-
OTTAWA, 10. (D-N.C,0 Deux | quer de très puissants chars das.cents hommes d'affaires et cite-| saut parce que beaucoup d t

yens bien connus de Hull doivent! américains Liaient inenpaliosdn
arriver à Quéhec aujourd'hui pour supporter d'aussi lourdes charges.’rendre visite à l'hon. Adélard God- , :
bout afin de lui représenter qu'a Depuis cette date toutefois sex
cause de la taxe provinciale de Mesures ont été prises en vue d'as-
vente, bien des gens de Hull vont rolider plus de 2,000 ponts reliant
faire leurs emplettes à Ottawa, lez principales routes stratégiques.
1 la délégation see dirigée par
le maire Alphonse Moussette et lc
conseil de ville. COLLEGE MONT-SAINT-LOUIS ÿ,

Frères den Ecoles Chrétiennes — Pensiennat et Kzternat t

COLLEGE SCIENTIFIQUE ET COMMERCIAL

Au cours de la dernière session.
on sait que M. Alexis Caron, re-

244 EST, RUE SHERBROOKE TELEPHONE {MONTREAL MArquette 8138 |
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— PROSPECTUS
Le sent iablissement canadion-francsia

ea Amérique

HEEMEARE

College de
PAssomption
dirigé par des pritres séculiers du

diocèse de Montréal.

COURS CLASSIQUE ET |
CLASSES PREPARATOIRES |
Anglais, mathématiques, nciencee, beaux-
arte, emseignés selon
méthodes pid
renfort, a\antag

Huil se plaint de
la taxe de vente

—_—— 35

Le prix seul ne fait pas le confort

!! faut UN AJUSTEMENT ‘
PARFAIT!
A VOTRE SERVICE
Un ajusteur expert de
20 ans d'expérience (et
qui ne fait que cela), un
médecin-chirurgien, une
garde-malade diplômée
sont à votre service.
Venez vous renseigner
gratuitement si vous
avez besoin d'un des

      
   

 ‘ es de le campagne |
"FLAT MAISON EST À L'EPREUVE ||
i DU FEU. !
{f Rentrée le jeudi 5 septembre

 

  

    
  

 

 

    

   

   

empter la ville du même nom de
cette taxe. mais vainement.    De $1.98 à $22.00   

   

présentant de Hull, à essayé d'ex-

Entrée des pensionnaires te 3 wept. Les externes le 4, à 9 heures a.m.
  

  
 

 

 

   

 

 

  

     

  

  

  

 

    
   

 

  

 

  

  

   

     

PouleTeemanesVedus Descentesd'atamee |Srticles suivants,
entretenues font les plus longs Ceintures abdominales

|

nas élastiques cnNE. COLLEGE SAINT-LAURENT cr, mss] Foc
COLLEGE DE BEChDOME Msn wer PL 9622

LONGUEUIL Coun ç ETTÉ
PENSIONNAT Commercial - Scientifique - Classique |

Tél. 2420 Entrée le 5 septembre BYwater 1454 IMPORTRATÉ PHARMACIE CANADIENNEFRANCAISE,
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de I'éfernuement| Observat
Les vapeurs d . _u américain Evènement important dans les
font du 100 milles à l'heure à Londres ‘annales de l'Ouest américain

qupart des gens, l'éter-| A l'aide de douzaines de photos.| WASHINGTON, 10 Le contre-| SAN FRANCISCO. 10. ‘Service,fia « des amis, Daniel et Anna

pour 18 Pa den autre chose |nrises à 1/15000ème de seconde, les\umiral Hobert-L Ghormley, direc-|spécial au “Petit Journal”) -— Le Stark. Ces derniers faisaient votle
puement Deable “at-chou”, mais professeurs Jennison et Edgerton, dujteur adjoint des opérations navales |49cme anniversaire de l'arrivée du | cinq semaines plus tard sur le “Broo-

wun forts. c'est autre chose, Massachusetts Institute of ‘Tech-taux Etats-Unis, fera maintenant |vaisseau mormon “Brooklyn” dans (klyn",
les #4 ‘deux professeurs du nology, ont découvert que les poutte- {partie de l'ambassade américaine, à ‘la baie de San Francisco en 1846. a! Cing descendants directs des co-

 

d . "
gotamment pour! ritute of Techno- |lettes de liquide qu'expulse Pindivi-" Londres. lété célébré par le dévotlement d'une ions du “Brooklyn” participérent à
M cu qui éternue acquièrent une «1 5 -——-——— laque commémorative en présence |la cérémonie.

! : = . i de la seule survivante des 300 pas-| Rappelons que le “Brooklyn” fut
rs Le > f co ) 9 agers & son bord. en mer six mois avant d'atteindre

Ml s'agit de Mme Elizabeth Bird'San Francisco.
Hawell, de Preseton, Idaho, âgée de

A 194 ans, ayant vu le jour six mois |
À avant que le Brooklyn ne contourne-

  

    

  
  

     

 

    
  

 

  
   
  

        

  
  
    

        

        

  

    
 

1e Cap Horn.
L'arrivée du “Brookiy:™. ayant à:

‘ son bord quelque 300 colons. se |
!ldirigeant vers l’Utah. occupe dans’
d'histoire de l'Ouest américain une,

Sas (place identique à celle de l'arrivée |
: du ‘Mayflower” à Boston aux jours|
‘de la colonie.
t Le “Brooklyn” avait à son bord des
i hommes et des femmes qui. pius
(tard, devaient figurer éminemment

; [dans le développement de cette sec-
‘tion du pays.

rs de ce voyage historique. le.
navire transportait la première pres- |
se qui ai! éé débarquée sur les cô-
.tes du Pacifique et c'est grâce à cet-|

% ite presse al ie “San Francisco star”
"vit Je Jour. D y avait également à
.bord du vaisseau quatre moulins a
farine, complètement équipés.
La cargaison comprenait en plus

on deux cents instruments a-
ires qui jouérent plus tard un

rôe de premier plan dans le déve-
:vppement de l'Ouest.

C'est à la suite de in mo:t de +
mére que le petite Elizabeth Bird

it piace sur le navire. Elle naquit
a Cambridge, Massachusetts, le ler
anvier 1846. Sa mére décéda tron
:n0is plus tard et son pére la :on-

   

   

BEBE dort bien
s'il est nourri à la Peplonine. De
plus il devient fort, vigoureux et
ne pleure pas parce qu'il est en
bonne santé. Peptonine est la
nourriture idéale pour les bébés
et les personnes souffrant de
troubles d'estomac.

   

En vente partout

LA PEPTONINE
1590, Hôtel de Vilie, Montréal

: Sourire de son mal cela ne
vaut-il pas mieux que de s'en
plaindre? C’est le vrai stoicis-
me. +

Que ci aturd le dictionnaire" tesse de 150 pieds à |a seconde, où4$ ————— —— — - sen

Larr usse ternuement? “Bpasme! plus de 100 milles à l'heure. «Une sar .

nerveux. eL momentané, par, balle d'un revolver de calibre 38 Politicien en tournée fl :
sate duqur: L'air est brusquement | part du canon à la vitesse de 630, HAWKESBURY, Ont, 10. — o I *

chassé 6 de ia bouche, avec, pieds à ia seconde *M. Elie Bertrand, de l'Orignal, /| AUSCULTER votre VOITURE IX

ne sorte on”. Voilà une dé-| Chaque éternuemen: contient des (Int, député du comté “e Prescott, “

ns . mais nullement milliers de gouttele:les et des mil- | vient d'entreprendre une tournée ÿ

ue e l'éternuement. lions de microbes. Sur une photo, un Vrathire à travers son comté. 11

LITE EST AUTRE a pu compter 4.800 gouttelettes de J'Arie:a de l'effort de guerre du
“toute autre. Voici| liquide. Chez les gens qui éternuent ‘nada, de l'enregistrement, et de ÿ

* pu la phiote d'un homme qui eternue, pisolo prise a 1 15,000erne de seconde. Ce nuage est fait de mil-

ers de goutielettes qui s'étaporent rapidement pour la plupart. Celles qui ne s'évaporent pas immédiate-

-rnt sont tn danger pour les autres, surtout si In personne qui éternue souffre du coryza ‘Pour dé-

tails intéressants sur l'éternuement, voir article ci-contre .
 
 

     

   

   

   
3 ion physiolegique

|

tréx fort. ces gouttelettez sont par- l'agriculture

de eter “Le sujet a«pire! fois lancées à une distance de 10 à TeeTT

prfonc © sa glotte ae ferme. 12 pieds. Eiles s'évarorent rapide- Témérité bien placée ;
Quand s s sont sutflsam-|ment, mais laissent sur les endroits | PHILADELPHIE, 10. — Mme g

WELL Ten sa glotte s'ouvre [ou elles tombent un rucléus anato- lpdin Graff ‘aexprimé a surprise ; :

brusque: . o l'air comprimé, mique qui prend parfois plusieu:s de ver vee quelle témerite un | |

. a .… sort avec force et! jours à se réduire en poussicre. bandit la menscait d'un revolver 4 ;

- — Cust dire quil ne faut pe sur-!duns une pharmacie, Son comparse ¢

. tout a lon sourire dua et]. xpique que le bandit avait des | b

. » e nuer sans porter son mouchoir

à

:& ai<ons d'être nerveux Vu qu'il de- ; 4

Ell ne s en bouche ou au nez it se marier la semaine suivante. a i
 

 

porte pas : ë = hy

dus mal Une RESERVE d'économies |
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LA NOUVEL:F

LAVEUSE 1940

36 ANNEES Réparation de laveuses
|  D'EXPERIEMCE électriques

DE TOUTES SORTES.

Parties neuves et usagées —
Inspection gratuite — Gros et

détail.

faite condition, venez nous voir. Nous lui ferons un
examen complet et vous recommandrons les remèdes

nécessités.
Nos mécaniciens experts sauront trouver rapide-

ment les troubles dont vous vous plaignez.

“ICI OU LA QUALITE PRIME LE PRIX"
Une visite à notre département du service et de réparations, vous

démontrera le plus nouvel outillage.

nepoint $2 a75 EAkl 95

j Renouveler les

mare 1.98 min $32
°Ajuster Is apes (8 cyl)

direction . . . 1 .50 5 (Valve grinding)

  

{

‘ | Si vous voulez être assure que votre auto est en par-

|

   

  
    

   

  

  
 

@ Parce qu'elle est la
préférée des ména-
rères canadiennes

e D'opération facile

© De fonctionnement
rapide et silencieux

eo De plus grande
dimension

® De plus belle appa- L'entretien des antor General Motors est notre spécr-

rence lité, Accordez-nous le plaisir de vous seroir bientot.

GARANTIE DE 5 ANS
  

   

     

 

Conditions faciles de
paiement

Votre vieille laveute
acceptée en échange

L. TREMBLAY
HA. 65

  {Ue avuie
cancer
Hous

hante etuile des calén- |t+ new.yorkain, Joséphineeo poAcluellement à la boitee suit Starling Roof, de Vhotelpo orf. Astoria, n'est par au-; Pertitieune du tout, Elle prend| © Un matin plaisir à taquiner

 (lelimas
AUTOMOBILE LIMITÉE

| Dépositaire de General Motors.

Chevrolet, Oldsmobile, Camions

Chevrolet et Mapleleaf

{i
ABUREAU CHEF: 4586 & 4596 ST-DENIS un pau au nord |

de le tue MONT-ROYAL — PL. 6835 :

 

row Cn passant par exprèsren échellen, en ouvrant nonpr bluie dans la maison et enant en norte qu'un chat noirtrouve sur mon chemin.
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HEDY LAMARR, FEMME FATALE OU INGENUE?
Petit-fils de l'ex-kaiser écroué

en Grande-Brefagne

HOLLYWOOD, 10.—Il est grandement question, à l'heu-
re actuelle, dans la cité du cinéma, d'un film que l'on com-

mencerait à tourner dès septembre et dont la protagoniste
serait la mystérieuse Hedy Lomarr.

La brune Autrichienne n’a pas travaillé depuis plusieurs[aujourd'hui sous mandat britanni-

mois et ses admirateurs voudraient bien la voir reporaître à
l'écron. Les producers de Hollywood reçoivent de nombreuses
lettres demandant un film mettant en vedette Mlle Lamarr.

Mais les cinéastes sont fort embarrassés. lls ne savent °

quel rôle donner à la belle Hedy. Femme fatale ou ingénue? P t bl t d
1! faudrait l'étiqueter une fois pour toutes. Pour sa part, qu'est- | I oya e SOr e
ce que pense Hedy Lamorr d'elle-même?

QUI SUIS-JE ? — Ii me faisait espionner par
Si vous ne voulez pas voir les tout le monde, même par les a

admirables yeux de Hedy Lamarr Mestiques, et m'enfermait dans ma

s'assombrir et le sourire mourir chambre lorsque je menaçais de le,
sur ses lèvres sanglantes, ne lui ‘uitter. dit miss Lamarr. Quelle!

rlez pas d'Extase, ce film qu'el-! vie! Etre jeune, riche, posséder les
fs tourna alors qu’elle n'avait que Plus beaux hijoux de Vienne, les
seize ans, et dans lequel elle parut Plussomptueuses fourrures et se
vêtue seulement de sa jeunesse et Sentir prisonnière d’un mari vieux
de ses charmes. Film pour lequel et jalouxl.. A la fin, n'y tenant
son mari, la richissime baron Fritz Plus, je profitai d'une absence,
Mandl, dépenss une fortune, en es- alors que Fritz était à la chasse,
sayant de racheter toutes les co- lOur m’enfuir. Je ne regrette rien,
pies sans parvenir à trouve: le né- 5RUf de n'avoir pas vu la tête de

 
|

|

|

‘  
Hedy Lamarr, que l'on a surnommée la plus belle femme d'Hol!y-
wood, demeure une énigme pour les directeurs d la Metro-
Goldiwyn-Mayer. La mystérieuse Hedy doit tourner en septembre,
mis on ne sait encure si on doit lui donner un rôle de femme

fatale ou d'ingénue.

gatif et à le détruire. Ertase est mon mari lorsque, À son retour, il
une mésaventure que Hedy vou- {trouva la maison vide !
drait oublier. “ELLE MYSTIFIE HOLLYWOOD
— Ma vie à commencé le jour où Hollywood illi la belle fu-

J'ai débarqué en Amérique, dit-elle ve. Seulementses met 3 er

Le cinéma et set mystères
 

 

Au Tanganyike
——

 
Le Tanganyika, ancienne colonie

allemande de l'Afrique orientale,

que. a une population de 5,000,000
d'indigènes, ct de seulement 9,000
Blancs, dont un tiers d'Allemands.
 

1,500,000 prisonniers
de guerrefrancais

VICHY, France, 10. — Après avoir visité 28 camps dans
les régions de la France occupée, M. Richard Allen, délégué

de la Croix Rouge des Etats-Unis, affirme qu’environ !,500,-

000 prisonniers de guerre f-ançois manquent de vivres et de

soins médicaux. M. Allen quitte Vichy pour se rendre à Genève

où il tentera d'obtenir du secours pour les prisonniers de guerre
françois.

M. Allen déclare que ces malheureux ne mangent qu un
peu de pain et de soupe et certains légumes, et ne font qu'un

seul repas de viande par semaine. Ils ne peuvent recevoir de
soins médicaux et des épidémies sévissent dans plusieurs

LONDRES, 10, (Servic
au “Petit Journ)" Le pa
Fréderic de Prusse, le Plus a

mu...

  
Voici le prince Frederic tunity.
me, fils de l'ancien prines ho" r camps i

Une pluie de 2 jours chasse
10,000 personnes de leurs foyers

 

‘tio
LAFAYETTE. Louisiane. 10. — Les venir en aide aux milliers de sans

sections fédérales et locales de latabrt.
Croix-Rouge ont mobilisé ieurs -es-l Ti y avait jusqu'à 10 pleds d'eau,
sources, aujourd'hui, pour venir en[dans les deux villes de Crowley et]
aide aux 10.000 réfugiés chassés de de Lafayette, au moment le plus fort
leurs foyers dans le sud-ouest de la |de linondation.

Louisiane par une pluie torrentielle Les affaires ont été paralvsées, la
qui a duré deux jours et qui sur] asse |circuiation & cessé sur les grandes
l’inondation de 1927, disent les gens routes et le transport n'était possible,

du pays. que par bateau où pat quelques voies
Le gouverneur à dit que la <itua- ferrées. |

de l'Allemagne et petit-fils de
l'ex-kaiser, que les autor. de

Londres viennent di 1

des  petits-fils d rv
Guillaume, & été nn- « .
restation sujourd'hui et ‘
tarder vers un camp d

Le prince a été arr". 1
des mesures dites de .
tionale et on laisse ent a
été conduit dans l'Ile c

Le prince était le |
de l'ex-kaiser et la r
sriéjà cireulé à l'effet © ;
mis à mort par les À: :
suite de sa popula. ‘
croissante dans les of -
chistes.

 

  
 

tion était très grave et il a déclaré
“que tout est mis en oeuvre” pour

@ Le sort des oeuvres de théâtre
est de passer par trois générations
de professeurs: la premiere qu: ne
les comprend pas: la seconde qui
les comprend mal et la derniere qui
les comprend autrement.

—Henry Becque.

~  
*

d'inquiétant dans son regard, d'é&-
quivoque dans toute son attitude,
que les rôles ordinaires ne lui con-
viennent pas. Lorsque “I Take This
Woman" fut tourné, avec Spencer
Tracy, on hésita à continuer la
production tant le personnage de
jeune fille mondaine qui lui était
dévolu, lui convenait peu. On l'es-
says ensuite dans “la Casbah”,
avec Charles Boyer, où il lui suffi-
sait d'être belle et séluisante: elle
le fut. Elle triompha également
dans “The lady of the Tropics”,

VLGLA

entiment. Ma carrière, celui où
jai tourné Ja “Casbah”, avec Char-
es Royer, Teprenant le rôle créé
Er Mireille Balin dans “Pépé le

oko”,

Malgré son type étrangement ex-
otique, Hedy Lamarr est Viennoi-
se. Son père, un riche banquier au-
trichien, très fier de cette ravis-
sante fille, que tout le monde ccur-
tisait et qui révait pour elle un
brillant mariage, une vie facile et
mondaine, ne vit pas sans déplaisir
Hedy se tourner vers le théâtre. H
nourrissait une prévention compre-
hensible contre le métier d’actrice
et il fallut l’insistance de Max
Reinhardt, séduit par la beauté de
la jeure fille, joint & l'entéten.ent
de cette dernière, pour vaincre sa
résistance. À seize ans, Hedy pa-
rut sur la scène et à l'écran: à
size ans, elle était une vedette du
théâtre et du cinéma !

SON FIANCE SE SUICILE
Mais, tout de suite, le drame

marqua sa jeune carrière par le
suicide de son fiancé, un officier
autrichien, qui ne se résigna point
à la voir paraître sur les planches.
Il continua par son mariage au ba-
ron Fritz Mand), marchand de ca-
nons et rival du mystérieux Basil
Zaharoff. Fou de jalousie, le baron
exig ‘a de sa femme-enfant qu'elle

us sûr d'elle, la séquestra.
'anoonnét le théâtre et, pour être ; PROOCITSDE MELCHERS DISTILLERIES 1.1D, MONTREAL ot BERTHIERVILLE

eePr CES

gitive. Seulement ses metteurs en
scène éprouvent quelque difficulté
à savoir si Hedy Lamarr doit être
classée parmi lea femmes fatales
ou parmi les ingénues. À la ville,
elle est si simple, si dépourvue de
tout artifice, qu'elle pourrait être
prise pour une Américaine. Mais, à
‘écran, il y & un je ne sais quoi

  
 avec Robert Tayior. Sa grâce trou-

blante lui à assuré, enfin, la place
à laquelle elle à droit. Hollywood
l'a adoptée. Hedy Lamarr est au-
jourd'hui une grande star.

Ce que l'on ignore, toutefois,
c'est le genre de rôle qui lui con-

(vient le mieux. Hedy Lamarr, à ce
point de vue, demeure une énigme.

ALLEZ LUNCHER
SUR LE FLEUVE $
DIMANCHE
PROCHAIN

 

Orgarisez-vous pour faire cette

dimanche, 4 9 h. 80 a.m., H.N. de

| sur |'van,

; Ra-cordement avec le bateau à

SEULEMENT MR)

DIMANCHE; le départ s'effectue du quai

luxueux vapeurs du Saguenay, jusqu'à Sore
danse et anuusements pour tous. Vous passez sept heures au frais

   

   

 

    
00 A

(lunch et transport

compris — les enfants

paient demi-place)

éable excursion sur le fleuseagréal Victoria, CHAR

'E. es

à

bord d'un «de

qu8 rel ‘ot retour, Musique,

Ou sautez les rapides — $2.95

Départ de Montréal, C.N.R., à 9 h. 15 a.m., H.N. de l'E, le dunarvie
Cornwall. Retour à Montréal vo

sautant les rapides de Coteau, des Cèdres, de Split Rock et de
Lachine. Le bateau vient s'amarrer au quai Victorias. le prix
eomprend chemin de fer et bateau.

Pour aufres renseignements, billets, s'adresser aux ayerces
de voyages, au bureau sur le quai ou à la
 

PY
ri Hôtel Mont-Royal

PL 1863 PL. 7448 
CANADA STEAMSHIP LINES

718, Square Victoria, Montréal — LAncaster 0231

Hôtel Windsor Hotel Queen Hôtel Ford
PL, 8111  MA. 8536
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EMPIREVAINCRAPAR LE BLOCUSde L'EUROPE
cès nazi d'une guerre-éclair étant peu

pable, la Grande-Bretagne est assurée de la

Pt ire, car elle bloque toute l'Europe qui ne

se frien recevoir de I'extérieur par FAtlantique

Pe canal de Suez. Les pays modernes,

o tement industrialisés, ne peuvent se suffire

hoe x-mêmes sans importation, le blocus est

¢vile. et la Royal Air Force compléte la para-

sie générale. — L'ennemi, à bout de ressour-

‘res, fera-t-il appel à lo pitié des Etats-Unis ?

10. — Je major; Dana l'intervalle, tout accès des
Eliot vient d'étu- nays européens aux océans Indien
éveloppement du et Pacifique par d'autres routes
la guerre de blo- t que celles de l'Atlantique, est ab-

livrée dans «es circonstances ! solument bloqué par le canal de

; eta “dirnires. La Te | Suez varuneflotte, une armée et

lt me, puissance navale au une aviation britanniques.

far une aviation

|

LE BLOCUS EST APFREUX
J ns non encore supérieu- Cette guerre de blocus est la

effetment, dit-il, est une guerre directe, Si elle n'atteint pas

mA js par le fait même et à l'ai-|les forces arméez, elie sape je pou-

ie mal + avant-poste de Gibraltar,

|

voir de production, de distribution

de fio ue Irs approches mariti-|et de ravitaillement de l'ennemi à

tre hgwit le continent de i'Fu-|sa source même. Le blocus empê-

ne elle himque toutes les voies che l'arrivée d'approvisionnements

Topmes de l'Atlantique. à l’intérieur d'un pays, ou détrui-
motte île est elle-même bloquée [xent les usines et ateliers de pro-

» d'aviation cnnemie, établie sur {duction et de transformation, de

NEWYORK,
oge Fielding

oT fond le d
conflit actuel

  

n
 

  

triels modernes, lesquels peuvent |
rareme.:t se suffire À eux-mêmes
et doivent compter de plus en plus |
aur le travail et les matières pre-
mières des régions non induastriel-
les, L'industrie s'est hautement
spécialisée aux dépens de l’agrieul-
ture et des métiers manuels, et elle
doit compter sur un libre accès au
commerce international, dans tout
l'univers. ;

LE BLOCUS RENDRA :

L'EMPIRE VICTORIEUX |
Quand le blocus cat imposé sux!

pays européens, et qu’au blocus
wajoutent un hiver dur, une mai-
fre réenlte et toute la désorgani-'
sation causée par la guerre et l’i-
nactivité de la production amenée
par la mobilisation de millions de
sollats, le pire pessimiste à peine
à s'imaginer quel peut en Ître le
résultat. A tenir compte aussi de
le destruction systématique des
moyens mécaniques de production
et des moyens de commu-
nieations, par les bombardements
aériens, on peut croire que le blo-

complet, non tout d'un coup, mais
gra uellement.

Alors qu'il semble Pru probable
‘Italie puis-que l'Allemagne et

: hj

   cus menace de précipiter un chaos i

 

ON CROIT a UN ENLEVEMENT
A MELROSE, MASS.

MELROSE, Mass, 10. — Les
autorités de l'Etat et de cette ville
sont à la recherche de Mlle Patri-
cia Cain, 21 ans, disparue et qui
semble avoir été enlevée. Elle a
été aperçue pour la dernière fois
dimanche dernier, montant dans
une auto occupée par deux hom-
mes, près d’un restaurant de Wake-
ficld où elle s'était arrètée avec
ses parents pour inanger, en reve.
nant de vacances passées au Ver-
mont,

Mme ‘ain demanda ù sa fille
d'aller chercher son tricot, dans

 

Xs g

CIT
)

Letot

Y TIRE SHOP

“leur auto. Une femme vit Mlle
Cain sortir, prendre le tricot et
faire mine de revenir, mais elle
lacha le tricot et entra dans l'auto
avec les deux hommes et partit
avec eux. Les parents ne peuvent
expliquer son geste. Ils révèlent
qu'en 1938 leur fille tomba de
cheval et subit une commotion cé-
rébrale, mais sans mauvaises sui-
tes, toutefois. Mlle Cain est
bionde, mesure 5 pieds 6 poures et
pèse 160 livres; elle portait une
blouse bleue, une jupe de twced
gris et des soulivrs brun et blanc.

 
2:68 |
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1151 DORCHESTER, Est |
CH. 1133 Pas de succursale’ Coin Wolfe |

NOUS SOMMES Ÿ
3
v
4

Une partie de la puissante flotte anglaise qui assurers finsiement la victoire à la Grande-Bretagne. La

flotte empérhe les pays d'Europe de s'approvisionner à l'extérieur. C'est le blocus dans ce qu’il n de

plus terrible 1a Royal Air Force aide énormément la fleite, en désorganisant et paralysant l'industrie,

à l'intérieur des pays ennemis ou envablis. L'ennemi, ne pouvant plus importer. épuise ses réserves et

bientat il sera réduit à la dercière extrémité.

 
4

sent réussir dans une guerre-éclair
A a A

tes côtes « ,svt.nes qui lui font, même que le ravitaillement en en- mécl )
face; et - aviation numérique- ! trepôt. La puissance aérienne est | contre la Grande-Bretagne,il s'en- ; S P E C I AL I STE S |
ment sui: -ure est appuyée par |ainai l'une aides les plus vita- suit que dans cette guerre de bio-

 
3, des petits torpil-

vs petits navires et
…a# umités pouvant te

cuite mer,
    

  

guerre de blocus.
Ie blocus est terrible, surtout

auiourd’hui contre les pays indus
 

 

  
Le roi honore quatre héros

Tey
 

 

Voici Sa M va6 ajesté rendant hommage à quatre soldats des Irish
nie: décorés pour leur bravoure à Narvik, Norvège. Ces héros

Mt actuellement um auire entraînement npécialisé, en vue
de leurs futurs combats.

a.

les à la puissance navale, ans a, eus la Cirande-Bretagne est appe-

lée à remporter la victoire. Sa
flotte est efficace et l’Allemagne
n'a pas affiché de supériorité aé-

[rienne sur la Royal Air Force.

 

; officiels, les raids britanniques en ?
Allemagne ont certainement dû

; causer plus de dommages que les
| raids allemands cn Grande-Breta-
‘gre.

LE REICH A BOUT DE
RESSOURCES

Les Allemands ne peuvent re-
cevoir aucun approvisionnement
par mer, et il cat certain qu’ils
n'en recevront pas par l'entremise
des pays neutres, vu qu'on les con-
naît à leurs actes, sauf ce qu'ila

urraient obtenir par l'Espagne
incertaine, laquelle devra aussi su-
bir le rationnement. La Grande-
Bretagne, qui a la sympathie des
Amériques, la loyale coopération
de ses Dominions, est certaine de
se procurer ss approvisionne-
ments, et elle sait que ses enne-,
mis ne peuvent en recevoir beau-
coup: et la flotte anglaise paraît
capable d’escortor on sûreté ces ap-
provisionnements À bon port. ;
À en juger par la guerre qui se

livre actuellement, la Grande-Bre-
tagne, malgré la difficulté de la
situation, conservera sa détermi-,
nation d'aller jusqu'au bout, et
comme l'a dit Churchill elle rece-'
vra jusqu’au bout les vivres qu’il
lui faut et le ravitaillement qu’il |
faut à ses industries de guerre
pendant que l'Allemagne et les
ütate fantoches sous sn tutelle en
scront rendus à la dernière extré-,
mité, L'Allemagne, ayant épuisé,
toutes ses réserves, ne pourra les
remplacer, tandie que la Grande-
Bretagne Ye pourra toujours. Cela
décidera du sort de la guerre ac-
tuelle. Acculée AlsJam ne, Valle
ma era peut-être appel
Etats-Unis, AYnom de l'humanité.
l'en résultera-t-il? L'avenir le
Th... 

‘
{
J

| Mulgré le peu de renseignements Ï

|

Echange, Etc. Chez nous la VULCANISATION est toujours
l'objet de notre meilleure attention; ce travail étant confié à des

hommes de haute compétence.

 

OCCASION
Des pneu- de tous genres,
remis en parfait ordre,

ECHANGE
Forte allocation sur vos
pneus actuels en échange

Mais non réclames, sont de bons pneus neufs — et
offerts à des prix très vous aver un choix des

avantageux. meilleures marques. 
 

 

GRATIS
L'EXPERIENCE de nos experts est à
votre DISPOSITION, profitez-en pour
faire EXAMINER vos pneus. À cette
FIN ils seront DEMONTES puis remis

en PLACE. Les automobilistes se rejouissent:

LES CHAMBRES \ AIR

font certainement le bonheur

de tous ceux-là qui en ont fai

l'acquisi ion. PLUS D'ACCI-
DENT A CRAINDRE CAUSE

PAR UN ECLATEMENT!

Venez plutôt les VOIR.

SHOP"

 

“CITY TIRE

)

dans tout ce qui concerne les PNEUS: Vente — Réparation — |  |
i

|
i
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L’Irlande tient à sa neutralité, Lips_ àrrmeremà à.
mais elle compte surAngleterrefixefe

+

 

DUBLIN, 10. — L’Irlande,
comme la Norvège, le Dane-
mark, la Hollande et la Belgi-
que, se plonge obstinément la
tête dans le sable de la neutra-
lité. La triste leçon donnée à
ces autres pays préoccupe
moins l'Irlande que l'opportu-
nité immédiate de prouver son
indépendance en proclamant
so neutralité, Plutôt que d'ad-
mettre sa porenté avec l'An-
leterre, à un moment où ses

Pbertés les plus sacrées sont
en jeu, l'Irlande semble préfé-
rer le sort des petits pays qui
ont été engloutis par les va-
gues du nazisme.

Pourtant, si vous parvenez à en-
trainer un Irlandai. du Sud dans
une discussion sur la façon dont il
s'y prendrait pour défendre son  

11 août 1940}

 

méthodes. avec les succès qu'on
ssit.

GARE AUX TRAITRES!
On vous dira qu'il y eut des trai-

tres en Norvège. Parfaitement.
Mais il ne faut pas oublier qu'il
peut y en avoir en Irlande.

Le gouvernement irlandais vient
de faire interner 400 individus qui
avaient ls réputation d'être les
chefs d'une “cinquième colonne”.
Mais les autorités oublient que ces‘
organisations sont des bêtes mul-'
tiples têtes et qu'il est toujours!
possible de trouver des extémistes
prêts … diriger les révoltes. Voilà
pourquoi on @ entendu tant de
rens se déclarer ouvertement en
faveur des Nazis.

Et il faut compter aussi avec
tous ces ‘’patriotes ambitieux et
arrivistes” qui recherchent encore
les honneurs perdus lorsque le
mouvement nazi est mort de dé-
rision. il y a quelques années, en
Irlande.

 

 

 

7 Mules
re
0 100 200 $

Atlantique

 

Ecosse

 

 
Cette carte nous montre comment les Nazis pourraient partielle-
ment encercler la Grande-Bretagne en tentant un débarquement en
Irlande. Celle-ci tient à na nentralité, quoiqu’elle mache comment
Hitler la respectera… Elle compte

Bretagne.

pays contre une attaque nazie, il
vous répondra  invariablement:’
“Mais la flotte argiaise n'est-elle
pas la pour nous protéger. !"” ou
encore: “Est-ce que les bombar-
diers anglais n'auront pas l'idée
d'…iblier Berlin et de venir netto-
yer nos cieux des sales oiseaux
nazis?

ILA PARTIE NEST PAS
PERDUE

Il est certain qu'Hitler aura
étudie a fond toutes les probabili-
tes s’il décide d’engager ses troupes
sur la riviere Shannon ou de les
débarquer à l'extrémité sud-est de CYidemment, r
l'Irlande. Mais les Irlandais sou. Une Attaque navale
inne ë a rait bien le brouilla

tirnnent que même alors, le Führer vais temps. Il est évident que cette
attaque ne xe ferait que tres diffi-

n'aurait pes la partie gagnée puis-
qu’il lui faudrait d'abord se dé-

,comme fort possible
soudaine d'un millier d'avions bo-
‘ches transportant une armée de
30.000 hommes.
raient ravitaillés par une autre
flotte aérienne chargée de provi-
sions et de munitions; cette armée,

  

  

     

  

   

Mer du Nord

  

F(Ih France
RTHit

ISTH  

 

bien sur l'aide de la Grande-  
LE DANGER DU SABOTAGE
Il n'est pas impossible que lex

bandes de guérilla se voient tont-|
à-coup paralysées par de faux or-
dres et le manque d'équipement + :
de munitions comme le furent les
soldats de Norvège!
Les gens d'Irlande envisagent

la «descente

Ces nmoldats se-

serait appuyée par
ue favorise-
ou le mau-

barrasser d'une armée de 50,000 Cilement si les Anglais avaient la

goldats agucrris, au courant des FACE408aieAaronof
tactiques d'une guerre de kuérilla. | 1)dais, il vrus répondra brus-
Les Norvégiens ont essayé ces quement: “Cela voudrait immédia-

«tement dire que la guerre éclate-
rait entre nous et les Anglais.
C'est d'ailleurs ce que veut Hitler”
Et la discussion finit là.

ENTRE DEUX FEUX
Dans l’Ulster, on entend les ha-

bitants dire: “Ii ne faut pas s’en
faire. L'Angleterre est en face
d'une mauvaise affaire. Même si
les soldats anglais viennent nous
aider à la demande de notre pro-
pre gouvernement, fl est certain
qu'on leur fera la vie dure. Albion
seta alors au beau milieu de la
guerre et les coups portés par les
traitres ou les mécontents lui coû-

  

Un curieux argument
contre l'heure d'été

———

DUBLIN, 10. — Le comité qui en-
Quête sur le projet de continuer l'a-
doption de l'heure d'été, en Irlande,
vient d'entendre un curieur argu-
ment contre l'heure avancée. On
dit que depuis son adoption en Ir-
lande, en 1916, heure d'été à fait
augmenter le nombre des crimes
chez les jeunes, durant les heures
tardives du soir et durant la nuit.
Un autre adversaire dit que Jes Jeu-| ternnt énormément cher.”nes profitent de l'heure avancée pour “Ridicule, de répliquer Vhabi-over trop longtemps, le solr, des|tant de I'Rire. Nous avons ici lert qe plein air: ils se fatl-|apectacie de la meilleure ententeet ne dorment pas asses. entre membres des Chemises

 

Bleues, hommes de l'I.R.A.… catholi-
ques et protestants travaillant en-
semble à ls
Qu'Hitler vienne

tuer une entente entre

tes les conférences le lieu
nos deux races.” L'avenir
A TAIson.…

défense du pays.
se brûler les

doigts ici. Quand nous en aurons'étaient plutôt maigres.
fini avec lui, il sera temps d'effec- Douglas se plaignit auprès du dé-

nglais et
Irlandais. Cette entente durera plus
et elle rendra plus solide que tou-

dui unit
ira qui

PETIT DETAIL QUI MET EN BRA
LE GOUVERNEMENT

 

h .
mond Douglas eonstata que son dimanche matin, Doyles y Putts
canot-automobile “Dottie” de 22/ncr sa trompe ourhn Mn

de passage, et 11 l'ohtint, 19 eiminots du réseau, dirigés past
ingénieur-mécanicien de divining taville, pont fermé depuis huit ans.|accompagnés d'un avocat Pa et

Douglas fit appel au réseau New{rent les ra.ls, de même que oe
York Central en le priant de rou-|positif à signaux, et iy, py, i
vrir le pont, mais un employé su- punlevia, tout ça en 3 munut. !
Ibalterne lui dit que ses chances| Douglas passa, la fierteon

Furieux, Cet après-midi-li, d'autre for Te
lever 1. pont-levis, et le peus

partement de la Guerre en disant |devrm s'oxécuter acy, or
wue ce pont était érigé au-dessus: dorén.wvant. …

—————>—md'un cours d'eau navigable (tom-;
bant sous la juridiction de l'ar-!
mée), et le ministère réclama ses
droits auprès du réseau ferroviaire.

Yr On ne peut régner sur .. :
mes quand on ne 1,
leur coeur.

  

 

 

 
  

LE “G°"EST

LE MEILLEUR
PNEU QUE J'AIE

JAMAIS ACHETÉ
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r tg dogma, le prénident

$ d'a econmandé le servis

Won + Les officiers aupé-

2x mestre de di-

+ tâche de l'entrai-
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La marine américaine est prête à entrer sur un

pied de guerre en 24 heures. -—Tous ses navires

sont en service, sauf 35 contre-torpilleurs de la

Grande Guerre, et en appelant les réservistes

Washington pourrait rapidement porter l‘effec-

if de chaque navire à 100 pour cent. - En cas
fortementJe guerre le personnel serait

augmenté
et

. -<pe

-

au Petit Journal”,jà 176,000 À la suite des nouveaux

par: + C'attan) crédits volés par le Congres. Tous

   
les navires de la flotte sont en

AASHINOTON. 10.- La Motte service sauf 35 destroyers de la
da Etats-Unis «at prète à entrer Grande Guerre qui doivent ctre

+. un pred d te en 24 heures.

|

remis en service dans un avenir

J. persoznet rend maintenant porchain. ;

1 +4 officicts «+ 135,125 marins Toutefois, la flotte n'a pus assez

D -‘e der..+ t-mbre sers portéide matelots pour die qu'elle est

  

 

   amiral Harold -R. Stark, 59 ans,

du service sur divers navires
"postes nav alu jusqu'à le Gran-
de buerre alors qu'il fut attaché
au personnel de l'amiral Sims
hel d'etat major des forces ni
‘a'es americaines dans les eaux
“apres Plus tard, ii fut
roel de Uetat-major des escedril-
les de contre-torpilleurs, chef du
bureau de cartographie, comman-

' Hart, 63 ans.
fit du nervice dans les eaux
eubaines. durant la guerre d'Es-

H fut commandant des
ne dans les eaux voisi-
lea Britanniques et des

nde Guer-

L'amiral Thomas-¢

   
  

 

nes des
Açores, durant la

is command
sous-marins améri
tendant à Ansapolis.  Depais

dant des crmseuça, 11 ent mainte. |1939, il est commandant en chef
tnt chef des operations navales.

|

de la Motte americaine en Asie.

r #58

 

   

 

   

 
    

   
temtt Cheraus

fon lex-P, Snyder. 61
‘rein an rang d -ural en 1933, 1 commandeJeune”, le “Coneord”* et ledonee”, et durant ia Gran-tenttte cummanda trois diffé-ss “avires. BL a été comi ou chantier naval de 1’Death. NM. et président ducave Naval de Newport. Ilande maintenant les prinei-Paux vasires d'offensive.

Richardson,
61 ans, a “le chef-adjoint du bu-
reau de cartographie. directeur
du personnel des officiers. offi-
cer du budget du département de
la Marine, chef-adjoint des opé-
rations navalen. chef du burcau

l'amiral lames0,

  de la navigation, commandant
des forces de combat de la flotte
américaine, Depuin le 6 janvier
1940 il eat commandant en chef

de la floite.

  

i

A MARINE AMERICAINE PEUT
RE MOBILISEE en 24 HEURES

106 pour
navires n'ont que 35 pour cent de’
leur personnel du temps de guerre,
mais en appelant les réserves dej
146,226 officiers et 40.240 matelots,
on pourrait vite porter le personnel,
a 100 pour cent, car les réservistes
sont compétents. ;
Néanmoins, en cas de guerre, il

faudrait accroître considérablement
Je personnel. En plus des navires
“nouveaux en construction, un grand
nombre de navires auxiliaires se-
raient mis en service. Durant la
Grande Guerre, la flotte amenagea
plusieurs navires marchands.
EFFECTIF CONSIDERABLE
La flotte fournit également de«

équipes d'artilleurs a beaucoup
d'autres navires marchands. Eile
fournit des hommes pour une qua-
rantamne des petits teaux cons-
truits à l'usine Ford: elle construi-
sit d'autios chasseurs de aous-
marins, de 110 pieds et elle,
orgamsa toute une flottille de na-
Vitex de plaicance convertis en
gurde-cotes patrouilleurs. En tout,
a flotte porta sen effectif humain’

‘nombre de Marins.

, quatres

{LE PETIT JOURNAC, TT aoûf 1940

plova environ 200,000 réservistes
egalement.
Sans doute qu'en cas de guerre.

il faudra revenir à un effectif à
pu près semblable. Pour y arriver,’
k flotte devra recruter un grand

Elle possède
tout ce qu'il faut pour ça. avec ses

stes d'entrainement de
Great-Lakes, Ill, de Newport,
R.-1., de Norfolk, Virginie et de
San-Dicxo, Californie. On ne verra
cependant pas d'expansion au corps
d'officiers, comme durant la Gran-
de Guerre. A tenir compte des ré-
Ruliers et réservistes, la flotte
compte aujourd'hui environ 24,600
officiers contre 31,000 à la fin de
la guerre de 1914. Annapolis fuur-
n:t environ 450 officiers par année:
en cas de guerre, les cours seraient
probablement réduits de 4 ans à
ars, et un grand nombre de reer
ob-tiendraient sans doute des pote
temporaires.

66 CONTRE-AMIRAUX
La flotte américaine «st durée,

par 66 contre-anoraux actuelleme:.t
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cent efficace, Plusieur-} de 50,000 a 214,000 hommes et em-'en service actif. Le rang tempo-
aire d'amiral est conféré aux qua-
tre qui occupent les postes les plus
importants. Ce sont l'amiral Ha-
rold-R. Stark, chef des opérations
navales; l'amiral Thomas-C. Hart,
commandant de la flotte de l'Asie;
l'amiral Jamer-O. Richadson, com-
mandant en chef de la flotte, et
l'amiral Charles-P. Snyder, com-
mandant des navires principaux
d'offensive. Les trois postes im-
portants suivants comportent le
rang de vice-amiral et ils sont rem-
plis par le vice-amiral Adolphus
Andrews. commandant des pa-
trouiileurs: le vice-amiral Charles.
A. Blakely, commandant des avions
de combat de la flotte. et le vice-
amiral Williams Pye. rommandan*
des cuirassés.
 

@ Autrefois la France, trop fac :-
laisser surprendre par les a

‘ifives de ses voisins, Autant qu'ells
wait heureuse et redoutable dane
la guerre. autart passait-elle pour

infortunée dans les accommumst--
mers, — Jean Racine
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LARADIOAU SERVICEdes ESPIONS
Au temps où la guerre n'était qu'une romantique aven-

ture où s'engagecient quelques centaines d‘hommes courageux,

au temps où les armes n'étaient pas encore devenues automa-
tiques, les services de Yenseignements et de survaillance de-
meuraient fort élémentaires.

C'est ainsi, par exemple, que, durant la guerre d'indépen-
dance, en Espagne,les observateurs avancés signalaient la pré-
sence de l'ennemi en allumant sur les hauteurs de grands feux
de bois. Ces feux ne passaient naturellement point inaperçus
Fy - crm ms =

 
les postes émetteurs des espions se trouvent souvent dans les
endroits les plus insoupçonnes ou les plus ciniquement visibles:
mais ils les placent souvent dans des autos, ce qui rend leur locali-

sation bien plus difficile pour les autorités.

de l'ennemi mais, outre que celui-ci en ignorait la signification
exacte, il en recevait trés souvent l'impression d'un péril im.
médiat.

LA RADIO

Tondis que les progrès de la technique ont multiplié con-
s:dérablement la puissance des ormes à feu, la radiophonie est
venue de son côté améliorer considérablement les communica-
tions nécessaires oux armées. Déjà au cours de la derniere
guerre, la radio fut employée pour établir la liaison entre les
Etats-Majors et les troupes et vice-versa. Ce n'est qu'à la fin
des opérations que l'on songea à surprendre les communica-
tions rodiophoniques de l‘ennemi: l'espionnage radiophonique
était né. La radio servit au surplus à tromper l'ennemi et à lui
tendre des embuscodes. C'est ainsi, por exemple, que, durant
la Grande Guerre, l'amiral Spee crut recevoir de source alle-
mande une communication qui, ou contraire, avait été émise
par les Anglais. Cette communication lui donnait l'ordre de
se rendre oux iles Falkland où les Anglais avaient préporé le
tombeau de la flotte allemande,

LE CAS DU “BREMEN" Aussi, les postes émetteurs clan-
C’est par une astuce de ce genre destins se multiplient-ils sur la

que le “Bremen” put, au commen. terre entiére. Déjà avant l'ouver-
cement des hostilités, échapper aux ture des hontilités, la police de
navires anglais lancés à sa pour- l'air en France accusait, seule-
suite. Le commandant du grand ment pour ce pays, quelque 1.200
paquebot allemand intercepta des Postes émetteurs incontrolables.
messages radiophoniques anglais Sous les toits, dans les caves, dans
qui lui permirent de ther la situa- les automobiles et dans les embar-
tion du navire lancé à sa poursuite, Cätions, aux endroits les plus in-
Aussitôt, il fit mettre une cha- *oupçonnés ou les plus cynique-
loupe à la mer. Cette chaloupe, Ment visibles, l'appareil émetteur
munie d'un appareil émetteur de entre en action et tranamet en
radio, fut chargée de transmettre Chiffres les renseignements les
à Berlin de fausses indications sur plus dangereux pour le pays dont
la route suivie par le “Bremen”, l'émetteur est I'hite.
Les Anglais tomhérent dans le pi LES ESPIONS DE L'AIR
ze et suivirent les fausses indica- En temps normal, elles mont
ions qu'ils croyaient surprendre. 'nombreuses les “Radio-Liberté”

. LA PROPAGANDE qu transmettent dans la langue de
Un autre as ect, non moins im. | différentes nations des messages

portant, est celui de Ia propagande. et des exhortations subversives, La
dans ses formes honnéles et dans|“Radio-Liberté Russe” est tris
mor formes malhonnétes. Cet em-|connue, Egalement ln mystérieuse

bol est trop connu pour que nous |“Radio Nationale Française”, ainsi
us y attardions. que celle des révolutionnaires ir-

   

landais et la “Frei Deutschland”.
Tout cela était normal. Tout cela
menait une bataille politique achar-
née, mais à laquelle on commen-
cait & s’habituer quelque peu.
La guerre survenant, l'on & vu

éclore une véritable armée d'es-
pions radiophoniques. N'importe
quel amateur peut surprendre el
intercepter sans le savoir le mes.

sage d'un espion. Mais #'il est fa-

cile d'écouter, il est très difficile
de localiser le mystérieux émet-
teur. D'autant plus qu’un poste

émetteur d'ondes courtes ou d'on-
des ultracourtes peut facilement
être dissimulé dans la poche d'un
pardessus.

LUTTE DRAMATIQUE
On a arrêté de tels espions à

l'Hippodrome de londres, à la
Bourse de New-York et à celle de
Paris. ;
La lutte entre les espions-radio

et les services de contre-espion-
nage est sourde, subtile et beau-
coup plus dramatique que durant
la guerre 1914-1918, Invisibles, im-
perceptibles et mystérieux, les ad-
Versaires se rencontrent dans l'air,
parfois à des centaines de milles
et parfois aussi, sans le savoir, à
quelques pieds de distance, sépa-
rés seulement par le mur d'une
chambre d'hôtel ou d'appartement.

INVULNERABLES
Cependant, les espions de l'air

sont pratiquement  invulnérahles
derière la barrière des'ondes ultra-
“courtes. La police a géneralement
“la malice de ne point laisser voir
qu'elle a reperé tel ou tel poste
émetteur. Elle se contente de sui-
vre ses messages et de chercher a
les déchiffrer. Mais de leur cote.

{ies espions-radio ne sont pas ai
lètes. En temps normal, ils n'émet-
tent et se réservent pour les
grandes circonstances. C'est ainsi,
par exemple, que. durant les der-  

La glace peut remplacer les
piliers pour les ponts!
NEW-HAVEN, Conn, 10. — De-p ployant des réfriverai

puis des siècles, les Esquimaux|tifs, on construirait pi we
savent que la glace est excellente[ment et meilleur mare
pour la construction, mais la plu-!pilotis ou appuis t.,,..
part des hommes n'utilisent la|riment. '
glace que pour refroidir d'autres
sroduits.  L'autre jour, New-
fiaven, Connecticut, un savant in-
dustriel de New-York, Karl-P.
Billner. n montré que la réfrigéra-

Seulement 2,89
tion artificielle peut rendre d'im- morts en Hollande
portants services dans la grande! 45 ;
construction. Sa découverte consis- d après le Reich
te en une poutre de glace renforcée,
soit une colonne de glace de 30 ©
pieds de long par 25 pouces carrés,| BERLIN, 10. 1 …
gelée autour Fine cherp rts de 16( Civile des nouvelles 54 mur.
tuyaux d'acier d'un pouce. Cette|i8 DNB. mande dans :
outre conserve sa forme et sa so-|de La Haye, que les
idité, tant que le réfrigérant cir- finales des pertes dos J
cule dans les tuyaux. au coût de dans la guerre Retuells
seulement GO cents par jour, Au[Me Suit: 2.800 tués, <<.
cours des épreuves, la poutre de, ©29 disparus, non cr.
glace a supporté un poids de 9',! (la légation 1. 4
tonnes tout en cédant que d'un, Washington déclarns ©. 5

Por
Fa.
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quart de pouce. que plus de 20,

Billner prétend que des poutres | Avaient “4dtue alee
de glace semblables pourraient) bombardements ai. .
servir d'appuis temporaires durant
la construction des ponts, pendant ; ;
l'érection des arches permanentes. La médecine en

Par ce moyen, dit-il, et en em- aéroplane et patochute

—————>

—_——— ——

niers jours de septembre, au mo. ODESSA, Rus
ment de la grande crise interna- de cigogne très n
tionale, toutes les polices du mon- decins qui desserve ‘
de ont assisté à une multiplication! peu peuplées des ae
extrmordinaire de radios clandest:-; sie répondent mat
nes. Les évenements s'étant quel- pels urgents par
que peu normalisés dans la suite,| parachute. le Dr A
cette véritable armée est rentree pratique la médevir» .
dans le silence en mème temps que ainsi descendu sur i
le mystere. AVee son petit sac
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(fs REVES DE CONQUETE DE MUSSOLINI
RANSFORMESEN UNE AFFREUSE DISETTE

ME, 10, (Service spécial au “Petit Journal”)
RO ffrant déjà d'une disette aiguë de denL'Italie, SOU

rees alimentalr
remière À ress

peut-être

moins, d y

ce que se d
de Rome

couette À €

 

  

 

pour pouvoir fa- pressant besoin.

“uni, D'autres pro-1 Conséquemment lox Lombardi

vint tellement ra- les plux récents de Pltabe son
dut supprimer la confectionnés de bois. Les puix de

 

\ du café n décuplé. ‘cache pas non
«fase T .«, Je beurre, les principalementTes huiles
eo ments grads

ant d'une :
ible de

les

fes    

 

enouses

 

 
té telle qu'il est’ '

-n procurer, (vere les Italiens on
. ‘de i po fo av an

wuts de la gue rre de puissantes Unités navales

   

 
onnements dont lu Méditerranée et de
poaait, Et Mus-lseptentrionale, lex seules routes où

1 de son pacte vertes aux navires itahone, Ils on

HSANTILOPES DUPARK
_— On a aperçu | puissantes l'avenir au gros gine
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eux ‘antilopes fe-jausuré aujourd'hui que par de

 

es et de matières premières, sera la
entir les effets du blocus. Elle sera «ute que Franco ne peut plus venir

contrainte de cesser les hostilités ou, du
participer d'une façon moins active. C'est

:t couramment dans des cercles haut cotés

 

tte dde Hé est tellement avo Hitler, a ti

a due ste quelques sentAines dernier tent ;

meet on guerre, l'Italie ferraille dont il & aujourd'hui un

ta crème à la glace demées nugmentent à un rhytme

e . rantité quelconque exagéré. La populations civile n'en

A mecontentement,
des

ant à la cuisson, soldats pastis sur la ligne de feu.
En dépit d'une censure tres se.

+ eu Vent que

- a réclamé de l'Italie glaises font le blocus des puits de
l'Afrique

le pare national|en liberté ne peut toutefms être

acune de deux pe-| Mesures adéquates de protection. ‘

 

|
"Jen plus appris que des mesures
-|avaient été prises en vue d'empé-
{cher tout approvisionnement d'at-|
(teindre l'Espagne par la mer de

à la rescousse de Mussolini,

1 Des papillons de propagande ei.
vulent partout en Îtalie, exposunt
be< effets dévastreux du blocus ma-
atime sur l'Allemugne, préci-ant
var ailleur- que l'Italie souffi
d'une véritable disette de beurre.
d'ocufs, de bacon, de pore et de
ramgearine. Les Italiens apprennent
en plug que les paye agricoles du
Wanemark, de la Hollande et de la
Pelrique ne teçoivent aucune <en-

E signation de grain où d'engrais
“ caimiques pour alimenter leur in-

dactie de l'agricuiture de sorte
«ue l'Alleinagne n’a pu profiter de
"18 conquètes, Au contraire elle a
fuit surgir autour d'elle des pro-
bleme de plus en plus angoissants.

- ournal allemand, publinit récem-
vient un article dans l«quel il était
dit que le ministée de l'Approvi-

une n'avait
as carqui-

t+ dex trois pays précités. Le jour-
al prect ais où 6 tris

co valent importer
1.500000 tonne
oh de tor

« peur l'entretien du bétail «t qu
«cause du blucu ce. importation.
‘Étoent plus posible,
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Le “Hamburger Fremdenblatt”, fase Le vient de publier un rapport
secret avisant Mussolini que la ré-
colte du blé dans toute l'Europe
était excessivement mauvaise. te
norte rapport indique que la ré-
clte en Allemagne sera insuffisan-
te, que ceile de la France sera

mo;enne et que la Roumarie ne
pouita plus expêiter se Llé.

des rapports persistants à l'effet
que

qu'il lui faut pour =
Et par-dessus tout la statistique vevablerient, Les Anglais cantro-

 

Mussolini demande a ron peuple de ve serrer la ceinture: il lui avait
promis une guerre courte et un riche butin. Au lieu de cela, lea
Îtaliens sont atteints par les effets du blocus; de plus, leurs villes
sent ebranlées par les bombardements aériens. comme en fait foi
cette photo d'un édifice de Milan dont les murs ont été étasée

pour les empêcher de crouler.

lent les immezes ressources de
leur vaste empire. en plus de celles
de la Hoilanide et de l'empire belge.

Le Duce avait promis & son peu-
ple que la guerre serait de courte
durée et que le hutin de l'Itaiie
serait immense, Aujourd'hui la pos
pulation € ce à -1'ir l'étrone
te du blocus et atterd que la ¢ ne
quête soit consommée.

Et de l'Allemagne parviennent le jou: n'est peat-siie pas
eluigné ou le peuple itaiien feux
connaître à Mu-<olini ce qu'ii en
pense, et il le fera sureme:t à la
manere italie

déraitement en-dessous de la

  

l'industrie Na pas ce
nter cone  

 

    

 

: « soit pas excep-

à antilope ait deux
rarement le cons

= Caramal est tres,
rta des gardiens

s antilopes
le refuze

are de Nemis-
veaux se sont

do plusieurs

   

Bes eTiaie t
“unest ner!
ane jusqu'au-
de nord, mais,
 senhement,
nisation daus

a hs menace r
“ie leur ele

à UN iNAUCCES a
ir dont elles ne

+ leur capture.
ranadien decida

» dans un enclos
- troupeaux qui
tlopes se multi. |

  

- «+ refuge de huit
Cartes, mais plu-;
te ue annee,

vst haute, de sorte‘
l'été, est toujours

+ l'un des animaux
Ae de l'Amérique du

‘and extraordinaire
seul moyen de deé-

«1.16 digne de remar-
ie" ue a sur la croupe une

Ton * poils blancs qu'elle
Her à volonté pour atti-

A du reste du trou-
antilope se trouve en

A objet étrange, la ta-
= mue en un double

ai à le reflet de la

 

  

  

   
 les antilopes à telle-

au cours des der-
«+ qu'on en permet la
sit certaines périodes.

“ile et nos carabines

ENCRE BLEUE ET
ENCRE ROUGE

lle Shanghai noun vient la<rmante hislaire d'une Russe
om se trouvant dans l'obli© rentrer dans son pay
dit à <es amin de Chine
Premiere lettre que je vous écris{ o à l'encre bleue, c'est que tout

Ï . Ye le vous y dirai nera vrai.ro A contraire, J'emploie de
jo cre rouge, les conditions queJe vous décrirai seront exacte-
Mont l'opposé de la réalité.”

    

 

  

 

 

T
E

eh,

  

Asc un certain 4dot ï empa, uneMee Uriva écrite à l'encre
- “La vie en URSS. ent

slendide, y lisait-on, j'ai trouvé
Doneambre confortable pour un
me lover, mes appointements
uw Lermettent d'aller au théâtre,
et [ema dane les expositions

d'acheter de bons livres. 1We du lait, deg œufs, du pain  

Si VGUS n'avez pas essayé les Wings,
vous n'avez pas encore découvert
l'ensemble de douceur, goût et plein
contentement à fumer que seule
Wings. la meilleure de toutes les
Cigarettes de Virginie. vous procure.
Pour. tout ce que vous atiendez de

mieux dans unecigarette. vous pouvez

compter sur Wings.

ENVOYEZ DES CIGARETTES WINGS—$1 3) vou
permettra d'envoyer 300 WINGS aux Conad.ens
de la CASF. en service cutre-mer et aux Reg:-
ments Conadiens en service outre-mer. Voyet

watre tobocoriste. ou odressez votre commarde à
WINGS BP 100 HAMILTON ONT

FUMEZ

WINGS
la Meilleure Cigarette de Virginie au Canada
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L’engin de guerre navale le plus mortel — la mine
à+

Une mine de 100 livres a un
;rayon de destruction de 14.7 eds;
celle de 200 livres, 20.5 pieds, et
celle de 500 livres dexplosif 31.7
pieds.
MOUILLAGE ET BALAYAGE

 

Tout navire est à la merci de la mine, mêmele

balayeur de mines à faible tirant d'eau. — La

mine renferme de 100 à 500 livres d'explosif.

— |! est presque impossible à un novire de

mines ont un faible tirant d'eau, To
leur permettant d'échapper aux mic Un cochon pour amuser
nes profondes. Le balayeur de mi- les enfants
nes varie dé 250 à 9VÜ tonneaux. —_—
Celui de 275 tonneaux mesure 187] SEA CLIFF, N.Y. 10

 

 
s'aventurer à travers un champ de mines, car
elles sont mouillées irrégulièrement. — Détails

intéressants sur leur fonctionnement.

f

 

Pour empêcher les mines expio-|
santes de imire sauter les voisines, |
jon les espace de & fois leur rayon
{de destruction. On les sème irrégu-
lièrement, pour qu'un navire en-
trant dans un champ de mines
en heurte certainement une. Les
navires mouilleurs de mines trans-

| portent 50 & BC mines, qu'on char-
|ge par une glissoire A la pope.
Le mouilleur de mines léger pèse
1190 tonnes, mesure 315 pieds de
long, 30 pieds de large et 9 pieds

équipage d'environ 190 hommes.
!  L'équipage du balayeur de mines!
accomplit probablement la besogne
la plus énervante de la marine, car
it doit “pécher’’ les mines ennemies. :
Les balayeurs travaillent deux à la
fois et traînent un long câble
d'acier entre eux. On abaisse cv|

l câble, selon que les mines sont à
la surface ou sous la surface. Le;
câble de dragage capture la mine.|
et l'équipage sent cette capture!
comme un pécheur la morsure d'un
poisson au bout de sa ligne. La  

 

 

de haut. Il porte 5 canons et un |

pieds de long, 35 pieds de large et G, si Hp Al
¥ pieds de haut, porte 59 hommes icinchneidertechni Jen en rad
et est muni de 2 canons de 3lsen enfants de J ans Re
pouces. Rarder à la maison un © ;
Les mines terrestres, comme l'on|3 mois et demi de 175 hr p

en enfouit un nd nombre sur &vait baptisé l'animal du
les lignes Ma int et Siegfried, Pénelope.
sont en général du même genre ) i …
que les mines navales flottantes. aunt. In bienJus M
“les éclatent par des fils posés Ke edsde in X€8 | pour garder son cochon .
e surface du sol et camouflés. |devait le tenir à une de

1600 pieds de toute ma LU

st Il faut avoir travaillé soi-même | pris la sienne.
ur connaître la valeur de! Alors, prix de cou!

‘argent et savoir donner de son décida à son tour d'
bien en ne le dissipant pas. ferme pour Pénel. 7 ’

NOUVEAU! Enraie vite les CORS
Soulagement jnstantané, Prévient cors et sensibilité des ori.
Fasayez cetie découverte scientifique of neuvelly pour le soulngement des |...
les menveans Ulira-dour Zine-pade du Di. Scholl. La doulens dparen 4.
que vous les appliques sur lee cors ou sutre endreit senc: “ur vos pieds
eu erteils, causé par le presaien et | ection des chaussures. [ls sent
falta de Kiretez.um matériel calmant Pr Neuvesux disques médica-
mentée séparés inclus pour enlever ra ment les corsa en callesites,
15 comsainels peur les cors et 12 disques modicamentes separés,
senlement 35e. Grandes pour
cors, eullesités, olgnens, core

  

 

  

 

  

 

 

  
  

  

  

    
   

 

- i les orteils. Procures-
Le mouilleur de mines "Ellery W. Miles", construit pour l'armée Mine est ramenée à la surface et Teenumo boîte aujeurdihel : |

| sméricaine, pour mouiller des mines selon le plan @ défense de détruite à distance. a embétant. En vente parieuts “
« . > © 3 . »' l'armée, à San Francisco. pea protégé contre une mine. Par-| Nouveaux ultra-doux > A. |

WASHINGTON. Ja. (Service [sent des navires amis. Mais le poste fois, un filet de fer est placé de- A pi ER | !

spécial au “Petit Journal"). —|de contrôle peut les tenir prétes vant la proue, mais ce ilet peut * ~

L'unique façon pour un navire de'à exploser, tout comme les mincs aussi faire éclater une mine. i I Cl 0 $ l= s

trouver des mines, c'est d'en heur-'éclatant ou simple contact. Les mouilleurs et balayeurs do    
 

ter une. et il est alors trop tard. La
° mine. l'un des engins de guerre

. navale les plus mortels, renferme
de 100 à 500 livres d'un puissant|
explosif et elle peut couler pres-
que intantanément un navire, Il
est presque impossible pour un
navire de s'aventurer bien loin à
travers un champ de mines. :

: On ancre les mines de 5 à 20 pieds
t sous la surface. En moyenne, une

mine mesure environ 4 pieds Se
jamêtre. Chacune coûte des mil-

liers de dollars, mais elle est moins 500,000
coûteuse qu'ure torpille, dont ia! ES $15,
valeur est de £2,000. On les charge | L /2
ordinairement de TNT et de cor-!
dite, parce que ces deux substances
produisent une explosion intense,
mais on emploie parfois du fulmi-
coton. La mine explose par colli-
sion avec un navire, et c’est le
levier ou la série de détonateurs
qui fait tout sauter, La mine fone-
tionne mécaniquement ou électri-
quement.

LES DIVERSES MINES
La mine à levier est cylindrique,

Je levier dépassant la grande sphé-|
À :. . 9

‘

I

  

 

   
 

 

 
Un balasage de mines. Un mate-
lot nage jusqu'à la mine capturée

4 par le cable de bouées, pour dé-
i visser les détonateurs.

i re à une tangente; quand le bateau
heurte la mine, le levier actionne
l'aiguille contre l'amorce, La mine
à détonateurs, rexsemblant parfois
à une chaudière à lait, fonctionne
de la même façon, sauf que c'est
la pression sur l'un des détonateurs
qui cause l'explosion. La mine élec-
trique comprend une pile qui des-
cend au fond de l’eau avec l'ancre.
TA pile est reliée au mécanisme de
détonation par un fil conducteur
double, et l'expiosion se produit
par la complétion du rircuit, au
contact du levier ou du détonateur
de la mine.

Une mine qu'on n'emploie pas
beaucoup, c’est la mine Pontrôlée,

' servant à la défense, dans les che-
Taux et les ports, Le champ de

Ines est contrôlé par un poste de
rive. les mines, reliées à des

ls, n'explogent pas, lorsque pas-

  
  

 

   

La
JOBRE” EN TOUT — LA BIÈRE ME SUFFIT 
 



 

 
 

La France ne renaîtra

 

terre, seul rempart de la libertéL'Angle …
dans l'ancien monde. — Un ennemi sans

crupule. — L'arme favorite de Hitler.
s ——

ET LES NEUTRES?

RO I", le major C.-R. Attlee, chef du ti

(oreeargarde.des nceaus. Tous droits renervény

LONDRES, 10. — Si la France[sauveurs de l'humanité contre le

lu Grande-Bretagne [révolution bolchévique.
Mais les gardiens de l'Empire

rester libre le{sont trop bien renseignés pour être
just survivre,

ri rester debout.

s l'Europe doit
me duit être détruit. ; facilement trompés. lls savent très

2, l'unique rempart de la liberté bien que les Nazis tententd'imposer

> rurope duit subsister, ses dé- à l'univers une domination tyran-

burs doivent prendre toutes les nique que le monde n'a encore ja-

Neue que les circonstances mais connue.
mare On parle souvent de colunnards
©ngleteire a décidé de conti- de nos jours. Je préfère le mot

toute la vi-|"traîtres”.la guerre avec
e lespossible jusqu'à ce quru!

' Je ne crois pas qu'il y ait au
paye un grand nombre de traitres.
iya quelque Britanniques qui
ont accepté la doctrine naziste ou
qui sont à la solde de Berlin. Ce
sont pour ia plupart des étrangers.

Il y a cependant en Grande-
Bretagne des gens qui, inconsciem-
ment, remplissent le role de tral-
tres. Ce sont les défaitistes, ceux
qui sèment le déaunion, la m
ceux qui pensent qu'advenant le
pire ils pourraient mener libre-
ment leurs petites affaires.

Il y a toutefois une forme parti-
eulière de la propagande alleman-
de sur laquelle je veux m'arrêter.
C'est celle qui représente le nazis.
me comme quelque chose de nou-
veau, de jeune. d'ardent, plein
d'avenir.
Ce n'est rien de tout cela. C'est

ni plus ni moins qu'un retour vers
la barbarie.

L'Europe a déjà éte assaillie par
des mouvements innovateurs du
genre. La bataille de l'Angleterre
prendra sa place dans l'histoire
avec celie de Châlons lorsque les
Allemands furent défaits.
Dans cette lutte gigantesque

nous combattons pour notre exis-
tence, il est vrai, mais nous com-
hattons aussi pour quelque chose de
plus élevé.

…t décidé de son entrée

'

Nous livrons le combat de la
aient été obtenues. (vie spirituelle de l'homme. Nous
“mes engagés dans une tenons la tête du pont de la liberté.
“de contre une ennemi Lorsque nous surons triomphé de

tera devant rien pour Cette attaque. les forces croissantes

but. !de la liberté dans toutes lee nations
L récemment assisté à PArachèveront la chute d'Hitler et

“on d'une grande na- du système nazi.
…. Cette défaite n'est Nous savon- que la lutte sera

wn es,

1

1

 

    
   
Le major Clement Attlee, garde
dre sceaux britannique, auteur

de l'article ci-contre.  tn
e ce

ber “uclynes ty pes francais croques sur le vif qui, tout en accep-
“Sant bien que mal ie joug allemand, semblent entrevoir dans le

lointain le jour de leur libération.

Lorsque sonnera l'heure de la
victoire il appartiendra à ceux qui
seront char de la reconstruc-
tion, d'établir une Euro

fe ‘+ es armes, Elle est attribua-:
ble eh grande partie & utilis tion |A Mutie arme chère à Hitler,

destruction de l'unité, de la pa
ee et du moral du’ peuple, |d'où l'on pourra jouir de toute In

al-ant ainsi «a force de volon- liberté que le nazisme veut anni-"moment le plus critique.

|

‘hiler.whites nations ont succombé
voirrefusé de faire face aux

Elles refusaient de com-
“ le caractère réel de ces

untre lesquelles elles en-

   

pa
tn
  

  

™

Te

»

¥ + la lutte.
|. "4X x neutres se berçaient de
. Le ne jamais participer
! ‘ut. Une fausse conception
3, + 17 de conservation à empé-» bations civilisées de l'Euro-

amie,

1. | pourquoi nous faisons seuls
| Hurbares à cette heure.
o Propagandistes allemands
or exploiter les différends quimeme LE quire nations. Ils ont’
Co “sat

à

persuader eertaines. 1Ho haut cotés qu'ils étaient les SIL SCL 

* F
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que grâce à son ancienne alliée  
Voici à l'arrière plan l'homme qui a pour mission de redonner à l'humanité tout entière cette liberté

dont Hitler veut priver le reste de l'univers à tout jamais. Ce n'est autre que le premier ministre de la

Grande-Bretagne, M. Winston Churchill, ici photographié au moment où il fait l'inspection de certaines
positions défensives dans le sud du pays.
 

Hitler,
Ribbentrop
et le mot
pour rire

——

ROME, 10. '.  autorites du
Vatican ont fai au ministre des
Affaires étrang-res allemand Joa-
chim von Ribbentrop une réception
qui fut loin «d’être chaleureuse
lorsqu'il visita Rome il y a quel-
que temps. la semaine dernière,
comme pendant à cette visite, un
:farceur fit circuler dans les cer-
cles du Vatican une histoire à l'ef-
fet que Hitler, mécontent de l'in-
succes de Libbentrop auprès du
Vatican. avait délégué Hermann
Guering à Rome et aurait reçu plu:
tard, du fel-maréchal un télé
ramme ainsi coeu: “Ai placé le

Saint-Niége sous la protection de
l'Allemagne. Tous les prélats dirigés
vers des camps de concentration
Te Pape à pris la fuite. Le Vaticar.
en flammes. La pourpre eardiva-
lice me siét à merveille”

| TARES SOVIETIQUES
Le Russe est. par tempéra-

ment. peu fait pour des outils
perfectionnés qu'il ne soigne pas
comme ils doivent l'être, faute de

: vouloir ou de savoir les entrete-
nir, où les comprendre.
La négligence est certainement

la même aujourd'hui, probable-
ment pire. On annonçait dernié-

| rement que sur un des avions so-
viétiques obligés d'atterrir en
territoire ennemi, les Finlandais
avaient trouvé, parmi les instru-
ments de hord, un de ces “bou-
liers” dont se servent commu-
nément les Russes. qui les ont
empruntés aux Chinois, r
remplacer la table de multiplica-
tion. Ainsi, le pilote ayant à
conduire l'aupareil le plus per-
fectionné, le plus moderne, exi-
geant des qualités presque
surhumaines, était incapable de
faire mentalement, comme cha-
cun de nous, ses multiplica ions.

Il lui manquait, comme à la
plupart de ses compatriotes, une
case.
Ce simple trait n’en dit-il pas

plus long que des volumes?

 

 
  
 

{lhisky4
€ EN 1807) LONORES

Une exposition philatélique aura lieu
prochainement à Budapest

'
i
1 BUDAPEST, 10. — Les philaté-
y hstes comptent organiser ici une ex-
position de timbres à la mi-avril, à
la suite de nouveautés de guerre sur
le marché philatéliste. C'est ainsi
qu'après la guerre germano-polo-
nat-e, on a vu des timbres d'une
certaine valeur d'estampillage, Des

—

à été pius rapide qu'en temps de
paix. On doit ce fait à l'aviation e4
à la modernisation des postes milie
taires. Ces timbres. qui portent d'un
côté l'estampille de Berlin et de
l'autre celle de Varsovie, avec des
dates historicues. changeront de
propriétaires à gros px.

lettres postées à Rome ont été dis- A l'exposition prevue. on présen-
tribuées sur le front polonais dans tera les nouveaux timbres qui von
les 48 heures, et cela en plein sisge; paraître en France. ainsi que ceux
de Varsovie, par la poste militaire. estampillés par de grands paquebols
Même pendant Is guerre. ls poste’ qui ont été torpillés depuis lors
 

   

         

   
     

    

$1.00 envoie 300
cigarettes SWEET
CAPORAL où WINCHES-

TER, ou $1.00 enverra soit
1 livre de tabac a pips OLD
VIRGINIA, soit 1 livre de

tabac SWEET CAPORAL
HACHE FIN avec papiers
Vogue) aux Canadiens qui
font du service outre-mer
dans la F.C.S.A seulement.

$9.50 envoient 1,000
cigarettes a un soldat ou à
une unité.

Adressez, ‘Sweet Cape‘,

B.P. 6000, Montréal, PQ.  SY
NOUSVOULONS DES

SWEET CAPS!
e Ici; là, les Sweet Caps sont les favorites partout.

Pourquoi? Parce qu'elles possèdent une douceur

| wnique, une saveur et un orome rafraichissants qui

leur sont absolument exclusifs. On les fabrique vni-

formément d'après la célèbre formule Sweet Coporal

qui requiert le mélange bien balancé de 38 classifi-

cations de tabacs virginiens de premier choix. Essayez

les Sweet Caps aujourd'hui même.

CIGARETTES SWEET CAPORAL

“La jorme la plus pure sous laquelle le tabac peut être fumé.”

A 
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Hauts faits d’une époque troublée
Toute la Roumanie sous les armes 

  2 empereurs se rencontrent
 
 

  

    

r
e

q
u
) 

l'empereur hang leh. du Mandechaukoue, à droite. à ete accuvili

à la maniere des européen< par l'empereur Hirohito du Japon tare + - =

d'une visite récente à Tokiv. le roi hang Teh à participé à la Gl co.

célébration du 2600icme anniversaire de l'empire japonais. oc lt

De crainte que la cession de la Ressasahie et de la Buhosine neplentrinnale ne soit 1s pro tude
vellea resendications territoriales de la part du Soviet, de le Hongrie ou de la Bulgarie, le ro
nrdonné fa mabilisalion complete de «un armee de dewt milhons d'hommes. lane la photo du +1 |

Et cette querre du Levani | Von apercoit un detachement de troupes de choc roumaines, et dans celle du hee. des fant aan
- çant à trav.hre une riviere à l'aide de shi< aquatiques.
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Fascisme de commande
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SES à ectte ‘’autre” guerre qui fait rage bien é ’> A 2 À que seule la guerre européenne auxcite un intérêt général. C'ent dans une aimoxphère fancinie que lo rol Carol de la Tenm-inie
Voraetére dévantateur de la guerre nippune est illuxtré de façon (ypique ei-desxus, I) w’agit de in à visité pour la première foin lea quartiers énéraux du “l'art de

Fochang, rieur ans la Chine centrale. Les fantassing japonais, protégés par un violent barrage Peuple” à Bucirest, depuin la ceanion de la Écesarable à la Hussse.
. quent par l'arrière, menaçant l'une dex artérex prineipalen de cette importante ville Revétent le novvel nniforme blane du parti, le rol, & droite, recot

~hinvive. le «wl dec te de nes officiers de l’armée.
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"Que de sollicitude, chers confrères,

que de sollicitude !

 

 Jamsis les journaux de lance ut i dui +

votre province ne se sont occupées autant gute ruclhe-

ment

d
e

la grandeur passée des Canadiens français,

¢ ole present, de leur sort à venir

i leuronefallu la chute de ia Frarcr el l'effort

iv guerre cansdich pour leur dessilter tes yeux”

Te major-général La Fleche. par exemple.

débarque-t-il au Canada, en déclarant que nous

sommes les dermers heritiers de la culture fran-

çaise ? Vite, nos confreres anglais sont les premiers

a le répéter: ;

libre est morte. L'empire britannique. dont ta province

se hat pour su Vie et pour les droits du moule.
devoir à rempli: :

  
se

lak:

ja gunn Tail artis, |

we ie . " ; as français ont plus que leur simple

ï ent tout ce qui fit la fierté de la France: ils sont les seuls

PA wr un rouvernement de langue fiancaise Ile ont le

sester foyaux à l'Angleterre et fricles à la France.

ad + *o >
plus tard, le général ¢ harles de Gaulic, pre dent

oo

  

  

  

 

  

 

    
  

    

:
4 5 + «wal français de londres, auquel le gouvernement

boue a .…vetné le titre de “chef de tous le- Français hbres”,

ayant adressé par radio un appel aux Canadiens

Parole francais, tus aimable confrères garni ont due

312152 seclarations leurs putges éditorui'e-

de Fr “Votre secours, l'ame de la Franc« le chorche
vt l'appelle parce que le destin à fait du Canada

I 4 l'ancien et du nouveau monde. Enfin, Fame de la

Fon ot appclle votre secours parce qu'elle trouve d

ate we quoi ranimer son esperance en laver, purge,

pars «au de la vieille souche francaise est devenu un arbre

pac * sdiens français. 1406 vez le salut conf.ant d:+ soldat

[A ur l'instant, 18508 toe le vrutid evo. hr ue ent

ai Lance”
' - les paroles du wo oral franca. ov d- ward

‘ “ue anglaise alla inetme JU qu'a Ajoute: et appel,

. entendu. Quand Is vraie ‘patrie ” au « pu orate.

1 wx du fascisme auront rejoint bears moo er fond

2. “ats de l'histoire, on s. -vuviendra de la a a

*aveais dans le gr.out : ttosac»

Lr f
ac Camillien Ha avant prone cout

~t de notre «uc. nent natrral corre

zac anglaise que

tu

06 ent le pl < de ST rte

s votre égard, 1eclan vec viole a tatron

Pu. «et &venturier poli . probalnent at - la

îi minte que nous fuss, ontnmine
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l'ailleurs commentée: avec force publi te 00 de
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ans is mesure du possible Venregistieni nt san sal.
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it peuple les renseignements neces an os.
exacsitude etan pendent deux avcomplissent ave

. out demandé leritimement par les pourvoi: « publie «

Nd Ÿ
tous VOUS TeMuti ons de votrev ~ confreres angla-

Co vous
important dans l'Amérique du Noid depuis quatre

siècles, n'a rien perdu de ses éléments de «
rage calme. de fidélité aux traditions, de loxa-

lsme silencieux et tenace.
Les paroles du général de lixulle toux sont

allées au coeur, mais nous y aurions repondu
tes fussent jamaix prononcées, tant nous en avons

tions la connaissance infuse. Et nous y repoudrons.
. «ans trop table: si vous le permettez. sur cette
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Jopn cov” a laquelle vous faites allusion Notiv devoir, noun
ear me par le passé, parce gue noux sommes conscients que
rie: i la notre devoir. Suggérer, d'ailleurs, “qu'on se
hed " nous” pourrait faire suppo-ar Sux personnes pel au
» + Histoire du Canada, qu'en d'autres circunetuneus von”
sx oubliés. ’
po! encerne l'attitude de Camillien Houde, elle n'a affolé
d'ailtmar vcommandation de Son Eminence le cardinal. A laquelle
we - noun attendions, y avait mis bon ordre. Tout le monde

1v1 à la date fixée, et vous ls savies comme nous’
"107 comme nous, chers confreoH est deplorable que
vinfité quand méme pour vous faire de la publuite -

 

  

  

 

  

 

a cat est-ce vraiment vi déplorable que ça? Vous avez

& l'attention du continent, qui cn nous regnidant, phmira

pa te.

|

(rte que “l'héritage” dont parlait le general La Fièche

ay, | ‘"MMencer par l'aptitude française à la t 1té suns

Vtg. qu'il sera facile de préciser, rien qu'en pa-tichant à
1 la phrase classique:

vla français, pays de la mesure.”

Une session historique .

Ww LL © oment fédéral, élu le 25 mars dernier, vent d'ajourner

vw + 5 novembre, Les mesures de guerre et mutres qu'il a
*< précédent daus l'histoire canadienne.

; Les taxes imposées sont les plus grosses
jamais vues, mais le peuple les à acceplées sans
protester. Une foi“de service militaire oblina-
toire et d'enregistrement national a êté imposée.
Une loi très discutée d'Assurance contre le

to donnera au gouvernement quatre millions de dollars par
Fnfon EW accroître nesobligations, Tul également voter.

rating|. | Jugors de l'importance de cette acasion, tin qu'en
rant, be dE a veille même de l'ajournement, les députés disp

million, seures à minuit, d'cstimés budgétaires de plus de 125
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L’effort de guerre

canadien est-il

suffisent ?
-—

M, Henvr-Paul
Futur, 4202,

Chaâteauhzand,
La guerre, c'-at

fa guerre. Notre
effort peut parai-
tre suffisant.
n-ai- id nous fau- |
dra probablement
faire davantage,‘
su les besoins

de la situston. I! faudra financer
‘de façon fantastique, pour rencor-'
ltrer le déficit du Canada, qui dé.
| passera le chiffre prévu de 200°
‘millions. les‘ économies nicessai-
res pour rencontrer la dette cana-

ldienne et pour uider l'Angleterre
ldans ses achats au Canada seront
énormes, 1! faudra les amasser tout
jen payant des tuxes plus élevées
ique jamaix. Nous ne devons pas
‘nous faire d'illusions parce que
, nous AVONE Certains excédents en;
produits agricoles. |.a querre nous
ohligera a utilise: toules nos res-
sources, hommes ct maté:rel.
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peuple anglais s'est denné des «ti
"Géants en qui jeu! avoir Cu
france. Au C'anuda. la guerre a jp »-
duit Fumité & un degre mattendu.
Nest-ce pas pou ia te raison
Laissons dune Uavailler notre gou
sotnement, ef ne D értiquots pas

 trop, meme sil meee quel
faiblesses. be t-ms n'est prus a
la entique

AppES he fe IH
tre Heslanrior:
L217 ene Nt-Dene
Notre effort de

gu«rre me parait
suffisant, d'au
tant plus qui
sera encore aug-
mente, dès que.
l'enregistrement |
national sera ter. |
nuné Je crois

qu'avec une bonne organisation, teal
femmes pourraient être encore plus |

tutiles qu'elles ne sont. surtout cel-
les qui ne sont pas marices. L'élé-
ment féminin à étc mis à contri-

bution d'une manière très efficace
‘en Angleterre, et le Canada pour-
‘rait suivre ce modèle. Nous som-i
Îmes après tout aussi nombreuses
ique les honunes, et la victoire nous
tient à coeur tout autant que ces

messieurs. |
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tianton Phanewt.
1069 vue Berri.
l'effort de

fruerre pourrait

être beaucoup
plus considérable
qu'il n’est. Non
pan que je doute
de la sincérité de
nos chefs, mais la
plus grande par
tie de nos ressources naturelles est
loin d'avoir été employée. Que vou-
‘lez-vous? Un gouvernement habi-
tué à la paix prend du temps à
organiser pour ia guerre. Je n’ou-|
.hlie pas que la semaine dernière, |
I'hon. R. B. Hanson. chef de I'Oppo-|
sition, déclara en plein Parlement,
après avoir exantiné le programme
de guerre canadien: "Les deux tiers

| znd de ia poudrr aux yeux". Je’
sais que M. Hanson s’est excusé de |
[qotte remarque le surlendemain.
Mais comme cette “poudre aux
yeux" coûte au Canada 466 millions
de dollars pour la seule année cou-
rante (les deux ticra «les dépenses
de guerre), j'aimcrais bien à ce que
malanterne fût éclairée? |
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Retard dans le service
militaire
 

  

 

MADAME —"As-tu vu dans le journal? !1 porait que les
Hommes mariés ne seront pos appelés pour leur servira
m''.toure avant l'année 1942
MONSIEUR —'’Je l'ai lu, hélas’

L'avis de nos lecteurs
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Le Canada et la guerre

  
avcirer À verser cette gomir, 6» | Alnsl. suc tous es [108 “tide
plos dw prio de la nourritufe du rieurs atérieur, tmil:taires. politique,
chien ; économique. industriel, le Canada

: u Ÿ ment -
(1. vous dit bin: les e! ens or rang Noes pays placedePES

ton le titre de la zrtte. :1 va de
l'avant, selon celu: di Siar Tous les
fronts sont bien gardés bien défen-
dua. notre pays fait toi: son devoir
gréce à ua gouvernement qui « au
mér:ter même l'éloge de sea advers

sont les amix des enfants, rx leur
montent à connaître les bêtes. |
Mare comment voulez-vous que |
roux les gardiona? |
Ou wong dit encore: un cha?
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Par Fernand DENIS,
rédacteur en chef

Qui pense et
écrit pour

Charles Lindbergh?

Le plus récent discours du colonel Charles Lindbergh,

proaoses dimanche dernier à Washington, à soulevé l'in-

dignation générale contre lui. Les commentateurs améri-

tains sont presque unanimes à le dénoncer coïmme lo

*chef de la cinquième colonne”.

L'éditeur Ralph Ingersoll pose nettement a question :

“Les arguments de Lindbergh sont du méme genre que

ceux de Goebbels, dont le génie fut toujours d'envelopper

son poison dans du sucre. de façon à le faire avaler par

des gens raisonnables… justement cetle espèce de sacre qui

trompa Chamberlain momentanément et Je mena jusqu'à

Munich... Lindbergh est un novice en politique; pourtant,

son travail porte la griffe d'un maitre ès-art de mentir,

C'est clair comme le jeur qu'on l'a aidé, Qui sozt les gens

pensant et écrivant pour lui? Quelle est sa clique?”

Partant de cette suggestion, le journaliste Kenneth Craw-

ford s'est Livré à une pr enquête. Elle ne révèle pas

grand'chose quant aux inspirateurs des discours de Lind-

bergh. mais elle éciaire d’un jour curieux ses tendances

pro-allemandes.
C'est dans le printemps de 1939 que Lindbergh rentrs

aux Etats-Unis, sur l'appel du président Roosevelt, qui lui

demanda un rapport sur l'étet de l'avia:ion militaire dans

son pays. Lindbergh soumit un rapide aperçu de ses cons-

tatations.

 

ETATS-UNIS

UNE SINGULIERE PROPOSITION

Ce fut justement le jour qu'il vint à Washington pour

voir de président, gue Lindbergh dina chez son ami Willlam

Castle, ancien assistant-secrétaire d'état sous l'adminis-

tration Hoover. et maintenant avocat à Washington. Durant

la soirée, ils écoutérent ensemble des commentaires à ls
radio par Fulton Lewis, du Mutual Broadcasting System.

Le ton oppositionniste, nettement anti-gouvernemental

de ia causerie. plut tellement à Lindbergh, que celui-ci

désira rencontrer Pulton Lewis. Le réunion eut leu quel-
Ques semaines plus tard, dans la maison de Castle.
M. Lewis déclara, tout en buvant du scotch. qu’il désirait

prendre des vacances en août, et il demanda, pour faire
une plaisanterie, si Lindbergh ne consentirait pes à le
remplacer dans un de ses programmes ? ;
A le surprise générale, Lindbergh. que l'alcool n'avais

pourtant pas échauffé, puisqu'il n'absorbait que du jus de
tomates. accepta l'offre tout de suite.
M. Lewis proposa & Lindbergh de l'aider dans la come

position de son texte, mais l'aviateur jul répondit nette-
ment qu'il n'avait pas besoin de suggestions de sa part,
Et ce ne fut que le jour de l'émission, à peine une heure
avant d'aller au poste, qu’il lui montra son manuscrit.

LES TENDANCES DE LINDBERGH

Les gens qui s'attendaient à la déconfiture de Lindbergh,
du fait de son inexpérience dans l'art oratoire, furent éton-
nés. par la cohésion du discours et par 'habileté des argu-
ments On se souvient du bruit que fit cette première émis-
sion, ainsi que celles qui suivirent.
A chaque discours, Lindbergh affirma mieux que la fois

precédente, et selon une savante gradation. jes idées qu’il
a'ançait: l’Amérique devrait se tenir éloignée des affaires
d'Europe: une certaine sympathie pour les Nazis est légi-
time; leur sens de la mécanique est admirable; leurs idées
anti-sémitiques ne sont pas injustifiables; le gouvernement
de Roosevelt n'est pas absolument digne de confiance.
Kenneth Crowford termine ainsi son article dans le quo-

ticien “PM”:

“M. Lewis fut inquiet de la tendance manifestée par
Lindbergh. Les journalistes avaient joint son nom à celui
de Taviateur, au, sujet de ces discours à la radio, et cela
Fennuyait. TI le lui déclara, mais Lindbergh ne changes pas
sa ligne de conduite. M. Lewis ne croit pas qu'actuellement,
personne n'ait l'occasion de voir les discours du colonel,
mvant qu'ils soient prononcés à la radio.

M. William Castle est toujours l'ami de Lindbergh, mals
M ne collabore probablement pas à la préparation de nes
textes. Quels sont les autres personnages visités par l'étran-
ge aviateur politicien? Il volt à Washington le sénateur
Harry Byrd et l'amiral Emery 8. Land, président de la
Commission maritime, allié A 1a famille Lindbergh. D frée
quente aussi le major Truman Smith appartenant à ‘G2"
de la division du contre-esplonnage, ancien attaché mil.
taire de l'ambassade américaine à Berlin.

Ses amis déclarent ignorer les raisons qui le rendent si
sympathique à la cause nazle. La plupart d'entre eux croient
que son exil volontaire en Grande-Bretagne fut pour lui
une épreuve, et qu'il en est revenu avec une anglophoble
Poussée jusqu’à in manie; que sa visite en Allemagne, sa
déceration reçue des mains de maréchal de l'air Goering et
son admiration pour les progrès nazis dans l'aviation, ont
fait pencher ses «ympathies du côté germanique”,
Tout cela est bel et bien, mais çà ne répond pas à lsQuestion de M. Ralph Ingersoil: “Quels ceux >Vent et pensent pour Lindbergh? A sont aud det

TOUS LES ETATS-UNIS SE LE DEMANDEN
LE SORT DU NIL SERA DECIDE §|

SA FEMME LE SAIT-ELLE ?
On oublie généralement que presque aussitôt après le

premier discours du colonel un article de sa femme, née
Anne Morrow, parut dans le “Reader's Digest”.

Cet article est extraordinairement émouvant. Madame
Lindbergh déclare que personne ne lui demanda de l'écrire
mais qu'elle s’y croit obligée à cause des événements. Elle y
décrit les horreurs commises par Hitler et ses hommes à
travers l'Europe nsservie, es indique sans ambiguïté que la
paix ne peut revenir dans le monde, tant que le régime
Daxi ne sera pas anéanti

L'article de madame Lindbergh ne fait aucune allusion à
son mart: mais comme il fut écrit presque en même temps
Que le discours du colonel fut prononcé, nous pouvons faci-
lement lire entre les lignes. C'est comme un message secret,
regardé à la lueur d'une chandelle: l'encre aympathique y
apparaît...

Cette encre nous dit qu'il ne faut pas écouter oeux qui
conseillent de traiter avec Hitler. Madame Lindbergh sait-
elle, par conséquent, qui est l'inspirateur des allocutions ra-
diophoniques de son époux ? Son devoir d'épouse et de mè-

FEUILLETS DE PROPAGANDE LANCES SUR LA FRANCE

  

  
  
    

     

   
   

 

LE PLUS CURIE
sérères contre lui, qui agit comme le mons
montrer ln médaille reçue par Hitler”. Tir iy

D'autres, plus obscurs que lui, ont été farce
avoir prononcé des paroles moins graves que les
jour où les Etats-Unis entreront officie!emen,
de notre côté, 11 ne restera à l'aviateur cu

un

dernie
à accomplir: une nouvelle envolée sans esca'e ‘us
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sauver l'empire. Des soidats de touirs irr

 

FRANCAIS!
VOICI L'ESSENTIEL DES CONDITIONS QUI VOUS

ONT ETE IMPOSEES PAR L'ENNEMI ET QUE LE
GOUVERNEMENT DE BORDEAUX A ACCEPTEES.

VOICE CE QUE VOUS AVEZ PERDU:

Les Allemands occupent les deux tiers de ls France,c'est
à dire toute la côte ouest de la France et tcut le territoire au
nord d'une ligne qui va de Grnève à Tours et qui rejoint Jes
Pyrénées à St. Jean Pied de Port en passant pas Angoulême.
Les F:ançais peyeront les frais de cette occupation. :

L'armée française sers démobilisée et désarmée. L'Allemagne
s'emparera de toute votre arulierie, de tous vos chars d'assaut,

de tous vos avons et de toutes vos.munitions.

Les prisonniers de guerre allemands seront libérés sur ke
champ, mais les prisonniers français resteront ea captivisé
jusqu'à La signature du traité de paix.

La florte française sera désarmée, internée, mise sous le
contrôle des Allemands et des Italiens, Aucun navire
marchand français ne sera autorisé à quimer le port. Vos
portset vos aérodromes passeront sux mains des Allemands.

Les Juliens peuvent demander la livraison des armes,
des voitures blundées et des chars d'assaut et la reddition des
troupes qui ont été employées contre l'Itahe. Les ports
méditerranéens, is fronuère tuaisienne, la Côte des Somalis,
scront décultarisés et occupés. L'Italie se servirs du port
de Dybouti,

ET. CE N'EST PAS TOUT!
Les Allemands et les Itsliens pourront, quend ils le voudroet,

9e saisir d'un ‘prétexte pour dénoncer l'armistice et ainsi
pour se servir de la forte, pour s'emparer des colonies

françaises et même pour occuper tout votre pays.   
Photographie de l’un des feuillets innombrables que les aviateurs de la Royal Alr Force ont jeté sur ls FranceAS
place de bombes. Ces feuilles écrites en français furent imprimées sur l'ordre du Ministère de l'Information br

nique. La partie noire de la carte indique les régions occupées par l'Allemagne, aux termes de l'armistive.

re, son admiration pour les incontestables qualités de son cé
Jébre mari. tout cela lui impose-t-il le silence P

MESURES CONTRE L'AVIATEUR POLITICIEN ?

Les Etats-Unis sont si profondément en notre faveur (on
dit couramment là-bas: ‘nous sommes déjà en guerre, mais
1e peuple ne ls sait pasl”) que Lindbergh n'aura pes tou-
Jours beau jeu, malgré ses hauts faits passés.

Notre confrère le “Herald” de Montréal écrit cette ne-
maine :
“Nous constatons que des Américains véritablement

grands, comme le général Fershing et le secrétaire Cordell
Hull, répondent promptement aux élucubrations de Lind-
bergh le réveur.

Quand nous voyons un homme comme Pershing conseiller
aux Etats-Unis de fournir des navires de guerre à l'Angle-
terre, afin qu'elle détruise Hitler et empêche ainsi le conflit
de s'étendre aux Amériques; quand nous écoutons Hull nous
Avertir que Je danger de guerre, ici, est réel et que les Etats-
Unis doivent s'armer contre une ailaque probable de notre
hémlisphére, nous sommes convaincus qu'ils considèrent la
façon dont Lindbergh profite de sa gloire comme un danger
contre l'état.

Mais nous nous demandons s'ils trouvent suffisant le fait
de lui répondre, et s'ils ne décideront pas de mesures plus
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Les conditions de paix que l'Allemagne ce
sont pas révelées. Selon la presse allemarde <.c.

bien plus dures même que celles de l'Arm:s: >.

FRANCAIS!
ETCS-VOUS DISPOSES A LIVRIR TOUTESLES

RESSOURCES DE VOTRE PAYS À ! NEWLY

ETES-VOUS PRETS A LUI RFEME | LE vos

AVIONS, VOS CANONS, VOS NAVIRLS, VOTRE

ESSENCE ET VOS VIVRES?

FRANCAIS?
CONSENTIREZ-VOUS A MOISSONNIR POUR LES

ALLEMANDS, A EXTRAIRE DU CHARBON POUR

LES ALLEMANDS, À FABRIQUER DL5 ARMES

POUR LES ALLEMANDS..».?
be 

v'y réunir sous ses drapeaux. Ils en profiten: His. pi

M
“té avec à

Un groupe de 150 Américains, qui ont appo:té ;

l'atmosphère du sol natal, sont cantonnés actueilemen

Angleterre, dans le camp d'un régiment canadien
Oes 150 braves portent l'uniforme des nôtres. tie?

Qu'est-ce qui les & réunis dans la grande lie fs ne

haine de l'Allemagne, l'esprit d'aventure. Ideal i

curiosité ou des peines d'amour? Ils ont A leu we pe

puté-shérif P. J. Duignan de Kankakee, leq! su ,

sa plaque de policier, car il déclare vouloir capture

au nom de l’état d'Illinols | foot

D'autres de cea guerriers volontaires, parfois en

mais toujours héroïques, suivrant ceux-là sous 105

res.
_

LES NORVEGIENS HEROIQUES

N'y aet-il pas actuellement Une troupe d'aviateuts RS
dinaves, réunis à Toronto, pour s'équiper de Hotte ba
leur fuite de Norvège, et combattre l'Allemagne ? ls
tront dans des avions américains marqués aux coot

Canada. Tous ces hommes de l'air sont des héros. a

tains ont déjà vécu des aventures Inouïes, tel ce 1
qui aborda en Angleterre dans une chaloupe de Po
avec 18 compagnons, après que leur bateau eût 6 pete

dé et coulé au large de Norvège par des avions in,
encore le capitaine Rilser-Larsen, personnage #

etl
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ENFIN! LE VOL-
CAN EST EN
ÉRUPTION!

   
 

 

LAROUX VIENT D'AR-
RIVER AVEC SON
Ses J

es

FAITES
ATTEN-

      
 

LA MONTAGNE
EST EN TRAIN
DE FONDRE!  

OU! MAIS TU MOURRAS

LE PREMIER, KRUG'

 
 
 

MINS LE FLOY DE LAVE
a. APPROCHE DE

NON! LAISSEZ MOI VIVRE!

PRENEZ L'OR'
           

 

   

     

    
   
  

LVL \0L3S ALLONS
\ ÊTRE ENGLOUTIS!

fr".

  
 

      

   
T TU VAS M'ACCOM-
ÉPAGNER, JE SUPPOSE,

JULES?
    

 

ILS PERIRONT AVEC L'OR
QU'ILS ONT VOULU

LES HOMMES DE KRUG
SONT DANS LA CHAM-
BRE AU TRESOR'y > a=

   
   
   

   ROY L'INSPECTEUR A UN
AUTRE MYSTERE À T

CONFIER!
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VOTRE PETIT NEVEY
MLUME UN CIGARFY,

  

{ L&EPETIT
YLIMEUX   

 

  

   

  

 

4MÉRITE D'ÉTRE PUNII] OUEL + à     see CAR A LST TROP JEUNE Pour
JOUER AVEC DES ALLUMETTES #1     

    
  

    

 
 

 

 

   

 

—Pendant le mois de septembre
dit un statisticien, >» mortalité
augmente toujours.
—Pas étonnant, la

ouverte.
—_—weee—————

Nos bons mendigots |

—Oh! ces médecins! lls m'ont
fait un mal que je ne leur par- |
donnerai jamais.
—Quel mal? .
—Figurez-vous que j'étais aveu-

£le, et ils m'ont rendu la vue,
—Eh bien ?... !
—Ehbien, ils m'ont retiré là mes

moyens d'existence. On ne me!
donne plus rien, et tous les pas-
sants me disent, à moi qui n'ai

chasse est

 

  
  

— Je veux seulement que vous me coupiez ten trou dans la barbe
ajur que les gens puissent voir mes médailles .. .
 

Punition agréable

 

Maman. arrivant à l'improviste
dans la salle à manger, menace de
tirer le: oreilles à son fils Toto:
—Vous avex encore bu un petit

verre de porto, monsieur!
—C'est pas moi, maman!
—Qui donc?
est un bisenit qui l'a tout

—Ah! Et où est-il, ce biscuit ?
—Le biscuit?… Pour le punir, je

J'ai mangé!

 

Découpeur... de patrons

Un cynique assassin qui à tué
ses deux patrons et dépecé leurs
cadavres passe en cour d'assises.
—Votre profession ? lui demande

Je président,
—Tailleur. ou couturier comme

veus voudrez.
—Comment, couturier…
— Mais oui, puisque je découpe

Jes patrons,

Un mot du P. Didon
—_—

—Moi. je ne crois que ce que je
comprends, dit un jour un libre-
penseur au père Didon.
—Comprenez-vous, lui objecta

feu fait fondre le beurre et durcir
l'oeuf ?
—Non.
—Cependant vous croyez à l'o-

melette, i
peet ten

{Au collège de France |
—_———

Le profeaseur achève, devant un
| unique auditeur, sa leçon de litté-
rature chinoise,
—Si je ne craignais pas de fati-

guer plus longtemps votre atten.
tion...

—Oh! ça m'est égal, fait l'audi-
teur, je suis à l'heure.
—Comment, vous êtes à l'heure ?

; Mais oui, je suis le chauffeur
‘du taxi qui vous a amené,

 
 

APRES LA RENCONTRE
 

  
 

=, C'est l'homme le plus original
guteder Chosen que j6 n'avais jamais entendues dans la bouche d'un

H t'a demandée en mariage, que j'uie encore rencontré. H m'a

le célèbre dominicain, comment le! ‘

|ai vue bien souvent, allez.

jamais rien fait, que je n'ai qu'à
j travailler.

On peut s’y fier

AK||
4 7,
A: f  

   

 

i

|

}

aN |

|
Rutt

|
= Comment, tu crois que Geor-

ges est un homme discret? Il ra- |
conte tout ce qu'il sait!
— Oul, mais il ne sait pas

grand'chose '

 

Changement de couleur

Deux citoyens entrent dans un
bar. L'un est sombre, taciturne,
muet.
—Qu'est-ce que tu as? lui de-

mande son camarade.
—Mon vieux, depuis hier j'ai

des idées noires.
—Bois donc un bon coup de rou- :

se, ça les changera de couleur.
rmrer

Ripeste d'ouvrier

 

Le patron. — Comment se fait-
il, Maurice, que vous ne portier|
qu'une planche à la fois, tandis que
vos camarades en portent deux?
C'est de la paresse ?

L'ouvrier. — Ohf mais non, mon-
sieur, ce sont eux qui ménagent.
leurs pas.

Dans un bol blanc
—

Lui. — Oh mademoiselle, je vous

Elle, —— Où donc, Monsieur ?
Lui, — Dans mes rêves,
Elle (naïvement), — Alors, vous

avez dû y voir ausai maman, car je
ne sors jamais sans elle,

Chez l'éditeur
——

Un jeune poète se présente chez
un éditeur pour lui demander de
publier ses ocuvres.
—Ça vous coûtera trois cents

dollars, Ini dit l'éditeur.
--Comment! à moi?
—Mais oul. Vous ne savez done je suppose ?

  
 pas que eclul qui case les vers les

pæiel

»

DIFFICILE A RECONNAITRE . , ,

 

   

 

  

 

— Lequel des trois est ton via. ?
— Celui qui est gras...
 

Freiche rencontre Cocher peu golant
— 2-

—Îl me semble que ce monsieur} Entendu a la «ort.
ne t'a pas rendu ton salut. Est-ce| —Tu emport< t z
que tu es en mauvais termes avec toi?
lui? , — Mais oui; tu «
—En très mauvais termes. C'est suis marié.

mon propriétaire. >o>
Question préciable Le ler jonvier
wes

Celui qui se noie:

 

Madame à sa beri.
—C'est étonnant, M:

—Vite, jetez-moi ceinture [n'avez rien cassé au,
de sauvetage! —C'est une façon »
—d'ertainement; de quelle taille ? [ner des étrennes à 1 «

ENTRE FEMMES

une

 

 

  
— Tu sais, ma chère, il ne faut pos que fit crois tout ce qui ac
—- Alors, pourquoi toijours rapporter ce que tu entends ?
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17 CÉSARINE, IL ME SEMBLE
| QUE Ta ROBE TR SERRE...

    
BALONESTÀ LA

| PRENDRE SES AISES, |   

     
    
  

NON...JENAL J
PAS CHANGE |
DEPUIS 4

Des MOIS.
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LME SEMBLE QU'UN
\, PEU D'EXERCICE ME
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MANDRAKE2.
    

  

 OPEPgGp

ET LE YACHT SEMGLE ATTIRE PAR UNE FORCE MYSTE.
RIEUSE VERS UNE ILE ENTOURERECIES DACREME UREE DE BRCUILLARD ET DE

 

MAGIE DANS LES EAUX TROPICALES.

L'“ARGOS"” RENCONTRE UNE

VIOLENTE TEMPÊTE!

a )

MACHINE AR

PRET 1 FAUT £VHIER

  

  
 

 

   CETTE (LE, BARTON,

N'APPARAIT PAS SUR

LA CARTE"

   

  

  

   

       

  

 

  

 
 

 

   

 

 

 

  

 

  

MAIS L'ARGOS, MALGRE
LA PUISSANCE DE SES

MOTEURS. CONTINUE DE
VOGUER VERS L'ILE

TRAÎTRESSE

  

  JE LE CRAINS,
EN EFFET"

MANDRAKE NOUS

AVON: TOUCHE UN

 

  

   

  
  
    

DES MARINS METTENT UNE
CHALOUPE DE SAUVETA

À LA MER. GE
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DIX MINUTES FLUS TARD,
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AVEC TA MAGIE!
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LILI RUBIS

   

    

  
 

 

| LA LUNE EST le
BELLE! 25

a

   

C'EST SPE.
CIALEMENT
POUR NOUS
Quelle BRILLE!
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S NOUS AIMONS BIEN
ERSONNE NE POURRA

 

  

 

     

Hé! ESPÈCE
D'IDIOT !

 

 

| MAIS, LILI, CE NE
DE MA FAUTE...To)
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JE VAIS PARTIR

CES BOUTS

   

   

  

 

VOICI DES BOUTS
DE BOIS TRÈS

 

 
M. RUBIS, JE
SORS DE J R La

 

  
      TU VAS Y RETOUR- I=

NER ASSEZ VITE
QUE TON
LIT SÉRA
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CHAUD!
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Le chateau du gouverneur

place d’Youville   du
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LES GRANDS MUSICIENS
SONT-ILS DES SOLITAIRES?
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 Hy a chez lex musiciens des         
hommex de tout tempérament,
mais plus spécialement des soli- 

    
CE pl
CC RC
"| [11

Dm [1]   
taires, Cependant, il y a une
différence entre lez rompositeurs

 
 

 

 

 et les vrécutants. Ces derniers
sont généralement des hommes

 

    
 

 

qui aument la société, les foules,
tandis que les compositeurs sont
de grands amia de la solitude.

 Wagner et Beethoven étaient de
grands solitaire, Ils durent par-

 

   
  

fois être obligés de s'extérioriaer
pour percer, pour arriver à la
gloire, mais on sentait toujours

             

chez eux ce goût inné ide la vie
intérieure.
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LE FEU GREGEOIS,
  
 

Jé     
PREDECESSEUR DE LA

  
 

15
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POUDRE

On à vertainement beaucoup
exagéré les redoutables vertus de
cette composition incendiaire en
usage au moyen âge, et que l'on
appelait aussi feu liquide, feu ma-
rin, feu artificiel. feu romarque,

      
feu médque. C'etait un mélange

de aalpêtre, de soufre, de résine,
 

   
d'autres matières fusibles, et qui
présentait l'avantage  d'adhérer 

 

        |_|   

aux objets et de les brûler sans
ue l'eau pût l'éteindre. Le secret

de cette composition fut livré en
       I     lL] 
HORIZONTALEMENT
«are au bon sens — Mam-

*re< insectivores de l'Asie.
îien — Lieu de refuge.

E nt — Grande tribu
+ Fraux-Rouges — Petit
+. cui — Inflammation du

  

F: ‘ad de blanc de plomb
Preparé Changement

«le plumage.
Vw d'Allemagne — Instru-
*ut chirurgical — Don fait

1." testament.
Ft re qui existe — Adjectif
tessossif — Ensemencé.
[su des vents — Bateau lat.
ars = Une des îles Shetland

M

g

 

pace clos de
-m démonstratif.

: rat pas mouillé — Châ-
"au des princes d'Orléans —
*+mn de halage Jeu«tombe,

murs —

  

"Qu mange beaucoup — Ac-
“ph — Contrat entre loca-
tour et locataire.
Qa ix couleurs de l’are-en-
set Saison — Qui appar-
Tent an nez,

Nation — Signifie au-des-
us Toute libéralité à titre
st — nom personnel.

: versation,
"umpersonnel — Nuage
! aitisan -— Conjonction.
= des bêtes — Ecrivain
rain — Cétone à laquel-
ns ‘oit son odeur.

! "léciastique — Ecilnirer —
"3x mot qui signifie mais.
“ornements — Marque le“tout — Se met dans les
ptes — Du verbe avoir.
‘<tif démonstratif — Nid
*seaux de proie — Levier

\ a bride — Fille d'Inachos.
; bre des oiseaux — Som-

hb

Yue nous Apportons cn nais-om + Tamis — Convaincue."ean le cordage — Ornée" Foils deg paupières,
wetaphie — Ustensile cireu-Jarre — Roi d'Israël.

jouer — Conjonction“una en bois pour conduire

Pe

le lieu.
24—Grand marché

vent de l'est.

fabrication dex tisaus.

. a

VERTICALEMENT

1— Extraordinaire
d'une chose nécessaire

vert.

iace noire —

gère des dieux.

Très petit gol
Bouddha, en Chine .

tif possesaif.

baigne.

Chose
pièces,

unique. composée

asser au sas.

— MAle de Voie.

10— Détérioration que
frottement —

rassé des noeuds. — Non préparé,

a

les raux d'un etang — Indique

25—Surprendre par quelque chose
d'extraordinaire — Défaut de|

Manque

Groupe de vers — Bien ou-

2—Couche pigmentaire de l'iris
— Personne appartenant à la

Terre maigre
manquant d'engrais — Messa-

8—Tellement — Greffe — Eclat
de voix — signifie de, par —

fe — Nom du

4—Choisi — Archipel de la Ma-
lnisie hollandaise — Ce qui
constitue la nature d'une cho-
se — Né le premier — Adjec-

&—Observation écrite — Commu-
ne des Pyrénées — Orientales
— Esclave syrien — Met en
fil — Eau dans laquelle on se

6— Monument monolithe — Dieu 21
de Ia guerre — Abréviation de! 12
sainte — Monnaie italienne —

T -Terrain essarté — Sert à ap-
ler — Du verbe pouvoir —

8&—Espace de canal entre deux
écluses — Voir confusément

9—Partie du pied (pl.) — Créé
Terminaison — Filets de

roduit le
er laminé en

feuille — Cri des charretiers
— Trone d'arbre — Débar-

1t-Frend — Etgble & pores —
Belle-mère de Ruth — Colères

673 aux Byzantins par un trans-
fuge des Arabes, et «ès lors son
emploi se répandit surtout dans
les guerres navales. Ce furent les

i perfectionnements empiriques
 

public — Le! eon y apporta qui amenèrent la
| J écouverte de la force propulsive
. des fusées, puis celle de la poudre
à canon.

 

Réponse de la semaine dernière
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12 —Bière anglaise — Qui appar-
tient À eux — Exilera —
Enduit imitant le marbre —
Terrain sur lequel on marrhe.

18—Pronom personnel — Expiime
identité — Petite enclume por-
tative — Oiseau domestique
-— Lac de l'Amérique du Nord
— Sof.

14—Récipient À l'usage des ma-
ns — Parlas trèe haut —
ssitude morale — Pronom
reonnel.

15—Petites brosses À l’usage des
orfévres — Privation du som-
meil de la nuit — Débris d'une
pouteille — Etat normal 
er 

On suit que la ville de Mont
réal a prix naissance au carré
Fouville. l’est là, en effet, que
Maisonneuve et «es compas nons
bâtirent les premières maisons de
Ville-Marie, l'endant plusieurs
générations, re coin de la ville
@ été le coor de la future mé-
tropole du Canada. À ret endroit
Un monirent en forme d’obélie-

e commémore la fontation «de
Montirat. Le gouverreur de la

-dle avait sen château à cet
rndroit. Ce châteux était hits là
où ee trouve l'édifice que l'on
voit sur cette vignette. ne pla-
que commémorative rappells re
fait historique. Louis-Hector de
Calliére fut d'abord gou--rneur
de Montréal purs gouverneur de
toute la Nouvelle-France. En
1659, il auccéda à Frontenae au
peste de chef de la jeure vation
qui commencait à grand-«,
 

Jouer à colin-maillard
—

L'arigine de ce j:U auquel se
éomplaisent les enfunts ne serait
qu'un souvenir Listerigue et. par
surcreit, fort routoureux. Jean-
Colin-Maillard. fait chevalier par
le roi Robert. en M, était un
vaillant gu-rrir du pays de Liège
et devait son nm de Maillard à
Thabitude qu'il avait de s'armer.
pour le combat. d’un de ces maillets
qui donnerent le nom de “maillo-
tins” à des <éditieux qui en first.
‘par la suite, usage

Au cours d'une bataille qu'il li-
vrait au comte de Louvain Jean-
Colin eut lee deux yeux crevés. Dé- -
daignant sa bleseure. le chevalier
continua mn combattre, guidé par
ses écuyers, l'imagerie populaire !
perpétua ce fait d'armes et des en- |
fants, s'en etant emparés, inventé-|
rent un jeu où celui qui à les yeux ©
bandés cherche à saisir ses compa- |
gnons qui fuient à son approche.'
D'aucuns assurent que le jeu a une
explication meins cruelle et que
Colin cherche, poursuit Maillard.

exacte du divertissement et du nom
qui lui fut donné remonte au com-;

 

LES SURNOMS DES
GRANDES VILLES

———
Les villes, comme certains hom-

mes illustres, ont leur surnom. Et
c'est ainsi que l'on appellera tou-,
jours Rome la “Ville éternelle” et
Saint-Pétersbourg la “Venise du
nord”.

La poésie s'en mélant Athènes :
est devenue “La Ville à la cou-
ronne violette”, grâce à Pindare
qui célèbrait les effets de lumière

le scs couchers de soleil. Et si
Edimbourg, au contraire, & été
baptisée “la Vieille enfumee*, Ve-
nise, elle, «st devenue “La Fian-
cée de ia mer” par allusion à la
cérémonie du maringe du doge
avec l‘'Adriatique.
Rome demeure la “Ville aux

sept collines”. Florence est “La
Fille de Rome”. Cadix, pour les
Espagnols, sera toujours “le Vais-
seau de Pierre”. “la Ville bian-
che” désigne, en Russie, Moscou.

Et, en Amérique, “La Cité aux
magnifiques distances” est une ex-

s'agit de Washington et du vas-
te plan de cette ville.

Pea

iiag

Où fut trouvé le plus gros
morceeu d'or qu'on cit je-
mais extrait dons le monde?

Le plus grand bloc du précieux

métal que la main de l'homme ait

jamais arraché aux entrailles de la

terre fut trouvé en 1858, dans la

lointaine Australie. 8a valeur était

de plusieurs dizaines de milliers de

dollars, Mais 11 a. depuis, été morce- lé et fondu.

| Tout le

presaion des plus famnilières, car

:LES MOMIES ETAIENT
PROTEGEES PAR TOUS
Les DIEUX ET DEESSES

—_——

Le corps ou plutét :a nome
d'un Egyptien mort était sus ja
garde et la protection d'une vran-e
de quantité de dieux et re devsses
qui veillaient chacun sur ur» par-

. tie de ce corps entouré de bandes
lettes et oirt de rés.nes ba:-amie
ques.

C'est ainsi que Pémoon (le Nil
céleste) avait en partage la che-
velure du défunt ou de ia défunte,
Sa tête appartenait au dieu Phré
ile soleil); ses yeux, à la décsse
Hathor, la Vénus égyptienne; ses
lèvres, au dieu Anubis; ses bras,
au dieu Osiris; son phallus, à la
déesse Koht: ses jambes, à la
déesse Netphé; ss doigts, aux
ureus vivantes; son cou, à la dées-
se Jsis, et ses Jents, a la diesse

reste de la dépouille
mortelle était réparti ainsi entre
les divinités. D'aucunes, de moin-

Mais il est vertain que l'origine | dre importance veillaient sur le
dos, les cuisses, les épaules ou les
reins de la momie. D'autres

hat soutenu par le heros avouglé. l'avaient ia garde des cils, des nn-

:gles, du cuir chevels.…
| C'est, peut-être, tant de bonnes
, volontés conjuguées qui nous ont
valu des momies parfaitement con-
servées au fond de leurs sarco-
hages.
Les viscères des embaumés de

l'ancienne Exypte, retirés du corps
afin de ne pas nuire à sa conser-
vation, étaient, à leur tour, eme
haumés et conservés dans quatre
vases enveloppés de linges et dé-
posés dans la tombe, près de la
momie.

Ces vases étaient surmontés d'u-
ne tête de dieu, chargé de veiller
sur ces restes. C'est |a tête humai-
ne d’Amset, couronnant le couver-
cle d'un de ces vases, qui gardait
l'estomac et les gros intestins. Lé
tête cynocéphalique d'Hapi avait
ia garde des petits intestins. Les
poumons et le cœur étaient con-
fiés à la tête de chacal de Sou-
maoutf. Qunt au foie et la vessie
c'est la tête d'épervier de Kebeh-
nif qui ornait le qourercle de leur
receptacle. i

Enfin, tout ce qui appartenait
‘à un corps le rejoigne it dans sa

demeure dernière les moindres

débris de l'embaumement, la sciure

de bois recouvrant le sol de la

salle où l'on opérait et où pou-
vaient être tombées quelques gout-
tea de sang étaient mis dans de

petite sacs toile qui, au nombre

d'une trentaine, allaient rejoindre
la momie ct étaient enterrés avec

elle. 
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La charité est une dette éter-
nelle et sans barne.

PASQUIER-QUESNEL,
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§ UNE INSPIRATION ETRANGERE!
LES “NOUVEAUX CANADIENS” ET L'EFFORT DE GUERRE—
TAMISE.— UNE QUERELLE VIEILLE DE 75 ANS—

 

PROCES DES TEMPS MODERNES

jo genre d'Amundsen, do Nansen, de Sverdrup. Riiser-

arsen fatiLit perdre la vie en 1925, lorsque la fameuse expé-

dion Amundsen-Ellsworth réussit à aurvoler le pôle nord.

de Rilser-Larsen fut Jeté sur la glace, et on ne le
murs qu'après des difficultés terribles. ce qui ne l'empêcha

de mener partiellement à bien l'expédition de secours

prganisée pour sauver Amundsen et Nobile en 1928.

Larsen & réussi cette année à s'enfuir de Norvè-

pe accompagné de sa femme, dans un petit bateau. Mais 1l

put parvenir au Canada que par voie de Stockholm, Mos-

ou, Bucharest, Milan et Paris!

NOUVELLES “LEGIONS ETRANGERES” ?

Des héros ae langue étrangère, prêts comme eux À faire

jeur devoir et À s'organiser au Canada même, il y en à par-

tout: Tchécosicvaques, Norvégiens, Hollandais, Belges, Da-

pois, “Français libres” et autres. Nous pourrions y ajouter

des représentants de groupes ethniques qui sentent aussi

kur patrie menacée: Grecs, Pinlandais, Bulgares, Yougo-

Espagnols, Portugais.
étrangère” de France est justement célèbre.

aralt-il pas des légions étrangères formées au
:te d'adoption de tant d'opprimés ?
:al Post” de cette semaine nous indique que le

  

   
remarque
“Un membre ukrainien de la législature de Saskatchewan,

M. Orest Zerebko, partant au parlement, s'est porté garant
de la loyaute de ses concitoyens, qui dépassent le chiffre im-
pressionnant d'un quart de million dans l'ouest du Canada.

D déclare que les ukrainiens sont prêts à n'importe quel sa-
erifice, afin de faire gagner la Grande-Bretagne”.
Comblen en avons-nous, de ces gens prêts à se battre,

mais que !a carence d'organisation retient sur notre sol?
ou cent mille, ce qui n'est pas à dédaigner.

vaux Canadiens” peuvent apporter une aide
« concitoyens d'origine plus ancienne, pour-
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i Mussolini va-t-il

rompre sa
bot] lg
— promesse ?

Ia ip» de la semaine … été la brusque attaque des
troupes lta.ennes en Afrigne. Il s'agit probablement non
seulement d'une diversion destinée à séparer les troupes et
Jes escac:vs anglaises, mais d'une tentative de très grande
trergure

Les Ita>ens sont étranglés dans la Méditerranée... N'ou-
bions pas que depuis la déclaration de guerre de Mussolini,
Je blocus nnique à été tellement effectif, que pas un seul
masire !a "te n'a pu passer, ni par le canal de Suez, ni

‘ait de Cibraitar. Il à été impossible à Rome de
uer avec l'Ethiopie, sauf par avion !

L'attaque dans le Somaliland britannique est destinée de
toute év.ivce à fermer la mer Rouge à son extrémité sud.
Après quoi les Italiens chercheront à envahir j'Egypte et
torirôier le canal de Sues.

UNE GUERRE TRES DURE
Mais : y à loin de la frontière de Libye au célèbre canal:

eing centsmilles de marche à travers un désert tellement
chaud, qu'on ne peut pas toucher au canon d'un fusil du-
nant ie bio Les points d'eau y sont si rares, que les tribus
T5 son! ba:tues pour leur contrôle depuis les tempe bibliques.
Ces puits sont aujourd'hui gardés par des troupes anglaises
Bguerties À ce genre terrible d'existence.
li chef, successeur du fameux Lawrence ‘Arable, est
Haar hn Bagot Glubb. Les Arabes l'appellent Abu-el-
et i ‘ homme à la mâchoire”). Il à gagné leur confiance
des = admiration en menant des guerriers de l'Irag et
troll ouins contre des pillards, en 1924. Cet homme ins-
désert Menu « rave parle l'arabe comme un fils du

. sur lurésister aux Italiens que Londres compte avant tout, pour

alt méthodes de combat ont changé beaucoup dans le
“Tirer: rpuis l'époque de Lawrence, écrit le magazine
Fr le territoire est maintenant parsemé de terrains
que im on. La reconnaissance aérienne rend désormais pres-
par "possible les raids à travers les sables, et les attaques

surprise, où Lawrence était passé maître.
Milcaiseaux du désert” ne nont plus les chameaux, mais
vai pu et les autos blindées. Le célèbre ‘Camel Corps” an-
motee ormé ( y a un demi-siècle, voyage maintenant en

ycletles et en auto-chenilles..”

on + A PROMESSE DE MUSSOLINI ?
Vera blentdt comment agiront les Ttallens pour con-toescerte mer Rouge, longue de 2.500 milles (les deux-

les À J ron du fleuve Saint-Laurent) et large de 250 mile
stcchs, Hi ansondrolta. 8] Mussolini y remporte quelques

quesdesoint affirma solennellement, dans sa déclaration dear Qu'il n'atlaquerait pas l'Egypte. Kt quoique ce sor-Tle soit fait, somme toute, que pour être rompu, com-

   
  

    AS

me tant d'autres, il est clair que l'invasion du Nil aurait un
effet désastreux sur l'opinion do monde de l'islam, que le
duce aspire à gouverner. La bataille pour Ia conquête du
canal de Sues sera longue, et les Italiens peuvent y faire
certains gains substantiels, car l'Angl:terre, qui garde ses
troupes dans son ile, en vue de l'invasion allemande, n'y
enverra pas de renforts.

Mais à la fin, tous ces leviers de commande qui comptent
ames en Afrique, pour que Mussolini tente désespérément de
s'en emparer, ne seront contrôlés que par les vainqueurs de
la prochaine grande bataille d'Angleterre.”

C'est sur les bords de la Tamise, en effet. que se décidera
le sort du Nil et de ce continent noir, que tant de césars
ont rêvé de conquérir avant Mussolini. mais qui furent eux-
mêmes conquis par la terre des mirages.

L'EMBOUTEILLAGE

 
Mussolini: “Si Je pouvais au moins derlver jusqu'à Suer !"

* % *
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BULGARIE

et ce n'est

pas fini!

  

 

                      

D'après les dernières nouvelles, la Bulgarie a di étre ré-

compensée de sa “loyauté” envers l'axe Rome-Berlin en

obtenant de la Roumanie le retour du Dobroudjs, qu'elle

avait cédé en 2013, après sa défaite dans la deuxième guerre
des Balkans.

Ainal, In volonié de Hitler aura mis fin à 27 ans de

controverses,

"| 75 ans de querelles,
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 Mais en quoi consiste au Juste cette province du Dobroud-
Ja? Les changements de territoires, tour à tour cédés et re-
pris, durent depuis 75 ans en réalité, et non pas depuis 1913
seulement. Ceci a amené une telle confusion dans les es-
prits au sujet de cette région située au sud-est de la Rouma-
nie, que la “National Geographic Society” a cru bon de pu-
blier un bulletin sur son histoire,
La province du Dobroud!a. prise dans son ensemble, cou-

Yre un espace de près de neuf mille milles carrés ‘environ
trois fois la superficie de notre île d'Anticosti>. Elle posséde
une frontière terrestre, commune avec la Bulgarie. dans le
sud. Les trois autres côtés du territoire sont limités par
l'eau. Le Danube sert de frontière à l'ouest et au nord, et la
mer Noire couvre l'est.

“Toute cette contrée, précise le bulletin de ta société, fut
tout d'abord cédée par la Bulgarie à la Roumanie, en 1878...
sauf une étroite bande sur ia frontière sud. Cette conqué
constituait un “prix de consolation” partiel, pour faire ou-
blier à la Roumanie la perte d'une tranche de la Bessarabie,
laquelle avait été “donnée” à ia Russic.

{C'est cette Bes.arabie qui fut reprise par la Roumanie à
kk fin de la guerre de 1914, et qui vient d'être cédée de
nouveau à l'U.R.S.8.). L'étroite bande sur la frontière du
sud devint roumaine après la guerre des Balkans, en 1913,

“Après l'invasion du Dobroudja par les forces germaniques
et bulgares, l'Allemagne avait donné la partic sud de cette
province à la Bulgarie en 1918, mais le traité de Neuilly re-
mit en 1919 La région entière à la Roumanie.”

Et voilà qu'elle :eourne à la Bulgarie. Combien “de fois
changera-t-eile encore de mains au cours de l'histoire ?
Qu'en fera la Grance-Bre'agne, quand le aira gacné 8
guerre ? Pauvre Eu:…pe centrale !

  

  

Le plus curieux

procès des temps

modernes
Dans (a ville de Riom. en France. siège ac:uellement un

iribunal suprème tel quon n'en avait pas vu depuis des
siècles. Huit juges en toge écarlate. et deux en uniforme
militaire, devront se prononcés sur les responsables de la
défaite française. i

Le palais de justice de est un édifice massif, corse
truit i] ¥ a un siécle sur ics wanes du château d'Auvergne.
La salle ou siègera le tribunal dans le plus grand secre’. est
ornée de trois tapisseries d'une valeur inestimable. Lluse
trant les aventures du sage Ulysse. Deux de ces ouvrages de
laine. de soie et d'or viennent des Flandres. le troisième est
originaire de Beauvais, Un buste de Marianne. tradisionnel
symbole de la république, étalt encore place au-dessus du
tribunal, aux dertieres nouvelles. Nous nous demandons s'il
y est encore ?
La ville de Riom est située en Auvergne, près de Cler-

mont-Ferrand. C'est un des endroits les plus anciens de
France. où aient siegé d illustres et savants magistrats. Dès
le neirième siècle, une Cour d'appel y fut installée par le
roi Francois premier. Sous Louis XIV. c'est iA que se
tinrent les fameuses Grandes Assises d'Auvergne, qui ju-
gèrent quelques-unes des causes faisant depuis partie de
Thistoire de France. C'es* là que fut jugé sous l'empire Guil-
laume-Marie-Anne Brune. marechal de France, et aussi
Elisabeth la Juive, qui devint ensuite carmélite.

Les juges ont lintenticn non seulement d'examiner la
conduite des acclisés ei 1939 et en 1940, mais tout ce qui
attira depuis dix ans la défaite de leur pays: l'affaire Stra-
visky. les émeutes de février 1934, le Pront populaire, les
sanctions contre l'Italie, l'intervention par-dessous main
dans la guerre civile d'Espagne, la crise tchécoslovaque et
ses causes, etc.
Lenquéte sera secrète, et doit durer plusieurs semaines.

Ce n'est qu'une fois l'instruction” terminée, que le vérie
table procès des accusés aura lieu.

Toute la France a les yeux sur Riom, particulièrement

les soidats qui viennent d'être demobilisés, et les deux mile

‘Mons de prisonniers encore dans les camps militaires.

Pour ls première fois depuis des générations. des généraux

et des ministres, qui détenaient des postes gros de respou-

sabilités, devront défendre leurs actes, ou ieur manque dace

tion, devant le peuple de France.

De Londres, le général Charles de Gaulle, chef des ‘Fran-

çais demeurés Libres”. à qualifié ce procès de "pièce de

théâtre”.

“Les traitres qui ont capitulé” a dit le général de Gaulle,

“cherchent à détourner l'attention de leurs propres crimes,

té “qu'au moins deux” des chefs du gouverne

mentins.Sent responsaties de la défaite de la France,

pour n'avoir pas voulu “mécaniser” son armée.

Fnpanaud 

FRANCE

andi

  

   
   

 

  
   

  
    

  

 



-
-
a
-
a
n
n
0
.

  
  

34

 

Roman
| Polici

LE PETIT JOURNAL, 11 colt 1940 #

 

=]

Dans

I'Ombre a mes Cotes
  

 

  

Punlié par)

“Le Pet
Journgj |

 

Me
Butorsation

de ia
Sovretg

des ( de ||!
Lettres

   

 

   
meee

f6, RESUME DU FEUILLETON.
du cNâteau de Bardiliac. domaine
de Ja:ques Cormier, ancien colon:
on Inde-Chine, se passen! d'etran-
essey dont le massacre de ‘e-
furs ds fiires prétieur. la mort
dAkela le thien de garde du chè-
tesu. i a été empoisonné —

 

wns cor ndance mystérieuté par
monte ules arbres du jardin et
l'assgcctaat de Choung, le doy an-
namite du perit Tony. Tous ces
énénements font que Jacques de-
ment très nerveux: même qu'il ‘ait
der syrcopes. Le comie de Merou-
ville, devenu Jérôme Labonard dé-
tectire ef ancien compagnon de
Iycde de Jacques. est chargé d'en-

uéter sur les cawconstances. Qui
de hobitents du château ou de
sec habitués et le coupable* N
Ryber le sccrétatre. M. Desmarcts
le précepteur. Miss la murse, Mar-
cri le chau'reur ou bien Tchapay'é
Le mendiant..
—

Ce n'est pas ia peine d'allumer
l'électricité dans l'escalier.
Je le grimpe quatre à quatre

deux pas encore et je frappe-a
chee Miss
Mats, qui est 14? Je ne me trom-

pe pas. on m'a [rolé..
Oui quelqu'un m'a touché en

passant, J'ai senti un corps se glu-
sai. se couler contre la rampe.

Il monte devant moi jen sus
sir. mon OLue à pris une acuité
luense

J'ai entendu. oui, un frôleme:.:
datofle. un souffle pressé. hale-

 

tant quelqu'un se sauve. en cou-
ta: devant moi!
.
—Misi vite. vite. Bébé es

so.ftrant. allez le trouver. je vous
Baas

Lescaler s'arrête lA On
Dis p.… auer p.us loin

Nous sommes sur un petit pa-
be né de toutes parts. C'est

ambre de deux pièces’ la
:2 de Miss et in chambre

> Qui L'est pas habitée.
© pousse ia porte rapidement

Je las jouer l'électricité
-—C>=: ic qu'on est entré :

Ly à as d'autre issue.
Ja :-8a:de, Je souleve les vieux

l.ieaux de motre verte. Je sonde
4 mu-ailies, jouvre l'énorme ar-
mare Louis XVI Rien, rien
roan!

A 71s coup. la pierre rend ur
sou Out. sourd: rien ne résonne
Le mur est plein nul passage.

L «le cachette.
La chambre est vide! vide! Oh!

i'st peur! Je l'avoue, je tremble
comme une femme
Je vau aller rejoundre Muss au

ohavet de Bébé.
Je me demande si tout cela

n'ast pas un effet de mon systé-
m2 nerveux. tellement surexcité.
une haliucination...
Je me rassurc.. Mus à allumé

lélectricité en descendant.
Certainement J'ai dû (1! arrive

Quziquefols que vos sens vous
1 al: j'ai dû m'imaginer.

! Je n'ai plus ma tête à moi’
@i cela dure. je vais devenir fou
Mals qu'est-ce que je vois là, pa:

tecie. sur une marche.
Je ramasse qui? Une arme.

une sorte de poignard à is lame
bisa awguisée. pas plus gros. me
Pade qu'un élégant coupe-pe-
Diet
be . …- ….

Miss est à côté du bt de Bébé
Gui va mieux et qui s'est déjà en-
domi

grand’chose.— Oe
Monasteur
— Ot’ je sais bien. Miss. mais

je sula @& maladroit pour le soi-
guer
—Ce

na

   

  

  

nest pas

n'est pas l'affaire des

— Vous aver raison. ma bonne
Mum. Je vous le rendrai bientôt
f Yous le garderes Jusqu'à sa ma-
joutté.

— Oh" out de même pas aussi
longtemps! Mais 11 est at petit, 1i
d'a pas encore sept ans.
“Comme vous êies pâle, Mon-

sisur! Est-ce que vous allez vous
trouver mal comme l'autre soir?

--Noti, non, Miss, laissez-moi,
Isl hie de me recoucher… CoTéveu en sursaut m'a causé unHtcagréable malaise. AU revoirt

tssez donc l'électricité allumée

  

i ha Lui

dans l'escalier, vous risqueriez de
tomber.

Je le sens, Jat 30 devenir pale,
livide.
Sur le manche d'un stylet mi-

niuscuUle. aussi gracieux qu'un
jouet d'entant. il y a quelque cho-
se de noir. qui pouisse du . du
sang Horeur''*

xxiv

Agourahw et demaui lux
Jours! deux jours! et ce sera fini.
Oh! quand Jérôme sera là. 11

irouvera sans doute. I me déli-
vrera de ce cauchemar.
J'espère n'avoir pas compliqué

ses choses.
Jay fait ce que jai pu pour ne

pas paraitre nerveux. mais. le
moven..

Quand je pensais ¢ Bébe, Je
seutais ma tête s'en aller.
Pourtant. je prenais sur mot:

je travaillais tout le jour avec
Rybe:
Oh’ ces travaux que j'avais com-

mences avec tant de plaisir. je les
ai pris en horreur
Je sens que. cecl passé je ne

pourrai plus les continuer D'ail-
leurs. je ne restera: pas à Bardtl-

c
Je donnerai .onjé à Ryber et à

De-marets et je partiras seul ave
T.oy., Miss et Jalan dite
Choung
Pauvre pauv e Choung' Je ne
peux jvas pense” A jul <saus un
airoce serrement de coeur
Ie mvstere qui p'are su: cette

molt me rempl' c'eéncuivante.
Je sa:. qu'on l'A tué. Jen ous

=u far dit pourquoi M génatt on

  

 

ia supprimé, comme le chien va
>vXplique

Ma:s commen: POUFIIIOL se
trouvait-ii cal. ia bibitot:ieèque a
U: > telle here?
Aucune trace .e violence sur

“01, coms On Le D. à pa- traine
2 Tone Cost dane vii y et
allé ae de son plein go

Mon courrier nest pa. arrivé
aujourd'hui?

— Non Motsie ir. pas encore
le acteur ne passe jamais avant
dix heures du matin.

On na pas porté de
graoume?
--Non Monsieur
-— Bien dés que le fac:eur ar-

rivera. portez-moi mes let:res im-
médistement S'il v avait un té-
iégramme. tout de suite ausai,
l'est-ce pas?

Jamais je na: attendu le cour-
zier avec une pareilie unpatience.

C'est demain. à quatre heures.
que l'auto doit aller chercher Jé-
rôtme en gare de Cahors. si. d'ict
ia ll n'y a pas de contre-ordre
8% y a contre-ordre. si l'arrivée
€ Lavonard est remuse. je pars.

moi, tout de suite. je prends mon
fils. je l'emporte loin. n'importe
où. au bout! du monde. je mets
Bardillac en vente et jamais. ja-
mais plus. je ne reviens dans le
pays

rélé-

E: a cest à moi qu'on en veut?
à ma tranquilité? Si en quittant
cèite maison je ne me débarrasse
pas de la ‘chose.
8t wm on me suit. la ou jira.

nimporte ou partout. cette
frayeur. cetie angoisse! Ah!
nou. non vraiment je crois qu'a-
lors it n'y aurait plus qu'à souhai-
tet
Pour moi. ow. peut-étre! Mais

pour le petit, pour moun gossr*
Ah! mon Dieu. tion Diel*

- Voila le courrier, Monsieur
— Merci Auguste.
H y & un paquet de lettres. dix

au moins
Celle du dessus n'est pas de

Jérôme, J'en auts sûr

Les autres. les autres je n'ose
pus les regarder. Non' nou Je
Ti'use pes les regarder.

Je suis comme un lisnme qui
attend sa sentence de mort.. un
homme qui serait au-dessus d'un
gouffre, suspendu par uu Lif...

 

 

Hi HITTINTHINA

Ce fil c'est l'espoir. Tespolr
qu'il arrivera, qu'il nous défendre.
qu'il sauvera Tony!
Si parmi ces lettres il s'en trou-

ve une seule (il suffit pour cela
de trois mots) s’il y en & une qui
rompe le fil. qui anéantisse mon es-
poir. c'est le gouffre, le gouffre
noir.
Pas la mort. peut-être non.

pas la inort. mais pire: la folie. je
vous dis... c'est la folie
Enfin, ii faut tout de même

prendre sur soi, faire un <ffont
Suis-je un homme. que diable. Où!
ou non?
Je ne comprends plus. je ne

sais plus ina volonté m'échappe.
mon courage m'abandonne, je suis
incapable de vouloir. j'ai… j'ai
peur!
Ce Que n'ont pas pu faire une

existence coloniale intense, la lut-
te pour la vie. la dysenterie. la
fièvre. quinse jours ict en sont
venus à bout! Je ne Bu plus
rien! plus rien’

Je terfis vers le paquet de lec-
tres une main qui tremble. une
main qui n'ose pas se poser

   

 

Une lettre? Non ceux. trois
pas de lui’ Non huit. neuf

© Oh! la derniere. = c'eta:t la der-
nière?

Elle est justement 1ecnures
L'adresse ne se voi: pas Je nose
pes régarder l'adresse

coeur me manque Dieu
Ayez pitié de mal! Je décture i 4.-
veloppe
AN! non' non = Les va, de

jui.
Jat encore. ce wi la possinu-

té d'un telég: unme
Le courrier de aemam. pus co

 

sera fini. et ‘rois boots auto
parties le chercher

— Papa. Min pet papa oor
veux-tu que J'aile trouver le
Tchapesré” Monseur Desmarets
est content de moi 1: veut bien
M'ACCOMPARTIEr « Joseph a dejà
préparé le panier à provisions
— Mon petit Tony, veux-tu fai-

re bien plaisir à tou vieux papa.
lu causer une g'ande Grande
Joie?
— Oh! ous.
-- Eh bien. mon peut. mon cner

petit, renonce à ta promenade, au-
jourd'hui.
— Oh! paps. tu défends? J'étais

ai content. si heureux! Uyaad
longeemps que je n'at pas vu le
Tchapayré. Je sais qu'il m'a fabd-
Qué des jouets. Tu ne veux pas,
papa?
— Non. mon Tony. tu niras pas

aujourd'hui. il faut sheojument
remettre in promenade.
— A demain alors. papa?
— Non. pas à demain, je: be-

soin de l'auto.
—- TU vas te promener ?
— Out.
—Tu me prendras?
— Nous verrons
— Alors pape.

quand?

— Après demain. Tony.
--C'est promis, pape chéri?
— Oui, mon fils. mais d'où t'est

venue, cette idée d'aller voir Le
Tchapayré aujourd'hui? Tu ne
m'en avais pes parlé pendant le
déjeûner
— C'est Monsieur Desmarets.

papa: cela paraissait l'amuser
beaucoup Il sera contrarlé, peut-
être.

quand, dis-mot

Eh bien il fera comme toi.
mon chérl. il en prendra son par-
ti et vous remettrez à apres-de-
main la promenade. A présent, va
trouver Mim, reste avec elle ou
avec moi. tu sais que je ne veux
pas que tu demeures seul

xxv

il y a au moins une heure que
Je auis dans mon lit et ll m'est
impossible de dormir, Je pense à
tout ce qui se passe de mysté-
rieux ici. au petit poignard ta-
ché de xang… C'est la dernière
nuit d'atlente… Encore une mi-
nute d'angoisse au moment du
fourrier demain matin, puls c'est

 

in au aiidts

Oh! comme Je voudrois être à
demuin? Je vais éteindre ma lam-
pe et tâcher de dormir… Quelle
heure est-il? Une heure et demie.
Comme il est tard!

Je crois Avoir dormi un moment.
Un bruit m'évelile. J'ai la sensa-
don qu'on a {rolé ina porte. Mais
oui. je ne me trompe pas. on des-
cend l'escalier.
Si peu. si peu de bruit. et pour -

tant j'entends un pas.
Je le sens plutôt que fe ne l'en-

tends. Oh' cette fois. je mur.
Je saurai. J'en aurai le coeur net.
Je quitte mon ut, en pyjama:

je ne prends pas le temps de met -
tre mes pantoufles. pleds nus. je
me glisse
Oh! je ne fats pas de bruit, mo!

T1 en faisait bien peu celui qui
descendait. tout à l'heure. mais
J'en fais encore bien moins je
marche sur le tapis… je ne fau
pas craquer les marches
Une ombre. fe vous dis. une om-

bre’ Mais une ombre armée. Ah!
alse l'ai pris, mon revoiver, tout
chargé sans cran d'artét
Un petit coup sur la ghchette

une pression de rien du tout, ça y
sera’ Ou: ça y sera A condi-
Lion que

Je sus au bus de l'escalier
dans le hall prés de ia porte de
la bibliothèque
Je ne vois rien d'abord Ah’

st Une masse noire qui se meu*

Ah! je vors je vots très bien
On ne m'a pas entendu 1s

coeur mie bat Je tire?
Est-ce que Je trie? Je n'ose >

Sal. avo:

Je sens que je dou avoir

voix blanche. sans timore,
Vox au horreu:

Pour: J: parle Je crie

 

une
une

  

a)

  ï ie

—Qui et A? y
qui est la. où je pr,
~ Oh! Monueu: (

rez pas. ne ty. 2
pris, c'est moi

-Qui mo?
— Mais moi M.

rely, le préceptea
Je tourne brug.

mutateur. et je voi
de mon fils, vêtu a-
ordinaires. qui me
air penaud
— Que faisiez-vou

Je vous assure que +
ru un véritable dar
rer sur vous Mu
de se promener
maison. Le nuit?
— Monsieur. je :

une maladresse e,
Je de vols. une a
plus lourde. qui ai. .
ter Is vie

“S'avais

 

de du reste. quand

pelé. tou: à coup. q:.
blié dans Is poche -..
teau. un portefeu:
une somme assez 1:
ne suts pas riche. M
dre cet argent
mot à une viral
Je ne croyats pas
commettre une a.’
ble en estan —.
bien

Tou .-L
SU als vu
lon expose

expo
Voir pes

Jiguo:as
commutaleu
sais tête
versa

bru.
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avant d'avoir àjf Pleine maturité dansJF les chais im-
memses de |,
maison Brighe Ÿ(capacité de 41,millions de Ballons.)
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véementau porte-

out P de Js biblio-

eal cru simplifier en al-

» J'espérais ne déran-

sonne. Je nat pas asi

Le voilà à peine velu..

que YO u'une petite impor-

en Je tremble en son-

y maiheur que yes fait

adi à été évité, ren
se us Desormais,

Mot!

neare s si vous Avez à

te otre appartement. alu
. y ‘est beau-' uroe pelectricité, c'est beau

ped

=

uepe à OS.

  

le dernier. Mon
lui desk regar-
-dusaire.

cp mia

Co est ja. Je

hose eM:

, A element ému hier!

i aujoushui Jul fait cela tout

! St tout naturellement.

' me pasa. suit Impossible qu il

ha lettre de Jérôme. J'ai

Somme cela. Je ne

  

    
sy oannat Lien.

mu: Rober seat bles 6 4 ia

he avec son rasoir. Il
compte hler. il
ta. € pauses pas
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se pouvais mon
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Cormeen
non’ le ne vois

ce bleu
“remblan

« des ait étre dun
6 souvent est la

« de larmes
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© Morar oe

à esove de Cas

; ar Pana
© ce mausané

à "à Mos-.-ur Rvber
“ ' A ante et quat
oo ie quon monte
2 4 in! "on detrner de

Fou M-

M MRLs encore
‘ à eme eus l'esprit beau-
LPs eke
oltre que Jérôme atrive
wo" ab …ument ma façon de

‘ ' a Urs Jours que je
ve "* ma bibliotheque

a a tedement peur du phe,
ne CMe :S arrives À mes h-M SF Nestereaent plus du

Vag “neCHSUR peu où est l'hécatom-

Ont eeeyo ji! 4° ve volume de Tite2159 Heus. Pourvu Alas par abimé gun neNee‘ lu scie me pAtait Intac-
&

HA à tonPatrie chm " de méme une

! tres pe
Deux va pared de chose: le re-réparer .Pate sien cela, on n'y con-

! {\eliment beau ce volume!

rame

Les earactères en sont of nid.
reasants!...

Qu'est-ce qu’il y à là, aur ces
pages? des taches. rougehtres.….

C'est... du san du sang qui
a fraichement coulé.

Qu'est-ce quil y a,

 

 

- Entres.
Auguste?
— Monsieur Ryber remercie

Monsieur. Il se trouve un peu
mieux, mails 11 ne prendra rien a
midi. Il pense a'endorimir. Il m'a
prlé de ne pas le réveiller et de

n aller dans sa chambre que quand
11 sonnerait

A-t-11 lu la lettre que vous Fu:
avez apportée?

- Oui Monsieur.
Vous n'avez pus eu l'impre -

sion que c'etait une mauvat-e nou-
velle?

Non, Monsirur Mon teur
Ryber a lu tres attentivement: 11 a

niéme relu Une deuxieme fois, Il
naval pas lair emu

Tant mieux. Auguste vous
puuvez VOUS retiter,

Je ne sais poutquot Je mal
figu:é que ce pani”- ApPOtal
11e inausalbse Hour + A Ibis Ce

ne seccuiaue,

 

le dejeuner à été ame
IX a Inngt-inps que te rai ge

mtigé d'aussi bon appoeut
Il test plus probab

Ççpoe à queen: un te

Le aun a he a Cal A ep 1

tre heu: Jerome a de a y ‘©
Pas
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Je me Ligure qui get
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Monsieur ma fa
Our Marcel an

cove dermine: vous poe

ro cz a Cahn:

A ia gure, Mon .eu:?
Ou: a ia gar au

Pu::s qui doit arrive Vinoog

quatre heures cinquante envsou
Bien Monseu
Vous vous anger ez contre le

troltoir et vons attendirz .Mtivee
du train Vous alles prendre un

Monsieur
Bien Mor ter Un Mon er

que ‘e cONnnAaIS Pas’
Non. vous ne ir

  
t aus, de

  

 

pas mais lus recontat' a ia vo:
P Ii n'y aura pas
Rolls-Royce en wae
Darlene Monae   taela M vous PF

cHasffeur de Moi ceux
Bien Moi te
Vous le fe

   

   

  

cia el ven b. a.

KOVA ss ie
rhone:

B.rn M. ea -
ss a tous he

Our cela fi. Cepen cane
ne vous rede deo pas de sera
de-ole st ve Monsieur atten ai.
ou «1 vous le manquir/

Je pactitai ox toment Moss
sie

Oh! papa TU Mavais dit qe

tH HALL sahs uoule fate une pros

Mmenade en auto el que tu me
prendgain?

Non.
Cahors
ami ict

Alo:s te vais jouer dens le
pare 11 va le nouvel arde-jardi-
Me, qui est bien gentil TI est
in peu vieux, mais bien gentil

lime dit des coutes.
Non. ne vas pus dans le parc

Heste aver mol. Viens un pew. sur
mes genoux, sur les genoux de ton
pauvre papa qui est tout seul. Moi

aussi, jen sais de belles histoi-
rest!
Je serre mon petit contre mon

corur, mon petit bien vivant, blen

portant.

Quatre heures me séparent en-
core de l'arrivée de Jérôme...
Pendant ces quatre heures, je

veux le garder dans mes bras... Je
ne veux pas qiton me le pienne’..

renonce à aller à
papa attendra son

Jai
Ton

 

=Ecoute chéri. veux-tu que te
te dise un conte, un beau conte. et
tu restera là, avec mai? Un Lesu
conté: lequel veua-lu?... t-uis nous
Tegurderons des images.

TROIBIEME PARTIE

LE JOUR ATTENDU
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Jacques Cormier, a-<lx à son
bureau, tient son fils sur ses ge-
nouy, et Jul inontte d'anciennes
graves.

L'enfant. «a Jolie tête penchée.
But les explications que jul dune
son pere
De temps en temps. Jarqu

: soteille Il Jui semble pe:
les roulements de l'auto.

Ma-rhinaiemert, ses veux re pu:-
tent ve aa montre-bracelet.

Us ne peuvent pas fue
er ore pe e-1-11; le train n°
“1ve qua quatre heures cinquante

 

a

  

   
Noatra-t-l aucun rd? Letemps
de retirer les bagigtes Cing hes
ze Pour le ‘ajet, 11 faut une
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da que. +4 mas “un geste fl
ne A pas ievant de linconni:
tl ne sat piu ine pense pus

Il <rre -or. fi< sur son coeur
M ent quelque Nie QUI l'etrein
à à goige e: eu

 

  

   

 

le jeune hmnme parait hes
‘ant et su pois de aveeit qui in

est fait

M o<ay she de ‘acques Coe:

at se ecuA

— Monsieur Aral  permettez-

mo eme pe moi-meme
Perea que à nen

pour vote 1 ne pat  
ve!

SA 4 MAR UE SUR   
  

VOUS

Te - «2 de me «
de Vote nome

8

Drona Mon-

 

  

  

Jao meni liv, le

le Lopes eaten come

potemess ©:
Marcel vetet-vons phonie

Mon veu: Tv el Le mene: re-
Joindte Mis.

“Monsieur, Atel en se tou rant
le eune homme Je we de-

1 J'ai bien comp: ne
vous pas dit, tou! & Pheu-

re gue vous eliez M. Charles Des-
nares?

Cention’

 

   

 

Monsieu:. e!
Ta aed

Comment pourriez-vous être ‘'

Mtasisiens Desmarets, puisque le
precepieur da Tony est déjh au-
prec de nots, depuis deux semai-
nes

- Mat, Monsieur …

N'inristez pas. je n'aime pas
les mwstifications. j'ajoule même
que je tre les Ltolère pas. D'ailleurs.
fl mest facile de mettre fin à cette
atupide plaisanteile… Voici le pré-
cepteur de mon fils.

—"Mousieur Desmarets,
arrivez fort à-propos.

“Mais je vous en prie, Messieurs.
pour une explication de ce genie.

vous

% LE PETIT JOURNAL, 1! coût 1940 38

Enfin...
pit...

fl vaudrait mieux passer dans la
bibliothéque.

C'est inutile, cher ami. nous — Messieurs, dit le nouvel arri-
pouvons parfaitement causer ic). YE. je respecte infiniment votre
Ce que vous avons À mous dire émotion, mais ne serait-1l pas jus-
est beaucoup plus simple que tu te de m'expliquer
ne penses. — Ah! bon, ,es:a Jérôme. ce-

Quelle est cette voix tila, Je l'avais oublié.
tressaillir Jacques? Monsieur De-marets continuait:

Regarde" —… Des circonstances qui sort

Enfin c'était fini. H-

 

  qui fat

 

La perruque la bo:be leuiunet. |Héture @ in° 2 pivnêre.
tes gisent à terre. — En effet. Monsieur.

A côté de Jacques, un 4: ape ami - Car, si Je ne me ‘rompe, +5
Avez emp:u

‘ Pendant de

ag) & ma ;
touvant U
un autre mo
1 ne sais 4:

1à  persunim.'é.
aifies, Yous avez

ie orie que, me
ment A Pa

ne nc 1grait

  

 

se p-nche.

Jarque men cher Jacque
patlonne-muo: 1 le faclait,

Jérôme! te voila! rr viene ene
fet ta sian
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Mais fe nacons Mo: > ne rrois pas
de tou ep me romp eo à «n° que vo'.e
quinze j6 congue tor is. ‘O1p de La

quitté des Let qe vue Monseur

Un nuage pa + dant Les eux Cormier va pas ae
de Jacques oie je Cftemer.t

Je ne vais ju On» ‘ 4 Canon ‘
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NOUVEAU RINSOFQLAIR=

LE ROUX POUR LES
MAINS

JE SUIS LE SEUL SAVON
RECOMMANDE PAR LES FABR'CANTS Bt
26 LAVEUSES RÉPUTÉES (PAS I10U 2. MAIS
26!) JE CONTIENS UN MERVEILLEUX
INGREDIENT “SURMOUSSANT J'EVITE L'ECUME

D'EAU DURE ET JE FAIS VITE LA VAISSELLE J

ET LES NETTOYAGES. JE VIENS EN 3 GRANDEURS:

PETITE - GRANDE -GEANTE
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N'être pas romanesque empéche souvent une

jeune fille de commettre des erreurs
Db. Nous sommes trou grondes socurs et nous recevons des amis

teputs l'âge de dix-sept ans. Vous trouverez peut-être cela prématuré mats
<p Parents ONT fowtours préféré nous tot amrner nos amis, garçons ef

‘les, chez nous piurtôt que de nous voir alirr gulieurs. Nous avons un bon
ez mous, um bon joyer et nous sommes fous unis ef bien élevés, Je suis
ainée et f'aurst bientôt ringt-deur ans: fe sus cortur'ère et je couds
ier mot. JGt eu plusieurs amis Mais te n'ai aimé personne car je <royate
vus les réunies gens menteurs, tromperrs et rolages: le dernier m'inspurant

wn peu pius de confiance mala s'ai decourerf qu'il ét saïour et avrogne,
‘n autre Mmanquait de courage ef ne poutrsit garder ses emplots, de plus

. se fratt, sur sa future femme pour le tare ritre. Durgnt quelque temps,
al correspondu arrc un teune homme Gi: n'habifalt pas la rile mais
comme je n'aimiais pas écrire NOUS 4: Ons Céssé cette correspondance. Bien
cue fe ne Bois pas romanesque, ma pensée s'envoiait sourent vers ce seune
omme. Dernièrement on m'a présenté un gent jeune homme qui possède

“ne ferme à la campagne et est laitier en rule. On me dif de le recevoir
bien Que je ne me sente aucun artraif pour lui. J'hésite car il est pré: à
se marier ét ‘e ne voudrais pas lui fatre perdre son temps. Il sait que re
«uit Travaslleute, économe, très propre et sage. Il sait ausst que te “le connai
absolument rien de la ferme mal :: dit qui. n'a pas besoin d'aide pour les
“‘araur du dehors et qu'il lui sufire Que te tienne bien sa MAISON. Pour-
rant je crains que, plus tard, d me reprche de ne pas lui avoir aidé sur ia
“«-me. Que faire” TIMIDE ET CRAINTIVF

R. — Vous ares vingt-deur ans ef roux n'êtes pas rcTIanésque, ce Qui
rouse permet de voir la vie telle qu'elle est C'est pour vous un avantage
rar cette lucidité vous éritera des er"cu®s que roms regrettertez. Cepen-
dans, sens etre romanesque. rous ate: Ddien conserré, je l'espère, cette
delle confiance dans la vie qui est la caractéristique de l'adolescence. et
qui /ait voir aux seunes gens les deaux côtés de l'existence. Il faut cultiver
cette confiance: ele tous âtetera, dant [3 si2LatION Où vous rous frouvez,
2 conduite à susrre,

Réroutssez-vous de N'aroir pardé aucune amertume de 108 relating
passées avec des jeunes gens Qui NUN! Pav ru se montrer dignes de votre
rstime et de voire ajiection. Ne vous faites pes trop vite. d'après ceur-lé.
“ne opinion de tous les autres teures gens. li s'en trouve de dons parmi
rur. en très grand nombre. et qui comprennent le vie comme vou: ia
comprenez. Arant de choisir un mari, dites-rous Dien que la première
condition du donneur en ménage — un bontieur qui n'est tamats parjast,
mais qui n'en est pas moins appréciable — c'est l'affection muinee des
epour. N'épousez donc qu'un jeune homme qui surg su se fave aimer de
“ous. Laissez-Jui le temps de se ‘aire connaître er estimer de vous avent de
prendre une décision. Celut de Qui tor diies aufourd'hui qu'il est sa7s
Tftrait est peut-être celur que trous ciTi/762 dans quelques mois et don!
‘3 présence vous sera devenue indispersab:e Le recevoir perdant deux cu
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fira ginai le fempe de se famivarser Grec trous st c'esf aivsi que. Tous
ronnausont mieur l'un ef l'autre. rous POL "CX en pieine conneusence de
‘Ause engoger tos destinées ou tout séparer. Si le tie & la campagne ne
vous insprre pas de répugnance. l'ersite-ce Que VOUS Propose € jeune

homme ne manque pas d'attraits. Qu'i: soit ben compris entre vous que
vous ne connassez rien eur frevaur de ‘a ferme. afin qu'il n'y eit pas de
malentendus sur ce point. Et quant au ‘este. attendez. pour décider de
"otre atenir, de connaître mieus celui © te Precue Gujou*d'Au: à us
avec l'inte n de trous épouser. — FRANCOISE.

D — T &-t-.! une communauté de
reura repeniintes? — COEUR INCER- jest morte Kile .aisse son ma:
AIN bed d'un mols. Mon besu-f
R — Je ne 38is au ‘uste ce que meure avec sa mére. aes fréres et sn

tous entendez par Soeurs repenta-tes soc Nous avons eu de grosses chi-
vidts :@ sais que les Soeurs du BcM canes ensemble e: ses frères disent
Pasteur permettent aux jeunes fil- qu'il ne devrait pas ven:r me voir carSt Qui ONE éré recueillies chez elles. les gens parlent à son sujet M ma
Sy demeures et sans rficiper & déjà dit qu'il! m'aima!* et nous sor-
a me de communauté s relwgien- tons quelquefois ensemble Nous nous
18 dj mener Line rie de pénitentes. Taisons Joon accompagner pa: na-

— e fre-e. Croyez-vous cie nous pour-—MILE LACRETTE HEBERT, 2524. 3 à =
I. demande :s
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LORS Nous marier en décembre. avant
Noël i .

      

   

  
 

  

MILE LU- 1 s'ennt1 e adresse; up : fa ardr inde a chan-on: Réginells «€ matin. Mes parents “onsen-
tn’ A Cels “ar La savent Gue mn

. re et moi nous Nous BLIiLuSLes gants chics ENE QUI A HATE DE
me — ve faut pas dens une rire

nc comme celle-is, 10us 1
tiurncer par cancans

ten re par là que at !a date
récents de la mort de
>,
dela:
 ‘mouse de laisser sé

TaVOUNGde 6 haat} =
Tage arec votre beau-trère, out
pou: dec maintenant ivrger à €
mariage ft cour prépacer Le mous
de décembre prochain mie parait à +,
croit Voire soeur, Qui tous © 11 de
‘A-Rau: 1e sautar; tous
UR pint Que tour ve dere: pat
dre de vue dans l'élat-rit

  
per-

a des

Trcre pour ce enfant et l'aimer com-
mele rôtre. Nous voyons scutent desdelies-meres chasser de le mauon oùriles entrent les enfants du preriier
mariage C'est Là un acte répréhenst.
Die, qui sème le plus souvent la dés-

Dr dans les familles et engendre ie
eur. Par amour pour totre ma-

*1. rous voudrez, J'en œufs certaine,
aimer son #nfant et ie traiter rnm-
me Lous trauertez le vôtre. Quant au
Têste, je LOUS engage en #//et à faire
ur mariage sans osteniafion, ce» qui
ne veur pas dire vous devir-
considérer cette un comme une
(*ose honteuse

 

  

on

D — Quel rat le poids normal d'une
ir ne {lle de 16 ans d'une tstl'e de
a po” — FUSHIA

Ko Environ 116 lwrey,

 

Que consrlilez-vous <ontie jes
XCTRICE

— Des applications de nitrate
d'argent, produtt que vous trouverez
dans n'importe quelle pharmacie.
Une légére applteation ? jour suf
fit ordinatrement à dessécher une
TAT ue en quelques jourt.

D Que conselllez-vous contre ‘es‘irhes da rouaseur? — UN CONSEIL.
R. — Contre ter taches de rous-

‘eur On recommande des applications
quotidiennes de {us de concombre
martré dans du lait frais.

D
ro es
R 

 

w LUE EVA, OUELLETTE. 1811. rueolfe. Montréal, demande :
Prés de Mexico * chanson:
—_M. OMER L'HEUREUX, Sanmaur.

P Q. demande la chanson: Mon coeur
est en chômage.
—MLLE GILBERTE BRULE, 105, %

 
Création américains, © beaux
gants de daim lavable blane con- !

   
      

«us à la main, sont carnis de |uvenue. Ptre-aux-Trembl1 ¢ ' . -aux- as, P. ‘ -dentelle noire, L'intérieur des ‘mana chanson: Mon coeur At eadnigts est égnlemens noir. Clent MLLE ANNETTE BRULE.
dirwae) deniande In
Ane eae gt

rrtrimement chic, ~hanson*     

; dant,
: la rotz de la

ot

“rprocher;

proicts, Vous devez ete une seconde”

D. — Nous commas des erphelius.
sept filles et trois garçons. Le plus
Jeune à quatorze ans et le plus âgé eat
dans is trentaine, L'ainée des filles
remplace notre mére. Le plus vieux de
tous est. comme les autres entretenti
ot logé mais cela comple peu & ses
yeux. Il yagne un bon salaire mais 1!
dépense son argent À s'amuser et ou-
blie souvent de payer sa perision tan-
dis que nous apportons notre moindre
Karin à la malson afin de partager avec
ceux qui ont la malchance de ne pou-
voir trouver de l'ouvrage. Cels dure
depuis que nous sommes orphelins
c'est-à-dire deputs sept ans. Nous n'a-
vons que le stricte nêressaire et même
nous devons nous priver de bien des
choses. Nous sommes fatiguée de l'in-
Justice de notre frère et nous l'avons
avert! plus d'une fols mals sana ré-
aultat. Que devous-nous faire mainte-
nant? Donnez-nous votre opinion à
ce aujet. MAMAN NINON.

R. — Si votre frère alné ne reuf
Pas terser sa part de contributions à
“entretien de sea frites et soeurs et
payer en même temps pour sen lage.
ment et sa pension, 11 ne peut exiger
qu'on le nourriste pour rien. Qu'il
Quitte la maison et s'en avle tirre
ches des étrangers, où 1i devra payer.
La lui, d'autre part, l'oblige à cunt':-
duer. dans la mesure de ses moyens,
à la subsistance de srs frêtee ef
soeurs qui sont (mcapadies de gap.:er
leur vie, Vous auriez le droit de ie
poursuirre ur obliges ) verser
celte contribution. Je ne vous en-
Page pas, cependant, à prendre cor
moyen extfême. H me semble que s
l'aînee de tos soeurs lui parlait en
toute franchise mais en foute fer-
meté, lie réussiraie à lé convaincre
Quis! doit faire som devo. Le merle
jeur arrangement pour ui. c'est bien
celut auqual vous pourrez arriver cn
discutan fraternellement. Cepen-

aU ne veuf pas se rendre à
FOLCON, tirug pourrez

consulter un evocaf, afin de faire
rposer à ce frère égoute les obltge-
Mons auxquelles 4! est tenu.

D. — J'ai suivi le const!

 

 

 

que rous
! m'avez donné de quitter homme aver!
i ququ! fe vivals. Je l's!mals beaucoup
mais j'ai offert ce saciifice afin de me
confo:mer sux lols de
tenant. je suls mariée et }
mon mari ce que J'avais f
mon mariage Il est devenu jaloux et
:! ne me permettait même pes d'aller
voir mes parents. De plus, ma belle.
me, 1

temps me critiquer et & aller répéter
à son f!ls ce que Je falsals et Gil D's.
ta:: pas de son gout. Alcs à son re-

mon mari me critiquait et me
disputait. Je n'ai pas élé capable de

 

   

   

  
trots mots, ce n'est pas lus faire perdre son temps 4 tener longtempa bola et on A

De son coté, ce jeune homme qui me tout coNnrsi? GULMPE ‘dilrment es U4. avec I8 pole, pour me fai-e

 

Teto irner chez ml. J'ai refusé Deputs
J'ai envoyé chercher mes effers Croyez-
vous que Je puisse ma‘ntenant deman-

à mon mart de prendre ma:son
pour que nous vivions seuls tous les
deux” Ii me semble que nous aurions
des chances de nous entend-e ce qui
est impossible quand ma bel's-méce
me critique sans cease Il m'a déià dit
Je ne
tes:

  

n'est pas ce que :e veux mais
Je trouve [ue J'at assez d'endurer Mon
mar! sans endures Delle-mére aus-
si. B! mon mari ne veut pas tevenir
ATSC MO! CrOÿRE-vOUs QUE je pourra!
avepter d'aller au théâtre are d'an-
ennée connalsances sans qu'on me

que et dise que je sula une fem-

 

  
 

  

   

 

 

SANCE.
R. — N'oubier pas, en premier

heu, qu'en quittant votre niet con
me rous l'arez jeff, vout airs perdu
2. us les droits que la loi accorde à
la jemme mariée, En second lieu, ne
pentez-vous pas que. malgré tous ler
“nconténients que comporte le pré-
vence de votre belle-mère dans rotre
TREUON, 1G *1€ EN COMM Q'AA patte
mars st encore plus aren ruse
pour veus, du point de rue de l'are-
T°. Que lezvttonce Que Tour tous
preparez @ mener? V tre tie passée
- à pas été rrrmpte de ‘quiet et €
‘autes demandent une rrprati on. Cet-

n'est-ce pas la rie que

   

 te rrpta
propose roire Mar; arre votre

liesmece et Mest-ce por une ez-
Pialton iégére, fret empportub'e. st

 

; 3 roulez y mettre Lu peu de ban-
1 ne rolonté* Dans la situation où « ous
"tous êtet mise en quittant le test de

toire mart, tl vous eit du:rictle de lut
Dorc- vos conditions. Voue lars: tr-
cité. voue l'avez dénié et
Tous le rameniez à de mes eurr sens
fiments qrant d'espérer obtentr de
‘ut qu'il abandonne sa mr” pour
aller ‘vivre seul avec rous. Retournez
d'abord chez Ini et vous pourrez ain-
a plus facilement pariementre avec
lui Chaque semaine que vous pas-
’c2 séparée de lut envrntme cette st-
tuatfn regrettable à laquelle je taus
engage dans votre propre tntérêt. à
mettre fin au plus tôt. ! va sans
due que st, vivant hors du foyer de
10tre marl. vous reprener dancien-
nes fréquentations, vous compromet-
trez a jamais la répuistion que tous
aviez acquise en vous marsant.

  

 

 

Rép. & JEAN: Je vous félieute de
102 sentiments courageur devant la
tdche que la guerre impose aujour-
d'hui aux jeunes gens de votre âge.

 

—MLLE RITA HEPPELL.
PQ. demande la chanann
qu'un chant d'amour

—MIILE YVETTE OUELLETTE. 617,
rue Gervais, Trois-Rivières. P. Q. de-
mande Is chanson: Vous aeul.
—MILE CLAIRE CARON. 5984. rue

Saint-Hubert. Mnntréal. désire échan-
ger des chansons

Bayabec
Rien

—MLLE PAULINE LAROCQUE. Balnt-
André d'Argenteuil, P. Q, demande Ia
chanson Faisona notre bonheur

M. AIME THIFFEAULT, Sanmaur
Chaudiere, P. Q. demande ia chan-
non: Prés de Mexico

iment de Maisonneuve, Valrartier,1P. Q. demande ia chamon: Maman.
- MLLE ALICK BELAIR, 2546, rue

;Balnt-Jacques. Montréal, demande la
chanson: valse au village

mo—
% La gaieté fait aimer la vie et

l'amour de la vie est la moitié
de ia santé. Au contraire, ia
tristesse et le déconragement
font avancer la vicillesse

 

 
 

1 vivait avec nous, passait aon |

ux pas te mettre dani un chi-|

me de ren’ — AMERICAINE DE NAIS-|

 

! faut Que’

- Le soldat JEAN VEZINA, 57300. Ré-;

   

    

LES BONNES Manierp,

 

Quand vous êtes avec quelqu'un, que ce soit ur.
monsieur, évitez que la fumée de votre cigarette | 

4

dans les yenz ou dans la figure. C'est toujours .
même ai cette personne fume. Changez tute

‘ L ti t bi . d . 5 Tr

Ticsc ie money, disent les Anglais. sine ne ga:ide p.
Or. nous ne sommes riches ni en [ment ses soulie.. !

d'éviter ces mille et une petites sot-| Une dent perdue out
tises énervantes ci coûteuses, ame-létiez allce chez le :

dere. | Encore une panne dl tricate’
Où est mon second bas?… Vous, Examinez don les ‘a: “ae

re. hier soir. Et vous Voilà un pled fil usé.
:nu au moment de sortir! | Fal une note debetrite formic

! n’est pas étonnant. avec cette haute té brüla dans ve uo
flamme à gaz. Une autre fois, vous! deux Jours et deux -:

_ place,

| | i€S gros soucis

argent ni en loisirs Tächons donc'’eux. Et vous?

‘nées par la nonchalance et l'étour-'premier agacemen:*

avez négligé de le réunir à son fré-|ves, L'une d'elle: . a

! Tout mon lait s'est sauvé!.. Ce dadle... Oubliez-ves :

Téglerez le feu, et vous survetllerez Dans quel cation at je do.

 

rans
llebullition. ;sée ce tricot. P. "ge

Dirait-en que j'étais hier ches le: vous pas nume:ute . ‘are
coiffeur?.. En effet. vos cheveux! tons et pren ce + an
sont déjà ternes et poussiéreux.!chacun d'eux
Pourquoi n'avoir pas protégé votre! Be

liête avec un foulard pendant que  Vulld un choix ie ;> le
{vous faisier le ménage? ces qui. avouons-le. : d

tros ennuts.
__ Rappelom-nous que
fait à temps en «pa: x:
Reste accomplit à *!
Vient évite d'en is.
ibles, géran: .

—_

L'ean coule chex les gena d'en
demous… Désastre’ . Vous l'eussiez

jevité en prenant l'habitude de lais-

 

i ser toujours ouvert le siphon du la-
»vabo.
i Mon joli cadre. brisé en mer-
ceaux:… Dites. depuis combien d'an-,
thées n'avez-vous pas changé la cor- Si vous avez mal
tde qui le suspendait?
| J'ai perdu un bouton. 4! faudra

aux dentschanger toute la garniture’… C'est
|facheux, mais avouez que cr bouton
bran:ait déjà hier

y Ma plante verte va mourir… Les
plantes sont comme les gens: i
faut qu'elles s'alime:tent. Et celles-
ci n'a pas reçu d'eau depuis huit
jours

| Evitez la ch 5
formes; intros,
de in dent varie
de enton impr
sirofle: pour «©

:_ Je fais la fortune du teinturier… Médicament vous
Tant mieux pour lui! Tant pis pour lette avant de 1%
‘vous! Un tablier eût présorvé vo- UN Coton “vez dép.
tre Jupe de ces hideu es taches. tement dans la +.
Oh! mes pauvres mains!… Savon, 'P'inier, et recouvre»

brosse, plerre ponce, rien ne les rend Coton. Il ne faut Tate”
nettes. Parce que vous attendez trop, "1. du cété ma a.
‘longtemps pour les laver, Sitôt le Si votre dent La
ménage fait, les legumes épluchés, Moindrecontact de ;

‘de l'eau chaude ! doigt, si la dent +
: Mon manteau neuf est déjà pl- que d'habitude et 1
teux… Pauvre manteau! Après l'a- Fiond'être «ncaouteh
verse qu'il avait subie, il fut lancé, S'8&it d'arthrite local. !
n'importe comment sur le divan. Que | hadigeonner« à de a :

ne l'avez-vous ac in- de la ce , ,re us accroché sur un cin {bains de bouche très cha. ; ace

| Mon mari sème partout ses cen. une décoction de pavot v Lr
dres de cigarettes. Il n'y tient pas, Mauve; l'accalmie ne

) ce pauvre homme! II serait bien con. imédiate
tent d'avoir des cendriers.

!_ J'at oublié cette adresse si utile...
i fallait l'inscrire dès qu'on vous l'a
dounée,

Mes rhumes® Ils ne finissent pas!
. Parce que vous les soignex trop

‘tard. C'est au premier malaise qu'il
j faut recourir à l'aspirine, aux grogs.|
ux inhalations, aux gargarismes.

| Tout te pays est au courant de,
| mes affaires... Oh! imprudente, vous
négligez de coller von enveloppes
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Murise soulage aprés!

Murine entère compl

  

 

 

      

“im!avant de confler vos lettres à n'im- et doucement les paris de

porte qui. ussière, calme ec ts! a
Mes parquels ne brillent Jamais : les membre: del wa

- es Mu Icomme ceux de la voisine.. La voi- | Twat, après > i

| esssez GRA ER 5 loge Vivehe ticotd, cic.

be vous I I Dénocgenicon
soutager promptement «gy Argent Re

| SOSFuterw anes
efretions quand ananit de ORtIeRE ExINA
Spgllques Prrnoiption Hquhla, rafralehmante,

ptique 1} 1) Des ralemuen, non tachante: [2011
‘aime l'Irritation 68 fait cree prompteinent 18 N ()

angeainon 18 lotense. Une bouteitie Les
‘wat de Sie vou   reins,pgp: hk votrepharmacies

nr DANS TOUTES LES [TLL  Ph

 



    

  
  

LA

ça

; En prévisio

NIQUE

de le

PAR J

n

ici déjà presque
Naeasing pour commen

(Finis aux écoliers, qui

vent, après ces «
{eux grands

" oment, pour la mère de

en teevict e trousseau, de

ner les Iainnges et de penser

+. Si Penfant va au couvent, le
tout,eau est simplifié, j'entends,
FRE des robes, puisque 1 unifor-

4 ot imposé. Mais il y à aussi des

mes filles qui vont à l'école de

‘quartier et à qui on permet,
de l'arrière saison qui

nt très belle, de porter
bes de fantaisie. Et
ttrait-on pas que les
rentrent chez elles

après les heures de classes doivent

pouver des petites robes gentilles

0 les, qui les déiassent. La

    
test le Jong
of 51 SOUVE!
des petites re

pe leur perme
fl'ettes qui

sm 3
" homie enfantine nous l'ap-

prend: la petite fille, tout comme

wm ainée est très sensible à la

taïette qu'elle porte.

LES COTONNADES
Si les robes d'été ne sont pas

trop défrafchics, il n'yà pas de

ison pour ne pas continuer à les

porter, Mais si elles n'ont plus leur

fraicheur premiere, il sera facile
acer par de charmantes!

ws de cotonnades impri- |

t x moins clairs que ceux!
Visi fous la belle;

avn, les pois polka, blane sur!
fond rruge --mbre ou bleu marine,

les motifs décoratifs les plus char-

masts nous sont offerts, c'est à,
-n chaisir. !

Les robes d. fillettes demandent "

pes de garnitures et des façons
s: "es, afin que leur entretien ne |

» difficile et d’ailleurs,|
< trop compliquées au-,

» prétentieux qu’il est
«tr. C'est pourquoi je

€ 4 sous les yeux les deux.
ÿ A mois «s que voici. La plus pe-
tite des deux fiulettes porte une
rhe impr de d'amusants petits
8 :ats de bo s. La jupe est élargie
par des lis en forme, qui s'allient |
au cosas on formant des pointes
Gaff * ‘a taille. le corsage,
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|

|

;

ii

Une simple' petite roQuisette moire ou To deomar.e dra Tapparence d'une nouvel-iette, chaque fois qu'on la8 pre d'un nouveau petit col,dentelle, de broderie anglaise,rosqué ou d'organdie. C'est une© parfaite pour les heures la-

—_—
e au 15 août, date fixée par la plupart des

cer les ventes d'effets et de vêtements
i vont retourner, ou au collège, ou au cou-

mois de liberté.

MODE
ANIE

 

*

de la rentrée

légèrement froncé est muni de pe-
tites manches ballon et d'un amour
de petit col rabattu, genre Claudi-
ne, agrémenté d'une bouclette de
ruban noir. La grande fillette por-
te une robe tailleur Aussi, mais
dont les détails sont un peu plus
étudiés. La jupe est large et cour-
te et la ceinture très originale, Le
corsage est muni de petites poches
et d'un col de tissu contrastant. Le
motif de sa robe, à elle aussi, est
une succession d'amusants petits
bonhommes.
Et comme de moins en moins les

petites filles portent leurs cheveux
courts, je recommande fort aux
mamans la coiffure de la plus
grande des deux fillettes. les che-
veux sont séparés sur le dessus de
la téte et massés en deux nattes
serrées, tetenurs par des rubans

 

Chacune des ruhez que
rerct comporte

exactement ce qu'il
faut pour la jriom

ille qui travaille,
Elles sont a la fois

élégantes et simpler,
gentéllis et modeste .
De plus, elles sont
sans prétention, ce
que est un charme

de plus,

u de petites barrettes, On mena-
xe une mèche sur le front, qu'on
boucle et qui forme comme une
sorte de frange, très coiffante et
qui met bien en valeur les grande
chapeaux de feutre ou de paille.

JE VAIS TRAVAILLER
Chaque année, pour une foule de

jeunes filles qui ont fini leurs étu-
des en juin dernier, la grande,
question du travail s'impose dès le
retour de septembre. À moins d'une
occasion exceptionnelle, les parents
laissent souvent à leurs filles leurs
deux mois de vacances. Les chères
petites les ont bien méritées, les!
dernières années d'études sont les!
plus arducs et on leur doit bien ce
repos avant qu'elles ne se lancent
dans la grande bataille pour la vie.
Voici done, pour trèa bientôt, le
moment d'atler, pour la première
fois, au bureau, au magasin,
L'atelier.

Iles jeunes filles aiment à être
ntiment habillées et qui pourrait

es en blämer? N'est-ce pas quand
on est jeune que tout nous va et
que la mode semble n'être faite que
pour nous? Les chères petites ont
a fraîcheur du teint qui permet de
porter à peu près toutes les cou-
curs, même lea plus ingrates, le
bel ovale du visage qui fait qu'on
se perche un chapeau même tara- boricuscs de l'été,

ere

bien, fa minceur qui Iafsse toute
latitude aux fronces et aux plissés
les plus engonçants. Age de uté
vraie et de charme, qui doit pour-
tant se parer de simplicité. Il faut,
de toutes nos forces, déconseiller
aux jeunes filles les modéles quiles
vieilliront, les tissus trop riches et
trop lourds, lez fourrures massives,
pour leur montrer le charme des
tissus légers, imprimés de couleurs
claires, des petifes robes charman-
tes qu'on en fait à peu de frais
et que peut accompagner un seul
grand chapeau de paille naturelle|
ou blanche.
Vous avez ici trois charmants |

modèles de robes simples qu'une
jeune fille qui commence à travail- |
ler pourra choisir pour faire ses |
premières armes. Tout d'abord,
qu'elle se rappelle que le patron!
aussi bien que les autres employées :
détestent les robra trop décalle-|
téca, trop courtes, provocantes et,
pour tout dire, peu Janie Celles
que voici sont parfaites. Elles de-
viendront unies, bleu marine ou
noires, plus tard, quand on com-
mence a à parler sérieusement de
manteaux.

La première est en voile tripls
marine imprimé de pois polka
blancs. la jupe est large et le
corsage froncé très modeste. Com-
me seule garniture, elle présente
une longue bande de broderie an-
glaise blanche, qui forme aussi le
petit col Claudine. i

La seconde est vraiment tailleur,

|
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boutonné
avant, sa jupe large et ses man-
Ace sen corsage en

ches bouffantes. La dernière, en
crèpe également imprimé comporte
le corsage dont la coupe met le
mieux en valeur un buste assez
dévelappé. Une petite impe de
piqué Hanc garnie de boutons et
une ceinture blanche lui donnent
de la fraîcheur. Avee chacune de
ces robes, le grand chapeau est
tout À fait réussi.
LES PETITS RIENS CHICS
Parmi les jeunes filles qui vont

commencer à travailler, il en est
plusieurs dont le budget somptuai-|
re est relativement mince. Et com- |
me les autres, elles aspirent à |
être gentiment habillées, Elles yl
parviendront si elles savent tirer
parti de l'inimense mine de charme
que constitue la familie innombra-

à ble des collets, des jabots, des pe-
tits riens frais et gracieux qui don-
nent du chic & fa robe la plus
simple. Vous voyez comme cette
petite robe de marquisette noire cst

ntille, avec son col d'organdie?
A scule chose à laquelle il faut

faire bien attention, c'est que ces
petits cols, ces agréables fantaisies
soient toujours d'une fraîcheur
arfaite et d'un blanc immaculé.

plupart se lavent et se repas-
sent comme des mouchoirs et fl biscoté sur la tête et qu’il nous va n'est pas bon d'en choisir de trop

de

‘ment où l'on sort Pobjet du t

| pour détruire les cafard
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toures + de portr de

s1 vn Loar an pose l'uniforme

entLes petites fils, a ‘a rent
pertilles robes imprunée tetau Î

 

  

pe.di t les heure+ de ela-ve, Lox de 12 9 live que coded see dv
gut ergs,

fragiles, car lear première f'af- Vous al-z träva.er pour a
cheur passée, ils ne peuvent plus pr e fus. Benne chance ot

      us bien que votie ear
id peutctie de votre pi

JANIE

servir, La toile, le piqué, l'organsiie, à
la dentel'e sont les plus doc. +s à de
l'eau et au savon. rer
 

Quand vous voulez
faire teindre ...

Les piqûres
d'insectes   

   cers ur lee tei
rouge se teint :

viclet, mal en vert et imparf ¢ . Triturez-les

ment en noir. Le bleu se teint tres ©t appliquez-les sur la partie pi-
bien en noir et ne se teint en vert quee. La douleur cessera,
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et en violet que sil ext plus lair] Contre les pigires d'abeilles,
que ce vert ou ce violet. Le vris se Kuépes, retirez niguillon, appli-

teint bien en bleu foncé et en ‘quez un linge imisbé de lait de
1s beige en hrun et en noir, Aucur figues. ou encore avec du suc de

teinte ne donnant sur une autre “t!taines piantes aromatiques wl-

teinte un ton semblable à cului les que la menthe, le thym,la mar-
qu'elle donnerait sur du Blane. il jolaine, la sauge, le persil. Vous

est toujours plus prudent de faire Vous trouverez également bien de

des échantillons. On ne doit figer Ce procédé dans le cas de piqüres
la couleur de l'échartilin &ortie- .

qu'apres le séchage. car souvent tal Yous pouvez encore sur Ja piqûre

couleur est tres différente au mo- déposer une goute de: hydrate de
chlo;al, camphre. parties égales.

—_——
rb

_ Contre les vers
des meubles

Ss ces

—— ; . i

Certaines maisons sont infee- pelt.meilleurmoyenpour+ = dé
‘ a Ta Ca: barrasser c'es solutinn de té-

inte friandvsctTa ébenthine et d'essence minérale,
seule présence de quelques carapa- UF deux produits en quantités éga-
ces dans l'appartement joue le me. les. Bien Jmbiber Maudea Poeau
me rôle que la présence des chats Jedu bare A ou

à l'égard des souris. Voici cepen--CeNtre au Pois. Au Mexcin, re
dans une recette pour les détruire: : eler lpération.
faire houillir une chopine d'eau: y
dissoudre hors du feu des paillet-
tes d'acide borique jusqu'à satu-]
ration. Quand la solution est
tiède, Y ajouter de la mie de pain‘
rassis émicttée, Déposer cette pate,
par petits tas sur des ardoises, Les
cafards y goûteront pour leur mal-
heur…

   

 

de ce qu'elle sera lorsqu'il aura
sèche.
 =

   

     

    

@ Meatholarum
soulsse rapide
meatet calme la
douleur ec La dé-
mangeniton.

Tubeset 30c
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- LES BIENFAITS DE LA
CUISINE NATURISTE

Savez-vous ce qu'est le naturis-
me ? Ne le confondez pas avec le
nudisme. Il à pour but de guérir
les malades par les stimulants na-
turels du corps, la lumière, l‘a
et l'eau.
ments qu'il considère comme des

   

poisons, Il attribue une grande | ments. elle u
importance à l'alimentation, basce ' quand elle détruit certains
sur les six règles suivantes:

Eniploper tous les
aliments; les préparer naturelle-
mont; les varier; les bien asso-

Ce régime est carné, mais miti-;
g«. les naturistes proscrivent les |
viandes crues où saignantes, par-
ce qu'elles excitent, échauffent et
itritent. Ils rendent inoffensives:
par la cuisson leurs matières «3
tractives toxiques. Ils rôtissent
pendant quelques minutes afin de
dorer la surface, et font bouillir.

les poissons d'eau douce sont
r'fêrés à ceux de mer

qu'ils sont mieux en contact avec
la lumière solaire et moins gras.
Les veufs, très riches en élénients

  

utiles, sont servis sur le plat, à |
la coque ou en omelette. Dieux
par jour suffisent sans viande, ou
Un seul avec viande. Ils sont pro-
hibés aux personnes ayant des in-
suffisances hépatiques et rvnales.

Le naturisme condamne le sel
qui irrite et détruit les tissus el
exerce une infiuence néfaste sur
le système nerveux. Tous les ron-;
dinents. comme moutarde, pois re,
vinaigre. piment, clou de girofle,
COTnichON, set Considires core
ereitants of malsains,
même des substances étrangère-
non assimilables produisant une
stimulation artificielle, comme le
café, le thé. le tabac, les age atifs,
etc.

La cuisine raturiste o-oo fs
vt day a dear forme ln ples
turelle. les aliments   

 

surchargcant trop les fon

11 prohibe les médica-|

parce!

H en est de,

Elle exclut les extraits de viandes,
les sauces, les confitures, les con-
fiscries, les conserves, les farines.

  

 

| D'après les naturistes, la cuis-
son dégage des éléments utiles et
facilite la digestion en affaiblis-

Mais elle est supprimée

| ments utiles, comme dans le lait
véritables | bouilli ou le beurre cuit. La grais-

se animale et le bourre, décom-

i

sant la valeur nutritive des ali-

fer-,

posés par la chaleur en glyedrine |
tier; les doser; les individualiser., €t en acides gras, sont rejetés et

emplacés par les graisses ct les
Iles végétales, qui ne se disso
cient qu’à de très hautes tempé-
ratures. Les produits faisandés sa-
lés, fumés ou fermentés sont con-
sidérés comme nuisibles. les fro-
mages sont admis à la condition de
n'être pas tembés en décomposi-

! tion, Le sucre et le chocolat sont
* proscrits.

Les crudités netu<vlles, telles
: que salades, fruits, racines râpées,
; sont recommandées, de mêtre que
Iles légumes verts cuits.

On suit ia règle de Ragnar
* Berg, qui pæescrit de manger cinq
‘à sept fois autant de pommes de
terre que de viandes et sept fois
autant de légumes et de fruits que
de pain, de féculents, d'œufs et de
farineux.

le docteur Eloi Welter a ninsi
résumé la composition type des
trois repas d'une journée de na-
turiste:

Matin: café de malt
avec beurre, fromages
compotes au fruits;

Midi: farineux, viande fraiche
seulement, beaucoup de legumes,
salades, fromages, fruits:

Sais - farineux en potages, oeufs.
fr mages, fruits.

Ii recommande d'éviter la au:
alimentation, de mange: lente
ment, de bien mâcher, de ne pa-

!manser trop et de ne pas boire:
rangeant

au lait,
blancs,

 

  

     

  
  

   

  

  

  

     

  

Un

chie

deux-

pièces
1 we jeune
He Atmera
toujours
porter wn

deux-pièces,
camposé,
comme

celui que
vous voyez
ici, d'une

jupe de fin
luirage uni
et d'une
Juquette-
blouse de

même lige
quadrillé. Le
tout forme
un ensemble

Tfait et
hr chin

iveaptestahle

|

Les PATRONS du
“Petit Journal”

—_—
Les explications pour la coupe et le
couture des patrons du “Peis Jour-
nel” sont donndes en français arec
chaque tron, Pour oblenir les

troms du “Petit Journal” envoyer
somme de 13 sous en gcrivant line

blement nom. adresse, tale et No.
du patron désiré, ct adresser le tout
au “Petit Journal”. Service des
Patrons. Montreal,1243 Saint-Denis,

 
ut este : a tout spéciale:

-s et qui: les habi. +1 + une
L'ucon si charmante. Vous en
….vz= un modéle seus los veux.
le haut est très déco…te au
i- et le bas est une 1efte cu-
latte dite genre bai.
x ire ample et courte. On fera
re gentil costume eu entonnade
mproauée facile à laver. le

 ae, c'est.

vhapeau de soleil est boutonné, |

  c'e<t-à-dire fa d'entretien et
la ‘aquette boléro complète l'en-
~mble. le pat no 252 est
etabli pour 1. 4 ans. la
taille 2 requiert 1. « vir de tissu
en 39 pees de largeur pour le
rostume, le chaveau et le hoiéra,
tow - _

  

  

Si vous toussez
————

Faites chauffer une
lat: remuez-le sais cesse en y
ajoutant deux oeufs bien battus,
deux cuillerées à soupe cgalement
d'eau de roses avec un peu de hoix
muscade en poudre. Buvez un peu
de cette boisson au moment des

 

hopin: de

 

“quintes. Vous ne remettrez pas le

t

|
+
t

lait sur le feu & partir du moment
où l'oeuf y aura été mélangé. ,

 

les boissons chaudes (tisanesy,
l'air chaud et humide (inhalations
«t vaporisations) agissent indirec-
tement en calmant l'irritation
bronchique et en favorisant l'expec-
toration.

Les quatre fruits pectoraux: fi-
rues, dattes, jujubes, raisins secs,
mélangés et bouillis pendant vingt
minutes dans la proportion d'une
poignée pour une chapine d'vau,
constituent un excellent calmant de Tes autres, raccourcissement ou
la toux. | déformation, crépitation, mobilité

mr mee -— ‘anormale, suffisent pour afficmer
Le serpolet peut i
remplacer le thé

—_—
Tout le monde connait le rerpo-

let, ni adorant, tout fleuri de rose,
qui, en fin mai, borde les sentiersz
c'est alora l'époque d'en amanser
une grande provision, de le faire,
sécher à l'ombre et de le mettre en
boîtes. On en fern des infusions |
délicieuses qui remplaceront le thé,
comme golf et aussi par économie,
Prise régulièrement tous les jours,’
cette infusion est excrl'ente pour
ln poitrine. Les icunes feuilles de:
ronces, de fraises et de framboises
(surtout celles de roncca) donnent
aussi un thé agréable. len faive
sécher. - |

[Les cheveux, comme la liberté,ne sont
appréciés qu'après leur perte,

Prenez-engrand soin
Les cheveux transforment l'ailure creux de la nique es

générale en été.
“OIRtS €

lés sur le crâne Ley. ; igs ea,

   

Les chapeaux sont fréquemment |lâchez; lever, po tn
entevés et les cheveux sont laissés &jetc ., wok
l'air libre, au gré du vent. parfois A] Masser le crane« ‘a
leur désavantage d'un mouvement ru: Ave
En hiver comme en été, la beauté jde ia tête exige plu. AV

de vox cheveux dépend de vous, car|larriete. Meme 1h. Ho
des cheveux sains sont toujours de[|chauve a touje 1. +. St n

  

 

de cheveux à |
cheveux du devas,
premiers el le pin,
quoi surveillez des :
{rout
Certaines fem

brosses en sméin +.
me si vous nn +
vous devez en pr.
les dotvent être las -
ment, et Ainsi s
Avoir toujours ur
che

Les peigne. «

dents arrondies, sis :
gratter le cuir chee.
À fines dents est + =
Ne portez jama:.

serrants en été, Ir 4
et qu'arrive-t-il al. 8
mauvaise odeur pe:
des cheveux satr< 4%
délicieuse cest. dune “ma
nière, un parfum e:-
admissible pour une :

L'ai: Libre est ex -
cheveux, mais nat
rayons solaires, 1ls b
et la douleu: vous
vous proteger Un
enlever la Lenité

beaux cheveux. Pratiquement. tout
tle monde peut avoir des cheveux
labonsants. vibrants de santé. bril-
(lants ct hauts en couleur simple-
«ment par des soins normaux.
i Ti n'en coûte pas beaucoup: 1! vous
(faut une paire de mains, une naire
‘de brosses, Un peigne large et un

‘peigne fin. un shompoing tonique.
“une pendule et de la bonne volonté

Nombreuses sont les personnes qui
ne savent pas brosser leurs cheveux
‘La tête doit être penchée en avant
(et les cheveux brossés en raugées,
jcontre le sens de Ia croissance

Certaines personnes trouveront
[ que leurs cheveux leur font ma:
‘Quand is sont brossés A rebrouss
1potl. Ceci prouve qu'ils sont res:4s
j trop longtemp dans la même posi-
(tion, et qu'ils commencent à faiblir.
Les cheveux doivent être brossés
dans toute leur longueur jusqu'à ‘e
qu'ils crépitent d'électricité et fri-
sent naturellement.

! Le brossage nettoye et polit tes
[cheveux tout en fortifiant le cuir
[ehevetu. Employes une brosse bien
jdu.e et ne vous effrayez pas de l'ar-
yrachement de quelques cheveux, ce
, sont des cheveux ou trop faible. ou
avant atteint leur longueur maxi- sans avertisseme

(uum » Après les bain,
Hettou ement, les cheveux re- | chesrux pour en ex

pos ænt toujours d'environ douze 'à défaut de quot v
centime res par an sur un cuir che- j tre: de conge
velu sait. (Ternes et raie

+ La blonde type posséde envi.onj Accorder à
15000) rhoveux, la brune 90.000.) sous toul pe
Vous autre londes, pouvez cone une pern
pes lie environ 50 cheveux par ‘ow ‘poing. !
et vi unettes, Une trentaine !de {hui
Torre! vous Arrachez vos chr- I rez wv
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veux chaud
vous e votre chevelure € ‘que. he:

votre cuir chevelu «* 1 va" €
Veste eu .

-hovelu trop serré es: un dans a 5 4
Ne € wae Lullible de la chute pro-!

~ vos cheveux, même wg Cinie ©
<r PAS TemarQUÉ d'éc'aiz- | APTES 3 ord
Tâchez de dégager votre: C€2 les de: :

méme sl vous rived Profile
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eur che
pet evan le. 11 duit és hbre 1 AUX
peur ce n. sl est trop seize Dre

jcommen: 7 à le ma-ser. Quents en er;
La eu ut C1 la CheVer +

i Le wr age du crône est Lies dil de la tr i
fezent “e c-lu de la face de bons  
 

   

  

  

Places les mains sur l'arrière de 4 molet
in tè >» nec les pouces dan- les chevelure €?

» Enfin une fe:

L f moins, tout cuir cl.
c massé ave Aes fractures asséave

comme 'a Liberté. ne
ic ture est un o« cassé. Elle qu'après leur perte. .
«te quand elle se produit au tre temps et “or ac

1 frappe: indirecte, quand elle qu'ils ise! non?
is d'un contre-coup, comme

du. des chutes.
La finctuie est complète où in-

complete, elle est simple où multi-
pie: elle peut être, suivant aa forme
et direction: linéaire, longitudi-
tale, nblique où transversale.
Ou appee fracture compliquée

telle qui communique par une plaie
avec l'air extérieur et qui donc
peut n'infecter,
Au point de vue pratique,il n'y a

que deux sortes de fractures, les
fractures simples, qui sont fermées ;
et les fractures compliquées qui
tunt ouverte. |

Plusieurs symptômes permettent -
aux furdes-malades de reconnaître ;
une casstire d'os, Les uns, douleur,
ronflement, ecchymoses, impuis-
tance du memlre, ne donnent
qu'une probabilité puisqu'on les
rencontre dans les entorses, etc.

   

   

  

  

 

 

une fracture,
Quant au traitement, il varie

nvec le niège et la variété de la
fracture. T1 est essenticliement du
re sort médical,

FEMMES DEMANDEES ~~
tedautent cos nés dif.

2 a, qui sont mores
1jrttrn AUX tours

bouffére de chaleur,
5 essayer le compusé végétal Lydia
5. Pinkham.
Ve composé végétal Lydia KE Pinkham,
spécialement préparé pour venir en
side sux femmes dans Im jours diffi.
ellen, en contribuant à ealmer les ne
et à amoindrir les ennuyeuses irréguia-
rilde fonctionnelles féminines, est en
vente Shes tous pharmaciens.

yee-le.
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| Ce “corn starch'' si pur

! est fameux pcur sa texture

| parfaitementlisse laquelle

| vous assure des succes
       

      
culinaires continuels dans

la préparation de flancs
ou blancs-mange

ERR

           
     
  



   

   
  

    
  
  
   

   

 

   

    

   

   

   

   

  

  

   

 

Ne pas engraisser:

actuelle, un des

, beauté que se poser

probiémel deee, oui, toutes, et
Île que soif leur condition. Car

Sa qui travaîlent, plus encore

d'autres, peut-être, doivent

uci de conserver leur

leur axilité, leur sou-

eur teint frais, en un

Rahn jeune que reflète

pours une excellente santé.

Dr, le santé n’est basée, la ptu-

> du temps, que sur le bon

+"ctionnement des organes, et la

| aise superflue amène les plus

5, désordres, une cireulation

Le avaise qui, avec le temps, en-

Tine de séricux ennuis et les
i graves conséquences. Puis, la

femme RCUIVE, j'entends celle dont

Jes loisirs sont rares et les occu-

pations diverses, la femme emplo-

ve de façon sédentaire ou sim-

“ment dans son ménage, se doit

L'éle-même, comme & ceux qui

{emploient, comme À ceux qui

l'entourent, d'offrir l'aspect agrèa-

fie et la vue d'un corps et d'un

age avrnants. le maquillage

joa Aicuter, parfois réparer cer-

tons défauts, mais, avant Jui,

«astres c ntingences sont en-

\ ager,

13 femme nccupée craint sou-

t'accur ni le temps ni les
« matérielles faire
+ Vembonpoint qui la

guette. les médica-
I's sent coûteux. les
ut Aussi demandent un
e n'a pas et le temps

t.. lui Manque. Alors?... Mais,
ralame, uve simple visite à un
éeteur fC ux résoudra ce pro-

bow qui ‘us paraît si compli-

igrire…

soi,à There

poltesse,

   

  

 

  

n.adame, affirme le
,0X 46 AZ Une tendance

à mbonpoint; tendance
"aver, 11 faut agir
- maintenant sur les

“res gue vous avez en

connaissez l'adage:
se pèse, bien se con-
«svz-vous? Comment!
"+2" Mais c'est la
it traitement et vous
Ve votre poids doit

au nombre de nN de pe.
«urz moins 5. Même

Has © de votre pharma-
CL ro es vitements, même
be. Pouz done ciny minutes

© & vos occupations.
s tickets indiquant

= et au bout de deux
» regime vous

+ de sa diminution.
Ma docteur, s’écrie la

l'air apeuré, vous allez
les plus dures priv.

rexime difficile, coûteu
“‘mpez-vous, car la vie

a obligé, comme tous
ta Froceupe cette même

a tudir différents ré-
au-s: samples À réaliser qu'à
rot qui, dans le livre de

i lipeeg,

    

  

   

  

  

   

    

  

   

  

  

©

 

marqueront le signe
n “En mime temps que la ba-

“ Ne, "je pas nerveuse et
3 ure” Mes traits ne seront-ils
bas tins” Mon teint terreux ?
- Erreur, erreur, madame,

tatez-moi, et vous verrez que
Voisne serez pas un martyr.

Jus de fruits, légumes crus, sn-ues "ont la base de ce régime.
' tal de

   

plus abordables
je les oranges, et même ce pam-
Fade, devenu le fruit de cha-
le uns et les autres sont
us h vitamines, done vous
ï ' “sent et vous donnent de latee Tour le teint, ils équitalent

Mriileure des crèmes de beau-
harrassent la peau de

5es impuretés, ile agissent,
sar le rein, sur le foie, sur

articulations en chas-
Lanemi bien connu: l’acide
Prenez done, au réveil, un
Huit de saison, chère ma-

 

     
enfin,
toutes lon
“ant un en
Vrique,
Jus de f
dame,
mare Un jus de fruit, c'est tout ?  ‘© Mourrai de faim, je tra-

ne d'oubliez pas, cher doc-

d'y pense et vous autorise
nm fantement à prendre la tasse deape café

À

laquelle vous êtes
et ns nee, Maissans sucre surtout,
on ie cette biscotte légère qu'une
= 4 semaine vous transforme-
Zen biscuit acc,
Ft = imon estom iac crie la

tam,comme il m'arrive, docteur,
faire ? 4 de mon travail? Que

 Be

Fruits et légumes conservent |
la santé et rendent la ligne
 

 
serez conseils

— Mais est-il possible, docteur,
pa-"qu'avce des régimes av !

‘

 

 

 

Surtout, calmez-la avec un
verre de bouillon de légumes très
chaud si vous pouvez; une orange
ou biscotte si la boisson chaude ne
vous est pas possible. Vous le
voyez, madame, je ne suis tou
jours pas féroce.
— Oui, jusqu'ici, docteur, re-

prend la jeune femme; mais je
crains le repas de midi toujours
pris en vitesse.
— Le repas de midi? Combinez-

le avec celui de tout votre entou-
rage: viandes grillées, viandes
froides, salaies Bverses (j'insiste
sur celle de choux verta), mais
avec peu d'huile et beaucoup de
citron, souvent plus apprécié que
le vinaigre et qui agit merveilleu-
sement sur le foie, cet organe
cause de tant de misères, et sur le
teint, qu'il rend d’une fraîcheur
éclatante.

“N'oubliez pas les légumes qui,
vous le savez, se mangent crus :
tomates, céleri, radis, betterave,
Une pomme, parfaite elle aussi
pour le teint, terminera ce déjeu-
ner, et, si même la tasse de café
vous semble indispensable, répétez
celle du matin. le thé, lui aussi,
est permis. L'un et l’autre tonique
tonifient les organes et ne peuvent
vous faire engraisser. le bouillon
de léguines savamment préparé
est excellent.
— Je ne l'aime pas, docteur.
— Etes-vous sûre de savoir le

faire? Non, et vous n'ignorez pas
que tout médecin est un peu cuisi-
nier. À l'étuvée, cuit dans très
peu d'eau, il né xonflera pas l'es-
tomac, même absorbé en forte
quantité.

“Aimez-vous le lait et les laita
ges, matame ?

- J'en raffole, docteur, mais.
est-ce permis? *

Parmis 7... Ordonné, voulez-
vous dire, Ert-il une cure de dé-
sintoxication plus parfaite, pius
simple «t moins coûteuse? Or les
tonnes que vous absorbez suffisent
souvert à vous faire engraisser.
Yoghourts, fromages blancs, des-
serts facilement préparés par
vous-même, termineront de façon
agréable les repas composés d’une
bonne pinte de lait cuit et méme
trés cuit. Voyez ensuite le teint
resplendissant que vous aurez l'as-
ect reposé, raieuni! Un teint de
ait... voilA qu: n'est pas un vain
mot, Le lait, régulateur de toutes
les fonctions, nourrit la peau, |
doucit. le régime lacté, appliqué
à jour fixe, rien n'est meilleur.
Surprise de la simplicité de ces

cliente d'ajouter:

       

variés

 

BONS LUNCHES D'ÉTÉ en
  
  

 

  

  
   

    

   

     

 

       

  

 

     

   

     

 

 
|

| 

 

; ; A vas !
aussi faciles à faire, j'ohtienne un
résultat 7
— J'en suiæ certain, madame,

et j'ajoute encore que, 5i vous êtes
raisonnable, si les fruits indiqués
sont à la base de votre régime, a
enfin la balance descend suffisam
ment (sans une rapidité trop gran-
de), vous aurez l’autorisation de
vous régaler de tempa en temps
d'un mets accommo
ment; car un petit coup de ca-
nif de loin en luin ne peut être
mauvais. Mais, attention ! soyez
très sévère le lendemain.
“Un dernier mot. Jamais

boisson aux repas, mais la nour-
riture hydratée constituant ce
mode d'amaigrissement y supplée-
ra et, nettoyant trés a fond Porga-
nisme, rendra les mouvements
snuples et faciles. Ainsi, sans fa-
tigue, vous gardcrez votre ligne et
votre jeunesse.”

 

 

 

Un joli chapeau

Af
OO  

 

me qual uw du elie et
For ol ee Trip sie feutre

blew voarnie orn dune boucle de
7e Ce guanine 2 Llallcge dey
oar th PL ees rea
 

Economisez le sucre
Le suce cristallisé ne fond pas

compleement dans votre cafe, où
tre the, ou votre cacao. Il en   

 

lave avec elie. Fates dene a l'a-
vance ut sirop avec ce sucre cristal-
lixé et de l'eau houiliante: vous
l'utiliserez au fur ct à mesure de
vos besoins et vous ferez ainsi une
économie de 50 °., Ou Men pour-
quoi ne prendricz-vous pas la pré-
caution de le moudre dans une
petite poivr ? Vous obtiendriez
une poudre tres e, qui duuhlerait
le volume du sucre. fondrait tout
de suite vous fruit res! oer une
économie

 

  

Tron

 

é différem-;

de’

reste au fond de votre tasse ét sera®ost trés etendue on se trouve bien

tant aun

soupe aux Légumes ps salade eux Légumes vou

Salade de Thon 8V7 FL, Sandwich garni d'oov
Concombres hes et deches de Beurre trand Heinz

Petits Pains Chauds sandwich spread Secs
Caté + of Ghieaux
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Un bon plat froid
>,
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| Les noir sont d'excellentes di je r-atrices de protéines et + Îles jeu
| vent servir à donner une incomparable saveur à certains mets,

Voici la recette d'un bon plat front: “Le pain de viande et de noix”.
| Pour 4 à 6 pergonnrs, il vous faut: une lire de hoeuf harhé ‘2 tb

de veau haché. 4 lb de porc frais haché. 1° cuillerée à 1h€ de sel.
4 tranche. de pain, ! oigran finement tranche, 1 oeuf. & vuil. à
table de visutarde préparée. ! tas. de roir du Brésil hachées,
Faire tremper le pain dans l'eau et l'Égoutter parfaitement, Mé-
danger ensemble tous les ingrédu nt» excepté les noir. Diviser le
mélange en deux et lui donner la forme de deux pains un pen aplit-
tie, Couvrir le premier pain de ne:hachées et poser le second pain
sur le premisr, Couvrir le du -xu< avec le reste des noir, Placer le
pain de viande dans un moule où Un plat allart au four, Cuire à

four chaud «1609 de F) 15 minutes, puis réduire Ia chaleur @ 370
deg, Fo Motte un pow d'eau dars le fond du plat et In! -er cuve

1 eccoreé une heure,
 

Si vous vous brûlez Le saignement
de nez

——

rdez     
  

   

 

    

  

 

    
 

Vous $ <a au
neau, cu au

fant, Que
Si la h:

Dogs

on peut cale 1s de lat
rebinet van froide, ce 5
mieux. Dans le cas où Ia i re

 

  
ee dd Lez set

i elles ne suffisen
ans la narine des in
ude et de jus de

 

 

de plonger le corpa teut entier d

 

d'eau  

  
  

   

  

  
un hain a 10 degres cents ; co“oici d'autres ee . le La compression avec le deigt de
d'veuf: Thule d'olive, appl l'aile du nez, suffit souvent à arre-

le te. l'humorragie.

arbonate de seude ou le wel de
y, appliqué à la surface de la

partie hrilee.
Voici mamta

plus efficace ct Td ane
nage, qui supprime la douleur et
évite les cor la brûlure

on pull

  

toutes les  demi-heures.
obtenir une croûte sèche

tivement souple de couleur æca-
jou. une solution récente d'aciie
tannique à 5 . Ce procédé est
surtout applicable chez les grande
brides

  

  ent

er,
  

un rien de temps]-
 

     

  

 

   

 

  

  

  
    
  

 

   

 

  Fruits Frai

  
AVES de la Soupe aux Légumes Heinz sur

votre étagère, vous pouvez faire de
merveilleux repes en un rien de temps! Cette
soupe nourriseante, prête-à-servir—faite avec
des légumes de choix qui ont mijoté douce-
ment dans du bouillon de boeuf—est l'orgueil
de nos chefn. Essayez-la demain—voyez si
vous n'avez pas découvert un mets qui
mérite des éloges!

H. J. Heinz Company of Canada Led.
Cuisines canadiennes établies à Leamimgton em 1900

SOUPE
aux Legumes

HEINZ
DEUX GRANDEURS PRATIQUES

16 Onecs Fluides 16 Orecs Fluides
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LES FILMS
NOUVEAUX
“THE GREAT MeGINTY"(Ca-
itol). — Ce film nous raconte
"histoire de Dam McGinty, poli-.

ticien  fantoche, arviviste de
grande envergure qui n'avait
Qr'un talent, celui de l’organisa-
tron électorale, autrement dit de
de corruption électorale. On y
voit l'ascension vertigineuse de
es politicien et sa chute fou-
droyante également. Cette picce
nous transporte dans ce monde
type des politiciens parvenus
qui font de tout un jeu. Lesêlee-
teurs les rejettent die qu'ils se
rendent compte de leur incompé-
terce. Brian Donlevy, Akim Ta-
moroff et Muriel Angelus en
sont les principaux interprètes.
On y remarque anssi Steffi Du-
nn. danseuse hongroise qui «
d: à remporté de grands succès
ax cinéma. Film i vaut
la peine que l'on se déplace. “La-
dies Must Live” avee Wayne
Morris et Rosemary Lane est
aussi ax programme du Capi-
tal.

  

“ALL THIS AND HEAVEN
700” (Loew's), — Ce film ra-
conte, ou pour être plus vrai.
s'inspire de l'histoire dun en
se qui fait sensation en Fran-
cr. il à moins d'un siècle. Pour
qui alu la vie de !z :7alheuveuxe
d'ichesse de Praslin, il n'y a pas
de doute que cette pellicule est
du cinéma pur. I r'a à peu près
sin d'historique. C'est de Fhis-
tire romancée. ce qui veut tout
dire. On sait que le lue de Pras-
din avait réeliement 2-eessiné <a
ferme. Après le meurtre, il était
tout convert de sang, 4! en avait
mine jusque dars ses bottes,

Quoiqu'il en soit, ce fm est l'u-
ne des meilleures réalisations de
l'anrée. Dans le rôle du due de
Praslin, Charles Boyer soutient
sa réputation d'acteur très ver-
sotile remplissant avec un égal
talent des rôles d'arenturier,
comme dans "Pepé le Moke”. de
prince de sang royal. daus

“Mayerling” et “Torarieh”. ou
dd: grand personnage étatorique
«ome dang “Conquest” où il
tremt un  Napolron parrait.
Ho anette Deluzy-ivesportes. en
Focenrrence Betie Deiia, le sw
«de à merveille. Cette bande
plaire sûrement à ceux Qui en*
I le populaire roman de Ra-
cir] Field dont on sect spore
poor ex-er cette 00 0e,

*MARYLAND" rPalace
I. mtrigue de re film se ddeioule
autour de l'événement sportif
qu'est Maryland Hunt Cup Ra-
er et dans les paysages ‘…-han-
teurs du sud dex Etats-1 mis. Cr
tm est considéré par les crite
gues comme Tun des meillenrs de
‘année. On a même dit souvent

 

qu'il étgit supérieur à “KR...
rky". Eu tétr de la distrrbu-

AU SYSTEM

is
La

are (Gracie Ficlde, laquelle se
trouve actuellemert au Jasper
l’are Lodge, dans lex Rocheuses

populaire comédienne on.

canadienne, que nuus Wrons
voir à l'écran du emir Sys-
tem, cette acmaine dans "Ship.

yard Sally”, 

tion figure Waiter Brennen, jeu-
ne premier de grand talent à qui
l'Académie du cinéma a déjà dé-
cerné un prix. Il est entouré par
eing autres artistes, lesquels ont
été épalement décorés par cette
academie. Fay Bainter qui s'est
distinguée dans “Jezebel”, joue
un des principaux rôles. Brenda
Joyce et JohnPayne y incarnent
deux jeunes amoureur que sépa-
re un différend de famille. On
marque en outre dans la distri-
bution des artistes dont la ré-
putation est déjà établie: Hattie
MeDaniel, Charlie Ruggles et
Marjorie Weaver. Ce film est
en couleurs naturelles. I! plai-
va mirement aur amateurs de
courses... ef aur autres.

“GOLD RUSH MAISIE” (Prin.
cexs, — Ce film est le troisième
T l'on ait tourné sur la vie de
faisie, petite danseuse au grand

coeur, mais qui n’a pas de chan-
ee. Ann Sothern 6 toujours tenu
le vôle de l'héroïne, = bien que
l'an en est arrivé à identifier ce
personnage avee l'artiste qui l'in-
carre. Cette fois, Maisie a une
panne de moteur en plein désert
et est recueillie par le propriétai-
re dun ranch, Celui-ci a trouvé
le bonheur dans une vie d'ermite
et devient fort ennuyé lorsque
sor hôte lui amène toute la fa-
mille d'un travailler ambulant.
Marsie et la famille en détresse
s'en cont @ la recherche de Tor.

la vie devient difficile pour tous,
mais les Échece ne les écoura-
gent pas. Lee Bowman joue aus
rôtés Ann Sothern, ainsi que
Nii Nummer ille, Fred Cublans
er Virginia Weidler. “Ws Whe
Are Young”, dramatique histoi-
re d'un jeune couple frappé par
le chômage, passe en securd. Pro-
"ne erreltent.

 

LOUNORD ATLANTIQUE int.
league). Are ce tire. mous
pehétrons en plein drame dis le
premicres scenes. Avant le dé-
part du cargo “Portiand’. ung
femme eat ture, Qui a commu
le crime? L'equipage aera en
prote à la peur dis le départ.
Pos les € enements se précipi-

 

Voters 4 hued se trouve le surve-
vant d'un recent waufrage qui
intr ses récits et ses hallurima-
tone sème la panique au seur de
l'équipare. Pure voilà que le ca-
praine tombe et se tue, Cen eat
tap; la mutireme et la révolte
velatent parmi les -atelots, lors-
gm homme <0 Iie qui prend
ot harre em main ot réussit A eal.
ner Péquipnac ot & comiuire le
rar go maudit à bon port. Comi-e
on peut le voir, les amateurs de
fortes sensations seront ici xer-
rs à souhait. Ce film brillam-
rent rn'erprété par Albert Pré-
Jean. Rene Diary, Pierre Renoir
ct Marie [én rst une oeuvre in-
tense, pleime de vie farouche. Le
‘rond film &@  laffiche eat
“Mayerhng”, [l'un des plus
ygronds xuceie du cinéme fran-
rig, mettant en vedette Charles

| Foie € Piamietle PMtr2 our,

 
'Retenu o l'affiche

 

CPARADIS PERDI", (Cinéma
ve Paria), -— Film ‘mourant qui

et en vedette deur des plus
vranda artistes du cinéma fran-
cre: Fernand (ravey et Blvire
Papesro. Histoire d'un peintre
ct d'une jeune fille conlurière qui
s'aiment et que In querre et lez
malheurs vont séparer,
eetll

A

eo
Le célèbre [raniste américain,

gr fit nes débuta en 1933 dans
‘orchratre de Leopold Stokowski,
«ten passe de devenir un brillant
neteur, Il avait déjà accompagné
au piano Jeanette MarHopald et
Velsan Fddy à la ratio.
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Montréal.
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L'horeire des spectecies

int”,CAPITOL: "The Great MoGinty”,
à 11 Nh20,2000 4h, TA 3e.
10 h. 30 “Ladies Must Live”, à 10
15 12 KR. 60, 3 h. 26, 6 h. 05,8

CINEMA DE -PARIS: "Paradis
Perdu”. à 13 h. 4, 3 h, 44, 6 Kk. 68.
9h. SP. “Eux et Nous”, à 11 h. N,
20h. 24, 5h. 28, k. 22.
LOEW'S: “all This and Hearem,

Foo”, à 10 h. 20, ! n. 10, 3 N, 50, €
A 20,9 h. IS
ORPHEUM: “Our Town”. à 10 h.

S5 12 062 3h. 13. 5h. 25, 7 Ne 36,
rh |
PALACE: “Maryland”, o 10 A. 1S,

12 Kh. 35, 2K 86,85 h. 14 ? AJ,
10 _h. 00. ,
PRINCESS “Gold Rush Masse”,

810K 35 LR 30 4h 27h 10.
10 h. 00; “We Who Are Young", #
12 h.00.2 h. 50.5 h. 60,8 4. 34.
ST-DENIS ‘Nord Atlantique”, à

12 h 38.3 h 62 6h, 41, 8h. 44.
“Mayerting'. à 2h, 03% 4 Rh 118
ho 19.     
 

En 2éme semaine
au Parc Belmont

————
La troupe d'acrobates de Walter

Guice a uttiré tant de foules la memal-
ne dernière au Parc Belmont que ia
direction, sur ls demande du public,
a décidé d'engager ces acteurs pour une
deuxième semaine Ce programme
cept el d'acrobetie est douold
comédie. Attachée pendant dix an-
néce consécutives avec ze cirque Ring-
tng Bros, Barnum and Bailey, la trou-

 

| pe Waiter Quice présente une série

|

La Croix-Rouge fait de g
recettes à Hollywood

+

i

|

!

      
  

    

d'etploits acrobatiques sur une trée
Baute barre horizontaie, le tout agré-
menté du ovmique le plus enlevant

 

 

  

 

Brenda Joyce. Walter Brennen et
figures du nim “Maryland”, acturllement à l'uffiche

Pala.

PACACE

   
     

John Payne, lens trois

ce.
 

 

Les cinéastes de Hollywood font d'excellentes
recettes qu'ils versent dans les coffres de la
Croix-Rouge en faisant poyer $3 d'admission
aux touristes qui veulent visiter leurs studios.
— On vend de tout, mème des baisers

HOLLYWOOD. 10. --  Corume
toujours, ndant la période des
vacances, la cite du film est lo
rendez-vous de millions de touris-
tes. Naturellement, les visiteurs
étrangers veulent aller voir ce
qm se passe dans les studios de
cinéma. Ce qui est UR passe-temps
agréable pour les touristes devient

rs un ennui pour les cinéastes.

 

née trouvé le moyen de faire v |
ter leurs studios à tous les touris- :
tes, tout en augmentant leurs re;
cettes dont une part va à la Croix-
Rouge.
On a prie la décision de faire
ayer un droit d'entrée de $5 dans
es studios. C'est la Croix-Rouge
qui s'occupe de l'affaire, c'est elle
qui collecte l'argent. Ceci a quel-

Ces derniers ont done cette an- | que peu fait décroitre le nombre
7 e v

  

 

  

 

  

Lars dune soirée au bénéfice

de la roir-Rouge, Marlène

Dietrich € vendu l'un de ses
baisers pour le joli montant

de $1073.

  

Maintenant
A > PM. - 11 PM.

Walter Guice
(OMKDIENS

Altraction du cirque
Ringling

shestre STAN WOOD

 

fanus ou oon do For’

! premier voyage à

1siteurs, mais par contre, la
Croix-Rouge s'en trouve mieux.

— | Techniciens, photographes, électri-
ciens et opérateurs travaillent plus
à leur aise. Un peut continuer de
tourner, en dépit de la belle saison. |
LOTERIES ET VENTES A |

D'ENCHERE

Ta Croix-Rouge organise ici,
avec le concours des grandes ve-
dettes, des concours de toutes sor-
tes, dont tous sont ceuronnés du
plus gr nd succèe au point de vue
financier. La lotvrie Helga Gar-
nett, actuellement en cours, à mis:
sur le marché des billets pour le!
montant de $15,000. |æ numéro ga-
gnant ne recesra qu’un chèque de
$M),

Un soir, à l'occasion d'une ven-
te à l'enchère au profit de la,
t'roix-Rouge. Lupe Veler a vendu
une robe à un touriste enthousias-
te pour le joli montant de 81750.
Des malins ont dit que si elle avait
vendu € propre robe elle aurait
probablement collecté un million.

Lors d'une soirée au bénéfice de
Ia Croix-Rouge, à la demetre
d'Edward G. Robinson, la sédui-
sante Marlène [hetrich a vendu
l’un de ces chauds baisers à un
New-York.is du nom de William
Palmer r la fabuleuse somme
de $1025. ;

Palmer, après avoir embrassé
Marlène s'est écrié: “Ceci est mon

Hollywood, |

 

 

 

UN GRAND SUCC

LE

Spectacle

 

rosses

   

 

dusé-je n'y jamais a
garderai un souven-

 

frpe Vele:. + -
vendu à evel.»

pour la somme de $

ce n'était par ra props

 

so
aERITH

“Shipyard Sally”
Gracie Fal Sydmer Hue

" _. - a

Invisible Killer
Grace Rredley - Holand fee

Mererodi-Jeudi Vendie4

“JUAREZ”
Paul Muni Bette ds. +

“Spring Madness’
Low Ayres -— Maureen () Sui oo
REPRISE: “Mannequin” ++

Joan tranfnid

 

  

 
PRESENTE A

L’American Grill
Je plus beau et le plue distingué cabaret canadien-fran. +

92 RUE STE-CATHERINE EST
GRAND

Rpaghetti italien, .40 et Chop Susy au poulel, 50

2 repréaentations tous ten noirs: 11 hrs p.m. et ! h. am

ARMAND MARION, maitre de cérémonion
Ourert le dimanche & | bh. p.m. - Spectacle à 5 hrs. pm

BIERE — REPAS — VINS

       

   

 

   

 

ES DE NEW.YORK

de cirque

 

  

 

   



    

 

    

   

harles Boyer et Danielle Darrieur dans “Maycrling”. A droite, Monique RollandLe C ; ;« Ze semaine au Cinema de Paris,

Acteurs belges

Les premiers exilés

 

Alors que la France était encore terre de refuge l'abri de la harbarie germanique”
i é 6 i La France elle-même est aujour-pour la Belgique écrasée sous la botte nozie, les anal ance,collemimees

grandes vedettes belgesse sont exilées a Paris. — Peut-être leur serait-il récon-
j ’ fortant de savoir que toute notreDepuis, on est sans nouvelles d'eux. thie var fe

   
J. se Dia et Alerme dana une scène du fin NS Arhentique” qui prend l'affiche aujourd'hui au Saent-lienis en programme douile
et et Fernand GGravey dana “Paradis Perdu’ en

A P e vient de trouver le moyen de con- "7néma français=>.j midable spectacle de l'Aquacase,
—
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Shirley Temple nous
reviendra-t-elle ?

——

HOLLYWOOD, 10. — La ma-
man de Shirley Temple serait con-
rentante à ce que sa fille continue
À faire du cinéma à condition que
l'an donne à cette dernière des rô-
les de grande fille. Par exemple, i*
«st question dans les studios d’Hol-
lywood que l'on se mette À tourner
ineessamment “Babylon” film dane
lequel une adolescente de 15 ans
tient un rol: de premier plan. Ma-
dame Temple ne veut plus que l’on
donne des rôles d'enfants ÀShir-
ley. Elle craint que son éducation
ne s'en ressente.
—————
Certains chroniqueurs  améri-

rains, tout aussi malins que epiri-
tuels parlent de “matches” quand
il s'agit des mariages des grandes
vedettes du cinéma. Ces mariages
sunt de si courte durée qu'ils res-
semblent à des matches sportifs,

 

  On pourra voir vo Le populaire Pat (Brien, a près
! | Aquacade meme sept année a de travail pour la War-

’ per Brothers, ne peut renouveler
ht team contrat avec cette dernure

après | Exposition leon eigrie. Sa pojularité augrine
NEW-VORK, 10. — Bi'ly Rose lAnt, on eut été obligé de lux dom

57,500 par année, ce que le
ne veut pas faire.   
 

 

même aprés la fermeture de l'Ex- ~~ Il «a Ma-tey, qui s'était tnillé
position. Il transportera décors et vne helle réputation dans “Baln-
acteurs au Luna Park de Coney latka” ne jouera vraisemblahle-
Island, l'été prochain. Comme il y, rent plu< pour le Metr-tiolfeimne
a à cet endroit une magmifique ‘fa.
piscine en plein air, l’'Aquacade
pourra ainsi trouver un magnifi-
nue théâtre pour enn installation     Le plas fort

Mme Laure “pe
pe

 

 Ce West pas notre rôle ici «e‘ncteurs belges de réputation 1n-

    
   

ation et la stupeur qu'a |velles de l'aris, Victor Francen,
uées dans le monde l'adieuse acteur belge, était dans la capital

- sion dont l'Allemagne s'est | frangaise.
D ze coupatle. | Les deux metieurs en scene Char.
Mais ce t'est pas non plus dé- les Spaak et A. Valentin sont éga-|

F- -r le cadre de cet article d'af- [lement en France. lls étaient à
f=er qu'en + ivahissant la Helgi- Paris, lors de la chute de [a Ville!
co c'est je coma français et tous Lumiere,
lee amin du a francais, de par! Quant à Lucienne Lemarchand,
le nde, que ics Germains ont ata |laquelle est née a Bruxelles, elle a
to. eu ja joie, après plusieurs mois

A 1$ que la France était aux d'inquiétude, de voir arriver pres
avec ios hordes allemandes [d'elle à l'aria son frère accompa-
ferlaiv:t dans les paysages |&né de sa femme avec leur bébé de
du t+rd, on était sans nou- quelques mois.
de plusieurs acteurs belges.| Jacques Feyder, Françoise Ro-!

Ue. grand nombre a pu, cepen-{say, ymond Rouleau, Alcover,
€8e réfugier À Paris. Depuis| Madeleine Ozeray, Fernand Gra-
l'armistier, toutefois, impossible vey, Jean Servais et Yolande Laf-
de savar «3 se trouve chacun |fon sont quelque part en France. |
Era. Ces acteurs belges furent les

VEDETTES INTERNA- premiers exilés du cinéma fran-
; TIONALES çis. Ils ont fui la Belgique pour.
Fur ne pas trop allonger cet {éviter l'oppression nazie. En Fran-
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À L'AMERICAN GRILL me En

nter ou même de rapporter {ternationaie. Aux dernières nou-, AU ST-MICHEL «Ÿ Tunisien. L'oeil qui voit tout vous dira

8: cle tous ne parletons que des ce, que font-ils? Sont-ils enfin À ESTEE 4 * 2— 1 CIENT ae
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Vient de recevoir le grand Tarot

etre nom. votre dge, réunit les
separee. facilite les affaires. ramene lee

1} amies perdues :9 hrs AM a 9 PU
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1 Elsa Marwell, que nous avons
vue ricemment dans “Hotel for
Women”. réalise en tant qu'auteur
et vedette une sé 1€ de cing courts
sujete portant le titre général de
pou to yet the Most fun out of
Lite”,
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Tr Si jonas on mobilise l'indus-
trie du film pour fins de guerre,
le directeur Ceeil DeMille en de-
viendra le grand gérant général, ;

L'idylle tiinger Rogers-Howard
wyhes ext maintenant chose du

passé,

 

 

 

    

 

    

 

   

A L'AFFICHE CETTE ~EMAINE

ASTOR GRILL
Nyse Ll "74

TOR SKIN shesce [7655 RUE SI'E-C \THERINE 0.

Tireuse de Thé
MADAME RENE

PRES ;PANNE

Canadienne française. Aussi Île
professeur Boyd tous les jours

GnAVEY.
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Roscoe Simons
Maître de cérémonies

Adele Williams

     
    

+  Le grand du Broadway

éukitKatClab N-Y.Ciy Représenia-
i 5 “Oomph Girls” tions par soir

   

  

 

  
  

 

  

 

«+ sn erchestre du
Hartem. Avec to mal-
tre de cérémonies

bea conne.
    

 

  

 

 
   spectacle de cirque que présente, l'American Grill cetteProprars et plein d'entrain et de gaitd. Plusieurs numéros sont eume ainsi que 18 jolies filles, Armand Marion présente lui-

même la distribution des spectacles,
Pe

maine, €  70 RUE DE LA MONTAGNE —   
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Brian Donievy et Muriel Angelus, les deux grandes vedettes du
fim “The Great McGinty”, & l'affiche du Capitol, cette semaine.

A L'IMPERIAL
 

& ex

Fredric March, Rita Quigley et Joan Crawford, les trois grandes
vedettes du film "Susan and God", actuellement à l'affiche du

cinéma Impérial.

AU LOEW'S

 

    
Charles Boyer et Bette Davis, dans une scène de “AI This And
Heaven Too”, film attendu depuis longtemps et maintenant à

l'affiche du cinéma Loew's.

AU PRIN

       
  

  
   

Le cinéma .
propose, mais
la vie dispose
Tout le monde se souvient de

“Petite Peste”. Dans cette œuvre
charmante, une jeune actrice blon-
de faisait, aux côtés de René Le-
fèvre et d'André Roanne, des dé-
buts remarqués, Geneviève Callix,
que nous reverrons dans ‘Place de
la Concorde” et “Le Chasseur de
chez “Maxim’s”. Geneviève Callix
aimait dans ce film René Lefèvre,
et s'arrangeait d'autre jen pour
décevoir moqueusement André Ro-
anne. Mais ai le cinéma propose,
c'est la vie qui dispose. Et, quelque
temps après le succès de “Petite
Peste”, Geneviève Callix devenait
Mme André Roanne.

 

 

"Une boîte de nuit
pour acteurs à

Hollywood
HOLLYWOOD, 10. — Il y a À

Hollywood une boite de nuit où
les consommateurs peuvent voir
défiler de leur place les anciens
succès du film muet projetés sur
les murs à leur intention. Est-ce
parce que les propriétaires ont en-
tendu dire que le rire favorisait la

| digestion, et par conséquent le plus
; abondantes consommations? Il } a
particulièrement une série où l'on
voit Mary Pickford, âgée de quel-
que seize ans, que serre sur son
coeur un Lionel Rarrymore gras
et très don Juan & cette époque—
un énorme succès.

 
L'acteur qui meurt

le plus souvent
HOLLYWOOD, 10. — Un hom-

me content de vivre, c'est Carrol
Naish, le grand spécialiste des rô-
les de mauvais garçon à l'écran

Comme dans les films américains le
gangster meurt toujours de mort
violente à la fin du film, Carrol
Naish a battu je record des morts
cinématographiques au cours des
six derniers mois. Ia dernière tra-
gédie a eu lieu dans “Hôtel im-
périal”. Mais, auparavant, il était
déjà passé de vie à trépas dans
“Trafic illégal”, “L'évadé d'Alca-
traz”, “Vénus de la route”, “Le
roi de Chinatown” et “Le parfum
de la dame traquée”.

 

 
 

ALLTHIS.

HEAVEN TOO
A L'AFFICHE     “Oomph Girl” de Vécran, Ann Sothe t À ;

“Gold Rah Maieie", à l'afficheduPrinses? 11 |     
 

L'acteur anglais
Cary Grant
répond auxmalins
HOLLYWOOD, 10. — En ré

ponse aux critiques malicieuses de
certaine journalistes américains
qui se derrandaient pourquoi l’ac-
teur anglais Cary Grant ne n’é-
tait pas enrôlé dans les armées an-
laises, ce dernier, commo preuve
le se bonne volonté et de son sens

patriotique, vient de faire un don
de $150,000 à la Croix-Rouge an-
Elnise. i

Cary Grant est naturalisé amé-
ricain depuis 5 ans environ. De
plus, il est Agé do 31 ans et ne se
trouve pas encore sur la liste des
appelés. Il à maintes fois offert
ses services à titre de volontaire,
mais on n'a pas accepté son offre.
En outre, le populaire Cary est
aux Ftats-Unis depuis 19 ans.

Les $150,000 qu'il donne à la

   
    

 Croix-Rouge sont le saiaire qu'il
doit toucher pour un film actuelle-
ment en production “Philadelphia
Story” et dans lequel il tourne aux |
cdtéas de Katharine Hepburn.

   

 

Paulelle Goddard o,
superbe yacht de plua
coûté #50,000. Cependant te Mting ne semble plus p,m
car elle veut change, sun ner
bateau pour un avion. TerEE

—

IMPERIA
ALIOURD NT) “

Joan Crawford — KregMarch

“SUSAN and 60D"
; DEUXIEME FILM
Vivian Seigh et Laurence Ulisier dan

"21 DAYS TOGETHER"
LUNDI A JEUDI

Lew Ayres et Lionel Barrymore dan

‘’Dr Kildare's Strange
Case”

DEUXIEME +110

"An Englishman's Home'
Lundi soir à 8.30 ‘Amateurs’

   
wih

WALTER BRENNAN
FAY BAINTER
BRENDA JOYCE
JOHN PAYNE

CHARLIE RUGGLES
HATTIE McDANIEL

 

A l'affiche

 

    

MARJORIE WEAVER ,
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L'art de plair

(homme de
grandes ve

.00D, 10, — L'éternel

HOLLYfemme étant ce-

sséder l'art de plaire à

u'elle aime, de se faire

jui et de le garde

" i n orter “

fie ontBNriewer quatre

; La vedettes d'Hollywood sur
ranut!

¢ sujet land, Claudetteqlivia de Haviland. >”Russell et Phyl-
Colbert. Rosalind es (quatre, puis-
! ks ont tout

baFrot d'elles, répondu sensé-

wo Leur grande expérience des

nes de l'amour ne peut que pro-

fr à celles qui lisent leurs con-

*VIA DE HAVILLAND.
rétend que son expérience

un an seulement. ll

fort peu de temps qu'elle à

rolment compris les problèmes

qu ls préoccupaient. Cette expé-

pence, Olivia I's acquise après de

des déceptions et au prix le

pri
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Ii. sur cette
cé parait gergense, Pen-

# Ld James Stewart?

Car
i

Il rest pac nécessaire de nem-
to Thome en question. 11 est cé-

“re, ef ce
Poot poy

&. fond, .
sœur
tn.

  

 

lui nuire à tort. Car,
t pas coupable, as-

l'avait seulement
. Cet homme était

: sophistiqué. Il savait
r aux femmes, et il les con-

Bassait bon, miais {1 savait aussi
&uter. D avait un charme indé-
Table, et (via uy laissa prendre
#1 peint de compter les minutes

: lent leurs rencontres. El-
je qualités idéales, tota-

ptibles avec sa per-

AU ROCKHEAD
PARADISE

  

   

 

 
ThGardner, lo Nit Wit et
dise geri! au Rockhead Para-
fa dree toute une troupe dare

Ireepiauleur, Cotte semaine
| ajouté au apecta-

veleztraordinaire chantense et
Meuse ALBERTA PALM.

« l'on doit dire à son’!

 

L’éternel problème

 

e, de se faire aimer et de garder
ses rêves enseigné par quatre

dettes de la métropole du film.
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jis CONFIDENCES AMOUREUSES DE QUATRE GRANDES VEDETTES
 

— Mais, vous m'aviez dit que
vous l'aimi ez, rappelez- vous ?
— C’est très bien pour Holly-

wood, dit-il, mais vous ne pouvez
absolument pus mettre ça en pu-|

 
sonnalité, si bien qu'elle fut elle- blic, Ça attirerait trop l'attention.

Et Claudette mit sagement une Marseille”même déçue!
“Ce fut très difficile de rom-

pre, avoue-t-elle, le courage me
manquait. Cette période doulou-
reuse que j'ai traversée — et dont
j'étais seule responsable — m'a ap-
pris à ne pus idéaliser les hommes.

“Si vous parez l'homme que vous
aimez de qualités qui ne sont pus
les siennes, vous risquez beaucoup.
Ile ce fait, vous attendez de lui des
chose qu ne pourra pas vous

 

  
il
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e. vhest où feint

d'obétr à zun épour le Dr l'res-
; mann sans le but de lui faire
i eroire qu'il cat le roi ahsolu du

foyer.

;
donner, et vous vous rendrez mal-
heureuse vous méme. N'en faites
| pas des saints. Acceptez-les comme
ils sont. Aimez leurs qualités sans
les idéaliser, et vous aurez des
chances d'être heureuse”.

;  CLAUPVETTE COLBERT..
nous met en garde contre unc

indépendance excessive. Elle parle
en connaissance de cause. Très jeu-
ne, Claudette était beaucoup trop
indépendante. F''e estimait ridicu-

|
t

   =; - , -

lh

Roralind Russell nous dit: ne
riez jumais aux dépends de votre
amoureur, ei vous tenez à lui.

le de changer d'attitude pour plai-
re à un homme. Tant et si bien
qu'elle se rendait très malheureuse.

L'an dernier, Claudette et son
mari, le Dr Presmann, partirent
pour l'Europe. Elle avait acheté
une robe de diner en tissu impri-
mé de couleurs éclatantes qui al-
laient fort bien avec ses cheveux

  

 

“J'avais mis cette robe chez moi,
un soir, explique-t-elle, et elle avait
heaucoup plu à mon mari. Jugez
done de ma surprise lorsqu'en me
voyant ainsi vêtue eur le bateau,il
m’inspecta d'un air acandalisé et
me — Vous n'alles tout de même
pas mettre ça ?  

Autre robe. Il fut un temps où,!
pour rien au monde elle n'eût agi
Ainsi. Elle se serait révoltée et au-|

jrait suivi son idée, quitte à être,
malheureuse par la suite. |

Mais, aujourd'hui, eiie à trop!
d'expérience et elle consent à faire |
de légers sacrifices peur garder
æon bonheur,

ROSALIND RUSSELL. |
….&ssure que ce n’est pas toujours

les larmes qui amènent l'expérien-©
ce. I! existe quelques femmes qui,
comme elle, apprennent en riant.

Voici environ deux ans, quand
Rosalind tournait en Angleterre,
“La Citadelle", elle prenait aou-
vent l'avion pour passer ses week-
ends à Dauville. Les ‘messieurs’ ;
de Dauville l'attendaient. .

“lls sont immédiatement très fa- 1
miliers, dit Mile Russell. Qu'on ne
væenne plus accuser nox Américains
de manquer de gulantesie! Je pre
fere de beaucoup les Américairs
tels qu’ils sont, ces galants la-
Unis, lès qu'ils vous connaissent

-

Peullis Biooks: dennez à lhoou-

| me que vous ances ive pression
| que vous lui laissez entière liber-

 

té d'agir, C'est là le plus sur
moyen de le retenir.

un tant soit peu, ils vous deman-
dent: “Combien d'amants avez-

| vous eus?” Ceci sans aucune nuan-
ce d'impertinence. Au contraire, il
faut prendre la question comme un
compliment. Je leur répondais tou-.
jours: ‘J'en ai eu tellement que
je ne les compte plus!” Alors, en
souriant et hochant la tête, ils
prétendaient que c'était très na-
turel, jusqu'à ce qu'ils surprennent:
une lueur dans mes yeux, leur |
prouvant que je me moquais deux.
“Les hommes ne supportent pas

d'être ridieules. Done, prenez gar
de de ne pas rire aux depens de vo- |
tre amoureux, si vous tenes À lui!”|

| PHYLLIS BROOKS...

 

… estime que les femmes ont |s'imaginent que la vie qui les at-!

trop d'imagination.
“Nous donnons tou
roles et aux actes €

ours aux pa-
es hommes un

1252 RT-ANTOINE

COMMENÇANT CE SOIR
Nouveaux spectacles

Spécial pour fin de semaine

FORGY SMITH
Comédienne et danseuse

e ROCKHEAD

    
| JOUNNY CARDNER

i| Sensationnel maitre
| de cérémonies
; ORCHESTRE

| LITTLE DAVE
et nes mousquetaires
“Show” 11 hrs. et 1.30

BIERE — VIN

Harlem's Daughter

ALBERTA PALM
chanteuse et danseuse senaationnelie

ROSALINE DUNCAN
sensationnelle chanteuse du

VIRGINIA MAPLES
DIMANCHE — MATINEE

Spectacle spécial: à à à 8 bh.

Dans les cinémas
AMHERST: “20 Mule Team”, avec

Waliace Tieery. “If ! Head My Way”
ARCADE: “Le mirage Ge l'amnar”,|

avec Niro Martini. ‘Mon courin de

EAUBIEN* ‘“Tro:s de Bt-Cyr”, avec
Jean Chevrier et Héiène Perdritre
“Martha”
BELMONT et PLAZA: “Typhoon”,

avec Dorothy Lamour et Robert Pres.

CAPITOL: “The Great McGuy”.
are, Muriel Angelus. “Ladie; Must
ire

CHATEAU et CARTIER “Abe Linrnin
in Illpow™, avec Raymond MWuwney.
Ruth Go:don e* Mary Howard. "Frar-
ed", avec Constince Moore et Roner:
Armatrong.
CINEMA DE PARIS: “Paradis Prrdu’,

avec Fernand Gravey. ‘Eux et Nous"
CORONA et PAPINEAU: “Safari”

nvec Duugias Fairbanua et Madeiein
Carrall

   

      

   

DOMINTON ot MAISONNEUVE: “Al.
the Dear un”, avec Dennis OK e
Pragy M . “Enemy Agent". us
R:-hard swell. Helen Vinson et Ro-
ber* Am DK
IMPERIAL: “Susan and God”, arc

Joan Crauford. ‘21 Days Together ,;
avec Vien Letgh. }
FRANCAIS. “Untamed”. avec Ray

M'land e Akim Tamiroff, “Bhroline
High"
8 ANADA et REGENT: OT

 

Zone”, aver Jarnea Cagney, Aun St
dan et Pat O
LAVAL ‘8.

et Il ay Massey
LOEWSA.

 

   
   

     

 

  KLANU
»~ Lana Tuner  

 

tell
MONT-ROYAL

Tens”, avec Ras

“Le parad
Aumont

 

Dre
NATIONAL

avec Jean-Ferre
Heures du matin”
ORLEANS "Burk Benny Rides Ag

Jack Benny. Tne Man f

RPHEUM “O- Trwn”. a
fam Tciden. M tha Scott,
Craven et Pay Ba-nter
OUTREMONT et EMPRESS

   

    

 

  

 

  
Br-v=cn. Fay Ba
PRINCESS G

  
  

grec Ant, Sothern. We Who
Young
REX ‘LEpervier”

Bower Freres Curses”, aver
Brasse ir
RIAITO “20 M ‘e Teum”, aver Wa-

‘Hell Be:zw”, Avec Robe

  
lace Bee

sens auque! iis n'ont pas souvent
pensé, ditelie, Ce qui nous ren:
beaucoup trop susceptibles et iras-
cibles. De plus, nous leur donnons
une fausse opition de nous-mêmes.
Nous leur faisons des scènes et
Allons parfuis jusqu'à clamer que
nous ne vouluns jamais plus le re-
voir, alors que naus n’en pensons -
pas un mot. Ils n'en croient rien,
d'ailleurs.
“Les hommes ditestent les seins

et les complications. Ils les faient
le plus possible. Les milliers se pe
tits problèmes qui tracassent les
femmes ne traverseront jamais
l'esprit des hommes. Je suis sûre
que, neuf fois sur dix, lors d'une
rupture, les raisons de l'homme
sont loin d'être celles que nous
supposons.
“les femmes devraient avoir

lus de bon sens, En laissant à un
omme toute sa liberté, vous le re-

tenez sûrement et pour longtemps.
“S'ils sont trop surveillés, les

hommes essayent de n’en faire qu'à
leur tête: au moindre nuage, ils

tend, s'ils vous épousent, sera ef-
froyahle. Alors, ils ne se marient
past...”

     
  
    
  
  
    
      
  
     

senrationnelle.

Rockhead

S
E

 

 

John Garfield ot Anne Shirley. “SBhoot-
ing HigL”, avec Jane Withers ot Gens
Auto,
SAINT-DENIS: “N--2 Atlantique”,

avec Albert, préfean, Marte Dis.
“Mayering”,
BEVILLE: "Ll)lan Russell”, avec Allee

Paye, Don Amache et Henry Fonds
| NOWDON: “Alfa Button Afloat",
goméaie maritime. “The Wolf of N-we
or
STELLA: "Marinel.a’, avee Tino Ross

st. "Renoatons les Champa Elysées”,
avec Sucha G siitry.

* STRAND: “If | Had My Way”, seg
Gicria Jean.

Say”, avec Gras
? ton‘,

  
  

 

: ‘a Chlidren”,
Garfield et Anne Shirl
‘Rebecca, uvec Laiireuce

er et Joan F.uti.ne.

  avec Jahn
RK :

 

be
10 A la Metro-diuldivyn-Mayer, wn
vient d'accrocher le portrait de
Katharine Hephurn dans la ynle-
rie des acteurs illustres et ce, nu
moment où l'on commence à don-
ner les premiers tours de maniv.!la
pour le film “Philadelphia Stor.
mettant en vedette l'érigmatique
actrice,

 

 

      

 

i LES HOMMES AIMENT UNE
JEUNE FILLE VRAIMENT

FRAICHE. UN BAIN DE BEAUTE
AU SAVON LUX PROTEGE

CETTE FRAÎCHEUR __VOUS
RASSURE!

   
  
   

    

  

  

   

  

 

  

  
   

 

La charmante Barbara
Stanwyck emploie le
Savon ie Toilette Lux
si doux pour son bain
de beauté quotidien
aussi. Partout, les
femmes adoptent ce
moyen agréable de
s'assurer le charme
fémirun. Elles adorent
la ‘Mousse Crémeuse”
du Savon de Toilette

} Lux qui nettoie 6 par-
faitement et lnisse la
peau fraiche et déli-
catement parfumée.

Le Savon à lax fu

| Mousse Chémousé
pes5550 0 VC

Le Savon pour le Teint
employé par 9 êtoiles

de l'écran sur 10
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AINSI.TU PRÉTENDS BEN Out ! JAI Eu
L'IDÉE GÉNIALE

AMÉLIORE … MX CROISER
L'AVICULTURE ? DES POULES AVEC

moh canATE,
Frivsraatane iia

CAR AUTREFOLS,
JEDEVAIS ME MESTI

… MAINTENANT
LES POULES VIENNENT

A
MA RENCONTRE...

 

 

… ET MÉ DISENT -
“ce!etoveFue ven, |.
PORBREIN ŒUF~ SE VEN,
PE NORE UN auF,

Cou!co
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ANNONCES
 

© Agents demandes

DEMANDE. Homme énergique qual
avec voiture pour servic consomm
leurs. avec 200 nécessités domeatiqu

   

Vez x levées cette année. Des Drédictions sur questions d'amour. ma- | U's de vous faire avoir :a personne que
ae ue ee de $30 à $100 par/ Tiage. affa:res ont émervelllé bien descentaines

semaine.
mentionnez

satisfait
Age,

ome.  Raw'etgh.
Montréal. Canada.
VENDEZ CHAPEAUX ET CASQUET-
TES. Oros profits. Peu importe ce que
sous vendez actuellement. Vous pou-
vez ajouter à votre ligne chapeaux et
casquettes. Assortiment gantesque
Prix ulaires Chaque homme un
client. Catalogue de Luxe absolument
fratuit Ecrives pour le vétre aujour-
d'hui. Chapelless Stanley, BP. 115. Sta-
ion N. Montréal.

VENDEURS EN CONFECTION. Fa:tes
plus d'argent avec la pus vieille mai-
som de conflance “LA FAYETTE*. Li-
une !nsurpassable au Canada. d'habits
et paletots faits sur mesures, Plus hau-
tes commissions Habits et bont gra-
tule Gros assortiment pour l'automne

de ce revenu.
occupation. référen-
Dépt. ML-580-Y-H.

    

et l'hiver 1940-41 maintenant prêt
Ke::vex & présent TAILLEURS LA-
PAYETTE P. 146, P'ace d'Ames
Montréal

© À vendre

PLESSISVILLE. Plus:eurs terres à ven.
dre. ores Léger. Delansudière,

 

 
 

PONEY. VOITURE NEUVE, avec a°te-
‘age. 965 00 1345 Montcalm. PR 1969.
RESTAURANT ET EPICERIE & ter-
dre avec maison en arTiére. MA. 0342
151 Dem:ntigny

 

® Clairvoyantes
——————————————————
MADAME ANTOINETTE ROWLAND.
elairvosante. palm:ste mentaliste, 35
sns d'expérience Etude mentale appro-
fondie sur ‘es événements de votre ces-
vinée. Une c.ide spécise dévriilée à
craque personne par ses conse:ls ado
TeUX, TOUS serey Aclilrés question
ne famats) Elle vous dév vos te-
crets per une certaine influence, Tous
fera réussir T de en amour

 

  
  

 

‘es.
vos peines. t“utes di!f
te dans vs D ctions sur
N'héaites pas.

1 heure & 9 neu
1737 St-Den:s, prés Ontario.

CONNAITRE
Lezen*

 

l'avenir.
ement confiden-

 

 

 

  

 

l'avenir. Madame
ans d'expérience dans

elie Ts aussi  

te
CARTOMANCIENNE. CLAIRVOTANTE.
don native! Appointement seulement
Tel HA 5702. 44 Dorchester
3eee

ss

GRATIS HOROSCOPE GRATIS '

Classées
!e Clairvoyants

!

es. HArbour 8748 ! VOL

de découv:ir les mystères de l’a-;
blen eptt

re

ce que l'avenir' MADAME RENAUD. CARTOMANCIEN-True “éserve 1486 St-Urba:in MaArquet- NE. recevra an Clientèle tous les

PROFESSEUR RAYMARD, ASTROLO-
GUE. MENTALISTR. Infirme nalssan.
ce, don naturel réunit ies séparés Ses

gens. M vous dira quoi faire pour ar-
river à vatre dut et ce Que vous ré-
serve 1940 Répnad à 3 questions par
correspondance. 23c où horoscope de

vie 61.00 Envoyez envelonde
: Age. date natasance. caster

128 Swata Detorimier Montréal 0wires, Montel
PROFRSSEUR ROBERT, c.airvoyant.

x 'nitiales du garcon que vous
aimes Dlus et de Celui qui vous al-
me le mieux Raméne troubles amour
comme affaires. Envoyez dats ds Dale
sance. Cortespondance. enveloppe ale
franchie 03 sous et sous frais 4

ute 1573 M°-Roval est. Montréal
CLAIRVOYANTS MERVEILLEUX, voyez,

ie vrai rarait fait & 1
0. de celui ou celle que vous m

sa description. son ge, date
age, sa fortune. Envoyez enre:
franchie. 3e et 25c

de bur
bh. du soir, M.
1471 B'leury. M :n°réal

mr

er

netrrede

NE PERDEZ PAS ESPERANCE js vous
fera) avoir ia personne que vous s!-

  

  

   

   
  

 

  

 

  

   

  

mer. l'élaignerai les rivales je vous
eniévern! vos maurals sorts, l'amélto-

votre 0
ove

cards €
Maint-éal

SE

tre
PROFESSEUR JOSEPH. c'atrvoyant

hnagie. Correspondance ocnfidens
+ Dix questi-ns THETFORD

Smee

Te

SOC,TMETFORD

PROFESSEUR ROGER ASTROLOGUE
meataliete, lafirme. Don naturel.

séparés, an
“Rs 4564

  

  

  

 

     

os ours,
pouvant gié-

“nus faire mass
Savoir

  

- Profiter buste. enlever
as. méthode ga: tre. Par corres-

pcdance seslemen:. 3506 re Désiré,
Mon:réal.

 

© Cartomaciennes

TROUVEREZ “ne donne carto-
“enne Drivée en téléphogant à

 

Ct :eee
MADAME ALINE bonne cartomancien-
ne privée ! à 9 neures 1435 St-Timo-
thas MA 8390,

jours
2xcepté dimanche. 4556 Hôtel de Vi
STRICTEMENT CONFIDENTIEL, carto-

    

«mancte. thé. café. Mme Beauchamps.
«st. Apot 535 Prontense

ee

eee
CARTOMANCIENNE PRIVEE, vous lira

Je. is passé et l'avenir comme dans un li-

de ménage. e timiditc, cigarette.
Envoyez date de na'mance et 10c.
frais d' ure Mme A. Nell,

me. Co Terrebonne
NE. Devinatrce. Gra-

ante, 10 pupstions
z sn DISRAELI

LOUISE CLAIRVOYANTE CARTOMAN-

  

  

casier

time. Horosr” Ec:ivez,
Satimaction on 8:-Den:s
MADAME GABY CLAIRVOYANTE,

 

venez

manctenne, 1483 Ste-Catherine est. Tél -
AMherat 8853
AVENIR,

af   on
BTERVEN R file vous dirs prasad
présent, avenir. Raméne amitiées
dues. 23 années expérience. 1431 Am-
herst.
MADAME DÉCOURSELLE, clairvoyan-

médium. Bureau de à à
St-Christophe, AM 0751

 

® Cloirvoyante
POUR VOS TROUBLES, consultezFournier, 7ême don naturel, 11$ !ir. ramène les amétiées, donne con-! en res, en emour. Conaulta-

p. m. à 10 p m. 1642 Vialta-

 

     

   

mets fin aux genes d'amour. troudles | vre
rm

——

tr

CIENNE, enseigne D7pnotsm -magné. ® Clubs de correspondances

'

= actif,dium. étude du miroir hindou. carto-'pondai

1
tirez, 15 cartes, 15 Envel.p. POAD&s
nchie. Cualer 1, Delorinuier, | Conns lasances, soit pour

“|

 

1269 Bernadette, HA. 7959, coin
Ste-Catherine

POUT. MADAME ROSA, 1736 St-Denis. Apt ©
Cartomancienne et thé à 25c
BONNE CARTOMANCIENNE en télé-
phonant à CHe:rier 6747 975 Duluth
set. Apt !

CERCLE  LITTERAIRE UNIVERSELPourquoi vous ennuger, rester seul tn-f, cherchez vrtre Idéal par Cortesnoce. Faites de nouvelles connals-sances. Avons des certaines de deman-des quatidimnnes et des rentaines d'a-sat'afaite soit pour nouvelles
Dasse-trmpaDour intention matrimoniale. SuccésaMUré correspondants partout, Deemandes renseignements — Cercle Lit.iératre Untversel, caster tal 2704

Montréal (Place d'Armes). faclure tim-bre _pnur réponse.
vO! -VOU! 8 MARIER Lite9 hra. 1592 de 12 noms et description 25¢ et enve-
loppe affranchie Station Délari-
mier, Montréal.

SE

eee

ee

MERVEILLEUX' Rencontres votre Idéal,
50 noms avec descriptions complètes.
Be Marianne, 31, Station G, Mont-8).ee
25 NOMS DESCRIPTIONS, 156. enve-
loppe atfranchie Demandez lee

  

  

   

 

   
      

  

  

 

frais déesse

  

  

“+ Clubs de correspondances
————————————————————
MARIEZ-VOUS. Liste de 12 noms avec
descriptions 15c.. plus timbre. Agence
Moderne, Granb:

CHASSEZ L'ENNUI EN
DANT soft pour faire nouve:les cone
nalssances ou trouver votre Idéal. In-
cliure timbre pour réponse. ECHANGE
CANADIEN. 1409, Avenue Desjardins.
Montréal. Qué. |

© Divers
—
CONFIEZ-VOUS A MOI, je vous garan-

  

  
bannls |v rie, |'améilorerat votre
avenir en ti peu _de temps Stricte-
ment confidentiel. Par correspondance.
veullles taciure 10 cts pout frais d'écri-
tire ot enveloppe affranchie au venes
me voir de } ure & § pm Consulta-
“lon gratuite {raseur A Bora, 1637
Anihers: Moutréal Té: ne AM 4071

VIONES DE RAISINS ROBUSTES, 10c.
tnlére, meilleur marché du Canade.

cfire des prix étonnants Plantation
d'automne recommandée. Demandes
catalogue ‘mméd'atement. Tobe's Troe-

114, Nisgara-on-the-Lake, Ontario.

| yous aimes, j'élotgnerat rivales, je

i

 

© Femmes demandées
rer
OUVERTURE POUR DAME avec ou
sens auto et pouvant travalller de 3 à
S!z jou pa  
   Expérience

ire. Bonne apparence et con-
ance des deso:na de Ja maison a!-

ron*. Produits blea connus. Ecrivez
1. Raw:eigh. Dépt ML -300-

Mon*réal, Canada.

  
  

  

 

 

© Hommes demandés
VILLE. CAMPAGNE. augmentez reves
us laf 3 sous Uimbres Casier pos-
‘ab 241, Biatun R. Montrés:

ChaG ie Jo ir améne ses dépenses. Peat|
es C'utrir. TOUS avez bes à de reve-

noe FAMILEX. vous]
chaque jour et en

temps. vous pouvez
sais fugue pisque nous
2 produits san et ca-

PAMILEX. 570 S*-Clé-

Las Avec ure
aites du profit

ETES-VOUS SANB OUVRAGE* À +
Jeu ‘es. hommes vs f

rritoires “huis, siul-
tions ertra-

C mpagnie des Pro-
ania. 1502. Ste-Catherine ouest

Chambre 202. Montréal. |

 

  

 

   

© Horoscopes |
MAYS TEA ROOM, noruscope de tué

| grande satsfact! à 1? ne
45 Mt-Roy
MADAME ALBINA. horos-npe su thé et
cartes, 25c HA 1070

      

——
Hypnotisme - Magnétisme
—————————————
SUGUESTION AUTOSUGUGEBTION en-
seignée par un professeur de 32 années
d'expérience Venez me voir au écrirez
avant de vous décider d'ailer ailieurs ot
vous pousret juger par vous-même. Ma

 

nouvelle méthode est infaillible, Vou-
.ez-vous amélinrer votre avenir, obtenir

nser etce que vous désirez, faire
sai: les autres comme vous
ratenir une position, une
de salaire, avoir le tour à   

iver au succés. vous faire esti.
te? Quelle que soit votre maladie  

CORRKSPON- |

  

CBF 1000 Co, er 1,0
#00--Radio-Journal et Intermêde 19 30-—-Le journal pa
#i3-Les cloches du monastére. 10 43—Images de gue:
830—-Tons Pictures, NBC. 11 00— Allo. Allo, ee +;
8 35—Bulletin de nouvelles 11 10—Mé:od'es à !. -
9.00—Intermède musical 11.15—A) Kaveun
9 05—Mévation. 13.30—-Dtrk Jury ww
10 00— Melodic Mocds NBC 12 00- Henry Hise He
10 J0—Programme musica! 12.26—No:1v< "tes, CBS
10 45—Le trio Has, NBC 1235-—Bob M. e

 

1100-—Bulletin de nouvelles
1109—Fantaisie musicalg
11 30—Je chante.
1200—Radio City Music Hail
1 00--Radlo-journal.
103—Les Gordon et orch NBC
130—"8ilver String, NBC.
2 00—Bon ates.
230-~8alon Silhouettes, NBC,
257—Bulletin de nouvelles
300—Vincente Comex. guitariste.
318—Intermède IT.ustcal

apia4.00—Alre d'u
430—Chamber Music Society.
500—Nourelles de ia BBC i
313—Les plus beaux disques
5 45—Intermesso.
606—L'orchestre de Cray Gourdon )
4 30—-Lea Pureurs d'un Triste,
6 13—Radio-journal et Interméde.
700—Orch. de Radlo-Canada
T¥--La mrimique des Canadian

Orensd'er Guards.
x T$ d'orchestre

850—B::.etin de nouvelles
yo Manhsttan Merry-Oo-Round.
930—Aldum de musique famiiiére.

10 00—Récital d'orgue
1930—La musé canadienne
1 OU—Rad:>-tourna)
113-Orchestre de danse. NBC
130—Orchestre, Relais de Bant!:
20 Fin des émissions

CKAC
#00--B.ller:n d'informations
903- Nouveautés tnstrumentales
9.15—Marion Carley. pianiste, CRS.
9.30—Richard Maxwell, ténor. CBS.
10 00— Gospel Service.
1030 Musique dominicale
11.00-—Chansons françaises
11 15—Ye!ls Pess clavecin.
11 30— Major Bowes
*200—L'heure de la mélodie !
12.15- Bulletin d'informations -
12)0—Les amateurs de Len Soble1 00—Mustcate sreh. CBS. Déja deux denticrs,

à l’âge de 5 ans!

100 Pis dea en
CHR

  

432—Souhaila de :
435—N uvelles
445—Avis de dé  
50—O:ches
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re
s

à
s
y
a
c
i
e
s

a
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BS.

 

êt
es

200—Jory Kearns et
2 0—Pianologue.
235—Relai ade CBS
2300—Orch. aymphoniqiie Co.umbia
430- Invitalio nw Learning, CBS,
>200—Poèmes symphoniques.
330—Variétés métropo:itaines. E Se €
wr Dlus beaux refrains, NEBRASKA ¢iTY ;
30— lod:as capiteuses. i * le895Lon nouvelles do Ches-Nous dentiors à l'uge de .700--Causerie par la Bt-J -B. plutôt rare, mas

Tine,dconvert. doit porter Baia. '
T745-—Trio de concert Markowakl.
8.00—Columbia Workshop, CBS
830—Andante.
833—Nouveltes
9 00—8weet Rhythm
9 30—Récital de chant

pour sa santé, afin

mencer ses études à !

examen médical révela

ses dents de lait etazer”

la rendaient malade, de -
juges à propos de lex
par des dentiers. La fill"
très bien, maintenant. \
u'elle grandira, on hui fa

‘autres dentiers, en a"

 

   

Massages
————————————
GRAND SPECIAL MAINTENANT bain,
friction, $100. Plusteurs masseuses 11-
cencléss. Ouvert dimanche. 4430 Well-
ington, YOrk 2703.

 

 rognerte, cianrette, gênetimiaité, ete.
êris mans remêdes, PROP. FORTIER

1923 D'inrimier. Montréal ‘prés du!
adtimb i————————
Hypnotisme-Magnétisme |

GARE AUX (MITATEURS
DESIREZ-VOUS REUSSIR ea affaires
et conquérir l'aîfection des personnes
qui vus sont chères? Apprenes ja
clatrenyance, télépathie, Influence pers
sonnelle d'un professeur avantageuse-
ment connu, ayant une méthode erre-
sistrée infaillible. Plus de 900 éléves

tisfaits, Nos cours par correspondance
s'apprennent trée faciiement at ne de-
mandent pas une (natruclion «pécia-
le. Profemseur J.-A Lenoir, 263 Ate-Cn-therine set, Apt. 2. MA. 4381. Veuitiez
inclure un timbre pour réponse, 6'1)-
vous-plait.

APPRENEZ Hypnotiame,
spliritunlisme, télépathie,
culture physique. Qi
améliorez santé, vue; d
cles, grandissez, mu

  

magnétisme,
cartomancie,

nes l'amour,

   désirée. RETTR Station Postals QO.
Montréal. Envoyer 10c. Borcier

Ligny, Montréal,

BAINS RCB »t finlandsia Pnrg. 1708 |deuxième denture _
Buhop. près Hôtel Ford, MA. 8238

|

=
Masscusts expérimentées. :

DE RELOUE

ung. ou
STUDIO MASSAGE. Nouvellement ou-
vert. Maaseiag licenciée, Bone trai
inrnta, Massage à l'huile, alcool. Ou-
vert de 10 à 12. Fermé dimanche. 1511
Berri. App. 1.

® Photographi

QRATIS, agrandisement avec comman-
e de 40 Plima développés, 08. Photos

x 3h 02 244 x 414, Z pour 0. Praus
de male 04. MONTRKAL PHOTO SER-
VICE 3428 Jeanne-Mance Montréal Stere

eux

 

     Professeur Curabo
Clalrveyent, vous dira ce que vous

aire ot ne pas faire em 1940
rès votre . Il réunit les

séparés, ramène les nmitiée perdues,
facilite lee affaires, Emselgre secret
do vous faire aimer, Beeret d'enlever
les polla foilets, faire grossir buste,
26e chacun. enveloppe affr
slor 83 Blatien rim

  

  

 

     
        

   

   



  
  
  

  

    

  

 

  

  

     
  

 

  

  
   

 

    
   
  

   

   

   

pa
motte WwW Latte, R. D'ici quelques somaines la coupe cune difficulté à s'employer au

paie€ vt Gorman -]du bois pour la saison de 1940-41 cours du prochain hiver, Non seu-
PERAres“: |COmmencera danslesforêts du Qué- [lement l'activité sera plus grande
bb M Ce A Trépanter, 8, De bec. Déjà on prévoit qu» Ia pro- mais les gages seront aussi plus

ame 30k MarheaneR Goon. André [chaine saison sera unc des plus ne- élevés. Il y & quelque temps un
tp Te 4. Chartrand, DuVerger, Lives que nour Avons eue depuis des jarvêté ministériei a fixé un prix
I Gouri,wo “Ra Bonnier, U. Fortin: années. De toute facon on prévoit minimum de $62.00 pour le hiche-

ooHand, 3% Neulanger, ‘I. Johnaon, que 1'augmentation sur la saison [ron d'expérience. Cela représcnte

     

at

    

’andaus de fleur, le
“tt dea aslons  funés
net Monty, 1926 rue
finehre se reforma

: et du boulevard St.
sire à relie où ls
A par M. l'abbé _Ro-
chante le service. MM.

ot Jue Pigeon, curé
“ent comme diacre «À

  

  
dans le sanctusire, )

© Tessier, a5. -

     

Daigle de la R.C.A.F.
* auei MM. Ovllier ToImierdure, Roger Laverdure,
Unita Michaud, J.-D. Le.

  

 

tupras, lod -renJreinPaTarndis, Q, Rob meau, An-

RSDateReCantonsPP le, A.® une foule er

    

        

blie aujourd'hui ‘Stocks de gros des
denrées alimentaires en entrepôts
frigorifiques au Canada, 1920-1939".

Cette brochure renferme des ta-
bleatix sur les stockx mensuels de
produits laitiers et de basse-cour, de
viande et de poisson pendant vingt
Ans. Les données relatives à chaque
denrée sont accompagnées d’un gra-

A decom duDe Ar-Iphique. montrant les changements nos parcs nationaux et se rendre

1 vue Lapierre était à

|

durant la période. dans nos centres historiques mo-

Les renseignements contenus dans
cette publication devralent être pré-
cieux pour les administrateurs et gé-

 

1039-40 sera d'au moins 26%, Cola
représente une augmentation assez
forte car la dernière année avait
été pansablement active.
Les bücherons n'auront donc au- difficultésà travailler

}
| Wanipes A 5a 54 à 100. jcord provincial-féderal sera consi.

TS “dividend fractions ‘a 100 dérée comme une assurance contre

| 243 3247 tun déficit possible, et toute cette
“ FES semence produite sous ce plan

Grain - 10 4 20 | coopératif sera mise à la disposi.

  

37%} Dis Seagrams

-

10 à P5, 10 A 95 ‘
774 Price Bros - 5h65 tion du commerce.

6 St. Law Corp A -- 15 à 154 -— _

53% Lo Law Paper 10 à 22, 15 à 32.
> —_—

Funerals de $2 eee - — Qui veut aider
M Jean Boutin Relevé vicennal des ! son pays ®

—_ : ; |
asa stocks alimentaires

xm oem df y —_— “ 1 piste o +

n° dams, deone La Branche de l'Agriculture du aid Tattant foireea peur
“in, fil fo . ?

A age & 2 “ae, Bureau Fédéral de Ia Statistique pu M. Léo Dolan, chef du bureau du

tourisme Vous susrrère un excellent

moyen. Assoyez-vous ct redigez

une courte lettre à l'intention de
vos parents et amis qui demeurent
aux Etats-Unis, les invitant à ve-,
nir passer leurs vacances au Ca
nada. Jamais les touristes n’ont
été aussi les bienvenus ici, Hs peu-
vent pratiquer nos sports, visiter

prennent des dépenses relativement

égères puisqu'on leur verse un

large escompte à chaque piastre

nets LPPR rants des entrepôts frigorifiques et qu'ils déboursent. Vos amis seront ; ; eu

: wede Invahos Richer; [des aglnisons. pour les marchands enchantes de leur séjour, ici, et .. el Je rougis de honte! Une

“went Ferrandfrancis ruine de gros et autres organismes com- vous aurez fait beaucoup pour vo- s communication de 300 milles entre
UW Grd aE Toe?

|

Merciaux et financiers. On peut en tre pays puis que l'industrie tou- x ostes après 7 pm. (et toute le

de M Maurice Gravel, Ludger

|

Obtenir des exemplaires au Bureau ristique est la plus payante qu'il p ie du di he) ite

vinoy, F, Auger, au prix de 25 cents chacun. existe. N journée du dimanche) ne co

- mn - > guére plus que le prix de deux
 

ne A 10 a a billets de cinéma. Avec des tarifs aussi modiques,

rr metA bios LEERE Les biicherons n au ront pas de Thomme qui est en voyage peut facilement

hs marche ot Roland dre.
demeurer en relations avec sa famille. Pourquoi

une augmentation d'à peu près
16‘; sur l'an dernier, D'autre part
ceux qui travailleront à la pièce
pourront se faire des gages supé-

    

 

 
 

 

5 NOS HOMMES D'AFFAIRES * :6RSE DES MINES CURB DE ne LE PETIT JOURNAL, 11 août 1940 45 ,
; 0)

ONTO MONTREAL
1 A sis
li o Abitibi — 100 à 83,

y

our. Haut Bes 010.1 Bathurst B — 100 à 7%,
1 — - - Beauharnois -- 73 à $. | r

Gold sg - = =| oeltic Knitting — 100 & 1.00. , n
-- | Com. Alcohols -- 25 & 1.80.
—  —j Cons. Paper — 25 à 414 10 & 4g: ?

- —| 18 à 4'e: à À 4, 3 À 4; 26 à 4t5: 10 à 4:
— —|3 44 28 4 4
== =| Fleet Aircraft 5 à 47: 36 6 476. |

- - —| Fraser — 10 .
- = Praser Voting Trust -- 25 & 11.

7 Ceradue '
7 —!  Massey-Har:le 25 à 30%. i ;

_ MINES s D'ici un mois, le Canada devra ct, à mesure que les nouvelles cir-

oO mitousle ou 5 Be Bo ™ faire face à un problème qui suit|constances se présenteront, Otta-

175 270 178 105a 0 8 160. . . Immédiatement, en importance et wa devra faire en sorte d'épargmer

- —  —| Joltet-Quebec -- 1000 à 02}; ; en coût, celui de la guerre. à l'industrie canadienne un contre-

OI Pandors — 1500 à 03: 200 A 05. 300 Que faire avec les surplus gi-, COUP dont les conséquences seraient

|" Perron -- 200 à 150 gantesques de produits agricoles?, pour le moins graves. Le public a

- —| Wood. Cad. — 500 à 1! Comment épargner l’appauvrisse-, tout intérêt à suivre le gouverne-

= oI | ment aux populations rurules ? mentdanssa Politique, puisque les

= ç Le vaste marché de l'Europe CéNtaines de millions qu'on dépen-

ci BOUASE DE continentale, qui fournissait un dé- 2°55 sat dans les Fous du con-
= bouché précieux aux récoltes ca- ribuable qu'on ira les chercher.

2 MONTRÉAL t'aurasCLieee
- — Le cteur umpire d lients depuis l’intensifica-' *

c I nets HA le nos clien epuis Vinten:
u 4 M N = agence de publictié Ronaiss, ir | tion des hostilités, et l'effet qu'il en On fabriquera le

€ =! Asbestos 16: à 25 à 16 eat résulié sur le pouvoir achat ich .

- - - : u cultivateur est significatif. au A

TZ Z| Bathurt P. end P — 30 à 1135; M0 , î 0) i
aESPar71Pour s'assurer un point d'infiver sur les affaires ca- caoufchouc synthétique
FERRER CC nem Se a Niagara Falls
= =| e = ‘a rovisionnemen LE 31 JUILLET EST TROP TOT
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Une attaque nazie
par les gaz, en
Grande-Bretagne,
est impraticable

 

Hudson a déja
présenté ses
nouveaux modèles
“194”

Trois nouvelles séries de modèles
Hudson 1941 ont été présentées,

, 1T août 1940}

i
D'après un chimiste de l'Univer-

sité McGill qui s'occupa activement
;de gaz durant la dernière guerre
et qui poursuivit des recherches
sur l'emploi de gaz délétères en
temps de guerre, Hitler va avoir
la surprise de sa vie s'il a l'inten-
tion de se servir de gaz en même
temps que d'assauts aériens, pour
attaquer la Grande-Bretagne,

| Il soutient que si les Allemands
se servent de gaz, ce sera pour

cuite semaine, aux représentants | sider au débarquement de parachu-
de la presse et aux distributeurs tistes et d'équipement de combat
de Hudson venus de tous les coins transportés en avions. Les Alle-
de Ja province. Cette présentation ‘mands, dit-il, sont habiles à com-
eut lieu au salon d'exposition de la biner deux différents genres d'at-
Hudson Motors of Canada, 1822'taque. En France, ils se servirent
ouest, rue Sainte-Catherine, et fut ‘de hombardiers plongeants pour

suivie d'un déjeuner en l'hôtel Mt- |paralyser temporairementlez artil-
Royal au cours duquel M, Glen [leurs et permettre à leurs tanks
Bannerman, gérant de la publicité, |de passer, avant la reprise du feu
dressa les plans de campagne pu-:de l'artillerie. Durant la Grande
blicitaire de la compagnie pour Guerre, on sait que le barrage
1941.
M. C.-R. Gall. gérant des ventes

Tévéla que la Compagnie Hudson
était la première à offrir au publie
#8 modèles 141 et que des mois de
réparation avaient conduit celle-ci

i opérer des changements impor-
tants dans !e châssis et dans le syle
extérieur.

Ces changements comprennent ‘
l'allongement de l'empattement.
une nouvelle harmonisation des
couleurs ainsi que plusieurs autres
sméliorations d'ordre technique.

LA “SYMPHONIE DES
COULEURS”

Les dessinateurs de la Compa-
gnie Hudson ont imaginé un nou-
veau système appelé le système de
la “symphonie des couleurs”. D'a-
près ce nouveau système, l'acheteur
d'une voiture Hudson a le choix en-
tre plusieurs couleurs d'intérieur
qui s’harmoniseront avec les cou-
leurs extérieures. Les tapis et les
arnitures seront de plus assorties
ans les mêmes tons.

Les intérieurs des nouveaux
Hudson 1941 seront basés sur trois
couleurs fondamentales, le gris, le
vert et le bronzé, choisies selon la
couleur de l'extérieur.
NOUVELLE REPARTITION

DES MODELES
Les nouveaux Hudson 1941 sont

répartis en trois nouvelles séries.

Dans la première catégorie, la
tompagnie Hudson offre un nou-
veau modèle d'un empattement de
116 pouces et d'une puissance de
#2 CN. Un modéle moins dispen-
dieux mais avec le même empatte-
ment et la même puissance com-
plète cette série.

La deuxième catégorie comprend
un nouveau Super-Nix d'une puis-
sance de 152 C.V., d'un empatte-
ment de 121 pouces et comportant
de plus de muitiples améliorations
nouvelles.

La série Commodore est entiére.
ment nouvelle et comprend à sa té-
t un superbe Custom Sedan, mon-
té sur 128 pouces d'empattement,
et un Custom Coupé, monté sur 121 | Ci modore Six de 102 H.P,, ayant de l'avocat. Robinson dit que tout
pruces, qui constituent les sutomo- | 1.
iles les plus luxueux jamais cons- pouces,

berne Ma ce

Un empattement

nouveaux modèles Hudson pour

rns asstve0RNG,Nidsis 0e

p lus étendus, plus bax, plua élégan(s, et pourvus
des améliorations les plu modernes et de meilleur Koût, tein nonl les

ld'artillerie protégeait l'avance de
l'infanterie.

; En plus des difficultés d'ordre

 

 
Les Allemands disent que

l’activité renaît
 

 j technique dans l'exécution d'une
j atta ue au gaz, un assaut combiné
par le gaz et l'aviation dépend es-|

supériorité |sentiellement de la
aérienne.
Le chimiste montréalais est con-

vaincu qu'Hitler aura la surprise
de sa vie, s’il croit que la défense
aérienne anglaise sera écrasée par
un assaut aérien massif. Hitier,.
par ailleurs, ne peut se permettre
des délais. L'an prochain, la Gran-
de-Bretagne sera nettement supé-
rieure dans l'aviation et pourra
alors attaquer énergiquement l'Al-
lemagne, plutôt que de se contenter
des bombardements actuels ou d'at-
tendre l'arrivée des Allemands.

 

L'Allemagne répète à coeur de jour qus la vie renaît dans la France désolée, La censure nar
a approuvé cette photo montrant une scène de la rue dans la ville de Reoubaix, en |rance,
Remarquez les amas de pierres qui attendent le deblaiement. Ce sont là les ruines de lun des

edifices!
 

Nouveaux évéques
:nommés en Chine
; ——

ROME, 10. — Un autre prétre
chinois vient d'être nommé évêque,

l'abbé Jean Hou, comune vicaire

apostolique de Shihnan, province,
‘de Hou-Pé. Il est âgé de 58 ans et

il à été ordonné il y a 30 ans. On 2
créé un vicariat à Fushun, Mand-
chourie, et le premier évêque est

Mer Raymond Lane, missionnaire

‘américain.
 

Suspendu du barreau

de poissons roüges
  

Chrysler continue
de montrer une
bonne ougmentation

 

WINDSOR. 9 — L'euexure-
ment des voitures de marque Chrys
ler pour les six premiers mois de
1940 montre une augmentation de
35.1 pour cent sur celui des six
premiers mois de 1930. Les ramions
Chrysler sont aussi plus nombreux
qu'en 1939; l'augmentation dans
“erte division est de 51.5 pour cent.

Au cours du mois de juin seu!
ment, l'augmentation de

,‘rerrent des marques Chrysler à été
tte 37.1 pour cent.

   

 

truits par la Compagnie Hudson.
t'ommedore Huit de 128 €
Commodore Six de 162 C.V,

et le
ant

  
‘<ux un empattement de 121

EN TETE DU PROGRES
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1941, les premiers à sortir den

 

ateliers. Le Style Symphonique, qui permet pour la première foisd'harmoniser les couleurs de l'intérieur avec celles FAN carosserie,reorreyMditionnels, « une Tariéts d'intérieur dont les teintes
avec celles de l'extérieur, telles sont les principalescaractéristiques de l'Hudnon-Bix, l'élégant cadet de v'Hudion Se r-

pour une affaire |

 

——»
NEW-YORK, 10. — la Cour

|Suprème a auspendu pendant aix
mois du barreau de la ville de New-1
York, Seth-B, Robinson, 74 ans, i
vélèbre avocat qui comptait parmi
“a clientéle le réseau “New York
Central” et la “Chase National

| Bank”, à cause du trop grand soin
! qu'une jolie maman et sa fille pro.
| diguaient à ses poissons rouves, Un
A ‘découvert le pot aux roses, lors-
‘que l'avocat à demandé en vain sa
rentrée au harreau,

Mme Clara-Marie Murchison dé-
lclara au comité les griefs que Ru-
 binson l'avait harasxée et ennuyée |

ile, Mme Grace Clara Murchison.
Mme Murchison s'ohjectait aux dé-
;marches de Robinson pour tenter
ide percevoir le loyer d'un appar-
tement qu'elle occupait avec sa
fille, appartement voisin de celui.

l'enregis- Fi quatre proces contre elle ot aa:

d'abord il avait accordé gratis
l'appartement aux deux femmes,
pourvu qu'elles prissent soin de ses
poissons rouges. Er 1936, les deux
femmes épousérent secrètement
deux anciens marins, deux frères.
Robinson réclame ensuite le loyer
et la remise de bijoux et de robes.
Mme Murchison, la mire, avoua
qu'elle avait été plus qu'une gar.
ienne de poissona TougrA pour

Rohinson,

Les deux marins, Malcoim-W.
Murchison et Malcoim-L. Murchi-
son,étaient garçons d'ascenseur.
Robinson apprit trois mois après
leur mariage que les gardiennes de
ses poissons rouxen étaient ma-
riées. Il intents alors des proces en
recouvrement du loyer de l’apparte-
ment,

—a-

eg

© La vraisemblance est le terme
où s'arrête la portée de mon es-
pi, Quant à la certitude, je la
isse à ceux qui eroient qu'on   Six et de la nouvelle nérie des Hudson Commodore, Six et Huit,

peut y atteindre et qui se donnent
pour des sages.

L’Allemagne
construit des
sous=-marins
ce sardines9

Ces petits sous-marins,
teront les mers dans
empêcher l‘Angleterre
Les bombes thermiques qui incendient t * 2

qu'elles touchent.
———

La navigation en convois & beau-|
coup contribué, en 1917, à résister
aux entreprises des sous-inarins: on
sait que ie convoi est formé de na-
vires marchands escortes par des
vaisseaux de guerre.

Mais depuis la première Grande
Guerre, l'aviation a fait des progrès
inouts, Le convoi est inailntenant
exposé à être at'aque du haut des
airs avec des nouvelles armes dont
les pouvoirs de destruction sont
formidables. Les bombardiers trans-
portent aujourdhui ies bombes
thermiques dont les poudiva d'alu-
minium et de fer prennent feu au
premier contact. brûlant quelque
matière qu'elles touvhent. Cette dé-
couverte mise à profit par les Bo-
ches ct les Alliés en: 1918. tmals seu-

Mère de 16 enfants
rendue à 101 ans !

—_——
LONDRES, 10 —

Harrison, mère de 11 fils et de 5
filles, vient de célebrer son 101e
anniversaire de naissance, à Poc-
klington, Yorkshire, en inème temps
que le Ble Atiniversauie de son ma-
rlage, célébré À Howiten. Son mari
et mort en 1926

SPECIAUX
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Mme Mary
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38 PONTIAC SEDAN LIC, . ., 375.

GENEREUX
MOTOR CO. LTER

2144 BLEURY, LA. 009.

 

.|"39 PONTIAC COACH

 
produits en serie fuse
un effort ultime ; ur
de s'approvisionrer -

lement darla #1 A
a eté appliques --; +

aérietine
LES SOUS MA!

Les sous-matins a 4
beaucoup moins
1917, mals en co
nombre est de
la movenne se ma
les se lançant en p.
marins ne vennen* oo à
la surface: aussi :- . “4
Avions cherchent à
che que peuvent lil.

» les cestrovers.
Mais on rappo:!e -.

construit en ce mom
nes de sous-martns t-
petits que les autre
tion se fait en séilr «
de temps.

| L'Amirauté devra «d:
nouveau raoyen de lutte:
sous-marins “sardines
lea appelle, si elle veut

- Approvisionnement
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, deux mêmes
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Pa- uit battit par 9 à 2e: 6 à 1
tort up aap- |

+ des Mohawks de
uplir leurs engage-

: . rels au ad
du public et
bus quand

‘a 8AePa7 [dl à 2h 30 Cette partie promet bem. |
et Coup denthousiaame A

ee Ts) rencontre le Cercle Dollard à remporté
“alt au tour du
par:llon per 5 à 1

:* battu par le Omer
à 3 Dimanche, pro-
ivec le club Lawson,

‘n Ste -Catherine et

 

  

  

   

 

Le B: Dog Ory
et are" le Lal!berté par €

so “2 battait le Plouffe per 20
le Red Star remercie tous;

Ge le ur del caprit sportif, Le!
u n défi à tout bon club

M Leblanc. CH, +428.
UP à défait Je Emstward,

i par 3 à 2. Riche-
ve 158 AU béton

les étoiles de la

 

   

  

  

    

   

  

     

  
  

  

  
  

 

  

aa auperbe tenue.
contre le Lawson
ses adversaires À

13 hcnmes au
noyer et Lon-:
ups sQrs pour

ia victolre par 13
ate fut plus con-
10] de toute beautd
noe i. Are
cheA | paime de la \lctoire

Mimanche, le Seven
* Laurent rencontrer

“al dans un dou-
1a le Beven Up

  

le Kik a rem-
suivantes: Caron, 2.

Denis. par!
à 8 Le;

vontrer tout club de;
pt J-3 Plrotte.
ne Maurice Racetts,
dent, Emile 3595 Do-

 

, LE ARMAND want rapporté 20 vic- ,
« emment 7 défaites, al-

1,

  pole de ls province

:1 par téléphone à J.-P
7 entre 12 et 12 h. 30,

w du
L: double échec co: en|

140 La 24me
fut l'étoile des

 

bomen gen “catones sensationnels.
in défi à tout club ama.|

A province, préférés Bt.-Basile

. entre 6 et 7 hra.
X c-ntinué an série de vic-
défaite en battant. diman-

 

Teall aller viaiter tout club!
lalement |

  

WE. 0208,
FION rendait visite à l'é-
balle molle des Cirèves à

ter par le comp-# club tient par-dessus
ie l'organisation des

‘ur cordialité. La direc-. vb n'a ren ména
Hotre diapasition, rafralchia=

ns publiquement de
et de leur chaleu-

» Je Madelon.
Tres dane un dou=

ardin hotanigue.
e Rillard Pullum et

Pian Dimanche,

  

mercredi le C. P Bt Marc. Le club eat
rét à visiter tout club amateur, Inf

Le 8T.-JEAN-BERCHMANS « continué
an aérie de victoires en remportant sea.
27 et 28éme triomph s contre le Dume-
nila de ville LaSalle par 12 à 4e: 5S AI.
Dimanche le Bt -Jean-Berchmans irs

rencontrer le Dérmiere. Lundi :1 zen-
ocontrera Chez-Loute. Inf Alex
Charbonneau. CR. (864 ou & Phil Des-
pin. 6504 Cartier par corre-pnndance.

LE ST.-BASILE & gagné me 17 ot
188me victoire contre défaites. en
battant le Canadien Bki dans ‘in dou-
ble par TA 2 et 7 À 5 Le c:1b recevra
dimanche la forte éai:pe ÎMenry Sport
de Verdun inf: O. Tançuay. St.-Hnal-
1e le Qrand, Co. de Chsmnoiy, P Q

LE LALIBERTE & porté & \:ngt son
total de victoires en triomuhant du
Billard Pullum per 6 à 4. Poppy Raso
lança sine brillarite partie Le La Liber

 

    

 

  
th. ayant quelques d libres, os
prét A rencontrer trot bon !
cette ville. Inf Syivein, WI
5331 entre 8 ot 7 hra soir
LR ST-MARC a défait le Lemieux

par 5 à 2 Gauthier, brillant 2éme-but
et receveur du 8t -Marc fut le héros

| des rainqueurs en frappant tros roips
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nd LOU: pm'l'antes défaitss pa: 12 A 4 et 15
4 O14 Land dernier 11 dés ot de

iba Bull Dok 1D poiveau as mupé:. cité » 07 5e Pr ntus  

 

ea
se de

3 De
le haa de doe en  

. en

frappant un circuit dans un temps op-
eral! A recevoir vaut | run Bos plus grands sucrés furent
« Hetène. CousIN®AU : temportés sur Je 7 Up Rin Tin Tin

thier fut

Le St -
Marc, libre apréa le 16 août. aimerait
recevoir où viaiter lea me. leurs clubs

je OU de ia province Inf Jos
R. ee,

  

 

:de Ia
Chibert.
Rosemont
LES AIGLES DE ST -DENIS rendront

visite au Cercle Dollard. ce apréa.m!-

la derniere

‘la victotre an dix manci.es Dar 7 4 €
Une grande fouls est at . Inf
M. Parada, 5707 8t -Dom!
NDLR Veil! ag donc envoyer

vos communications au rédarteur spore
LU et non su rédacteur en chef
LE GAMELIN. qui recuie devant per-

 

STAR à continué as mar- + ha-et nant conrome&Continuas marche triomphe
2 à 5 et en faisant partie | Jean-Berchmans par 10 A 7. Armand par

p Cement 19 à 7. Malibot par 10 à &. Copa:ns de

clubs auivants 8: +

| Malsonceuve par 9 4 1, les Chiefs par
1i 83 Aprés une sé:ie de vi-tnires bien
prolongée Dous avons cédé aux mains
Qu Bull Dog GOrtp par 6 à 5. dans ine
partie trés émouvante Pour une der-
niére fols nous aimerlons bien que le
fameux club des Trois-Riviéren. conau
au nom de St -Bernardin, avec le lan-
ceur Aurêle Durant. acceptdt !a de-
mande que Nous lui avons faite. pour

rendre visite Nous comptons sui
réponse sous peu Inf Roméo
rd. Hôpital St -Jean-de-Dieu. ii-

lage Oamelin. M.ntréal.
Dimanche le 11 août, à 2 5 30. nous

recevrons la visite du Belmont, qu!
! depuis le fh: de a saison A un re-
cord splendide La premiére balle sera
lancée par le directeur du collège Ste -
Thérèse, M l'abbé Léopald Inet
Nous invitons nos bons partisans à se
Joindre à nous. pour + ipootér Ja
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A ce COÛP-CI
C'EST UNE BLACK CAT

   
et,

+

Vous ne pouvez pas manquer d'être
% Yvon par 7 à 6 et le Ren- | frappé par le bon arome de Black Cat

«+ « ln cigarette qui n'emploie que du
tabac de Virginie pur et sans mé-

tle. Inf “| lange. Et de plus

! iles Ont Mailleux Gott

| AVEC OU SANS BOUT DE Lifox

|
BlackCat
CIGARETTES DE VIRGINIE

oi la Coupe 4

€417. 2ème Avenue
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h . .

.

ivités de nos petits clubs de Québec remporfe un 3ème

ll etdeballe molle
“Le Petit Journal” ve fera un plaisir de publier

ba de baseball ou de balle molle à condition que

courts et clairs et envoyés avant le vendredi
ués du début de ln semaine auront Is

s'il n'axit de bazeball ou de balle molle
te communication devra être envoyée

» rédacteur sportif.

championnatau fennis…
Mile Marictte Boivin, jeune étoile de Québec, gagne le double-
dames avec Madame À. R. Porter, au tournoi de la Coupe Mont-
réal. — Cette nouvelle équipe fait baisser pavillon aux soeurs
Renshaw puis & la formidable combinaison Bolté-Lacasse pour
remporter les honneurs. — La nouvelle championne se crée une
immense popularité auprés du public montréalais. — Son remar-
quable esprit sportif lui vaut une foule d'ardents supporteurs. —

Une étoile qu'il faudra suivre de près à l'avenir.
—_—

{Par Pad (:élinas, gérant dex tournoiy de la PQ.LTA)
——

, JM v a 2 peine un mois, nous arrivatt
ia nouelle du triomphe de M. Aiphonse de tenir faire leurs preuves runfre nos
Gingris, de Québec dans le tournon dea étottes locales du tennts. C'est pour-
rélérant pour le championnat du Cu- quoi, de concert avec Association de
nada. La rieule Capitale pouvait done | Tennis Provineiale siégeant à Montréal,
se tantrr & Juste titre de potséder son | les dirigeants du tennis de Québec
champoss canadien au nombre det mous emoyalent Mile Mariette B° in,
nomhirux gagnants du tournoi le plus championne de Québec. pour represen.
important de l'année ter la viellle capitale dan: ce tournot
Non çcontnt de ce premier succès, important,

Québre nous envoyait des la semaine Et vous qu'une semaine après
suttante, deux jeunes représentants arrivée Mlle
avec la mission de fauve la vir dure à ‘avoir fait voler bien haut
tous les udrersatres qu'on leur oppo- de Québec, en remportant le
serait dans les championnats nler=  ptonnet
médiaires de la province. au parc La-
fontaine. Suivant l’'eremple de leur
champion canadien, Françene Pouitot
et Marcel Langlois retournant parmi
les leurs sans avoir connu la défaite,
et fiers atrc ratson d'ainir décroché le
f1tre de champions intermédiaires du
divhirom ccsrurs de la prociare.
Un ai br ‘int dédut ne pourail sant

doure s'arerer la Auvrt le tournof de
al e'fraitesl une nou-

wn

| triomphe, tout comme celui de NM

semaines, est le

 +, de Québre

 

nie
nremirrs fours du tour
Mite pour se taire er tecemest 1"
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vous ENTENDY
WEYDE CE BREUVAGE
Ww

oF et
SXCCER ?

          

   

 

  

 
de saveur aux repas.

LA LAGER

  | DEUX FORMATS 10: ET 25.

  

telle occasion aur joueurs de Québec: 
PpBouin nous quite après

ter couteurs! joueur. il
cham-

de doubles-dames aux cô:é
de Mme À. R. Porter de Montréal Ce

"ter a ca
nr

: Pouitot et Langlois,1yaàpeinedeux - M derenciz évident

‘semaine de brillant tennis fourni par i A

la jeune étoile du club des Empinyés' loner CF que on était
Ci
En effet, Mile Boitin apes arofr wma.

14 un peu de nervosité dans «3 ya.
eet vite to.

 

et derenir le pivot de l'équipe gagnan.
te du tournoi de la semiane dormière,
La tâche n'était pas facile, loin de là,
puisque les nouveaux champions, joue
ant ensemble pour ia première fois, des
vaient faire face aur deur équipés fa
rorites avant de remporter “ veto re,
Dans la ronde demt-finale, Mile Bote
tin et Mme Porter dûrent affronter les
championnes tntermédiatres, Rosette et
Claire Renstaw et ce n'est qu'aprés
trot longs arts qu'elles eurent le metla
leur sur cetue puissante équipe.
Et comme dernier engagement, Mae

riette et sa partenaire étaient oppo-
oes aux deux finalistes du simple,
Mme René Bolté et Françoise Laçasse,
drur des meilleures raquettes de la
province, La lutte contre une équipe de
ce calibre s'annonçait dure, et ce nest
qu'aprés avoir perdu un set que l'é-
tole de Québec, jouant son meilleur
tennis de la semaine, atdatt considé:a-
diement Mme Porter pour triompher au
compte final de 6-4, 4-8, 6-4,

Durant toute le durée du tournoi,
Mile Boivin n'a cessé de ze faire des
amis auprés du public montréalais, Le
remarquable esprit sportif qu'elle «
montré on tout temps sur le court lul
a valu tout de suite une popu:arité
des plus spontanée, Son coup des plus
puissant a été le principal atout ne
sa série ininterrompue de brillantes
ricioires. Ajoutone à cela un jeu dé-
fenstf bien calcu. , et un service des

Pius réguiter et nous trouverons dans
fry quelques détat's la raison de ia ice
torr de l'équipe Boirin-Porter.

Sars doute, la rictotre de l'équipe e
eur être attribuée uniquement à un

contirnt donc d'ajouter que
l'aide précieux journi par Madame Po--

t"thué pour beaucoup à ia Le-
© Gis 1 faut considerrr

erant donné le haut classer-nt
de Mme Porter chez es joueurs locaux

ue le mot d'etre
était à.

  
   

 

les fqu'pes adrertatres
rté 8 rrote

point un peu Pus fatbie de :égu:rr.
retoldde porter le seu & Me
Bec Ep ceed precteément .

tte Botan monté a ?

“ute dn pape 49:
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on vante cette lager blonde, au

bouquetléger, cet apéritif sec.
incomparable breuvage qui apaise si
agréablement la soif et ajoute tant

cet

 

rontenac bleue
Un Breuvage SEC et LEGER
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 D’un but...al
DANS LES STATISTIQUES DE LA SEMAINE DANS L'INTFR-

NATIONALE, LE MONTREALest en 3ème place au bâton et en 2ème
place au champ… Au bâton. le Royal a .276 et suit le BALTIMORE
avec .289 et le Newark avec 276... Len clubs ROCHESTER, Bl FFA-
LO, JERSEY-CITY, TORONTO ET SYRACUSE suivent dans l'ordre...
Au champ, le ROYAL n'est qu'à un point de NEWARK avec 968 et il
est ézal avee le TORONTO... Les clubs BUFFALO, SYRACUSE,
JERSEY.CITY, BALTIMORE et ROCHESTER viennent ensuite.
HOWELL, du Baltimore, est encore le premier frappeur avec 339... n
est suivi par MAJESKI, Newark, avec .339, EPPS, Rochester: 335.
MCCULLOUGH, Buffalo, .330, REDMOND, Baltimore, 330, STALLER,
Montréal, .323, CORBETT, Baltimore, 322, ROSS, Montréal, .321, HOL-
MES, Newark, .319, BENJAMIN, Baltimore, .319, et RIPPLE, Montréal,
#18... HOWELL mene aussi pour le plus grand nombre de points comp-
tés avec 95... HOLMES, du Newark, a frappé le plus de coups sûrs, 159
et il a délogé le leader STALLER, du Montréal, qui en a 154.. COR.
RETT, du Baltimore, a frappé le plux de deux-buts, 33... STALLER, du
Montréal, a frappé le plus de trois-buts, 10... NAGEL, du Baltimore, à
frappé le plus de circuits, 32 et il a fait compter le plus de points, 97...
MULLIN, du Buffalo, et LEVY, du Newark sont gaux pour Je plus
de buts volés, 16... WICKER, du Montréal, et RYBA, du Rochester sont
égaux pour les honneurs chez lea lanceurs avec 16 victoires et 6 défaites
pour une moyenne de .727... Ils sont suivis par WHITE, Buffalo, 10-4,
+714; PORTER, Montréal, 7-3, .760.

GEORGE STALLER continue
+ passé le total de 350,500... C'est lu  sème année consécutive que Me-

‘autre dans le baseball
Kechnie retire ce montant aelon
une clunse de son contrat et il le
retirera, encore, l'an prochain puis-
que gon engagement avec ludite
clause ne se termine qu'en 1941...

CHET ROSS, voltigeur des
Bees de Buston, mènera peut-être
la ligue Nationals quant aur coups
de trois buts... Ce serait lu pre-
mière fois qu'une recrue réusait
un tel exploit. Il se peut même
que Ross établisse un record ce
tous les temps... Chief Wilson, des
anciens Pi-ates, établit un record
de 36 en 1912... Ross a actuelle-
ment 10 trois buts à som actif...

HARRY SMYTHE, le populai-
re lanceur que le Montréal a laissé
partir, continue de se distinguer
pour le Minneapolis. Récemment,
il n'a accorilé que deux points en
#1 manches conséeutives…
LES DEUX DIMAGGIO ont

joué l'un contre l'autre, pour la
‘ère fois, dans la ligue Américaine,
Tunddi dernier... Dominic. dea Red

gagn

 

 

   

    

    
   

  
   
  
   

    

Sor, @ frappé # coups sûre contre qui étaient Wo
um pour Foor des Yankees. emps, mais rer Tom PEany ggGROVER CLEVEL AND] dans la moyennes 1"ie iy

 ALEXANDER, un fameux lanceur| wick, comme mme 1 1 Mod,

 

s'autrefois, à confié que la plus leurs, He Frappeyan ona wl.
grande partie de son auccès dépen- dia que Koy, com re in in an
ait du fait qu'il avait toujoura| ge, à unc mol a * Ethan

"oelancé au frappeur sans s'occuper bâton...
des coins du marbre… EDIME BRANSICK
JOE MEDWICK n'a pau été une des Ciunts, rion.

perte pour lea Carde si l'on con-|sante déclaration su
suite le classement... Lorsque lea toujours aimé le +.
Cards ont vendu Joe aux Iodgers, pourquoi je parle 1.
ils étaient assez loin de la 5ème; Brooklyn, Voilà lu
Hace... Ils ont pris 10 points dana| que le cadet, in
a moyenne du classement et ils ont encore d'actunlite oe

dan pt fois contre les Dodgers

ts

 

Suite à

Tabac de.Virginie & Cigarettes

[3Roufeuser
QUALLTE MAXIMUM—QUANTITE MAXIMUAL -

  

 

 

d'obtenir les plus grands suceés..,
Le fait est qu'il fait de mieur en
mieur… Le gérant Sukeforth dit
qu'une raison de l'amélioration est
que les lanceurs adversaires sont
meilleurs. Nukeforth explique cet-
te idée surprenante en disant qu'au
printemps les lanceurs sont mau-
vais et envoient toutes sortes de
haller… Or, dit-il, un bon joueur
n'a pas, alors, autant de chances
que contre un lanceur qui est meil-
eur mais qui lance tout de même
normalement. Avec ace dix eir-
cuits, Staller a plus de 4 buts qu'il
n'en à jamais eu dans sa carrière
en une saison... Le fait est qu'il n'a
Jumais méme frappé dir trois bute
avant Fan dernier &@ Elmira... Avee
le Royal, il a également dir de ces
trois buts... Avee le Elmira, il co-
gna {2 doubles: il en a 10 a son
actif, & date... L'an dernier, il fit
compter 68 points... Cette saison, il
en a déjà 0 à son crédit…
BILL CROUCH a commencé et

terminé les trois parties qu'il a
lancées contre le Toronto et il a ga-
oné trois fois. A date, le Royal -
mêne par 10 victoires à 4 sur son A
rival canadien...
L'UNIFORME AVEC LE

CHIFFRE § DES YANKEES, qui
ne devait jamais servir depuis le
départ de Lou Gehrig de l'é ip,
est revenu par erreur zur le osan-

pe. à Boston, lundi. On donna le
costume en question. en hâte, avant
la joute à un jeune lanceur du
rom de fieorge Prone pour la pra-
tique… Ce n'est que lorsque Prone
se trouva sur le terrain que l'on
cunstata qu'il portait l'ancien cos-
tume de Gehrig… On ne sait com-
ment le costume de Gehrig jut mis
dans la malle de voyage des Yan- }
keen... On sit que les deur costu-
men de fichrig avee le chifive §
sont dans l'armoire dont se servait
‘ehrig alors qu’il jouait avec tant
de brio pour les Yankees.
LE NUMERO 5 que portait le

reccreur Hershberger des Reda de
de Cincinnati qui s'est suicidé, sa-
medi dernier, sera retiré de la cir-
culation che: lca Reds... On a déci-
dé le fait pour rendre hommage au
brillant receveur qu'ctait Hersh-
herger comme pour obvier à toute
idée de superstitiun chez les joueurz
à l'avenir.
BILL TERRYvient de nier qu'il

a l'intention d'acheter les Bera de
Bu.ton… À notre avis, en tout cas,
od re pourra le faire avant un an
PuisQUE RON contrat ne se termine
qu'en 1941, En outre, il est proba.
le qu'il acceptern plutôt le nou-
vertu contrat que les (irants lui 0f-
friront pour d'administration des
fermes que de risquer un montant
conaidéruhle durs Pnehnt d'ux
elub…
JIMMY DYKES, gérant des

White Sos de Chicago, craint en-
core les Yankees. Il vient de dé-
élarer, en effet, que ni quelqu'un
ne ae dépêche pns à s'emparer du
drapeau du championnat, lea Yan-
kers sortiront peut-être de leur lé-
thergie pour en arriver à un Sime
championnat conséeutif…
LES ARBITRES  BARLICK,

HENLINE ET VAN GRAFLAN
sont parmi ceux que l'an mention-
ne, dans les cercles bien informés,
comme devant passer à la liyue
Nationale, l'an prochain... On dit
que la ligue du président Frick
es! mécontente de plusieurs de ses
erbitres… On sait que Henline est
un ancien joueur du Royal...
BILL McKECHNIE a déjà reçu

son bonus de 85,000 parce que Pane
statance & Cincinnati a déja dé-
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placés pour le savoir

India Pale Ale, Crystal

soir à 
 

   

  

  

 

 Le trio qui l'an dernier gagna le comes
de boxe ouvert À toutes les classes. xe mn 3
classait de nouveau premier cese sn:
29 concours de boxe “Golden Glose: ! ;
du Forum. Una pointage fait parmi les a ;
spectateurs démontra que 294 personnes ;
sur les 416 Juiavaient be inter ien ot »
avaient rems ue de plus enpv
de gens boivent de 16 Labatt, Vor: à
l'explication peubable ci-dessous

 

Au concours de boxe ‘Golden Gloves’’ de 1940

avaient remarqué La Vogue de la

LABATT
Parmi la foule du Forum, nus enquêteurs questionnè-
rent trois garçons. Ces trois hommes— qui sont bien

—approuvèrent hautement la
Vogue de la Labatt, La prochaine fois, essayez vous-
méme la Labatt! Remarquez sa saveur différente et
plus délicieuse, et voyez commecette saveur s’attarde

agréablement sur le palais après quela bière est toute
bue! Dans le Québec et les Maritimes, la Labatt —

Lager et XXX Stout— se vend
en bouteilles seulement. Elle ne cofite pas plus!

N'oubliez pas

LES AMOURS DE TI-JOS le mardi

9 h. 30, CKAC

 

     UNE BONNE VIEILLE
RECETTE...DE L'EAV
DE PUITS PRO-

FONDE...UN VIEIL-
LISSEMENT LONG ET

SOIGNE...RESULTAT
— LA LABATT

 

           

    

 

ET LE RÉSULTAT
EST TOUT CE QUI
M'INTÉRESSE!
GARÇON, ES

UNE
AUTRE
LABATT!
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uatre clubs américainsdans la Provinciale, en 1941
un circuit de 8clubs, l’en prochain, dont 4 t

, ~— Club: ‘set à des Btats-Unis. Cluberenforcparle \L SE SERT DE SA Marathon de noge
le lanceur Shedis. — Les stotis- TETE MAIS A TORT de 11 mil les, le 25 enBEEl ast

  
  

    

    

 

   

   

   

 

 

   

  
     

 

        

 

     

  

     

 

  
  

 

  

   
    

 

  

   

 

  

 

  

 

  

 

     

 

 

 

     

   

  
   

     
  

    

   
  
   

      
  

   

     
  

  
   

    

   

  
   
   
  
    

  
  
   

   
   
   

 

 

  

 

   
         
  

tiques. i —- c J—— LOGAN, Virginie, 10 e sera pour le championnat |
gu ob Sherbrooke & eu ‘ Betde ton prenant les joutes a En voilà une autre pour les amateur - Canado p Entre ue vou ez-vous savoir!

nforcir les autres au . à . A ; Lt —
deLeProvinctale. Alnal. Ab PCPE My collectionneurs de jeux ex Longueuil et la plage Bisson- ponFv alan eat alle re- Behane ra 2} oad2 3 traordinaires au baseball. tt Plus; 9 1Sous cette Tar een drone

; têres. tandis! Piate' t -Hya 1 79 Jans 1 po . nette. — usieurs coupes et ‘of int méméral sewlement.
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Te Man ee avec Springfield.
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RT T-R. 38 ON 1 1 -R Gladu et
nee te andy 4 1-3 MAN- gutciiffe, Qede 36 _
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® & Johu
«. +1 Ce dernier emt Le Bt La. "et ot ir Bea harm. .s on
€ - dun reertant ay ws 6 Beauhsriois
net ap i enr troime [pour décider lequel den deux gétsiliera
vor cor un record et avec la Laiterie ldesle Le Bexubar-
| ee. à 86 QUATOTTIÉME Inoin enverra Alfred Rivest dans la boi-
Ie s'ait détenu par $d) tandis ue lcegan: Jul ses
Teak et Ju. K: hall, de Sorel. Eu-' Cette pa:tie sera des plus contedtées
oe te Grandy et Bill An- car le clab perdant se rev i

 

‘he né da detail Cette pas’
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AU TENNIS Ha ont hat le RU bert et AL tgs

CA A-Pl-uffe De son.
  

je Verdun n'est
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le Repage a len grande prie de = rs seniors du
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F te «oncert avec 16 par- [déh'itera & 1 bh permette su
So er ie ture dans lé Verdun d alie 1 ze Jo.ietie
to de la Ee Al asi une partie d'ex-  du tennis de Qué- (hib.t:on 

~ “ “five tiers de Teur| A V'Abord-à-Ple site eo CP Viger
ne. car elie @ su fat*e rencont-e-a s# « ab de M VW. t1d Mar-

‘ L y Nuon évait fait en |chand Ces dead clubs sen venient de-

 

“ful. Kile a richemesig pila letir partie de laue le 26 mat
“te victoire et c'e.t Rint RR: her. prop-iétate et gérant du

- vriéme qui. après le:C PO Viger attend depiiia pa
on de ne reprendre contre le

 

  

  

  
  

. e renue donner tout l'occas!
‘ : ve & Mile Boirin, club ditigé pa: Ubald Boourge. ix

‘ ‘leurs de Montréa!, t!s|deux cube ont de bons frappeurs.
gute populaire sur |C P. Viget avec Dav.d, Poitrae, Co

juvaux, mois c'estimier. Petrand. Dufault, et UAbord
# autre savon de Ploutfe asec -Aubin Normand, Ca

. ca Me Boivin pour dinai, Ploutfe eo: Land:
. “uu devant un publié Le Terrebonne rece

 

 

   

  

 a ie Malsonneu-!

   

  

ure un plaiser de la|ve Tigers de Louts & v la

, “ ue plus : ua jour 1ére patie dg leur série de 2 de 3 le COQUET ELS DU
; “ance possible à la| Maisonneuve causera  peut-étre une -

. ie pour tous les du. arp:pe nu Terrebonne. Lore de leur GARDE MANGER
» ‘yuels elle prendra récente pa.tle de ligue. 1e Terrebonne N bon pin. Quelques apes

  

* "uue le publie mont- triompha, nisls cette fois avec Lont-
“+ passage à Montréal] vai dans In boite la partie sera toute
NEEM, différentes F deli 51 aera opposé

SOYEZ FORT
$1 VOUS SOUFFREZ DE:
FAIBLESSE COURBATURES

NERVOSIE LANGUE HANTUELLE
BUSEMENT MANQUE D'APPETIT

très siniies, Verles buses
du succès. 1! y a tout ce qu'il [n.
sur les tablettes de votie garde
manger.
Souvenez-vous que là où la revette
specifié du pin Br aeltagudeann

Un petit ‘quelque chess”
1 portion de BURNETT S

-ondon Dry Gin
2 portions de jus d'orange
Avoutes des cuive de ime et>
ater bien Par evemph, pourt
eux coutiels pronez -
Gin et oes oe wt dl orange 8
Pour de plus prides quanties
AUEMCNLEL Ks Porinms, .

Un champagne satiné
1) joan. de WHITE SATIN
Gin « 1 btane‘d'auf

1 portion de jus de citron
1 pleine cuilivree à the de

sucre en poudre.
A:coutez d glace, Inen eo Dltees at
versez dans verte 40 Hovenne qran-
tour que sours Pempties Ave de Vee
de ella,
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Les Reds ne sont pas certains
 

D°’UN BUT...A L’AUTRE |;
DANS LE BASEBALL

(Suite de la e 481 .
LES CHIEFS DESYRACL SE

ne se ressemblent plus... Cette
équipe était en dernidre place...
Elle est passée en de place etta-
lonne Jersey-City... Depuis le 7 juil-
let, les Chiefs ont gagné 26 de
leurs 43 parties dont deux jeudi
soir sur le Jersey-City pour aider
le Royal à remonter en première
division...
GROVER CLEVELAND

ALEXANDER vient de faire un
choiz d'une équipe tout-étoiles… Il
a nommé Bill Killifer, receveur,
Hal Chase, premier but, Rogers
Hornsby, £ème but, Harry Stein-
feld, 3ème but, Honus Wagner, ar-
rét-court, Max Carey, Jimmy
Sheckard et Frank Schulte, volti-
teurs. Il n'a pos choisi de lan-
ceurs mais on pense bien qu'il de-
vait être stion d'un nommé
Alexander dans sa pensée. LL.
LOU BOUDREAU s'est spécia-

lement distingué, mercredi, pour
son club, le Cleveland, lorsqu'il a
frappé deux circuits et un simple
pour faire ocmpter six des neuf
points de son club.
BOB FELLER vient de déclarer

qu'il ne se marierait pas pour évi-
ter l'entraînement obligatoire des
citoyens américains. Il a dit qu'il
préférait le son du clairon d'appel
& celui des cloches de noces.
ALEX CARRASQUEL fut en-

royé au Jerszey-City par le Wa-
shington... Carrasquel ne réussit
pas... Le Washington ne crut rien
de mieur à faire que de le rache-
ter... Il revint done aur Senators
et gagna quatre parties comme
lanceur de velève…
MEL OTT a eu son jour ou plu-|

tit son soir… C'était mercredi et
53,997 personnes étaient présentes
au terrain des Giants pour applau-
dir ce jeune homme de $I ans qui |
a déjà passé 15 ans dans les ma-
Jeures...
LE SYRACUSE ET LE TO-,

RONTO ont joué une partie nulle. |
de 31 juillet. Le score fut de 6 à 6,‘
soit le même que lors de l'autre:
partie nulle entre ces deusr mêmes
clubs, le 11 mai... Les dewr parties
furent de > manches et dans les!
deur cas, les Leafs opérirent un!
ralliement à la ime pour égaliser.
les chanees...
LE SYRACUSE devrait être dé-

elaré champion du Canada au ba-

 

 

achall… En effet. les Chiefs ont
joué r une moyenne de 596
dan: leurs parties au Canada, ga- |
grant 12 parties et en perdant 7...
Ils battirent les Leafs dans » par-|

{huts dane 45

UN GERANT a perdu une par-
tie puisqu'il avait refusé d'ubétir à
l'arbitre. Eddie Sawyer. qérant
du Amsterdam, refusa de quitter le
terrain aur l'ordre de l'arbitre Fer-
lando et celui-ci accorda la partie
au Oswego par 9 à 0... Le Oswego
était en avant par 4 à 5, lors de
l'incident.

L. D. (DUTCH) MEYER, soli-
de cogneur et joueur de £e but du
Knorville, vient d'être acheté par
le Détroit à qui il s'est immédiate-
ment rapporté. Meyer menait la
Southern Association pour les eir-
cuits avec 22, pour les points
comptés sur ses coups avec 96 et
I avait une moyenne au bâton de
SEL

PAUL CALVERT, ancien cé-
lébre lanceur de la ligue Provin-
ciale, qui eût un essai avec le Mont-
réal et qui appartient au Cleve-
land, fait très bien avec le Cedar
Rapids, un club de la classe B..
Calvert en est à sa 5ème victoire !
et il a obtenu 13 retraits au bâton
dans ce 5ème triomphe. |
BOB FELLER ET BUCKY

WALTERS continuent de faire
parler d'eux comme les meilleurs ,
lanceurs de leur ligue respective...
l'as du Cleveland à remporté sa
19ème victoire tandis que l'ancien
Royal, maintenant artilleur du

 
“Cincinnati, à gagné sa 1tème par-
tie...

TED WILLIAMS, Tercellent
cogneur des Red Sor, deviendrait
lanceur. Joe Cronin, gérant, est
porté à acquiescer à ln demande
de Williams qui veut passer au
monticule…
BENNY MeCOY. le joueur pour

lequel Connie Mack a déboursé
45.000 pour la seule acceptation
de jouer pour les Athletics, ne
frappe que pour 225 et il n'est pas
rrtraordinaire au 2ème but où il
TOUS LEN DODGERS, à l'er-

ception de Babe Phelps. ont pris
l'avion, vendredi matin, pour Bos-‘
ton où ils seront les adversaires
des Bers, Plusieurs dames accom-
pagraient leurs épour.. Les Dod-
ners feront tous les voyages sde leur

irnée dans l'Ouest en avion.
C'ret la première fois qu'un club
complet se sert de l'avion pour une
<érie de voyages à l'étranger.

PEE WEE REESE, le joueur
dial comme premier frappeur sur
l'alignement, mène la ligue aur
points de vue buts volés. ll a vo-
lé le chiffre remarquable de 44

rties, récemment.
LORSQUE BOBO NEWSOM,

 

ties pour subir © défaites et leg | lInreur de Tigers, qui ayait gagné
Royals dans ? pour 5 défaites. , 12 parties de suite, se blessa à un

JOHN BOTTARINI, du Syracu- "iat et dut prendre un repos, Os-
ec, et DEL YOUNdu Jeraey-Cy-! car Vitt, gérant du Cleveland, dé.
ty ont frappé chacun cing circuits
à date et chaeun dans des pares
différente. Bottarini a réussi ses
exploits à Baltimore, Buftalo, Jer-:
sey-City, Newark et Toronto et
Young à Baltimore, Jersey-City.
Montréal, Newark et Toronto...
TOMMY HOLMER,

frappeur du Newark, est grande-
ment responsable de la belle tenue | avait dit de Pee Wee Reere: “Il
des Bears de Newark qui sont ac-
tuellement en 2e position de l'In-
ternationale... Holmes fra pour
plus de 300... C'est lui qui fit ga-
grer la partie de 1! à 0, mercredi, |

 

premier |

rlara que c'était lafin du Détroit.
Or, les Tigers ont gagné sept de
leurs huit parties sutrantez… Cela
prouve, une fois de plus, qu'un
joueur n'est pas tout ur club, si
bon soit-il?…

TED MeGREW, éclaireur den
Dodgers, n'aura pas à aller acier
du bois. En septembre dernier, il

est la meilleure recrue que j'ai vue
en 20 ans… Si le jeune homme ne
peut bien faire, j'abandonnerai
et! je me mettrai à acier du bois”.
On xnit que Reese eat considéré

      

  

yrice à un trois-bute avec un cou- comme la meilleure recrue de ane
Tour mur les buts. ne
DOM DIMAGGIO, des Red Sor! BILL DICKEY ne pourra jouer

frire de Joe des Yankees, est, dit- pour les Yankees d'ici plusieurs
on, le coureur le plus rapide du jours à la suite d'une blessure au
premier au 3ème hut… | pd provoquée par le crampon du
TOM YAWKEY, proprietaire ; receveur Rollie Hemaley du Cle-

reland… H a falle faire pluxieurs
privte de suture me pisd de lie-
ex.

des Red Sor, met le costume ot
pratique ave quelques joueurr, |
apris chaque partie…

  
  

  

Pour obtenir une boisson rafraichissante,
mélangez du Gin de Kuyper avec du
ginger ale, du citron et du limon, de Ia
biere de gingembre ou de l'eau tonique, :
puis ajoutez de la glaco.

KUYPE
Lratllé et embouteitlé au Canada
sous la aurveitiance directe de
JOHN de KUYPER 4 SON,
tiateurs, Rotterdam, Hollands,

Maison fondée en 1406

   rR
    

 

Série de statis

 

Il se peut que le ciel apparaisse
sans nuages, que la température
soit belle et fraîche dans la course
au championnat de la ligue Natio-
nale, à l'heure actuelle, mais ne
vous y fiez pas trop. Les orages.
peuvent venir, surtout si l'on s'en
rapporte aux saisons dernières et
aux statistiques de ces saisons.

Te Cincinnati, actuellement en
tête de in ligue Nationale, est cer-
tainement un fameux club. Les
Reds, en effet, ont gagné 59 de
leurs 85 parties, cela comparative-
ment aux Cubs de 1906 (qui établi-
rent un record de tous les temps
en gagnant 116 parties en une
saison) qui n'avaient gagné que
56 parties en 85.
Mais le Cincinnati, d’après les

experts, est menacé par une coutu-
me dans la ligue Nationale, coutu-
me surnommée la ‘poussée de sep-
tembre”. Consultons les statistiques
à ce sujet:

LES CANADIENNES EN
TETE DE LA LIGUE
Les Canadiennes Ski sont

ment en tête de la ligue Verd
real, nous annonce ia direction ?
credit. les Canadiennes Skt ont défait
le Victoria par 14 & 12. Mary Parkin a
décidé du eort de la joute par un trois-
buts avec 2 coureuses sur les buts
Mary Porkin à bien lancé et à reçu un
Del appu:, L Hlingworth. capitaine. se
distingus au premier. Toutes les joueu-

   

‘ses ont bien fait.
Les Canadiennes Sk1 vont. dimanche.

à la piace Chartrand rencontrer le c:ub

Beaver dans un double Le départ s LES CHANCES DU BROOKLYN
fera coin Iberville et Masson, & 11
heures et 30. Jeudt. au terrain Vickers.
les Cansdiennes Ski recev
vers dans un double, dans
réguler de la lLgue fémini:
Montréal

    rogrammeFe: dine

 

de la première place
ques intéressantes qui démontrent que presque tou

club en tête de la Nationale, le premier août, n'est pas sorti victorie
course ou championnat. — Léo Durocher se contente d'énumérer

chances du Brooklyn à toutes les positions de l'alignement,

}
|

| premier août, mais les champions

 

+ let, mais la brise changea et le
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nt le Bex-lpax à refroidir votre enthousiasme Mungo, Whitiow W. .-

JE RECONNAIS

\\

RAFRAÎCHISSANTE
TONBONCOÛT
À L'USAGE DE

CETTE BIÈRE PAUL

1500 Anailversaire x Wm. Dow & Co.
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ux de la

les mal.

 

    

    

        

  

  

FAULLITE DES LEADERS fourni les précédentes,
En 1934, lee gagnants éven- [une opinion. C'est es mentionne

tuels du championnat, les Cards |Durocher, gérant a Toele Lig
de St. Louis étaient 5 1-2 parties Léo croit que les Dentera
en arrière de la première posis [plus que leur part d'a on “

tion, au début du mois d'août. date. uceuterss à
En 1935, les Giants étaient six Durocher cite lv f a

parties en avant des Cubs, le ele fait qu'à ©
pesition, ilya fu den nee

A premier bat Dalph og newest brisé une verteh o Fan i
collision avec Buddy Ha.
A été en dehors du jou qu
semaines.

Le second but Pete «
Polo (blessé Au genou par

jde Del Dellessandio
“dehors du jeu per!
| Le 3ème but Cri:
fut blessé à l'epaul-

L'arrét-court Imi ..:
son hras par les lai.
(l'entraînement. D n'est
jausai effectif que 4
(Wee Reese fut en do.
pendant une semmive n
“charley horse” purs .
thors du jeu pendar*
apris avoir reçu la : « ‘ ve,

Le champ centre + [en
r
a

he,
or

de cette année là furent les Cube
de Chicago.
En 1936, les Cubs étaient 7

parties en avant des Giants, le
premier août, mais la serie mon.
diale commença aux
Grounds.
En 1937, les Cubs étaient six

parties en avant dea Giants mais
cea derniers gagnérent le cham-
pionnat.
En 1938, lez Pirates étaient 8

parties en avant, le premier «ep-
tembre, mais ce furent les Cube
de Chicago qui remportérent la
palme.
En 1939, le« Reds étaient 11

parties en avant, à la fin de juil-

ure
ety
‘ant doux

vat fey
108

df ey

 

ant
“cure

28 septembre, les Cards s'appro- |
chérent a 2 1-2 parties de la lére
place.
En 1940, cette annce. les Reds

étaient en avant des Dodgers par
8 parties, le premier andt. Si
vous croyez qu'ils sont sûrs du lhalle, Jos Vusnik »- ‘°
championnat de ce fait. eh bien, tomne et it dut posts f
vous aves oublier les statistiques {spécial en revenant
des six années précédentes que semaines plus tard.
vous venez de lire. | Le receveur Bale 1

isa à un doist.
Si ces statistiques ne suffisent Les lanceurs Hush «+

se tourna la cheville 1- Ww
[donna deux tianfu-
json enfant mouvar

le champ gauche 1 .
{wick fut atteint à la © a

 

   

ou celui des Reds, Bill Brandt, ata-|Hamlin furent ble- -
tisticien de la ligue Natinnale qui a vicgimes de maladies

   

  

JENEBOIS QUEDE
LA DOW-SA SAVEUR  

 

   

  

LA BIÈRE DE BON GOÛT

x 1790-1940

  
   



à à Joe Cox
sie sreFe Frank

Dons le rencon-
Thesz

   

  
  

   

  
  

    

  
  
   

  

 

  
  
  

  

  
  

  

   

hesx étont reconnu
+ I’Ange dons fo

tréal ngleterre et en
— Peut-être le

,mbot pour l'Ange
t un repos bien

fait evan

état érité,
E ROBERTPARLE D! ,

° LE BOXEUR.

brea’ le la célébre
denErnie «t Emil, sont

© su programme de lutte de

rochain, au Ferum, pro-pert |

wel ans Ia finale duquel ou
son titre, selon Ia

o lends Montréal,contre

= Maurice Yillet), dans un

1e pmique dans les annales de

wie à Montréal et peut-être

LEEDusck a signé un contrat
“astchmaker Eddie Quinn pour

ure face à Dynamite Joe Cox qui,

+ avoir fait l'expérience des

sts contre Yvon Robert, à décidé

revenir définitivement à la

1p. 58 profession. Ernie Dusek et

| t des anciens cham-

te

k
Je CE son
cons locaux.

Pi Tmsek, lui. sera opposé À

Fark Judson. Dane les deux cas.

bs limites de temps sont de 30

mortes.

TROIS TITK
La rencontre «> l'Ange et Lou

Tress servirs, admet-on,

à

éclair-

es quelque peu le situation em-

bxsirlée au aujet du championnat
mondial, En effet, trois titres de
e'férents erdrits seront en jeu

am cet engagement. Thess est

reothy par la Commission de
f--tréal parce qu'il a gagné ce
tre dans I'arene et non par une
evcion den dirceants. Lo titre

ot de O'Mahony qui avait défait
+ les autres champions ou aspi-
= avant de perdre à Yvon Ro-

i

EN JEU
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L'une d'elles est

|

k au programme, mercredi!
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vere qQuiil re
ries plus tard. Depuis, "Ange
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ve tan qui a fF
de fois, dnr* quelque 30 fois par

rd st reconnu dans
:= mme champion.

* 0 draits à un
! a refusé de
et ce dernier
ic fait mime.

“lat du Pa-
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“ula Commission
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Es titres ! défendra contre
Cut rm ise détenteur d'un

Poire à Forum.
DEPOS POUR L'ANGE

INOEFAIT

* quelque cent ren-

   

      

   
   

   

    

 

  

    

   

   

  

il n'a pas encore
NH se peut que la
‘redi, ici, soit aa
lque temps. Son

lle, en «ffet, croit
it 4 un repos bien

kerant, Carli,
te Tiled a
T-érité
5 RENCONTRE DUREpine Ih ik ot Cox devraientATE un cath fort rude, Cox a

 

fbi de faire oublier en dé-Tote 2 Ia bow contre Robert otAre son num dans la lutte, Er-pepret Besoin pas un adversaireTeh Jew circonstances,
Æ SUCCES DE ROBERT
Een A LA BOXE
Pre t-on parle parBeets doin, gg Ï la boxeut %
  

 

Tonyomakee LidQuine ronge àer dex boxeurs de valeur,
+ rapproché,vePa—

DU DIMANCHE
NATIONALE. MontréatVo à Syracuse, Baltt-Jeriry<City @ Roches

PONATIONAIE St -La; E St -Louts

&

Cina=tn PRACTICE Bron; 1-3erk à Phitade)phte,; AFRICAINE: Pr dadephie àas! 1 n Sphan ington. Cleset ! : rofftIhFROINCIALE: rang4fe:: Quehee à Trote-Rtrières; St_2Granby. Trois-Rivières à
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Krily
land

Lit;
Bar:
Yarin
Qué tt

|
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péta, quelques ne-/ Ww

4 {at une tourr ee sur la Cote ment,

Pare siecle poids léger du Canada.
refusa de lui faize face, Steele, un AMAateurs,

fait une centaj. des exercices

au Cnnada et aux (nadie

 

LA MISE HORS DE COMBAT DE JOE COX
PAR YVON ROBERT
 |

 

 

 
l'arbitre Dempsey qui compte les
$ secondes avant le son de la
cloche. Cox ne put revenir, au
début de la 3ème et Dempsey

le déclara hors de combat après

avoir compté les 10 secondes
réglementaires. (Photo “Le Petit

Journal”).

La acène, dont quelque 9.000 per-
sannes ont été témoins mercredi.
au Forum, représente Rabert et
Cox. Yvon vient de donner le
coup de poing qui lui a vala ls
victoire, à la fin de 1. 2ème
ronde. Cox ne sait plus où il ent
fl ne le saura que plusieurs mi-
notes plus tard. On ne voit pas

Hurst livrera 4 combats aux

Etats-Unis d'ici un mois |

 

Le jeune boxeur ou solide coup de poing est parti de Mon-

tréol sur la route de la gloire et il espère en arriver à un
combat pour le titre mondial des poids léger.

nier, il mettait hors de combat Boh
Riley, à Washington et ce Riley
avait déjà un total de 22 victoires
consécutives par mise hors de com-
bat à son actif.
Ve succès attira tellement l'at-

tention que Maurice Foreman, au
nom de Hirst, reçut une offre de
Jack Turner pour une rencontre
pour le titre avec Sammy Angott,
reconnu comme champion poids
léger du monde par National

Harry Hurst a quitté Montreal,
cette semaine, pour commencer
bientôt une grande campagne qui
devrait le conduire en position de
lancer un défi pour le championnat
mondial des poids léger. L'excel-
lent jeune boxeur, reconnu pour
son solide coup de poing qui lui a
valu bien des mises hors de com-
bat, est parti en automobile en com-
agnie de son gérant Maurice
oreman et de son entraîneur Solly
Foolnan. Boxing Association.
En excellente condition actuelle-| Le bureau de stratégie de Hurst

Hurst, l'ancien champion | dut refuser l'offre alléchante parce
chez les que l'on avait déposé des garanties

entend se maintenir pari:pour un combat & Halifax contre

de chaque jour sur le champion des Maritimes Ronnie

la route et par l'entraînement soux * MeNeil. Peu apres, ce dernier de-

la tente que le trio à apporte vait retarder le combat après

Hust livrera quatre enmbuts avoir cte blessé au-dessus d'un ocil

bientot dans Jes villosa de Wx} ogee dans une rencontre contre Johnny

ton, New-York. Baltimore et Pis  Liffurd.

burgh, les 12, 19 et 25 acat et 8 Hurst espere devenir encore plus

septembre. en vedette dans les quatre com-

Hurst a grandement at'.re ‘at bats qu'il doit livrer. S'il gagne.

tention aux Etats-Unis grace a sec comme il lespere, tl sera en mesure

triomphes sensationnels par mo ter un match pour I

hors de combat, le FR juillet der-4éier “at mondial.

  

 

 

   

Daoust contre Spragette au

stade Exchange, lundi soir
  

 

  

    

    

  

Rx Das sat, in des + ans Mu tis un au
français les mieux ct a du club Crescent

rencont ou es de cinq rondes pro-

leur porte-couleura du club Crescent Intéreraante car tous

dans une des rencontres importantes deux ve t= un combat con-

gut marqueront le tournoi de boxe | tre Joe Fe tet la Liste dea come

amateur qui sera présenté .undi soir bats è triche lund! ao, le premie:

prochain au stade Exchange. ‘coïmmentatit à 8 h 30 précises,

Une grande rivalité existe entre les CINQ RONDES

deux adversaires et le combat de lun- 126 Ibs Mickey Hennessey, Square

di solr sera un match revanche & 1a! AC ¢s Roger Dulude, Champéire AC
aulte d'un combat disputé avec achar- 126 ibs © Raymond Daoust, Squa:e AC

nement 11 y & une couple de semaines gy Jimmy Sp agrtie, Crescent AC.

alors que Daoust obtint ls déckton | 167 154 Starry Baltin, Royal Artt-

des jugea sur son ndversaire par In lery vg Ken tardive, Toronto, Ont.

lus faible des marges. BSpragrite se 1:8 'be- Tommy Murray, Crescent

ait fort de renverser Cette déc'slon à. 4C, vs Sammy Jacuds, Ÿ. M. H. A.

l'Exchange lundi soir. TROIS RONDES

Mickey Hennessey, membre de Ja : .

dernière équipe o:ympique et champion ofLargoGuilin, & uare AC. vs ;

potda-coq amateur du Canida, rencon- 135 ibs Guy Lemieur. Champétre

trera le formidable encaiaseur Roger oo"."gags qiger. Montoalm AC. '

Dutude dans une autre rencontre au 167 by Gene Willams, Cham pétre

ne manque pan de susciter un intérêt AC, 14 Joe Bomami Montcalm ac

des plus considérable au même pro- 135 ba > Friile Gentile. Crescent AC.

gramme. Menneasey n'a xOrement DAS pe Fernand Demers, Monteaim AC

chotel son adversaire pour son retour) “yg ny Marcel fachance, Montcalm
dans l'arêne car 1 renvontrers dans 40 re Gaston Davis, Crescent AC

Dulude un des boxeurs qui posséde le o0 In Pare Lacrois. Crescent AC

Plus d'endurance dana lea range ama- Monfralm AC

><acura. Tou hous possèdent une, expd-
rtence approfondie de in boxe et cette

Au Stade Mosson
——rencontre sera adrement une des plus

Un excellent programme de lutte a
lntére-srantea de la aoîrée

Ken Jardine qui aftichaune tenue
dea plus courageuses en resistant AU 44 organlaé pour dimanche au noir

form lable AlIvanareviend:adane au stade Masson. Jack Bparsiow sera au
Af he ~ m ; ARAN tint alors | Programme contre Jack Brown. Cette
endevra Bronte: ener Pov Jençontre sera tte 90 minutes ou 2 de

arry Ballin dans un autre combat de

|

ne teront un devolr de se démoilr pour

sing sone,cecombatte Le

|

onenee 30 ‘mitescorMn nean MEANS! contre arlea

une mise Mord ds combat en perapective

|

OstinikLa direction du stade a décidé

iy Jacove, solide et latre = Pa ra Da rame eatsA! r. ra
boxeur juif de la T. M. M. À Ten face entre Jor n icraatieurs de l’île de
À un autre bon amateur slors qu'il de. Montréal.

 

|

  

 

 Dana ie 45 minutes, 2 durs-A-cuire ’
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|DESSE GREENE DEFENDRAIT
SON TITREAU FORUM

I rencontrerait Aurélien ‘ :

Lamothe sous peu et

Dave Castilloux serait au +
méme programme. —

Un nouveau promoteur

peut-être avec Armand
‘Vincent comme match- .

!maker.
—

Tout semble indiquer que la re-
vanche entre Desse Greene et Au-,
rélien Lamothe pour le champion-'
nat poids mouche du Canada aura,
lieu sous peu et sera présentée au’
Forum même. Si la chose a lieu,
comme on le croit, Lave Castilloux
sera aussi au programme et ren-
contrera un adversaire de valeur,
peut-dtre Billy Marquart de Win-
nipeg.

On »e souvient que Greene a
remporté le championnat dans les
premières secondes de la première
ronde lorsqu'il à surpris Aurélien
Lamothe qui n’était pas prêt à
commencer le combat. Le résultat
souleva un grand nombre de dis-
cussions et depuis, Lamothe n'a
cessé de réclamer une revanche.

Comme nous le disons plus haut.
la rencontre aurait lieu au Forum.
H s’agit d'une nouvelle promotion.
La personne qui donnera l’aide de
financier n'a pas voulu laissé con-
naître son nom pour le moment
On à parlé d'Armand Vincent, ac-
tuellement à Montréal, comme
matchmaker. Rien n'a été, toute-
fois, officiellement décidé.

Tournoi de balie molle

 

Dans quelques Jours, sur duller

terrains du Nord de la ville, se dé:ci-
lera le tournoi Indépendant du Noid

Le pub:is sers sans doute intéressé de

connaître les équipes qu‘ se feront fxce

Le club Seven Up. du gérant Ken Ke.-
lenney. à actuellement 33 victc:res à

son crédit: ce clud est blen ég
avec des jeunes joueurs et gq.

vétérans et sera le club À Dattre.
ciub Abuntsic sers formidab.e. ayant
plusieurs étoiles d'expérience. Rosy Mé-

nard est conflant que son Club ital .n
Le Clough Chemica. sera un ciub qu:
sera d:!ficile à battre. Les :anceurs a -
dcrent deanoup ce c:ud. Le cyid Omer
DeSerres est un club composé ent
ment de Jeunes. Ce clid causeéra

   

   

  

   

    

 

 

 

 

surprise clube Madelon. Simor
Beim nt et St-Marc 4 bo [2

dont les ate conna'sent
valeur Nul doute que ces huit ube
ferunt ia satisfacilon de tua.
NB — Le c no de ce tone
A “ a i a …

‘

§ MERCKLDL 14 volA 36

Championnat Mondial
de lutte

Lou THESZ
L'ANGE
{ MAURICE TILLEAT -

2 CHUTES SUR $
3 autres combats tout-étoiles
Prix populaires: 50e à 81,50

Taxe comprise.

Resertations Wilbank 6131   

 

Desse Greene. le nuuveau cham-
pion poids mouche du Canada.
depuis sa victoire foudroyante
sur Aurélien Lamothe, accorde-
rait bientôt une revanche à La-
mothe dans un match au Forum.
sour uR Nouveau promoteur, Avec
Dave Castilloux au programme.

le nouveau promoteur est en
feurpariere avec la direction du
Forum pour trois soirées d'ici une
coujle de mois et il est également

  

«n communications avec plusieurs
hoxeurs dont Greene, Lamothe.
Custiiloux, Berger et Marquart. 

Une décision sera | rise incessar.-
ment.

La Royal Air Force
6 Ahuntsic, dimanche

 

LE PREMIER DES VINS CANADIENS

DE QUALITÉ AU MÊME PRIX
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ONLES A
M. Jos Ostiguy fut un
véritable pionnier du
sport. — Adamsville a
lo seule piste illuminée
ou Conoda et linitiati-
ve Ostiguy fi
provoquer les courses

ou galop, le soir.

UN CAPITAL DE 10
SOUS QUI DEVIENT

$500,000

(Par notre envoyé spécial Charles
MAYER, chef de la rédaction
sportive au “Petit Journal”)

  

Comme les courses du suir vien-
dront un jour où l'autre et peut-
être dans un avenir plus rapproché
Qu'on ne le croit, si l'on veut sau-
ver le sport du turf d dissstre
dans notre province comme au Cu-
Prada, nous n'avons pas voulu man-
quer l'occasion de nous rendre au
programme nocturne de courses à
Adamaville. province de Québec.
samedi dernier,

Disons immédiatement que nous
n'avons pas perdu notre temps et
Que nous sommes revenu enchanté
de notre voyage avec l'idée bien
arrêtée de parler de la piste illumi-
née d'Adamsville et des possibilités
des courses au galop, le soir.

Evidemment. ceux qui ne sont
Pas au courant :e demanderont
comment il re fait que le petit vil-
laxe d'Adamsville a des courses le
soir alors qu'il n'y en a pas aux
Quatre pistes locales.

Pour ceux-là. disons que la loi
défend les courses au galop après
le coucher du soleil. Lorsque l'on a
passé la loi en question. on a fait
Une mention spéciale des courses
au galop. [| ne fut pas question des
courses en sulky comme celles que
l'on a présentées à \damsville. sa-
medi dernier.

Disons aussi à ce sujet que le
jour n'est pas loin »ù les légisia-
teurs se rendront aux demandes
des propriétaires de pistes de pou-
voir présenter les courses le soir
avec un éclairage parfait. On allé-
guera que le baseball se joue le
soir partout et on soumettra que
c'est le seul moyen de sauver le
sport du turf da désastre comme
ce fut le cas pour le baseball.
Pour reventr à Adamsville, di-

sons que ce petit village a une co-
tte petite piste illuminée d'un

emi mille. C'est sous les réflec-
teurs que l'on a présenté le pro-
gramme de samedi dernier. Evi-
demment, ce n'est pas la perfec-
tion mais il était quand méme bien
facile de suivre les rapides cour-
sieurs à tous les endroit de la
piste, Inutile de dire qu'il s'agit
d'une entreprise populaire.

Lescourses le soir
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pas chanceur. I revint dans son
village et grâce à ses efforts st à
son talent, il devenait propriétaire
de l'hôtel actuel, d'un magasin gé-
néral, d'un étal de boucher, d'uns
boulangerie, d'un moulin et d'un
beau troupeau de bétail. Un jour,
on évalua ses biens à quelque
#500,000, C'était pas mal pour un
homme qui avait commence avec
un capital de 10 cents. Des incen-

I dies fui firent perdre beaucoup
d'argent mais il ne se décourugea

‘pas. Aujosea’hui, il est propriétai-
Et parce que M. Jos. Ostiguy. jre de l'hôtel, de la piste dé courses

vieur sportsman de 78 ans, a cons-
truit cette piste et a eu le courage
de faire la dépense nécessaire pour
l'illuminer e nous parlernne
longuement de re pionnier dont le
nom sera certainement mentionné
dans les annales du sport lorsque
l'on réalisera l'idée des courres
>pcturnes dans un avenir rappro-
che,

Ceat M. Ernest Ostiquy. fils de
M. Jos. Ostiguy, qui nous a reçu
plus cordialement du monde,
Adamaville, samedi dernier. M,
Frnéat nous à fait visiter la piste,
nous a accompagné pour assister
n l'intérexennt programme qui s’y
dunnait et nous à donné une foule
de détails intéressants sur son pè-
ve et sur la construction de la pis-
fe.

CAPITAL INITIAL DE 10 SOUS |
Le père Ontiguy quittait son vil-

a

 

Tage wctal de Richelieu, il at
ans, avec la mirce somme de 50
sous dans ses goussets. Lorsqu'il
arriva au petit hameau de Adams-
ville, À n'avait plus que 10 sous.
Mais il avait du courage et de Ii.
nitiative et il ne tarda pas à trou- |
ver de l'emploie chez un forgeron
de l'endroit, H travailla durement
A 1

près quelque tempa, il réussit
à ouvrir un atelier de forgeron à
son compte. fl continuait de tra-
vailler durement et d'économiser
pouren arriver, dans la suite, à
ourrir un second atelier dans un
village voisin, puis un troisième.
I trouva le tempa pour tenter saf'aince dans !- ruée de Por du
londyke, en 1898, mnis il ne fut’

et d'autres établissements et il n'a
pas à se plaindre.

IL REALISE SON AMBITION
I'n jour, il en vint à réaliser son

ambition de faire quelque chos: de
spécial pour Adamsville. H décida

construire une piste pour len
courses au trot et à l'amble. C'é-
tait il y a sir ans et il avait le
concours entier de ser deux fils,

LES ELIMINATOIRES
DE LA LIGUE ARCO
Laprairie et Lachine à ces
derniers endroits, Kik con-
tre St.-Philippe & Rosemont
Malartic et Verdun à Jo-

liette.
La pue Arco continuers cet aprés-midi ses éliminatoires, alors queies

Quarts de finales, commencés dtman-che dernier, entre lse clubs Laprairteet Lachine, œinst que Kik et St.-Phi-
lppe se continueront.

Le Joliette qui a éliminé les Fac-teurs en les battant à deux reprises,dimanche dernier, ve maintiendrg en
jorme en rencontrant les clube Malar-

| He Gold Mines et Pirates de Verdun àJoliette, L'une de ces deux joutes eat"au profit des terrains de jew, de laParoisse du Christ Rot of ‘lg Jolietta
joue ses parties. Le Malartie rencon-
trera je Joliette dans l'après-midt, à
ë A * tandis que le Verdun jouera à

Pour ce qui en est des séries élimina-
foires, Lachine et Loprairie oontinue-
ront leur duel commencé U y a quinae
jours, car ces deux clubs se firent dass
ors des derniéres joutes régultéres.
Les deux clubs sont actuellement sur
un pied d'égatité. dans leur séria de 3de 5 Cap deux ‘équipes sont pi henBalanedes, qu'il ne eerafy pas vurpre-

 

LL

rage memme

-

+

Après un voyage à Cuba, M.
Ostiguy revint avec son idés com-
pléite œur une coquette piste de
courses. Il acheta quelque 22,000
piede de bois pour la clôture et se
mit lui-même à l'ouvrage avec ses
file et des employés pour le tra-
rail dur et long du labour du ter-
rain et de la préparation de la
piste. Les estrades confortables et
l'estrade des juges suivirent.

DES REFLECTEURS
Il y a quelque temps, il se mit en

tête d'installer des réflecteure
pour permettre les courses le soir
et il réalisa encore son idée. Le
coût des 40 réflecteurs, munis de
lumpe de 600 watta chacune, fut de
quelque #1 442.

LA SEULE AU CANADA

so Tear

  

 Aujourd'hui, M. Ostiguy possède
la seule piste de courses 1lluminée
au Canada et peut-être une des
deux ou trois pates dlueminées rn
Aorérique. C'est dune dire encore |

nant qu'elles diriseroirnt de nouveau
auviurd'hur. Ce qui erigerait une cm-
quitme partie, qui serait jouée diman-
che prochain le 18. Cela ne seratt pas
noutrau pour eux, car tia durent jourr|
ce nombre de foutes l'an dernier, dans
les détatis de la ligue Richelieu, alors
que Lachine sortit finalement vain-
Jucur. La joute de cet aprèt-midi à
Lachine est céduiée pour 2 hra, tan-
du que ceile da ce sctr à Lapratrie dé-
butera à 6 À. 18 précises.
A Rosemont, le Kik a de belles chan-

ces de passer en demi-finale contre le
Jolirtte car (1 ne lut faut qu'une tic-
toire pour y parvenir, tandis que leAt -Phili) devra abrolument l'em-
porter ne la première, pour éviter
l'élimination, Ce qui égaliserait la #é-
rie, et forcerait une troisième partie,
Qui serait joule immédiatement. Com-
me il ast toujours tres difficile de ga-
vner un double, la chance favorserait
encore le Ktk. Cependant la têche n'est
pas. tmpostible et les équipirrs du St -;

hii pee, sont bien décidés & réussir
l'exploit, Le terrain du St-Philippe eut
propice pour les circuits, car la mottié
des 18 points complés au cours de ta
joute, dimanche dernier le furent pa:
cry enups de quatre buts.= eewor

Le jeu de dames au St-Paul
M. J. Berthelrtte est sorti vintorteux

de son talentueux rival. M. René Lé-
rer. M. G. Bulsvert l'a emporté sur aon digne opposant, M.
dina of O..Lagarde vs M. R. Landry:
la lère joute fut déclarée nulle.
Les damistes ae rendront aujourd'hnt

À lene fête au pare Jurry
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on a. ici, ume excellente idée de : demi-mille de Adamsvil!
la coquette piste de courses d'un
 

une fois ques les Ostiguy furent
des pionniers et que si les courses
sont un succès à Adamarille c'est
dù et bien dû à l'esprit d'initiative
et de travail Ostiguy.

Outre la piste et les catrades, il
y 6 des étables pour les chevaux
qui viennent de toutes les parties
de la province et souvent d'en de-
hors pour prendre part aur diver-
-es épreuves. Les bourses sont éle-
tées. ne fois, une bourse de $550
fut offerte. Une autre réunion au-
ra lieu prochainement à Adamsvil-
le, à 5u milles de Montréal, dans les
Cantons de Test et il n'y a pas de
doute que le auceès couronnera en-
core les efforts de ce pionnier ca-
nadien français Jos Ostiquy.  

ALISEESavec SUCCES à ADAMSVILIp
LA PISTE DE ADAMSVILLE, LA SEULE ILLUMINEE AU CANADA

—wer

     

 

Qué-
bec. 11 s’agit de la seule piste
illuminée au Canada. C'est I
m'ont eu Îleu, sam-di dernier,

courses nous harnais, le noir,
M. Jos. Ostiguy. son con-true-
teur, eut déjà considéré comme
le pionnier des courses du voit
Qui viendront, un jour ou l'autre
au Canada, ai l'on seut sauser le
sport du turf du désastre. fans
ia vignette du bas, on +1 M.
Jos. Ostiguy, maintenant age do
78 ans, qui tend le bras pour
Montrer un endroit sur la piste,
Ceux qui I'sccompagnent sont

Fred Jackson, constable de is
piste, 69 ans, Tom Desvettes, 3

ans, R. G. Browning, 79 ans U.
H. Knott, 88 ans, Mike nu

chette, 74 ann, tous des vieux de
la vieille dans le sport de cout

ses sous harnai

 

 

 

 
Fameuses marques Seagram

SAGRAMS “V.O."*

SEAGRAM'S “OLD RYE"

SEAGRAM'S “83
SEAGRAMS “KING'S PLATE"
SEAGRAMS “EXTRA SPECIAL"

NOUVEAUX BAS PRIX
vr les 25 onces

de $2.50 d $3.25
Jos. E. Seagram © Sons, Limited, Waterloo, Ont.,  Dutillateurs depurs 1957
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{i débuta comm
omme fanceur,

et il allait aban
envoyé ou cha

mme
pts Il dirigea le €
championnat mondial.

rit spécialement pour

Tris Speaker te
à us hau
0une Tris n’était qu

tite ville du Texas lorsque
une position à un dol

ls téléphoniques. Tris aimait
hompons dan:

Cependant,

léphone et à son mé

l'essoi

Quend quelqu'un o
won de "Texas Tris",

ns le champ centre.

le champ centre.
“Spoke’

baseball avec une moyenne de .344.
—_—

“le Petit Journal” (tous droits réservés 1946)

t monté dans un poteau de télégraphe et

sommets dans le baseball.
‘un autre jeune homme d'une

la compagnie de téléphone lui

lar por jour pour la soudure de

s les poteaux alors qu'il exercait son métier.

il songeait à son avenir dons le sport et i

voi devenir un grand lanceur gaucher. ‘est comme te

et six parties consécutives pour le club de boseball

aco. Tris était vraiment prêt à retourner à ses poteaux de
tier d’un dollar por jour lorsqu'il fut mis

dons le champ extérieur. C'est alors qu'il trouva son

éritable poste dans le baseball.
lo détermination, la vitesse et la pré-

il n'y a pos beaucoup à douter de son

enir. Le boseboll, en outre, n’ignore pas longtemps un véri-

able talent en perspective. Que quelqu'un démontre son habi-

té comme Speaker commençait à le faire et les éclaireurs

rmiront sur son balcon. Le fait est que le baseball vous trou-

era, même s1 vous résidez dans le hameau le plus petit, si vous

vez cogner la balle et jouer ou champ beaucoup mieux

"un outre. Et c'était le cas de Tris.
Speaker alla aux majeures et avec les Red Sox, les Giants

t les Phillies, | commença à bien frapper. || vols une foule

buts et il était un vrai voleur de coups sûrs à sa position

— 22 ans dons le

vraiment à faire pénétrer ses

 
Tris, en ettet, fut un des voltigeurs les plus rapides tandis

que son lancer était des plus précis et il fut, a ces deux points
de vue, un des meilleurs dans les majeures. On disait méme de
Jui qu’il remplissoit deux positions, celles de chomp centre et
de deuxicme but. H souleva l'enthousiasme de la foule dans
Jo série mondiale de 1912 alors qu'il fit un jeu sans aide dans

comme on le surnommait, vint aux Indiens de
Cleveland, en 1918. Quatre ans plus tard, il les conduisait à
leur seul titre mondial.

| En 22 ans dans les majeures, Speaker cogna 3,515 coups
burs et term-na avec la forte moyenne de carrière de .344. ;

L'Aigie Gris” du baseball joua encore après ovoir été
; Jérant du Cieveland. ll tenta l'expérience de devenir proprié-'
toire pour f:nir par quitter le boseball et s'occuper d'affaires à:
Cleve'ard cù il vit encore.

Spe 3her est le président de ia Commission de boxe de
Cleveland et 1! y a quelques mois, il organisait une ligue de
bDosebc'l ".t. rieur qui ne survit que quelques parties
 

Eliminatoires de la
ligue Montreal junior
€ aldires de la line

mencerant diman-

   

me et 3ème clubs
“tacontreroent à 2 h.

Pic Jarry, Une seule
me, La sé-

sache aulvant,
Ti de trols en deux die

:X clubs au program-
‘+ Up et le Chersier

M ra janceront pour le
ve Béguin et DI Maule
lacoste et O'Connor

‘ereveurs. Cea deus clube
- 3e Sennen pried sai-

0! u ™ foe
T PRADE pour remborier cette

Je rencontrer en finale lek lunior qui ne remporta
; Ce rite heSakon du-. linor es champion

‘ai de l'an dernier. Cette Toute
nr diite une grande foule; manche, 42h. 30 p.m.

; o>

Ligue St.-Michel
Die me partte décousue de tout
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© club Belmont, celui-cii i devant le Billard Pa-
11 Le Belmont avait surPent, son gérant. sea« vendeurs, etc. Le Billard
M beu mieux et c'est

4 Kakné. Tout le monde, Ist, La deuxième partieLt vue le manque de ma-“union Calterm. renforel- 7, ieura de la ligue De-Co \ gs été plua chanceux,i “or le Belmont, aver son équi«Tr aa facilement raison par 13pro. ern Danny à êté invincibleA Cg prenvidres reprives. Hea; sect n jive la balle avecfrant 18 coups ra. Dan-an fireuit avec las buteYY Quintal à montré qu'il
ut N'importe quelle po-
a rempli la position ausans erreur. Le Heimont a- akements à remplir. Au-Wao Ieneontrera ln forte Aqutepjpeln® chez lui, Demain, lemoe farceGacen 15) visite du non81" Michel es ar, Chee lui, au

réhcantre
ns ne parte 1e

       

  

      

Domi
baitle de la queBt Sinn

Pee—

Je 13 août, |Bi 

ENTRAINEMENT DES
COUREURS, DIMANCHE
Dimanche lo 11 août à 2 hears P.M

aura Hea un grand entrainement seus
l'oeil attentif do M. Fred Dearoches ot M.
A. Cleomecle, Les coureurs qui prenéront

  

  

   

à la rendennée pont jusqu'ici W.
R. Montpet Harreis, A. Per
W. Smale T. Marshall, R.

Bon . B Bertrand, I.
Kvana, J. Walberg. lesantels, Laments.
x Riteher, Daunais. Charlebeis. les

re meront escories par trois nuio-
en.

——— i

PLUSIEURS FAMEUX |
COUREURS DANS LA
COURSE DE 26 MILLES |

L'en prévoit wa trie grand membre de
coureurs pour la deuxieme clasalq de
26 milles 305 verges, Loulseville-Tr
vières pour le 18 noût ,rechain. À du
12 coureurs cent inserita dans cett

fe championnat de la
eat sunetionée far A.

la Liste des
Gérard Côté ot de
Larin, Armand Perreault.

tous de Montréal. Les fmacriptions sont
reçues par M. Armand All 1838, rue
Rt-Dente, Trois-Rivières, Qué

=Pe
LE PROVINCIAL GAGNE
ET ANNULE

Vendredi, au terrain Vickers, le Pro-;

  

    

  

 

ri
Walter

 

vincial a défait les Canadiennes 8k1
« 11 à 7 et à annuté par 13 & 13.
an, Brisebois, Cloutier, Phaneuf. du

Provincial ont frappé pour le cireult
Pour les Canadiennes, Bennett [(rappa
2 circuits et CG. Blala en {rappa un.
V. Dean cogna pour un 3-buts et Blan-
che Brisebols frappa Quatre doubles.
Ulingsworth, renier, Flals, Benoît,
Moody et MeBride ont bien Joué pour
les Canndiennes et Kennedy, Dufour,
Brisebols, Cloutier, Kenack, Phaneuf et
Rochette ont biqn fait au champ. À
la 2ème manche de la 2ème joute.
direction du Provinclsl a retiré son
équipe du tezvain A la suite de déct-
siona des arbitres. L'équipe revint lora-
sue l'on changes l'arbitre des buts
leurette Grenier et Madge Kennedy

ont bien lancé, Vendredi, le 16, 10 Pro-
vinclal et le Starr joueront uns par-
tle au profit d'une joueuse du club
tarr qui a‘eat fracturé le nes. dans

une récsate joule. La partie sura lien

 

ts (de ia ligue de ba

 eu taïcain Vickers.
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peaker, un des meilleurs joueurs de
o poseur de fils de téléphone. —

il perdit six parties consécutives

donner le baseball lorsqu'il fut

mp centre ou certains le considé-

le meilleur joueur de tous les

{ub Cleveland à son seui

  

Dans
téléphone au Texas

Dans <a geune<-e

 

les fils de

 

 

  Avec les Red
Etoile da Cleveland Sox, en ist
 

 

ETOILES DU LOSANGE

Aujourd'hui:
TRIS SPEAKER

Dimanche prochain:

   

La rédaction sportive du "Pe-
tit Journal” continue, aujour-
d'hui, la publication de ses arti-
cles inédits sur les étoiles du
losange. C'est l'histoire du fa-
meux lanceur Tris Speaker que
nous résumons à grands traits
dans la présente édition. Diman-
che prochain, nous vous parle-
rons de HONUS WAGNER, fa-
meux arrét-court. C'est à dire
que notre chronique traite non
seulement des étoiles du temps
assé comme “Home Run” BA-
‘ER, TY CORB, CHRISTY
MATHEWSON, .mais aussi des
fameux joueurs actuels comme
MEDWICK, CHARLEY ROOT,
JOHNNY VANDER MEER,
DIZZY DEAN ete.
NE MANQUEZ DONC PAS
CHA Q UE DIMANCHE, DE
LIRE EN UN BREF RESUME
A POINT, LES FAITS SAIL-
LANTS DE CELEBRES JOU-
EU DE BASEBALL. DES

ETOILES DU LOSANGE.
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Ligue de balle molle Starr
La demi-finale pour le championnat

le imolle Starr n dé-
buté mercred! dernier entre le Malon-
neuve et l'Albert Athletic par une par-
tie nulle de 2 & 2. Paul-Emile Laurin
et Lefty Quintal se sont livrée un trés
beau duel tandis que les joururs des
deux équipes donuérent up support
parfait à leur ianceur.
Le Christin White Star, qui a ter-

miné en tête de la ligue. attend le
vainqueur de cette série qu'il doit rene
contrer en finale. Voict l'alignement
du Chriatin White Star: Louis Marte:-
Uno et Julien Beaulleu. recevcurs:
Bailaby, Fortin. Larose et Rotary, lan-
ceurs; Narcisse Desrochers, ler-but.
Emile Boucher. Zème-but: Marcel Roy.
Jème-but; Marcel Jameson. ac
Champagne. Chartrand. Dupont, Cas-
ton Roy, Hornung et G. Oueliette for-
ment le champ extérieur du Christin
White Star qui a toujours comme gé-
rant Roger Lupien.

Association provinciale
de bolle molle

L'Assoctation rovincial: de balle
molle annonce tous les clubs de
balle miolle que le trophée défendu de-
puia 1936 et présen par la malson

lgnault-Rolland. sera eucore sous les
auapices de ‘Association, malgré ce que
l'on peut prétendre. Les clubs de Mont.
réal sont bienvenus. Le Trois-Rivié-
res cat encore avec nous et M. Bell ve-

  

HONUS WAGNER||
!

La carrière brillante de
; Tris Speaker par les chiffres

 

   

   

    

   

 

   

  

   

  

   

    
Speaker. Trié. E né & Hubbard. Trzox, le € 2°. 1886 F ippe €:

gcuche, totile, six pteds, posds, 180 !.vrer,

de Club Ligue Pos. P AB P c EE. A
For: Worth Poijtechnie Institute,
Cleburne, à Nc-:h Ter. Yo! 2er +5
Houstosi, b Tez Vel, es 0
Boston AL. v 18 0
Lite Ro € sr v. él 8:
Boston AL v 1s 2
Boston AL Va add 7
Bostcn Al Ve 538 92
Be un Al Ye 510 a
Busion AL ve 380
Boston AL Ve 520 bed
Boston AL Vo. 57: 100
Beste AI ve S47 108
Cle dd AL. Ve 4h 202
Ce clans Al Vo 523 su
Ciereiand Al ro ei 73
Cirve.ad. e Al “we

Al 582 137
Al 508 107
al «2e 85
Al sie 133
AL 486 s
Al. 429 7

> sesd * Al S40 »
Washington, ¢ ar 523 71

| 1928 Phuadelphie, h Al 191 2
viTeotans compere da. oy a 0 ides P. AB. P.

23 2789 10207 1881  RECORD DANS LFS SERIES MONDIALES
Annee Cab Ligue roe P AB. PF. BV

, 1812 Boston Al Vo: ‘ x € !
| 1815 Boston al va s 17 2 6
1920 Cleveland Al Vo! 7 25 ¢ 1} [4 120

b—Acheté le 2 septembre pour :a somme de 5400.00. .
c—Prété au club Lirtie Rock, je $ ‘évrier, acheté de nourrau pour $300 (4
d—Echangé le 12 avril au Cleveland, pour Thomas, Jones et une somme

d'argent. M était dans le moment évaiué à 555.000.
e—Derint gérant du Cleveland, en ruulet 1919, succédant à Lee Foh!
1- Résigne comme gérant du Cleveland. le 29 norembre 1926.

#—Avant obtenu son congé sans condition, u signe, le 5 février 1928, pc.

Philadelphie.
A—Nommé gérant du Newark

| a—Envoyé s0us Option au viub Houston. de la hgue du Texas.

le tt morrmbre i928.

ra l'arbitre officiel de l'Association pour signé. Dimanche le 11. 11 sera à Qué-

le district. Nous remercions M. Poirier bec mals arrétern & Trois-Risières pa:

1de re confiance en nous. Le tournoi, le *r qu! entre en gate A 12h M
| débutera le 23 seulement À cause del no heure Inf: Irenée Bolen. 5175
l'emploi aux travaux de guerre du xour- Ch
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YVON ROBERT ENCORE INDECIS POUR LA Bo
(EN RACCOURCI EN FIN DESEMAINE
: LE TORONTO, après 1! manchen, à
faite au Rucheunter, leader de l'Internationsle

L'ancien champion mondial de la lutte est
satisfait de son succès de mercredi mais il ne .
s'emballe pas quoiqu'il ait été impressionné par

 

les remarques de l'expert qu'est Jack Dempsey. hoe
— Ce dernier a remarqué, surtout, son jab, une
arme précieuse pour un boxeur et que peu de

lutteurs possèdent.

DECISION DANS QUELQUES JOURS
Yvon Robert est encore indécis sur son avenir. ll ne sait pas encore

s'il continuera dans la boxe ou s’il reviendra la lutte, sport dans lequel!
ff a excellé et dans lequel il a été champion mondial reconnu un peu
partout, après sa brillante victoire sur Dan O'Mahony, en juillet 1936.

Yvon s'est déclaré satisfait des remarques qu'il entendues sur ss
1-*rformance a la boxe, apres le match de mercredi. Il n'était pas porté à
trop se fier aux commentaires f par des amis mais il a ete impres-
sionné lorsque nous lui avons rapporté ce que Jack Dempsey avait
Jéclaré après la rencontre. ;
decembre nous a déclaré. dans le bureau du matchmaker Quinn.
après l'engagement que sincèrement il avait été surpris par la perfor.
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PARTIE DU SOIR
 

ROYAL - BUFFALO
Petit Journal” sera

heureux de donner au telé-
phone le réaultat de la joute
de samedi soir entre le Mont-
real et le Buffalo à toutes
les personnes qui uppelleront
entre huit heures et onze
heures de l'avant-midi. di-
manche, à MaArquette 4251,

 
 

 

ASEBALL
+ SAMEDI :

LIGUE INTERNATIONALE
2eme pertie Rochecter-To on
et parires du sos: nent son. process

9 p Mar

  

mance de Robert. “Robert. a-t-il dit. a un excellent nb, un jab comme ; Rochester nov sz: Ad ; i
peu de boxeurs en possedent. Il s'agit d'une arme excellente pour tous Newark FO 3
tian qui aspirent à reussir dans le puxilat. En outre, Robert est rapide | Baltimore ns si 4 a
et il devrait être bien capable de donner de solidex coups de poing. Lei jersex-Cicy So se 504
fait ext que Joe Cox ne savait ou il etait pe dant quelques minutes, Syracuse s « a
après avoir été finalement envoyé au plancher, à la tin de la 2eme ronde. Buriale 3 «° bi
Je crois vrniment que Robert a du talent.” 2, ; “08 “

t (rop pour crier à In merveille: MONTREA! BUFFALO

 

Evidemment. Dempsey s’y conn ‘ v
en pailant de Robert mais nous avons bien compris qu'il a ete reelle-
ment surpris. Une des causes de cette surprise, c'est le jab de Robert. |
Un le sait, les lutteur» ont de gros biceps et cela les empêche gencrale-
ment d'étendre leur brax dans toute leur longueur. On a constaté le
fait chex Joe Cox dont personne ne niera la grande force. Chez Robert.
toutefois, c'est different comme il en a fait preuse eu utilisant |
excellent jab de gauche à sulonte presque.

le même fait a été constate par Max Waxman, le gérant de,
Dempsey. de même que par lles<e Greene, champion du Canada chez |
les poids mouche.

Pour en revenir à Rubert. Yvon nous a déclaré. jeudi qu'il ne pren-
drait pas de décision définitive avant plusieurs jours. [} dmis qu'il
n'etait pas trop âgé pour se mettre dans la boxe. surtout à cause de son,
expérience de l'arène. mais il se rend compte qu'il lui faudra beaucoup’
travailler et peut-itre perdre une année à l'entrainement sérieux et
constant comme boxeur alors qu'il ne gagnera à peu près rien pendant
ce temps.

Robert est fortement encouragé dans la boxe par le vétéran Emile
Maupas. Ce dernier. qui <'» connaît en sport, a toujours prétendu que
Robert aurait du faire de la boxe au lieu de la lutte. Inutile de dire
qu'il est d'avis qu'Yson devrait continuer dans «on nouveau sport où
les chances de gains sont immensément plus grandes que dans la lutte.

Mais le principal intéressé, en fin de compte. est Robert lui-même
et Yvon n’est pas encore décidé à poursuivre sa nouvelle carrière. II «el
peut. toutefois. qu'il accepte une couple de combats pour se renseigner
mieux sur ses capacites. lLe fait est que l'on parle d'une rencontre entre
lui et Florian Lelirasseur mais la chose est loin d'être bâclee.

‘La grande course
en canot a débuté

   

   

 

Les courses à

Connaught Park
RESULTATS DE SAMEDI
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3 rca erdun en @ deux. tes clube Lame 3 ans + « € ig : d'ittams et de laAl LJ Ln 3 RS. 545

I HY HC 88:0. 44

 

  4e
Bheoherd Bus. 18. FO Vo ire 820,
Temps 1<4 1-5 Ont sam mc: » inigan

C Nan: Paiute. B. Ka Pal des equipes ins rites
Bronewood. St -Or- les .analiers ant quitte St. lar
TROISIEME COURSE. 3300 a ‘ec. Pil

me: 3 ans e* pis 5 1-2 fuilungs
L mporte 118 H ‘nn. $1015 4
2% Red Damone 1 L £2 3%
203 Panatela 1:2 Bate: $258
Trmos 107 1-5 € a isi cour
Eieer D Canc. db" Jack Sn.pe. Ro-
mich Charmed Oue

QUATRIEME COURSE $600 à re..u-
n- 3 ans et plus 5 0J-2 tongs
Marstrang. if H sn 8560 34S
233 Hasty Hanna
234 Gun. €

  
   

  
  

     A cet endroit al
deux heures pendant   

  

  

  

  

dane Is verres
Moa une heer

Temps: 108 8:5 One a. ‘rs at Mernnt eu direc.
P a: Nathan Hair Brophy ŸY non de: Trou -Rirserer Cette etnpe <-1
8k ppe: Lernuna. Cateweep Spike Mo. ‘a Plus interessante pour lea pecia-Aline Retle! Gola (.p fleurs qui perse * en su tre toutes erAg è . pécipétie par a toute qui ange € SI -
Le pari-double. (3ème et sème Maurice sur presque von étendue rome;

courses) a pave $21.20, plete Lr aut du rapide Dev Forges
CINQUIEME COURSE, 8400 à 6-11. 'he une ongurne de pree # nn mile ootme 4 ahs Pt Dias Les 1: Paris uerement digue d'interét Loe. i

Ton. 140. R Shoe $1230 675. 295. "#1 11a sp tera en face des quats du
Unrie Mke 140 D B wn 4385. 249 + Ib Radisson où ee «pectateurs et jes
Boibars Mas 138 J Mer ilinen 8220 Membre. de rlube en fier atfendiont
Trupa 346 4.5 Ont auvas enuts  Jime .(Siee de leurs tare porte-couleurs
noe Kirk, NOT > Daag M Un banquet reunira re compétitrurs
8 -Kwood 12 Tes areesels Cette réception sera ste; ; vie de la remise des prix st trophers6ème COURSE ‘ Linn Radons

H Palarz 8365
ule: 8265

 

  

  

 

  
  

 

—~ 1. Proposing. dane ise jardins du rlub Radiswon gw. Spanish Beauts. 3. Mouse Trap. aoe une rete rhompêtre en hon-- . * neur er héros de la circonstanceYn lady Awake. 5 Vicereine. 6, La présence des délégués du gourer.e Call. 7, Coldfin. nement de le province. des commodo.
res et suges de la Conadtian Canoe Ac.Texiotion ancy que celle des membres

  

; ve des plus vieur Cube de canotage Ar! Test. rehauviera retie Classique spor-Teme COUR 1, Bnolene, 3, Cari ast sur le point d'emreguitrer  
Un 2prième sucres,Crusand. 3, {. Legal!

 

\dvice. 5, tireat Leader. 8, Wengat. =1. Hypo. LA QUINELLA
5 © rapporté  Je

« sème COUR ; 1. Tee Tee, 2. —- $ sn = = -sawaine. 8, Gay May, 4, Incognite.26 Lugane. Te a. CHEVAUX RETIRES SAMEDI
le Lad. 8. Mild Joe. 9, Some Fox. 5ème COURSE-Pult of Bpres. MintN B nu Box. Magic Shadow, Nopaioss Donna.artym 2¢ ze Sma COURSE Roman Pride. Bay Boy.ton Dumous Wile Jue

  

  

  

Partie du so.

JERSEY-CITY - SYRACUSE
Partie du aol

BAl TIMORE 001 100 000 7 5 :
NEWARK 002 300 524 12 14 2
Chelin: Trnk'e. Sp:ringe et K.s ie.

Washbiiru et Padden
Chelini. Trinkle et K.ache

burn et Psdden
Wash-

ROCHESTER 006 019 11000 3 » 0
TORONTO n62 000 Où} 01- 4 10 J
Roe Berry Grok 1.Us-t et

S-deffing Fraher MC bb Mola. >
ln er G:sv

DEUXIEME PARTIE

Rochester .…... BE I KE]

Toronto .... . BDD

LIGUE NATIONALE
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GP Mn
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ST -LOUIS ms am ae 42
CINCINNATI Far 000 5 4 + 0
Bowman Do» oc Pa M +

= Lombard
Bosma:: er: Pate M
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PITTSBURGH LLL INTL] 7
Vac et T 148 K. 14e a .

Daves or [pes

  

 

BROOKLYN Tan ean san 11e 6
BOSTON mi MH en 4 8.
Gras no Hesû € 5 .

Ba.s0 et

NEW-YORK Due ew) ue 5?
PHILADELPHIE 00 00 a: s
Gobet ef Duron BOG !

Bown er Warren

LIGUE AMERICAINE
“ + Moy

Des 4 5 nid
Cievelsnd .. . + 504
Boston J ss. +57
Ch -ngo oe 81 0 sos
New-Yu k 52 1 578
Washingt sn “ ao 49
St -Louis LE nt au
Phiadelpae “ “0 138
PHILADELPHIE 000 00 wx) 0 3 0
NFW-YORK 311 00% nin yo

Potter Deau Bekiss et Horn
Bauhsu #* D'ket

 

Boston . . .... El = 6
Washington .. DIR

1Jonson et Fox: Chae et po +=;
CLEVELAND 8T .LOUIK

‘Partie remiss pluie
DETROIT 9002 5 7 1CHICAGO Hooo 1 8 1

‘Partie f.nie A La Seme pur
Rows et Teonetia Les o‘ Ticsn

DEUXIEME PARTIE

Détroit . . ... HEN
Chicago. .... HEB B

LIGUE PROVINCIALE
QUEBEC 030 011 000 7 160 2
8 -HYACINTHE ONO On dIO 2 5 8
lepine ot Jones. She. or Bw

Corrigan

ASSOCIATION AMERICAINE
LOUISVILLE 1, TOLEDO 4

Indianapolis a a (Columbus . [7]

Kansax-Cits B a St Paul. . B

MILWAUKEE MINNEAPOLIS
(Partie semixe pluies

 

 

LES COUPS DE CIRCUIT
Ligue tnternationale

ark
Lique Américaine: Keller, New-Yoik:

Gurdon. New-York. Dahigren. New.
York: Rolfe, New-York: J, DiMaggio.
New-York. (ireenberg, Détroft. 'Ligne Nationale Camilli. Brookivn:
MeCusuick. Cinctunati. Ross. Boston.

 

Holmes. New-

|rnpides sots de61, 6

5 parties... CINQ CIRCUITS ont été frappés,
len Yankees lorsque ces derniers art blanchi les Athi
phie avec Potter, Dean et Beck aan comme laneenr.
Keller, Gordon, Dalhgren, Rolfe et In Maggio.…. «
veau lanceur des Yanks. venu de Fansas-t its
victoire el qui n'a accordé que cinq coups sûrs.
par 4 à 3 contre le Boston. xu lere délaite dep
sos, ancien lanceur du Monteéat ada Imisser le

EN
Fhiver prochain... Ce elub fernit partie

Québec mais jouerait toutes sex parties locales cher
D'autre part, si ce projet se réalise,
Leafs dans le circuit Slater... On à mème son

club... Il ne comprendrait gue des soldat,
s'arranger à l'amiable comme an le €

 

NY AURA PROBABLEN
  

 

  

lne assemblée de la

  
pas me
generat

 

Berlenbac! qui gagna le
pour décider. ensuite. de €

 

son idee de devenir journaliste, une
nee... I) a dit qu'il se lancer

 

l’atanen. et l'e

cr

contrer...

 

POLR PARLER ENCORE DE MFDW HR. en
lex mérites de Sam Breadon comme eveelient teats oo
que Mucky n ete envoye sur le banc et qu'il on frappe
de .290 depuis qu'il est avec les Dodgers

 

que Hreadon avait decide de

sont remontes dans le classement
d'extror re. |  

de moins seulement que dns le cas
AM CON NOUVEAU RECORD 4 FFI

  

 

igue aura lieu sous peu pour
tions dans le sens rapporte plus haut…

YVON ROBERT, pour revenir de nous cau a dui. Cut à
de la boxe et n'il parvient à reussir. ne sera pas le
lutteur à avoir bien ait dans la boxe, quoique les vie

breur…. En effet. on à parlé de kid « nih,
n. se lit un nom dans la boxe apres avo

Mais le plus en vedette el beaucoup plus rappeo
mpioniat aux Jeux Oh Mpigues a
€ de le hove, On wit que

vint champion mondial dans sa catez

t plutôt dans 1a politique
Journalisme. notre confrère ZOTIQUE LH
père d'une fillette depuis hiee matin. Madame lespersrs weg,

ant ve portent bien... Nox felicitation.
LEW JENKINS continue de perdre sun pres;

texter la maladie de sa mere pour quitter son camp
refuser de rencontrer Hob Montgomery dunt tog.
vante les merites. recemment... \pparemment, Jenkins

ndre Montgomery et il se serait arrange de fac.

is<er partis Made ih de >+ Louis he
Cards avaient pratiquement abandonne tout es
championnat laudis que le titre etait assure au Hr

de fa, pour aider tes Dodgers 1
même Breadon qui a reussé à se débarrasser d'un tn
pour le vendre aux (ube de Chicage pour environ =" + “
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« que a eu ie crédi
Le Brooklyn .+ Juutes LE

Tmontionle à leCon Vine
de lu lièue Sesie

lu a 4e
trmplarerag,

Att nom de Haîler,da <5 Les rhones peavec les autontes

  

 

QU'EN

 un club de solar.

  

 

mplrs ne

un da
nhandunne la lat
tte nous fur p,

  

Hertenba
te. BOB PAstOE à rs

fois <a carrtere dans larve tory,

to parla
+1 Thea
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Il vrent de sl

CC aimemen
LS mur ngey

"0 est ves

"pas leve

   

te au pus
Mmasolenu

ve pour
Sut gue dors

  
On a dit au.

 

ne omparter te
" es Carla

"0x na tien fait

 

   
 tandis que M

 

de Medwsek !
FIRE lvo1h ody

 

MONTRIIAL. depuis 1934. ecrit un amateur bien oo ba etter
on ne trouve pas la pareille pour les fais wing’ « vus han
mosenne au baton, Snake Henfy. 365, en 1910: le 1° tv Hinkel
Haines. 129. en 1910; le piun de coups sûrs. Mai | vet fhe
Roetiger. 201 chacun, en 1928 et en 1913: le plus dde # à Share,
312 en 1932; le plus de doubles, Koetiger, en In . de 1npln
Shiver, 16 en 1932: le plus de circuits Sh 2€ « plus à

 

  

    

  

  

   

 

  

 

points remptes «ur les coups, Roetiger, 1 on .
sacrifices, Doc tiautreau IN en 1930; le plus de 10. vies Bat
Walther. 126. en 1930; le plus de retrauts au has ver de
191. Un fait remarquer de plus que la haute mo.» Le 10 à
Snake Henri n'était que la Seme dans toute ta hou A - me pou
de sue. Paul Dunlap termina en 3eme place, en 1° ese
ment… Decidement. la qualite dimsnue

TOMMY REIS, lanceur du Newark isa ters . navet
hansas-Cits; id remplacera Frme Bonham. rappte du res
d'Oral Hildebrand d'aller aux Blues LEWIS CAREC NT Kun ie
ceur de 21 ans, mesurant 6 pieds et 2 pousses #1 peur? 1122-08
d'etre engage par le Rusa Mer avast ete os 50 a.cnt bre
par le commissaire Lands Mer sera mis «= af mind

serm rappele “il (ait ses preuves. Carpenter tait 5 +. 0 fade
de la South Eastern. l'an dernier. ll debu cette none k
Atlanta pour qui il gagna 6 parties et en perdit +. be". tuvlet à
etait déclaré agent libre cause dune technnahts 51 SHOW

de St-Louis ont dejà gagne plus de parties que dan- DRE
l'an dernier.
 

MLLE MARBLE
GAGNE UN AUTRE
CHAMPIONNAT

RYE Sy 10 "Special au “Petstlement "1 l'inenompa Alice Marble, joueuse Ne à des Ki ‘wie. qut ne
conne le defarte

a ed
to shampiennai en

du pave en battent
plus grande re ”

   

 

   

 

  

  

  

  

 

 

l'an deenier hatte’
!a finale de méme tauen
— -

COFSKY DEBUTE BIEN
AU TOURNOI DU
NORTHMOUNT
Le tounos annuel du elub North-

mount @ débuié samedr apre--mmidt
Parma les rencontres à ' affiche, ve ie
mettant aus prises lun des garonne
Jran-Paul Cofshy, contre Paul Friant
fut la plus intéressante Le Canadien
français a triomphe 6 -1 Veen
les rewuitate dee autres ches dis-
pulés samedi Norman Hdi bat A. oot |

   

conbridge 7.5, 8-3, Georges Gannon hat
4 tiadbor par 6-1. 6-3, Arthur Ga-
enon bat R. Rraupré par 8-1. 7-5, Men-
ri Rochon bat Georges Charron, 6-1.
8-3. FP Danust bat L Smart, 6-0 1-4
6-2, Gérarg Sabran bat (. Brennan
far défaut. Gordon Lambert à battu KE.
-afond. par 6-4 rt 7.5, L. Evans a bat-
tu Rolins par 6-4 et 7.5 !
Le tournot se rontinuera dimanche

aprévemidi ot taser les rencontres ede
dulées à l'occaston

2? h.00- D. Goldwater ve P. Venne:
A. Ridgeway vv HI. Leblanc, F. McKer-
her vx Q. Berfnpuette, 3 h. 00 R
Boileau ve J Champagne: J. Wayland
9 EO Weary, 4 h. 00 J, Ouay vs L
Laverdure: GG. Gamache va I, :
RB. Marien va J, Lexphance, 5 h. 00
MN. Dente va M. Forget,
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Calonel Tom, 200} # A
leon 208 14 Pune ihe ;
Cu umet Calematon Ce ;
Chratton 206 1-4 Dos cd
206 1-2. Lawser Gio

Orattan, 207 ‘
Classe 219 mete boo
Lee Pacreit, 208 1° re

210 1-4. Phitipp lee |
Pawn, 211 ME Per NS
Dillon Scott. 212 1-2, 0

213 1-2. \
Closse 223 ambleure
Evelyn Aroff 210 Po F u

212 1-2. Lino Rex 21% 8° ge
Bteclaway 214 3-4. Noe go Cee
218 1-4. Collegian Unko Wa
nel Upton 2.19 1-2. drain

poral Canuck, Diect Par
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, : OUVEAU PAS DANS
ON A PAT UNNATEURISME DANS

J PROFESSIONALISME
Canadisn Canoe As

motion
ise à l'anserablée annuelle, le

hain, à l'effet de permettre a
is dans d'autres sports de con-

ir dans les épreuves des amateurs de la

oars Aree Tévolution dew idées que l'on
tea haque jour, il n'y a par de doute que

an ire am jourD3melts
hlite dans un sport amateur | x

detensionne an .. 11 re peut même
sun j autre.

We moment le mot amateur ou profession-

a dire tout simplement qu'on athlète

fen de prendre part a tout sport et qu'il

fat e faire payer s'il à assez de talents et

i naides... {est un peu la situation qui sera

state dans le hockey “amateur”, l'an pro-
Vin, apres Ja décision de la C.A.H.A. per- lobe mate
mettant le paiement pour services des joueurs des clube amateurs...

an SE AURA TOUT VU A BROOKLYN... Fn effet, on a assisté,
Lnime, à une rérie de faits dont on ne trouve rien de sembla-

1 histoire du baseball... Ces faits re résument à Venvoi sur

teres comme DUCKY MEDWIC oh OOKIE LAVAGET-
{TE COSCARART... On a pris ces décisions parce que ce

a ux joueurs etaient TROPFAIBLES au bâton… Pour
à l'extraordinaire de l'affaire, un ancien premier but,

Wasdell joue au champ centre à laplace de Mudwick. un

6 -evond but, considéré comme de Zème ordre, Lex Hudson
‘net au 7ème en à installé are tite reuvete |

TE cours de <en séjour, ici. ertte <emaine. a!

que les Ftats-Unis nidermient de plus en plus la Grande Bre-|
1. par conséquent. le Canada dans l'effort de xuerre… Dempsey |

“intéresser qu'aux choses de guerre et il n'a pas voulu pra-

tique repondre à aucune des questions que les journalistes lui ont
pees cur le sport et sur la boxe en particulier... Jack croit que les
V1. ns finiront même par entrer en guerre et cela d'ici peu... Il,

ereit qu lu chase viendra après l'élection du nouveau president... Sie est

e <celt, a opiné Dempsey, ce sers immediatement apres l'élec-

tou. =m cost Willkie, son adverssire, cela viendra quand méme mais

un peu plux tard... Dempsey, em un mot, est un partisan ardent de
l'Angleterre contre l'Allemagne. Il a dit qu’il av it renvoyé son chef
de cuisine, à son restaurant de New-York, parce qu'il était allemand...
Toutes ser remarques sur la guerre et eur l'effort de guerre du Canada
et de l'Angleterre ne contribueront pas peu à augmenter sa popularité
dejà +1 2rande..

CMF RAISONS DES SUCCES DU DETROIT, mentionnons
cuite NEWSOM, ROWE et MCKAIN ont gagné 28

: nt que quatre défaites. D'autre part, MCCOSKY.
NBERU, FOX, YORK, GEHRINGER ET SULLIVAN frap-

, ur 760 où mieux. A DETROIT, on prétend que le cham-
* *e dv. :dera dans les parties contre le club CLEVELAND...

Five - + les Indians commencent une série demain et les deux
+! fait reposer leurs meilleurs lanceurs pour ces joutes.…

LA RECONSTRUCTION DES YANKEES est déjà commencée.
Une conference à débuté, jeudi. à Kansas-City, entre George Weiss,
chef du +1 -teme de fermen, Bill Meyers, gérant des Flues de Kansas-
City, et lull Fxnick, reconnu comme le meilleur éclaireur des Yankeex_
La rai-on de lu conférence à Kansas-City est que le elab de l'endroit 1
supplants le Newark comme premier des fermes des Yanks... (est a
Kamras-Ctty que se trouve la combinaison qu'on dit merveilleuse de
Pridds et de Rizzato.. On dit qu'il est à peu près certain que cette
rombinaison passera telle quelle aux Yanks... Dans ce cas, on se demande
encore cv qu'on fera de Joe Gordon, célèbre joueur de Zème but._
Gordon n'a jamais joüé ailleurs qu'à l'arrét-court où au 2ème... On se
demande -‘il pourrait remplacer Red Rolfe au 3ème... C'ent certainement
ce qui arr.sera si l'on garde de fait, comme on en a l'intention. ia combi-
naison Priddy-Rizzuto intacte. On sait que la reconstruction des Yanks
sera bexuroup plus facile après Ia présente raison. l’arce que cham-
pions de l'an dernier, les Yanks me peuvent transiger avec aucun der
autres clubs de la ligne Américaine... Si les Yanks ne remportent pan
le champir-nnat, comme la chose ent probable, ils seront en mesure de
faire lair encore leur argent pour l’achat de fameux joueurs. Îls
cherchent surtout des lanceurs qui remplaceront leurs vétérans. On ne
€roit pas que dans la reconstruction, on enlèvera aucun joueur au
Kansa--Citv ou aû Newark avant la fin den éliminatoires de ces der-
nier: Mans il ne peut que certains joueurn de talent soient immédiate-
Bent mis à l'essai par les Yanks, aprés le 15 septembre... Outre Rizzuto
et Pridds, on parle du premier but Surm du Kansas-C y. da 3ème bat
Hitcheoeh de Newark, du 3ème bat Blair, du premier but et champ
faucets Chartak, do champ droit Metheny et de Holmes, des lanceurs
Linde! Stancen et Hendrikson... Il se peut aussi que cen jomeurs ner-
tent dans len ichanges que les Yanks auront la permission de [aire
Fils ne remportent pas un 5ème championnat conséeutif.…

oy M» EATHERLY, joueur du Cleveland, vient de recevoir
+ unique d'un bonus de $500 s'il cesse de parler violemment
Stren vt d'il ne re fait plus mettre cn dehors d'une partie.
ci, Westherly à été expulsé du terrain deux fois et on l'a
“d'une suspension i inie s’il était banni d'une autre par-
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Une entrevue fantaisiste

 

  

   avec Jack JOHNSON
 

 

Lo présence de Jack Dempsey à Montréal, cette se maine,
coïncidence o Ventrevue, imaginaire avec Fancien ch

sert comme
ampion ou sujet

d'un combat Dempsey - Johnson.

 

Voies une entrevue imasinaire Qui s'adapte ben tas coun te
était dans nos mure, cette semaine. HE "at ar copter que
Jack Johnson sur la possibilité d'une rencar*re à «6? .
que Jack Johnecn à 12 ans, I n'a pas mou parte d'…n combat conte

recommence «se battre.
————re rarret

LE REPORTER.—“M. Johnson, qu'est-ce qui vous
» perté à prendre la décision de vouloir rencontrer
Jack Dempsey?”

JOHNSON. —“J'aimerais à me battre contre
pour la charité.”

LE REPORTER—"Quelie charité?”

ae
inter,

ante. Je <uis en
d'attaque

 hay 

JOHNSON
contres simule

 

du "rent puisque Ju.

parcours une distance trois fois avre ma char.

nae l'ancien cher pis.
re pr Juet fren z ‘

Jury Dempsey lorsque «1,
, ‘

parfaite condition. Je nai pu ou
‘ de rhumatisme depuis 21 heures

LE RUPORTER—"Qu'est-ce que vous pen-
sujet de Demp-ey qui rencontre ces lutteurs

4

on me semble qu'il agit de ren
JOHNSON.—"Comment, mais pour “k benefice = SLORT op

du fonds de secours Jack Johnson”, évidemment.” mtBI 1 ORTER— En parlant de re otre; ; \ S Quavez-veus à dire sur votre rer royLE REPORTER.—* Ne croyez-vou« pss que tous contre W ilard à la Havane?”êtes trop âgé pour monter dans l'arène?” JOHNSON --nc puis me <ouvenir a.-.+ 19
JOHNSON—“Je ne suis pas plus vieux que res

vauriens que Joe ['ouis

2

eu tant de facilité à battre.
LE REPORTER— vous batticz Dempses. qui

rencontreriez-vous dans la suite?”
JOHNSON.—"Je erois que j'aimerais me battre

contre John I. Sullivan. mais je comprends qu'il est
mort. Je crois que Jim Figg constituerait un bon
adversaire.”

LE REPORTER— "Croyez-vous que vous peur-
riez sous mettre en condition pour un combat?”

JOHNSON—"Je suis prét. maintenant. J'ai fait
de l'entrainement sur la route. Chaque matin, je

 

catriere.”
  

 

frappe aussi fort
vaillerai- de cune

toys?”

trente pia<tres te

 

TE REPORT,
bataille das un combat contre Demp-es >"JOHNSON— |

JOHNSON—

que cé’a, C'était dan- 1.- PREMIERS JOURS de ma

ER—"Quel serait soire 11.5 de

"Lh bien, d'abord, je crois «« ©
avec carte sociale que Lui. Ji ira.

+71 avec ma pension du viel (ce et
se eroiseruis asec ma demande pour du secesr-

LE RFPORTER—"Quelle garantie demand iea-

Je rérlerais. maintenant
vuk les jeudis.”

4

 

SPORT BREF
JIMMY JOHNSTON, gérant de -uggestion lor-qud a du gue tow

Bob Pasior, roudrait que l'on

|

les clube de boxe devrai nt avoir un
amendét le réglement au sujet delréserroir docyat por rare
“fouls” pour le combat de mardi | les hoseure qu: cr? ete wis hors
Prochain entre son protégé ct Billy

|

de combat...
Conn… Johnston ne voudrait pas la PAUL DOWSER, cand + no.at
répétition de ce qui crt arrivé au |de lutte de Boston, vient d'inte He,
combat entre Sal Bartolo ct Eve-|tcr des poursuiter & ses paris nai- |
ret! Rightmire... Ce dernicr pevdit |res Lou et Jack Dare ainsi qu
l'engagement quand il ne put re-|Toors Mondts Pour reddition de;
tourner, après le son de la cloche.

|

comptes. Paul prend que ses as-
aprés avoir été victime d'un "foul"

|

sociés n'ont pes rapporté toux les:
dans la ronde précédente. Johns-! profits. D'autre part, on apprend
fon voudrait que l'arbitre ait l'au-

|

que LL: Paro sont écalement pour-
torité de donner un repos addition

|

suivit par les lutte irs cuz-mémes
nel d'une ou plusieurs minutes |à Los Angeles per reddition de,dans le cas où un borcur serait

|

comptes.
victime dun “foul”... TAMI MAURIELLO serait wun!

 

 

 

MIKE JACOBS serait anricwx

|

borcur ¢ suria llr chez les ids |
d'acheter L Brocilyn, dit une dé-

|

mi-moyens.. Le tureur de Pride)
péche, mais il ne “eut pag rien au- ma remporté 18 combats profe s-
tre que le contréle entier.. Nous
croyons bien que Jacohs veut sim-
plement se faire de la publicité aux
rlépens du ehall car il est pres-
Qqu'impossible d'obtenir le contrôle
entier dun club de baseball! des
majeures. surtout quand les héri-
tiers et les intéressés sont nom-
breux…. S'il y à vente des Dodgera,
nous croyons sincèrement que le
président du sundient sera Larry
MacPhail lui-même...
MALGRE LA CHALEUR, ON

PARLAIT DE HOCKEY. au Fo-
rem, mercredi. A l'intermission,
rotre observateur a cunsé messes

longrement arse Toe Blake, Char-
lie Sands et Murph Chamberlain,
tous trois du Canadien, qui sont à
Montréal pour leur entraînement
militaire avee les Hussards.. Blake
prévoit une belle saison pour le
ock‘; à Montréal et il a dit qu'il

sionmele consécutife dont I! par
mise hore de combat...
MAX BAER vient de refuser!

une offre de $1,000 par *eaine!
de l'Aquacade de l'exposition de‘
San Francisco pour lu simple rai-:
son qu'il ne sait pas nager…
JOSEPH E. WFIDENER perdra

probablement $250.00 oi les 18
dus qu'il a en Norp andic sont

saisis par les Allemands qui oecu-
pent la France...
LESTER PATRICK, le grant

des champions Rangers de New
York. ext en vedette dans le eport,
ret été, comme gerant d'une équipe
de crosse tout-éte "a à Victoria,
“olombdic Anglaise...

RENDEMENT DU ROYAL
iPartie du sameds soir nom comprise)

  

 
était Juer de continuer de se main- ,{+1 le cae de dire que le silence est d'or... tenir en condition par l'entraîne- Hughes Ap a æ. a». % orp Fe; MAX MACON vient d'émettre une intéressante théorie sur les mest militaire... Chamberlain a dit goes 475 187 31 10 10 73 230!lansaurs au baseball et sur In belle a frapper. Le lanceur de Montréal f il aimait bien Montréal... Char- Rippe 28106 21 1 € 49 23Su <>t toujours prêt à donner 40 pour 1 qu'il ne sera pas retiré au [fie Sands est toujours actif st ila Rom Bug a 591805

ten «\plique que quand il va au bâton, il eat prêt à frapper une cour- kite de chassser les patins. Bent Su 12 2 2 33 m0onles moments... En d'autres termes, il ne prépare pour une| RED GOUPILLE eat le dernier Huns 2 133 2 78 anoath Si le lanceur adversaire envoie une balle droite, Maxie prétend des Canadiens à s'enrôler pour son Guibert 2 $ 305 2 3 22bout toujours la frapper dans le champ gauche... La plupart des service. I! a imité Blake, Sands, gun: 206 13 17 3 6 44 262
; du Royal comme Ia plupart den joueurs en général cherchent Chamberlain, Lorrain, Drouin, Giulant 181 2 #8 1023 2ie une halle droite ou rapide et ils attendent cette balle... “feu Mondou, Cude, Mantha, entre au- LaMaster a $ 8 ? ? i 261vent vars, à dit le gérant Sukeforth, en parlant aur Ia question, peu- tres. Las LL; Macon 352 83 19 3 5 35 2%él faux er {rois courbes ou trois balles qui “casnent™.. Tot ow tard,| DOUG YOUNG, ancien joueur Crouch s 1303 0 0 10 238Dita de men (Cur envole une halle rapide et c'est cette bale que la du Canadien, est maintenant su- Re. = * 288 3 15

Quin dane mes joueurs aiment à frapper. Evidemment, il peut arriver jet américain et comme tel il sera Hering 0 1 0 0 © 1 100are ou puisse envoyer une 3ème “strike” en courbe main la chose probablement obligé de faire son'Rachunor 4 4 à 0 0 3frac cura souvent dans cette ligue... Méme, dans cen circonstancen, nos eervice militaire d'un an aux |Pette 2 0 8 8 3 ° coTaber peuvent obtenir un Soup sûr. Cependant, ls plupart den bons Etats-Unis... Kimball 3 Lax ns :A Le érent frapper la halle rapide... Elle est plus facile à DAVE CASTILLOUX a rem- Ls > on ap pe
rs Ings con qu'elle rencontre le hâton, elle va plux foin. La plupart porté une brillante victoire par dé- wioxer 108 ec 130 43° 00 18 6 727

« PETTEEN frappés sur des balles rapides”... cision sur Ronnie RBeaudin, New- [Porter 23 40 72 2 9 7 3 700mes ps FOOTBALL qui attire le plus grand nombre de per- York, jeudi aoir… Dans une autre Leas 8 = 3 i) - 3 : 5
“ve ait géné tats: Unig st non le ballon au panier, comme on le rencontre, du méme programme, |Hachk 141 6 120 63 8 20 7 aa
ARÈNES pritENt... C'est ce que révèle une enquête faite par un Doug Marsh de Montréal a fait|Macon 62 23 % 71 18 3 3 00
Cite en pméricain et canadien... Le ballon au panier, d'après mateh nal contre Frank Terry... BogHuuFarrah) (“nE Vient qu'en troisième lieu après le football et lo PETE REILLY, gérant del patte ¢ 2 3 3 2 0 1 m0

” , boreurs, a fait une intéressante lKimbatt 19 7 10 5 11 0 : 000
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Les courses a
Connaught Park
LES INSCRITS DE LUNDI

 

    
107: x-Shepherd Boy £
115: Topway 115. Lady
1-Kawwæoe 113. Lu

a Pie Fle 11
N:ght 102
DEUXIEME COURSE. 810

mer. 4 ans et plis. 5 1-2 .:
Vertner 116. x-L.
vaLna 106; x-Cha-
tys Butler 116; oi
so 106. Eleer. D !
TROISIEME COUR
D 3

x-Ro..ed Notes 108. Bea
Jack 115: Poxy Qu. ie:
Tim 110 x-Cil<ten 2°
108: Battle Feet 08

 

"ec:
Toa

 

   
  

    
  

  

 

1-f
au:

Goldeiip 115; x-My Bare i. i= et
110.
QUATEIEME COURSE. $300 à Le

Pamour
nut 112. Fasopnone
Swiss Guard 117: Ager
Annie Jenk:na 66. Walp
Pennyworth 117. Ausal élig:b!
ade Jr. 110° x-Buras 105 C:
Buddy 112: Mi'd Joe 317

  

   

 

  
  

CINQUIEME COURSE. $30 7 = 0
mer, 3 ans et plus, 5 1.2 >
X-Ch:nker Chek 107. Mss =
Merge 113. Brotherton 110: |
105: Brandysnap 113: Lad‘e: i.

Oo lé;
crue
Ricue

Créme de Menthe 110. Eieen
Slim Salome 108. Auss! eligibles
wood 113; x-Jack Snipe tic
at::ke 115
SIXIEME COURSE. $400 À rer amer,

bourse, ‘La Chaudière”. 3 ans + plus,   élevés au Canada, 1 mille et TU pe —
x-fttr Michae! 110: Murfer 110, Rocke
vale 110: Logwood : Smoke R'g11,
110; Brofat- 112: No Treuble 135
SEPTIEME COURSE, 8500 À ré.samer,

3 ans et plus, 1 mille et 70 vu +
a-Skateaong 106: Singbampa 300. Der
Tessin Chink 103: Cruwiand lag 1083
lack Ash 111: Margie Leu 111: Ste

Lochiet 113; Starry Night 106: s-Dan
Cazlos 108: a-Vicereine 103: b-B.uet
106: b-B-own Hat 108. Aums, ¢..4:bies,
x+Ray Roy 108; x-Buck's Pal 13: icine
win 106.
a—Entrée W. Thurner,
b—Entrée J. G. Pair et W. F Monte

eh
x—A‘louance, apprenti.

   

Lundi le $ avait lieu Ja jremsi0
Partie d'une série de 2 de 3 eni-e ce
clubs La Ralle et SX: People. Ap-èe
neuf manches d'un magnifique ducl,
les Skus durent s'avquer vaincus Dar
12 à 6 Tous les rep.ésentante du Ia
Salle se distinquérent. entre autre Xx
“Zoo” Deschamps qui frappe pe 1
circuit. Tes Hommes de Bonnev:le
virent éliminés de la course au cb
plonnat alors qu'ils serdirent la 2
partie par défaut,

C'est vette semaine

   

  
ue commence à

la derniére ctape de la Jig ie Induse
trielle de V'Fst, alors que ‘undi aura
Heu la îére partie, puis jeudi la 2ère,
Les finaliste ne sont autres que !e
leaders de la tique, le Victoria qui n°8

rdu qu'une partie et le La aile, d'.
  

Pate, Teequels se font face d "

une série de 3de 3 avec comme 2
trophée “Fortin™, |

ane en foule à l'Académie Roi ‘a
A 7 hrs précises.

 

Tundt et Jeu    
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LE DUC DE WINDSOR VIENDRAIT
AU CANADA >

NASSAU, 10. — Dès son arrivée aux Îles Bahamas où il doit
occuper les fonctions de gouverneur général, le duc de Windsor a
tenu tout de suite à passer en revue les troupes canadiennes qui
ardent cette ion britannique. Le duc à reçu le salut de l'une
le nos unités. Îl déclara à un officier canadien qu'il brâlait du désir

de revoir sous peu le ranch qu'il possède à High River, Alberta. 81
ses occupations lui laissent le tempe nécessaire, il se peut qu’il
revienne donc aa Canada, pays qu'il a visité alors qu’il était prince
de Galles.

AVION SUR GIBRALTAR

 

 

ROME, id. — Une dépêche d'Algéairas annonce qu’ut avion de
nationalité inconnue a survolé la forteresse de Gibraltar mais n'y à
pas laissé tomber de bombes.

L'INDOCHINE MOBILISE 50,000 SOLDATS
—

HANOL, 10. — L'Indo-Chine française vient d'appeler sous les
armes un grand nombre de civils dans le but de defendre son sol
contre toute tentative d'invasion de la part du Japon. Malgré
cette mesure d'urgence prise par les autorités françaises de ce
rotectorat on considère encore que le conflit est loin d'être
inévitable. Toutefois. l'arrivée ininterrompue de troupes japonaises
sur la grande île de Cinan qui bloque le golfe du Tonkin, fait craindre
à l'Indo-Chine que le Japon se serve de cette terre pour violer le
traité franco-japonais tout comme il le fit en 1937.

L'ordre de mobilisation affecte quelque 50.000 hommes qui
feront face à une armée Japonaise forte de 30,000 soldats bien

équippés-
On fait remarquer que c’est M. George Mandel, actuellement

détenu par le gouvernement de Vichy, qui organisa cette armée
indo-chinoise et la fit instruire selon les dernières méthodes milie
taires. C'est aussi lai qui fit implanter de nombreuses fabriques
d'armes et réussit à faire voter plusieurs emprunts pour l’industria-
lisation de ce protectorat.

LES ITALIENS N'ONT PAS PRIS
UN POUCEDE L'EGYPTE

LE CAIRE, 10. — Malgré que la radio de Rome ait déjà
nnoncé depuis cing jours que les troupes italiennes ont envahi
Egypte, il n'est confirmé nulle part que la frontière égyptienne
ait été franchie par l'ennemi.

400 AVIONS NAZIS ONT ETE DETRUITS
LONDRES, 10. — La grande bataille aérienne qui s'est dérou-

Ue Jedi autour des côtes anglaises n porté à 354 le nombre
d'avi nazis abattus au-dessus de la Grande-Bretagne depais le
début de la erre. Ce chiffre comprend 276 bombardiers, 193
Avions de combat et 29 autres de types divers.
we

LE BLE CANADIEN NE PARVIENT
PAS EN FRANCE

VICHY, 10. — On croit aujourd'hui que la marine hritannique
à intercepté les envois de blé que destinaient, à la France, le Canada
et l'Amérique du Sud. (Voir démenti en page 3).

NOUVELLES SPORTIVES

ROBERT encore hésitant| Le fameux voltigeur,
pour la boxe étoile de losange Tris

— — — (Voir page 54) — — — SPEAKER

— — — (Voir page 53) — — —

 

 

 

Reportage sur la seule:
piste illuminée au Cona- La reconstruction des
da, à Adamsville, P.Q. , YANKEES est commencée

— — — (Voir page 55) — — —

‘Quatre clubs américains
Les REDS ne sont pos ‘dans la PROVINCIALE
assurés du championnat |— — — (Voir page 49) — — —

— 7 7 (Voir pare 80) — — — Desse GREENE défendrait
Entrevue avec Jack son titre au Forum
JOHNSON au sujet d'un — — — (Voir page 51) — — —

combat contre Jack Professionnels et amo-
DEMPSEY {tours dans tous les sports

— — — (Voir page 52) — — —

— — — (Voir page 559 — ————— (Voir page 35) — — —

Train de munitions attaqué
du haut des airs

4

|
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La prpogande allemande dit que l’on voit ici un train de munitions projeté à plusieun
verges de la voie ferrée par la force des bombes du Reich. Qui sait si cette photo n'a pas

nême de l'Allemogne pour servir les fins de la propagande?été prise à l'intérieur

De la ferraille
pr mmm
  

 

     

Autre photo de propagande. Afin de con-
vaincre toutes les notions que son matériel
de guerre est supérieur, l'Allemagne o
envoyé cette photo oux Etats-Unis, Elle est
supposée montrer des ingénieurs nazis dé-
molissant un tank français pour le con-

vertir en ferraille.

Fra
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Gare bombardée

ri.
- I

i){

!

|

Pour faire croire à leus ‘’invincibilite”, les
Naxis ont approuvé cette photo montrant,

disent-ils, comment les lignes de commu-

nicatiens ont été ruinées en France. Ce

serait le gare de Jemelle, attaquée por les

bombardiens ennemis.

—
 

  
NOS JOUEURS DE

HOCKEY A
L'ENTRAÎNEMENT
DANS L'ARMEE

Nombreux mont les joucur de
hockey qui ont décidé de faire leur

entrainement militaire immesiate-

ment afin d'être libre pour jouer

au hockey l'hiver prochain. La pie

part des joueurs du Canadien sont

déjà rendus avec les Huxsards €
Îls sont à I'entrainemeat deux «viré

par semaine. Il en est ainsi des

joueurs des ciuba reniors et mére

de gérants de clubs comme bacs

Campbell. C'est un groupe de cen

joueurs que l'on voit, ici, un pes

avant la séance d'entratnete .
anards, chemin de ‘a m

Noos, (Photo “Le Petit Journal

      

 mm


